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PRÉFACE. 

lj astronomie  nous  met  sous  les  yeux  les 
plus  beaux  ouvrages  du  Créateur.  Elle  nous  ex- 
plique les  ressorts  de  cette  belle  machine  dans 
laquelle  le  globe  ,  où  se  trouve  fixée  notrg 
demeure ,  n'occupe  qu'un  point  imperceptible 
fet  dont  il  n  est  qu'une  partie,  pour  ainsi  dire  ; 
infiniment  petite.  Certes ,  s'il  est  quelque  côU 
par  lequel  rkomïne  semble  se  rapprocher  de 
la  divinité  >  c'est  par;  la  connaissance  du  mé- 
canisme du  ériènde.  L'astronome  s'élance 
jusque  dans  les  régions  èélestefc  les  pies  ré- 
culées et  se  ptomène  dans  ces  vastes  espaces 
que  tMtes  les  religions  regardent  comme  la 
demeure  spéciale  de  Dieu.  La  science  sublime  4 
&  laquelle  il  se  livre  7  le  fait  voyager  au  milieu 
ài&  astres  est  habiter  les  palais  mêmes  dh 
Créateur. 

M  y  a  des  connaissances  astronomiques  qui 
ne  sont  que  spéculatives  ;  d'autres  n'intéressent 
<Hf£ttement  que  qdtitqués  classes  de  la  société , 
les  géographes  et  les  navigateur»,  Mm 
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il  est  une  partie  de  l'astronomie  qui  intéresse 
tous  les  hommes,  depuis  le  berger  jusqu'au  mo- 
narque, depuis  le  philosophe  incrédule,  jusqu  aji 
Superstitieux  et  au  fanatique  :  c'est  le  calen- 
drier- Il  servait  aux  prêtres  payens  à  fixer  leurs 
fêtes  et  k  régler  leur  culte*  Moyse  avait  établi 
les  cérémonies  de  l'ancienne  loi  sur  le  cours  du 
soleil  et  de  la  lune.  C'est  aussi  sur  l'astronomie 
que  l'Eglise  Chrétienne  a  fondé  l'établissement 
d'une  grande  partie  de  ses  fêtes.  Le  concile 
de  Nicée  a  voulu,  par  un  décret,  rapporter 
la  célébration  de  celles  qu'on  appelle  mobiles 
à  léquinoxe  du  printems  ,  et  Grégoire  XIII  a 
montré ,  par  les  précautiops  qu'il  a  prises  re- 
lativement a  la  fixation  de  la  fête  de  Pâques  v 
combien  il  attachait  d'importance  à  la  position 
da  cette  fête  dans  l'année.  Le  calendrier ,  ré* 
digé  par  ses  ordres ,  sera  un  monument  éternel 
du  grand  intérêt  que  l'église .  prend  à  cette 
partie  de  l'astronomie  (i),  Je  ne  crois  pas  qu'on 


(r)  Pour  être  convaincu  que  défont  tems  la  position  do  la  fête 
fie  Pâques ,  dans  l'année,  a  lait  l'occupation  des  théologiens  catho* 
liquea  ,  il  faut  lire  l'Histoire  Ecclésiastique  du  père  Alexandre.  On 
y  Veria,  combien  a  depuis  les  commencement  du  troisième  siècle, 
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poisse  citer  un  senl  peuple  sot  la  tterte  qui 
naît  pris  le  cours  des  astres  pour  rétablisse- 
ment de  ses  principales  fêtes  et  la  règle  de  son 
culte.  On  peut  donc  avancer  que ,  si  l'affaire 
de  la  religion  est  la  plus  importante  de  toutes , 
comme  cela  est  incontestable  ,  aucune  étude 
ne  doit  plus  intéresser  l'homme  que  celle  do. 
calendrier. 

Ce  motif  est  nn  des  plus  nobles  qui  puisse 
porter  à  la  lecture  d'un  livre  et  à  l'étude  d'une 
science  ;  mais.il  n'est  pas  le  seul  qui  doive  nous 
déterminer  lt  l'étude  4e  la  division  du  tetqs. 
Le  calendrier  est  utile  sous  beaucoup  d'autres 
rapports.  U  dirige  l'agriculture ,  les  voyages ,  les 
opérations  militaires ,  la  marine ,  les  transac- 
tions commerciales.  Enfin,  c'est  un  livre  s*n$ 
cesse  feuilleté  par  le  pauvre  comme  par  le  riche» 
Il  est  doré  sur  tranche  et  relié  avec  luxe  dans 
le  cabinet  des  grands,  et  modestement  couvert 
de  papier  chez  les  petits.  Il  est  nécessaire  à 
toutes  les  conditions  et  à  tous  les  états  de  la 


ftgfise  a  pri»  de  soin,  pour  qu'il  ne  *fy  gliwat  aucune  erfreuî.  Dé* 
l'an  028  Saint-Hippotyte  imagina  un  cycle  pascal  de  112  ans  ,  ÇOfn,<«. 
posé  de  7  multiplié  par  16/ 
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société.  Aussi  M.  Jourdain;  dànsfe  Bourgeois 
Gentilhomme,  demande-t-il  a  son  maître  de 
philosophie  de  hd  enseigner  FÂlmanach,  pour 
connaître  quand  il  y  a  de  la, bine  et  quand 
il  n'y  en  a  point  Molière  n'a  pas  voulu,  par 
la,  jetter  du  ridicule  sur  l'étude  du  calendrier* 
le  pense  ,  au  contraire ,  qu'il  a  voulu  marquer 
son  étonnement de  ce  que,  dans  la  philosophie 
pchoUçtique ,  on  s'occupait  des  universaux  ,  des 
catégories  et  de  mille  ptrériKtés  setablahles  ; 
en  laissant  dans  l'oubli  ce  qu'il  y  a  dé  plus 
universellement  utile.  M.  Jourdain ,  avet  son 
gros  bon  sens ,  est ,  en  cet  endroit  %  plus  sènse 
que  son  maître  de  philosophie  dont  le  prince 
de  la  comédie  française  nous  peint  le  ridicule 
duiie  manière  si  plaisante. 

On  se  doute  bien  que  je  ne  veux  pas  dési- 
gner ?  comme  connaissances  utiles ,  ces  pré- 
dictiohs  absurdes  que  des  charlâtafaS  insèrent 
dans  lés  àlmanachs.  Autrefois ,  ces  prédictions 
étaient  appuyées  sur  l'astrologie  judiciaire ,  dont 
quelques  rêveurs  avaient  tracé  les  règles. 

Il  faut  cependant  avouer  qu'un  grand  nombre 

de  peuplés ,  que  des  savans ,  même  d'qn  grand 

.  mérite ,  ont  cru  à  cette  science  chimérique ,  et 
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loi  ont  dobné  une  sorte  d'importance  qu'elle 
n'attirait  jamais  dû  avoir.  Ptofcmée ,  cet  astro- 
nome célèbre,  q«i, dans  son  almagéste,  nous 
a  laissé  Ife  plus  beau  monument  de  l'astronomie 
des  anciens ,  a  eu  la  simplicité  de  nous  tracer 
le  Ihêihe  céleste  et  de  nous  donner ,  avec  le  plus 
grand  détail ,  d*  prétendues  règles  à  suÎYre 
pour  ptrévoilr  lés  événeàitns  futurs  pat  la  posi* 
tkm  dû  Soleil  dans  lès  constellations  du  zo- 
diaque ,  et  par  les  leVets  et  couchers  héHaques 
des  étoile*  fixes*  On  soit  encore  aujourd'hui 
&s  ridicules  préceptes  dans  la  pk^att  des  con- 
trées orientales  ,  cèwme  fe  rapportent  Taver- 
nier  ^t  Chardin  des  Persans  et  des  Arabes.  En 
Europe  les  astronomes  s'en  moquent ,  et  les  foi* 
sfeure  d'afananncbs  mettent  les  pronostics  au 
hasardâtes  coo&ntterTaslfok>gie  ancienùe  dont 
ds  n'ont  pas  la  moindre  idée.  «  Les  almanachi 

*  qui  s'impriment  h  Liège ,  dit  Court  de  Ge- 
é  beKn  r  nom  donnent  encore  les  )ours  heu^ 

*  reux  ou  inyhenfcrcu&  de  Tannée ,   cenx  qui 

*  sont  héirà  pour  se  marier ,  jKHïr  se  purger  % 
»  pour  se  saigner ,  peter  se  couper  les  ongles , 

*  et  mtMk  attaes  thèses  donl  nous  rions  mam*- 
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»  tenant ,  ftiais  qui  occupaient  sérieusement 

*  F  antiquité,  et  qui  tyrannisent  encore  plusieurs 

*  nations  éclairées  sous  d'autres  rapports ,  mais 
»  que  de  vils  intérêts  particuliers  empêchent  de 
»  secouer  ce  joug.  »  Enfin  le  perfectionnement 
des  sciences  exactes  dans  la  fin  du  dernier 
siècle,  nous  a  délivrés,  pour  toujours,  des  ter- 
reurs fantastiques  que  telle  ou  telle  face  du  ciel , 
l'aspect  pernicieux  de  telle  bu  telle  planète  ex- 
citaient dans  l'âme  des  faibles  humains. 

Il  est  bien  constant  qu'ont  ne  prédira  jamais 
arec  certitude,  au  moyen  des  phénomènes  ce* 
lestes  ,  les  événemens  politiques  et  moraux: 
mais  il  n'en  est  pas  de  même  des  variations  de 
l'atmosphère  et  des,changemens  de  tems.  Peut- 
être  pourra-t-on  parvenir  b.  les  prévoir  jusqu'à! 
un  certain  point  et  h  les  annoncer  d'avance. 
Quelquesxaisons  semblent  devoir  le  faire  croire; 
Lorsque  les  positions  de  la  lune ,  par  rapport  au 
soleil ,  par  rapport  à  Téquaieur  et  par  rapport  k 
son  apogée ,  et  que  celles  du  soleil ,  par  rap- 
port à  l'équateur  et  à  la  ligne  des  absides ,  sont 
les  mêmes ,  les  effets  de  ces  deux  astres  sont 
aussi  les  mêmes.  Il  est  à  présumer;  par  consé- 
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tpient ,  que  la  direction  et  h  force  des  cburans 
qui  s'établissent  dans  Tatmosphère  sont  les 
mêmes,  ainsi  que  l'état  du  baromètre  et  la  pluie 
et  le  beau  tems.  Mais  pour  parvenir ,  à  quelque 
certitude  à  cet  égard ,  il  faudrait  avoir  la  pa- 
tience d'observer,  pendant  un  grand  nombre 
d'années ,  les  positions  de  ces  deux  astres  et 
tenir  note  des  effets  de  ces  positions  sur  l'air, 
-  Nous  annonçons  d'avance ,  avec  beaucoup 
de  certitude  ,  les  mouvemens  des  eaux  de  la 
mer,  l'intensité  et  l'époque  précise  des  marées. 
Ces  phénomènes  dépendent  de  la  position  de 
la  lime  par  rapport  au  soleil  et  de  la  situation 
d&  ces  deux  astres  relativement  à  léquateur  et 
k  leur  apogée.  Les  deux  corps,  qui,  par  leur 
attraction  ,  occasionnent  les  oscillations  de 
l'océan  ,  doivent  aussi  produire  une  semblable 
agitation  dans  l'atmosphère.  Un  vieux  préjugé , 
qui  doit  être  fondé  sur  quelques  raisons ,  porte 
presque  tous  les  agriculteurs  à  croire  qu'un 
changement  de  phase  dans,  la  lune  produit 
un  changement  dé  teins.  Dans  ces  dernières 
années  M.  Lamarck  a  pensé,  comme  tout  le, 
monde  sait,  que  la  pluie  et  le  beau  tems  dé«< 
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pendaient  de  la  position  de  Cette  planète  :  et 
c'était  uniquement  par  le  lieu  qu  elle  occupait 
dans  soh   orbite  ,  qu'il  avait  voulu  prédire 
l'état  de  l'air.  Mais  il  n'avait  considéré  qtae  les 
knistices  et  en  ne  combinant  pas  aasefc  d'élé* 
mens  dans  son  calcul ,  il  s'est  souvent  trompé. 
Il  a  ainsi  apprêté  k  lire  à  ses  adversaires  qui 
n'en  ont  été  que  plus  persuadés  que  la  plmt 
et  le  beau  tems  n'avaient  aucun  rapport  àVec 
k  kne.  S'il  avait  combiné  les  déclinaisons  d* 
la  lune  avec  son  .ékngne&ent  à  la  ligne  de 
Ses  abscides  et  avec  ses   phases  ;  et  4(iû  f 
«rit  fait  entrer  les  positions  analogues  du  soleil, 
peut-être   auraitol  réussi.  Je  sais   que  l'étal 
ilectriqfie  de  l'air,  dont  la  cause  se  nous  es* 
pas  connue,  peut  quelquefois  déranger  l'an* 
fluence  solaire  et  lunaire:  mais,  malgré  se  é£* 
rangement  qu'on  ne  peut  prévoir ,  je  pense  qtt'il 
serait  utile  de  faire  des  observations  sur  ka 
courans  d'air  qui  accompagnent  les  difftrente* 
positions  respectives  du  soleil  et  de  la  hme. 
Les  observations  météréologiques ,  qui  se  font 
depuis  long-tems  dans  plusieurs  villes  et  qui 
paraissent  dans  des  recueils ,périodi<faes ,  £wi* 
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tient  ces  recherches.  Mfais  je  m'écarte  de  mon 
sujet. 

À  quoi  bon  ,  me  dira-t-on  peut-être  ,'  m* 
nouveau  traite  du  calendrier ,  lorsque  nous  en 
ayons  plusieurs  qui  jouissent  d  une  considéra* 
tibn  méritée  ?  Je  ne  pois  m' empêcher  de  rendre 
àommago  aux  auteurs  de  V  Art  de  vérifier  les 
date*)  an  père  Petau ,  a  Rivard  et  à  Lalande. 
ôa  trouva  d'excellentes  choses ,  sur  le  calen- 
driet,  dans  leurs  Êtres }  et  j'avoee ,  arec  fran- 
chisé, qu'ils  m'ont  été  trèsnitiles.  Mais  aucun 
de  leurs  ouvrages  ne  renferme  tout  ce  qu'on 
à  droit  d'attendre  dans  An  traité  complet  du 
calendrier.  Ceux  de  Rivard  et  de  Lalande  ne 
*ontiena€**t  que  ce  qui  tient  proprement  k  l'as- 
tronomie k  et  ces  auteurs  ne  se  soçt  occupés 
que  de  notre  manière  de  diviser  le  teins* 
Dow  ceux  de  Pingre  et  de  petau  ,  on  trouve 
plus  de  détail  Sur  les  calendriers  étrangers  ; 
mais  is  les  confèrent'  principalement  sous 
le  rapport '  chronologique:  <dè  sorte  que ,  pour 
avoir  lui  traité  compte*  <fa  calendrier  i  il  iau- 
éfét  rênme  tèus !le<n»  ouvrages,  et  eneoçe 
Ht  y  manquerai  un  -grand  iM>ralffe"de  choses 
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intéressantes.  J  ai  lieu  dèTçrofrc  que  j  ai  réuni  4 
dans  celai  qae  j'offre  au  public ,  tout  ce  qu'on 
peut  désirer  relativement  a  la  science  des  teins, 
tant  sous  le  rapport  astronomique  et  chrono- 
logique, que  sous  le  rapport  commercial. 

Je  résous,  pour  la  position  géographique  de 
Paris ,  tous  les  phénomènes  célestes  qui  entrent 
ordinairement  dans  les  annuaires.  Je  donne 
ensuite  les  moyens  d'en  déduire  les  mêmes 
phénomènes  pour  tout  le  reste  de  la  France* 
Un  tableau  suffira  pour  changer  *  en  des  édi- 
tions et  eç  des  soustractions  très-simples r,  le 
calcul  des  Jevérs.et  des  couchers  du  soleil  et 
de  h  lutte',  pour  toute  ville  dont  on>  c<>rtnaîtra 
la  latitude  etk  longitude.  J'en  ferai  l'application 
aux  principales  villes  deFrancc  et  en  particulier 
à  Nantcfs.-     .     ,        »•■;.-•    r.;:vi    ':';    i-  > 

M.  Simonin ,  prOfeg$eUr  distingue  d'hydro- 
graphie au  Croisic  >  eit  membre  de  la  Société 
Académique  de  la  Loire  ~  Inférieure ,  9  frit* 
pendant;  1 5  années  consécutives  ;  des  Qbserf 
valions  çxattes  sur  les  marées  et  sijr  Je&ge<àrdj) 
4ju  elles  éprouvent  chaque' jour,  çû  les  comrr 
paraht  aux  passage*  de  la  .fane ,  au  méridien, 
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Il  en  a  déduit  nu  tableau  qu'il  a  bien  Voulu 
me  communiquer.  Ce  tableau  est  entièrement 
fondé  sur  des  expériences  bien  faites  et  doit 
inspirer  toute  la  confiance  possible.  Je  le  fais 
suivre  d  un  autre  déduit  des  belles  théories 
gué  M.  de  Laplace  a  développées  dans  sa  mé- 
canique céleste.  Les  marées  >  déduites  de  ces 
<kux  tableaux  ne  seront  pas  toujours  d'accord, 
et  présenteront  de;  légères  différences  dans 
quelques  das.  Les  marins  pourront  s'assurer 
de  leur,  plus  ou  moins  grand  degré  de  certi- 
tude ,  m  comparant  les  heures  que  Ton  dé- 
duira  dç  Lun  et  de  l'autre  avec  les  heures» 
vraies  (fes  »arées  dans  les  ports  où  ils  se  train 
veront.  J'ai  mis  ensuite  un  troisième  tahleai* 
qui  offre  l'établissement  des  principaux  ports 
die  la  terré ,' suivi  don  quatrième ,  que  le  même 
$L  Simonin  a  eakulé  pour  connaître  Tintent 
site  d^ft»ajré es  dans  les.  Sytygiesi  II  Ta  tiré  des 
forsauks  que  le  rompus  de  k.  Place  a  données 
dans  sa  mécanique  céleste.  Toutes.  pe$  m** 
cherchas  y  sont  réduites  à  de  simples  additions*. 
Pour  resjire  mon.  ouvrage  utile  aux  ope- 
rayons  fa  commerce  v  et  à  L'égide  de  la  chro-^ 
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nologie,  je  donne  le  moyen  de  pisser  de  notre 
calendrier  h  lots  les  autre»  calendriers  cennus 
tant  ancieas  q«e  modernes.  Je  reseus  ee  pro- 
blême intéressant  :  un  jour  du  calendrier 
grégorien,  étant  donné  9  trouver  h  jour 
correspondant  di^n  éûtm  calendrier  qu*H^ 
conque  9  soit,  çoiaùre ,  ^soit  lunaire  ,  soiû 
htni-wlaire.  J'y  dapite  ans»  la  soktiôn  d* 
problème  inverse  quLn'eài  pas  moins  atile.  Cas 
rédactions  «ont  souvent.  indispensable*  i  dan» 
l^stronomie ,  pourle  çakul  des  anomalie*  se* 
colaues  des  planèttà  et  para  connaître  Aewr& 
coors  avec  exactituèe  ;  dans  Ykisto&e  ;  *ottr  le 
ebssenent  des  faits;  dans  te  comwércevçwir 
VéchdaJiçe  des  traitai.  ^-He:M9  &ea**ottp 
étandnismr  lus  Ares  dei  Eg^tittis  ^  (k  î*ab#- 
aaasar  tt  dqs  Prises. ,  pour  Tatitite-  dt*  fckro- 
nologisies utiles astronapnès  ;  swrles  calendrier 
des  Russes  v  des  $f atrôittàâflg  et  dw  Cfcùttoîa/ 
pour  l'avantage  dot  corâpi**;  sur  te^Â  4eè< 
Joifc  >  poor   l'étude  de  lififi«oir^SalAt€r  ei> 
Lintdiigenee^e  la  fiible^  ^iif  c*eux  Àé$  ttetàm 
Grecs,  des  Borna \m  «l5  dts  Egyptieas?  '  Jujot 
Uusage  des  mottégest  où  U  o»  expliqua  feb  auteur* 
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de  l'antiquité  payenne.  Enfin  la  curiosité  ma 
porté  à  rechercher  la  manière  dont  nos  ancêtres  * 
les  Gaulois ,  divisaient  le  tems ,  et  j'ai  donné 
tout  ce  que  j'ai  pu  recueillir ,  à  cet  égard ,  dans 
les  écrits  des  anciens. 

L'obliquité  de  Fécliptique ,  par  rapport  k  Yé~ 
quateur,  et  le  mouvement  inégal  du  soleil,  dans 
son  orbite ,  produisent  une  différence  entre  le 
midi  marqué  parle  soleil  et  celui  que  marquerait 
une  bonne  montre.  Cette  différence  s'appelle 
équation  du  tems.  Elle  n'est  nulle  que  quatre 
fois  dans  Tannée,  Les  élémens  qui  servent  à  la 
calculer,  sont  l'inclinaison  de  Fécliptique  et  le  lieu 
de  l'apogée  du  soleil.  Gomme  ils  sont  variables  , 
cette  équation  éprouve  une  petite  variation  d'un 
siècle  au  suivant  J'ai  lâché  d'expliquer  clai-; 
rement  ce  phénomène,  et  je  crois  1  explication 
que  j'en  ai  donnée ,  simple  et  facile  a  saisir.  Elle 
est  suivie  d'une  table  d'équation  qui  peut  servir 
pour  toutes  les  années  de  ce  siècle  avec  son  chan* 
gement  séculaire. 

On  trouverades  détails  très-circonstanciés  sur 
les  périodes,  tant  astronomiques  que  chrono- 
logiques, qui  se  trouvent  ordinairement  dans 
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les  almanachs ,  comme  le  cycle  solaire ,  le  cycle 
lunaire,  le  nombre  d'or,  la  période  julienne, 
Tindiction ,  etc. ,  etc. ,  avec  la  manière  d'y  rap- 
porter une  année  grégorienne  quelconque. 

La  gnomonique  se  rattache  naturellement 
au  calendrier  ,  puisque  son  objet  est  la  mesure 
du  tems.  Elle  en  fait  connaître  les  divisions  r 
par  l'ombre  d'un  style,  sur  une  surface  plane 
ou  courbe.  Une  montre  donnç,  les  heures 
moyennes ,  un  cadran  donne  les  heures  vraies. 

Par  un  artifice  ingénieux ,  on  est  parvenu  à 
faire  marquer  k  la  première  le  tems  vrai,  en  y 
adaptant  une  seconde  aiguille  dont  la  marche 
inégale  suit  le  soleil.  Si ,  dans  les  montres  à 
équation ,  les  hommes  ont  pu  assujettir  un  ins- 
trument dont  le  mouvement  semblerait  devoir 
être  uniforme  à  se  conformer  à  la  marche  va-* 
riable  du  soleil  ;  par  un  artifice  non  moins» 
ingénieux*,  ils  sont  aussi  parvenus,  dans  les 
cadrans,  à  forcer  l'ombre  «du  style  à  marquer 
le  tems  moyen. 

La  longueur  de  l'ombre  dm  style  ayant  tou- 
jours un  rapport  déterminé  dans  un  même  lieu 
avec  la  déclinaison  du  soleil  t  les  cadrans  peuvent 
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nous  indiquer  le  signe  du  zodiaque  où  se  trouve 
le  soleil.  Dans  le  court  traité  de  Gnomonique 
que  je  joins  k  mon  outrage  sur  le  calendrier  y 
je  résous  ces  trois  problèmes  :  i.°  étant  donnée 
une  surface  quelconque  et  une  droite  paral- 
lèle à  Taxe  de  la  terre ,  tracer  des  lignes  sur 
lesquelles  se  projette  F  ombre  de  cette  droite 
à  chacune  des  heures  du  jour;  2.0  marquer, 
au  moyen  de  F  ombre  du  style ,  le  tenu 
moyen]  3.  °  indiquer,  par  la  longueur  de  cette 
ombre  >  la  position  du  soleil  dans  Técliptique 
et  y  par  conséquent ,  V époque  de  Tannée  ok 
Ton  est.  C'est  dans  la  solution  de  ces  trois 
questions  que  consiste  toute  la  gnomonique. 

Il  n'en  est  pas  de  cette  dernière  science 
comme  de  celle  du  calendrier.  11  existe  plusieurs 
traités  de  gnomonique  très-bien  laits.  On  ne 
peut  leur  reprocher  que  leur  longueur  souvent 
effrayante.  Rivard  et  Dom  Bedos  ont  écrit  sur 
ce  sujet  chacun  un  volume  in-8.°  de  5oo  où  de 
600  pages.  Je  pense  ne  rien  laisser  à  désirer, 
quoique  je  n'emploie  qu'une  cinquantaine  de 
pages.  On  ne  doit  donc  s'attendre  à  trouver  de 
nouveau  dans  cette  gnomonique  que  la  manière 
simple  et  facile  dont  je  crois  l'avoir  traitée. 
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Les  ouvriers  qui  font  des  cadrans  dans  lei 
villes  de  province ,  prennent  ordinairement  les 
angles  horaires  dans  des  ouvrages  calculés  pour 
Paris ,  ou  copient  des  cadrans  faits  dans  cette 
ville.  Ils  se  trompent  d'autant  plus  que  la  latitude 
du  lieu  qu'ils  habitent  diffère  plus  de  celle  de 
la  capitale.  Pour  leur  faire  connaître  combien 
ils  sont  dans  Terreur,  et  pour  être  utile  à  Nantes, 
j'ai  mis  en  regard  deux  tableaux  des  angles 
•horaires  dans  le  cadran  horizontal  et  dans  le 
^vertical  :  l'un  pour  Paris  et  l'autre  pour  Nantes. 
Xa  différence  qu'on  y  remarquera  serait  plus 
grande  si  ces  deux  villes  différaient  davantage 
en  latitude. 

Dans  la  gnomoiiique  et  dans  le  calendrier, 
j'ai  fait  un  grand  nombre  d'applications  à  la 
ville  de  Nantes. 


Digitized 


by  Google 


■      i 


TRAITÉ 

filSTOftÏQGE  ,  MATHÉMATIQUE   Et   COMMERCIAL 

DU  CALENDRIER. 


CHAPITRE  L 


+m+ 


NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 

JUb  Tbms  (*)  est  Tirapreasioii  que  laijpé  e*  nom*  k 
durée  successive  des  êtres.  Les  principales  utdtés 
de  teras  en  usage ,  sont  le  siècle ,  l'année  >  le  mois  ; 
la  semaine,  la  décade,  le  jour,  l'heure  et  ses  sub- 
divisions. Nous  nous  proposons  dans  cet  ouvragt 
d'expliquer  la  nature  de  toutes  ces  unités  ,  cfeu 
iaire  connaître  l'origine  et  J'usage  dans  les  différera 
tems  et  dans  les  différons  lieux. 

i  ■'  iii  i         r       m 

(*}  Les  choses  que  Pon  croit  le  mieux  concevoir  sont  souvent  let 
pins  difficiles  a  définir.  Tout  le  monde  pense  avoir  une*  idée  nette 
du  tems,  et  il  n'y  a  personne  qui  ne  trouve  de  grandes  difficultés 
à  en  donner  une  bonne  définition.  Celle  que  j'ai  adoptée  me  parait 
la  plus  simple  ^et  la  plus  juste. 

Aristote  en  donne  la  suivante  apripu  xnno^wt  x<t7«  f*  *p«7«f«f 
k««  *••  vmfn  7  est  nuntorus  motâs  sècundum  prius  et  posteriut* 
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On-  appelle  Calehjlrprt  lft  #viûon  du  tems  et  la 
nomenclature  de  *sês  différentes  parties.  Ce  mot 
vient,  ù&  KaUwice ,  .d^ttwxinatiou  que  les  Romains 
donnaient  au  premier  jour  de  chaque  mois.  Les 
Grecs,  qui  n'avaient  jpoioi  de  kalendes,  donnaient 
le  nom  ÏÏEphèmérides  au  €atetidfier.lGé  mot  venait 
de  tTti)  tfjiîfccy  et  signifiait  Jk  -compte  des  jours. 

On  désigne  ordinairement  par  le  mot  almanach 
le  livre  qui  contient  Ictvts  tes  phénomènes  célestes 
calculés  pour  urie  année.  On  n'est  pas  d'accord 
dur  l'étymologie  de  ce  mot  :  les  uns  pensent  qu'il 
vient  de  Yœabe  <aï--tMan^  la  lune-  parce  qu'il  ren- 
ferme, toutes  les  lunes  de  l'année.  Suivant  quelque* 
aàta**,  îi  «dérive  de  l'arabe  ul-mwia ,  te  compte; 
Quelques-uns  le  font  venir  *te  l'article  arabe  al, 
le ,  ^t  du  mot  grec  ixcli4.xm  ,  «serde.  Enfin ,  Cambry 
te  tiré  îles  mots  bretons  al,  le ,  et  menek,  mémorial.- 
Bêptùs  Quelque  'tems  on  a  généralement  remplace 
éè  îhot  éa  Frtmte  par  le  mot  putement  français 
annuaires     ■•-  •  * 


t  K-  le  Priolf  jecfeur  de  l'Académie  Je  Rennes,  dans  son  exeettont 
ouvrage  intitulé  Jntroduclio/i  à  la  Physique  et  particulièrement  à  la, 
mécanique ,  définit  te  Xemz  *  Une,  grandeur  indéfinis  d'une  seule 
dimension t  néces^aù^  continue  it  qui  n'a  que  des  parties  aussi  çon- 
•iinues%  successives ,  divisibles  à  Cinjini^  inséparables  f  intrinsèquement 
semblables  jntrklies,  incapables.  <V affecter  nos  çr^atie*,  ei  propres  à 
déterminer  la  simultanéité  et,  la  succession  des  objets  comme  l'espace 
fest  à  déterminer  leurs  positions. 
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CHAPITRE   11. 


.  ANNEE. 

JUs  mat  année  vient  dû  latin  armms  x\0  signifie 
cercle.  Les  années  ont  en  effet  toujours  été  mesurées 
par  des  cercles  que  paraissent  décrire  les  astret 
autour  de  la  terre.  Mais  la  longueur  de  ces  années 
ou  cercles  n'a  pas  toujours  été  la  nKme.Il  est  Vrai- 
semblable que  les  premiers  hommes  avaient  pris 
pour  cette  unité  de  tems  oe  que  oous  appela 
un  jour ,  c^est-à-dire ,  une  révolution  diurne  du 
soleil;  car  plusieurs  historiens  rapportent  que  les 
Chaidéens  ont  commencé  à  compter  ainsi  le  te**& 
On  a  retrouvé  encore  cette  coutume  chez  quelques 
peuplades  sauvages.  Oa  pourrait  rendre  raison  y 
par  la   brièveté  de  cette  année  (*),  de  la  grande 


i   M     MKWi  lt% 


{*)  Epîgène ,  qui  écrivait  an  Ions  de  Ptûfeoiéo  Phiiadelphe*  dontae 
snfeaut  Piiae  (U  7 ,  56)  72©,oos  ans  d'antiquité  «m  abseswUeas* 
MMftWuquct  faites  par  les  Chaldéeus» 

$i  l'en  prend  ces  années  pour  des  jours ,  il  en  résulte  tgpt  ans 9 
•r,  cela  concorde  parfaitement  avec  le  récit  que  fait  Sirnplêfsst»* 
eemmentatenr  d'Aristote  (U  a  de  cssfe.)  Il  «sUt  spt  CaUisUièara  fil 
passer  à  ee  philosophe  des  observations  faites  par  ses  astroncanet 
Chaldéeas  cpri  n'avaient  psa  moins  de  1903  ans  d'antériorité  à  la 
prise  de  Babylone  par  les  tirées ,  lacHielle  tôt  lieu  33 1  ans  ayant 
astre  ère.  Or ,  les  1971  ans  trouvés  dans  les  jïojQùo  joncs  d'Epfgén*. 
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ancienneté  que  s'attribuent  certains  peuples ,  comme 
les  Egyptiens  et  les  Chinois;  ce  qui  servirait  peut- 
être  à  faire  concorder  leur  chronologie  avec  celle 
des  livres ,  saints. 

Au  rapport  des  historiens  les  anciens  Ghaldéens 
marquaient  leurs  années  d'un  jour  sur  des  briques 
qui  leu%  servaient  à  compter  le  tems  écoulé.  Ils 
ne  durent  pas  tarder  à  s'apercevoir  que  cette  unité 
était  trop  petite ,  et  qu'on  avait  besoin  de  nombres 
très-grands  pour  exprimer  de  très-petits  intervalles 
de  tems. Ils  furent  donc  portés,  par  cette  consi- 
dération, à  chercher  d'autres. unités  plus  grandes,. 
Ayant  remarqué  que  la  lune  met  environ  .28  jours 
À  se  retrouver  sous  la  même  étoile,  cette  révo- 
lution d'un  astre  très  -  remarquable  leur  parut 
commode;  et  ils  s'en  servirent  pour  leur  unité  de 
tems.  Ils  la  divisèrent  en  quatre   parties  égales 


font  bien  les   1903  de  Callisthènes,  plus  68  années  écoulées  depuis 
la  prise  de  Babylone  jusqu'à  Epigène. 

Le  Chaldéen  Berote,  cité  par  Alexandre  Polyhktor,  qui  écrivait 
ainsi  que  Epigéstt  au  ténu  de  la  rédaction  des  marbres  de  Paros, 
rapporte  pareillement  que  Ton  conservait  à  Babylone  des  monumens 
historiques  qui  dataient  de  4^°>000  an8#  Cependant  on  sait  par 
Georges  le  Syncele  que  Nabona&sar  avait  fait  détruire  tous  les 
monumens  historiques  antérieurs  à  son  règne.  Ainsi  l'assertion  de 
Berose  est  fausse,  à  moins  qu'on  ne  regarde  ces  années  comme  des 
jours.  En  effet,  ces  45o,ooo  jours  font  4> >  *ns;  en  les  ajoutant  h 
336,  époque  de  i'ivéntment  d'Alexandre  au  trone.de  Macédoine, 
on  a  7^7  avant  notre  ère  ;  ce  qui  est  l'époque  même,  de  Nubonassar*. 
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chacune  de  7  jours.Ces  intervalles  répondent,  comme 
on  sait ,  aux  phases  de  la  lune.  C'est  de  là  que  vient  ' 
la  semaine  connue  de  presque  tous  les  peuples; 
Alors  leur  annéç  fut  d'une  révolution  de  la  lune 
par  rapport  aux  étoiles  fixes  ou  de  38  jours.  Ensuite 
ils  s'aperçurent  que  cette  année  ne  ramenait  pas 
les  phases  à  la  même  époque  >  et  qu'il  fallait  pour 
cela  39  iours  et  demi.  Cette  seconde  révolution 
lunaire,  appelée  synodique,  a  dû  les  frapper  plus 
qqe  l'autre.  Aussi  ils  n'ont  pas  tardé  à  l'adopter 
pou?  leur  année  >  qu'ils  firent  alternativement  de 
39  et  de  3o  jours.  Cette  unité  de  tems,  quoique 
beaucoup  plus  longue  que  la  première ,  était  encore, 
trop  courte.  Il  était  naturel  d'en  réunir  plusieurs 
ensemble  pour  en  composer,  de .  plus  longues.  Ils 
prirent  d'abord  trois  lunaisons  qui  correspondent 
à  peu  près  à  une  saison.  On  voit  "dans  Pline  et 
dans  Censorin  que,  les  peuples  ont  compté  de  cette 
manière  pendant  plusieurs  siècles.  Pour  avoir  des 
années  plus  grandes  encore  et  par  conséquent  plus 
commodes  en  chronologie,  ils  prirent  l'intervalle 
qui  s'écoule  entre  les  deux  solstices,  qu'ils  crurent 
de  six  mois  lunaires,  et  ils  firent  leurs  anuéea  de 
a£s  luuaisqnsN  C'est  encore  ainsi  que  ^  arç  rapport 
de  quelques  voyagemjs  y  comptent  ies  h^bitans,  du 
Kamschatka. 

Quelques  historiens  parlent  aussi  d'années  de 
quajtre    mois;  adpptees   che?  d'ançiçns .,  peuples.  £ 
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iftàîs  je  ne  trouve  rien  dans  la  nature  qui  *àt  pu 
les  déterminer  dans  le  choix  d'une  pareille  unité 
dé  tema.  P<;ut"étr6  auront -ils  été  portes  à  agir 
ainài  £ar  des  considérations  civiles  et  politiques 
qui'  ne  sont  pas  jfefreaues  jusqu'à  nous  (*)• 

Àptèà  toutes  ces  tentatives  dans  la  composition 
ié  Tannée ,  quelques  peuples  cherchant  à  se  rap- 
procher davantage  <ïu  cercle  annuel  du  soleil , 
prirent  pour  unité  de  tem4  12  lunaisons.  Cette 
coutume  subsiste  encore  chez  les  Arabes  et  che£ 
tous,  les  Mahométaus.  Mais  ils  nV>btînrent  pas  ce 
qu'ils  désiraient,  et  ils  ne  s'accordèrent  pas  avec 
le  cours  du  soleil,  lis  eurent  donc  alors  une  année 
vague  dont  le  commencement  se  trouve  Successi- 
vement dans  toutes  lés  saisons. 

D'autres  peuples,  voulurent  remédier  à  cet  incon- 
vénient ,  et  cherchèrent  à  ramener  les  saisons  ai* 
même  point  de  Tannée.  Douze  lunaisons  forment 
une  année  plus  courte  de  11  jours  que  l'année 
solaire. Ils  décidèrent  en  conséquence  que,  lorsque 
ces  ix  jours  seraient  assez  de  feris  répétés» pour 


(*)  Suivant  Plularcjue  et  Lactance,  ce  sont' les  Egyptiens  <Jtfi 
«ni  eu  les  premier*'  ce»  année»  de  4  mois.  U  est  paisible  ^u'etku» 
soient  dues  aux  inondations  du  Nil.  Le  Nil  est  4  woîs  ?' croître  ^ 
4  moi*  il  décroître,  et,  pendant  les  4  ♦derniers,  il  reste  dans,  le 
même  état ,  ou  stationnai  re.  Ainsi  ces  années  étaient  pour  *cut 
assez  naturelles,  et  les  ont  conduits  ensuite  aux  années  èe  n  mois*' 
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i&é,  *a  utoia  lOnair^,  ils  l^^lm^i*^ * l'*op*f 

s$t  ÉtisoU  d\^xrd  gàjnp  o*dj?e  d&evnûréy*t  a*  ft*t 
et  à  ntogw*  q^e  I?  ta^;&'ea[ftfeait  aeatfrj  0£iam4 
ebad  tes  aaota^HiélweuXj.tf  .tiouu&A  eft  ie  £0*$ 
eàcctre  ça  Qrâto  $t{  d#tf  %pe|qua*  moirées  A»ia^ 

Oïk  aenjàfc  WwtM  l'&c  w^«p#itf  de  q$t*  n#*,4$ 

ne  pewvâit  pirévftir,  s>o  o*t  3^  91m  ifevangft,  fi« 
c(mrlmd  da  m«w  '«trait  use-  afiaéer  <&tof>ée,  Pw6 
y  jxwédier  >:op  i&ierbhA  à  je  $ro&iim  <te«  ftfrwrfe» 
régulières  ,  qui  pussent  servir  à  PintejfrçaUtioil  4& 
i5.e  moii*.  Àp^i^sie^Sjt^^tive^inffru^^ttsts , 

kft  GiSG*    &l0ptè*tt*f  Ç?Hft.*U|  /ÏQ^^.qifôv  JffMil** 

Meton,/*t  ^Jfe  ^€^Btpp«:4e  7jS?«i%  Jj^Jiâi» 
modei tfeà  sg  «èrv&rt,  éftows  fep»>  *.me  $ièd* 

.  11  y-eat  <teq.#$q0k$  qjii  reaottoèi2^t;,^utà4^ 
a»x  nouées  Jumawc#9.-ç9V9^Jw  Egyp^^^j/P^f» 
ado^l^t  b  révûl^ian  da  soleil.  Ils»  co^mepçaiep^ 

étoile  ^e^^  la  ûnis^ai^t^ia:  kw,r  hjéUaqijiç;*^ 
A^irt.  Les(JEgyptiea^  ^i^îJ&fc'fP^  Hg|te*  !ft 

— > :: — _ .       — p— — . 

(*)  ôfl  appelle  fouir  hlUmpte,  tfone  étoile  lerUmt-ft'^  >  *£***  aF«îr 
«4é  p«»<l»ie.daw  leé  raye»*  4tMfeleil,  cUe*  cp&H»c*ce  a  y*»  4«g*8«rn 
et  |>arait  à  rodent  le  matin  vn  peu  avant  le  \&yw  d*  âoteik  .    ^ 
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leur  le  lever  héliaque  de  Sirins.  Poar  éviter  fiern» 
barras  des  observations  et  pouvoir  fixer  d'avance 
le  commencement  Aes  années  ,  ils  cherchèrent  oom* 
bien  il  s'écoulait  de  jours  entre  deux  levers  con- 
sécutifs de  cette  étoile.  Ils  se  trompèrent  d'abord 
de  5  jours  et  un  quart ,  et  ils  composèrent  leur  année 
de  36o  jours.  Ils  comptèrent  ainsi  pendant  plusieurs 
siècles,  suivant  le  rapport  cbs  historiens.  On  voit 
que  du  tems  de  Moysfc  ces  années  étaient  encore 
en  usage  ;  car,  dans  la  supputation  du  tems  qu'a 
duré  le  déluge ,  en  ayant  égard  aa  texte  hébreu, 
il  est  fait  mention  de  mois  de  Se  jours  et  d'une 
année  de  56o  (*). 

Leë  Egyptiens  finirent  par  s'apercevoir  qu'ils 
étaient  en  erreur  d'environ  5  jours ,  et  ils  les  ajou- 
tèrent à  leur  année  qui  se  trouva  alors  de  365  jours. 
Les  peuples  crurent  que  l'année  était  réellement 
devenue  plus  longue;  et  pour  rendre  raison  de  cet 
allongement  de  l'année ,  ils  imaginèrent  une  table 
que  Plutarque  nous  a  conservée  dans  son  chapitre 
d'Isis.  Le  soleil  s'aperçut  un  jour  que  Rhéa  était» 
enceinte;  %t  sachant  que  Saturne  était  le  père  de- 
l'enfant  qu'elle  portait  dans  son  sein,  il  la  maudit; 
et  dans  les  imprécations  que  lui  arracha  son  res- 


(*)  Quelques-uns  pensent  que  c'est  à  cette  aimée  de  3So  jours  qte 
noua  devons  la  division  du  zodiaque  et  par  suite  celle  du  cercle  ca  36* 

parties  égales  en  degrés. 
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•intiment ,  il  voulut  qu'elle  ne  pût  accoucher  dan* 
aucun  mois  de  Vannée,  Mais  Mercure  qui  aimait 
Rfaéa  joua,  au  4ez  avee  la  Lune ,  et  lui  gagna  ta 
soixante-dixième  partie  de  chaque  jour  de  l'année 
lunaire  (*)  qui  est  de  354  jours  et  demi.  Or,  ta 
70  ■•  partie  de  354  7  forme  5  jours  et  77s  ou  5  joui* 
à  peu  de  chose  prés.  Mercure  les  ajouta  à  Tannée: 

Plutartpe  ajoute  que  Rhéa  accoucha  le  premier 
jour  d'Qsiris ,  le  second  d'Arneris ,  appelé  par  quel- 
ques-uns Apollon ,  et,  par  d'autres,  Orus.  Le  trot* 
sième  de  Typhon ,  le  quatrième  dlsis ,  et  le  cin- 
quième de  Nephthis,  Teleute ,  Vénus  ou  la  Victoire: 

Ce  ne  fat  vraisemblablement  que  plusieurs  siècles 
après  -,  qtte  led  Egyptiens  trouvèrent  l'çnteur  d'un1 
quart  de  jour.  Mais  après  s'être  assurés  de  la  vraie 
longueur  de  Tannée ,  ils  ne  prirent  pas  comme  nous 
le  parti  d'ajouter  un  jour  tous  les  quatre  ans.  Ils 
formèrent  une  période  dea46i  de  leurs1  années  qui 
ramenait  le  lever  heliaqtie  de  Syritis  à  là  même 
époque.  Us  l'appelèrent  période  SothSaqtie  $  du  nom* 
de  Scthk ,  qu'ils  donnaient  a  Syrittè.  ' 


(*)  Noël,  à  rarticle  Rliéa,  dans  son  Dictionnaire  de  la  Fable,  dit 
que  Mercure  gagna  la  soixante -douzième  partie  de  chaque  jour  de 
farinée.  En  effet,  la  aoixaftte ï- douzième  partie  de  S6o.e»t5.  fifai* 
M*  Noël  n'ai*»  &Uï  attention  que  îflercure^a  pu  gagner  àja  &pna 
qu'une  portion  des  jours  qui  lu.  i,  appartiennent  et  par  conséquent  une* 
portion  de  son  année' qui  est  de  354.  jours  J.  Aussi  lit-*»n  dans  Plu- 
Carqne  qu'il  lui  gapçfca  la  éorxante-dixiètae  partie  de  chacun  de  ses  jours* 
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U  résulte  de  ce  que  nous  Tenons  dp  dire  qwe 
les  peuple*  ont  été  partagés  de  tout  tem*  et  le  soot 
encore  sut  la  forme  de  leurs,  anuéts.  Les  uns  font 
usage  des  années  solaires; ,  réglées  m ûq.uemt nt  par 
le  soleil ,  les  autres  des  année*  lunaires  et  n'ont 
^gard  qu'aux  révolutions  de  la  Lune.  E*fia  queV 
ques-uma,  par  des  intereala4ic>w ,  ea  eut  feraptéd* 
luûi-solaires  ,  c'est-à-dire  oit  ils  font  usage  à  la  fois 
des  yéyattf  Uoas  solaires  et  lunaires.  Mai»  on  se  doutç 
bieu  qu'il  a  dû  s'écouler  un  long  espace  de  tem» 
ayant  q*ie  la  vraie  longueur  de  ces,  années  fut  bîea 

COIWU0. 

,  1]  a.  iallu  un  grand  nombre  d'observations  déli- 
cates ,  faîtes,  avec  de  bons  instrument  pws  s'apee-; 
revoir  qufc  Ite  Soleil  met  366  jours  6  beare$  $jmi* 
iiutes  n  secondes  à  revenir  sous  la  Hteme  étoiU 
fixe  ,  ce  qu'on  appelle  une  àn&ee  sidérale;  et  qu'il 
ae  met  que  365  jours  5  heures  48  minutes,  £i  .se* 
crades  à  revenir  an-iftéorc  équinoxe  ou  m  m&ï» 
tropique,- ce  que  l'on  appelle  une  aiméç  tropique* 
C'est  cette  dernière  année  qui  ramène  les  s/ison& 
dans  le  même  ordre  ;  aussi  *est  -  ce  cellejqu'ont 
adoptée  les  peuples  actuels  qui  ont  des  années  sca- 
laires. 

,  Il  n'a. pas  fallu  des  observations  moins  délicates 
pour  trouver  la  longueur  précise  d'une  révolution 
lunaire  tant  par  rapport  aux  étoiles  fixes  que  par 
rapport  û}i  Solejr}.  On  *'çst  eofjin  assuré  que  la  ré-, 
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Yolution  sidérale  de  la  Lune  est  de  %*]  j.  7  h.  45* 
\xv  ;  et  que  sa  révolution  par  rapport  au  Soleil  f 
appelée  synodique ,  est  de  39  j.  1  s  h.  44'  5". 

C'est  la  réyolution  synodique  qui  ramène  le» 
phases  dans  le  même  ordre.  Aussi  les  peuples  qui 
ont  conservé  les  année*  lunaires  ou  kmi-  solaires  5 
font  leurs  mois  de  29  jours  7  ou  alternativement 
de  29.  et  de  3o  jours. 

Nous  avons  àéjk  remarqué  que  la  mois  lunaire* 
sont  d'environ  1 1  jours  moindres  qu'une  révolu- 
tion solaire  5  et  qu'ainsi  te  commencement  de 
Tannée  pour  ceux  qui  règlent  uniquement  leurs 
année*  sur  la  Luné  doit  se  trouver  placé  tantôt 
dans  une  saison ,  tantôt  daft$  une  entre.  Elle  doit  en 
parcourir  le  cercle  dans  environ  55  ans.  Ce  fut 
pour  remédier  à  cgfe  irtconténient  que  letf  Grecs  et 
]es  Juifs*  prirent  le  parti  d'interèaler  environ  tousf 
les  trois  ans  un  treizième  mois.  Dans  la  suite  noTis' 
décrirons ,  avec  le  plus  grand  détail ,  le  calendrier 
d*  ce*  deux  peuples  qui  ont  tant  figure  dans  lliis^ 
fcoire.  *  .    ;  ;  •     .»  ?.-    . 

Hérodote  dît  que  lés  premiers  calendriers  sont* 
dus  aux  Egyptiens.  Je  pense  qu'il  s'e&t  trompé  £f 
parce  qpfe  tes  calendriers  dts  premiers  ^aiples  ént 
été  lunaires ,  et  que  lé£  Egyptiens  ont  t<fttjoùrs  foi? 
usage  gû  dours  du  SolfejTjtonr  fixer  leur  arini&u* 
Wousav<ws  déjà  dit  qu'elles' ont  d'abord  été  de  36o 
jours  ,  -ensuite , de  565  divisées  te  i 2  ïndis  de  3o  j. 
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et  5  fours  épagomènes  ou  complémentaires.  Celte 
année  de  565  jours  devait  parcourir ,  en  rétrogra- 
dant,  les  saisons  dans  un  intervalle  de  i5o8  de  nos- 
années  grégoriennes  actuelle?;  parce  que  les' 5  h. 
48'  b\"  dont  une  année  solaire  tropique  excède 
365  >ours  y  font  pendant  ce  tems  368  jours  a  heure» 
5i'  4o" ,  qui  ne  surpasse  une  année  égyptienne  que 
de  5  jours  environ.  Si  l'on  compare  cette  année 
avec  celles  qu'avait  établies  Jules  César ,  de  565 
jours  6  heures,,  on  trouvera  que-  i46&  aeneçs  Ju-> 
tiennes  font  i46i  années  égyptiennes  :  de  sorte  que 
les,  années  égyptiennes  ne  se  iretixmvaient  ^'accord 
avec  les  juliennes  qu'aux  bout  de  i46ode  ces  der- 
bières.  C'est  le  cycle  que  Ton  a  appelé  sothiaque 
ou  caniculaire.  Il  commençait  le  premier  Jour  du 
mois  Thoth  qui  concourait  avec  le  lever  hétiaqu^ 
de  Fetoile  spthis  ou  la  canicule.  Le  premier  de  ce» 
cycles  a  commencé  l'an,  578a  avant  J.  C.  Ptolemée 
«'est  s^rvi  des  années  de  565  jours  dan$  son  aima- 
gç$te.  Fou^r  Futilité  des  astronomes  et  des  historiens , 
nous  donnerons  le  calendrier  des  Egyptiens  et  fo 
correspondance  de  leurs  années  avec  celtes  dont 
nous  faisons  usqge^ 

I/année  des  Perses  et  celle  des  Arméniens  étaient 
«a  tout  semblables  a  celle  des  Egyptiens;  c'est-à-, 
dire  d$  §6$  jours.  Nous  avons  traité  fort  au  long* 
\  la  fin  de  cet  ouvrage ,  des  ères  de  tous  les  peuple* 
de  la  terre  j*  et  no*s  avon&  comparé  toutes  leujrs, 
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amnées  avec  tes  nôtres*  J'y  renvoie,  et  je  passe 
a  l'histoire'  de  notre  calendrier,  qui  nous  intéresse 
plus  particulièrement. 

Romulus ,  suivant  Macrobe ,  distribua  l'année  en 
10  mois.  Il  en  mit  le  commencement  à  l'époque 
où  la  nature  semble  renaître,  au  mois  de  mars, 
et  la  composa  de  5o4  jours.  Quatre  mois,  mars, 
mai,  quiiitiie  et  octobre  eurent  3i  jours.  Les  six 
autres  mois,  savoir  :  avril ,  juin ,  sextile,  septembre , 
novembre  et  décembre  ne  furent  que  de  3o  jours, 
il  divisa  chacun  de  ces   mois   en  trois  parties 
inégales.  Le  premier  de  chaque  mois  fut  appelé 
calendes;  le   7  des  mois  de  3i  jours  fut  nommé 
nones  y  et  le  i5  fut  appelé  ides.  Dans  les  autres 
mois,  les  nones  tombèrent  le  5,  et  les  ides  le  i5. 
On  n'est  pas  bien  sûr  de  ce  qui  le  porta  à  diviser 
les  mois  de   cette  manière  assez  bizarre.  Le  mot 
ides  paraît  venir  du  mol  Etrusque  iduare ■„,  qui 
signifie  diviser;  parce  que  les  ides  partagent  presque 
le  mois  en  deux  parties  égales.  Les  noues  tiraient 
leur  nom  de  ce  que  des  ides  aux  nones  il  y  avait 
9  jours  en  rétrogradant.  Le  mot  calendes  donné 
au  premier  de  chaque  mois  vient  du  verbe  grec 
KtfAeû* ,  appeler;  parce  que  oe  jour  le  peuple  était 
rassemblé  dans  le  capitole,  pour  apprendre  des 
pontifes  ce  que  l'on  devait  faire  pendant  le  mois 
relativement  aux   affaires   divines  et  humaines*: 
D'autres  disent  que  ce  jour,  on  annonçait  la  nou- 
velle lune  au  peuple  assemblé  j  ce  qui  n'est  guères 


.    ^*\" 
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vraisemblable  ;  car  la  lune  ne  devait  pas  être 
toujours  nouvelle  au  commencement  des  mois  de 
Romulus.  Son  année  n'était  ni  solaire  ni  lunaire, 
et  on  ne  voit  rien  dans  la  nature  qui  ait  pu  la 
déterminer  à  ne  lui  donner  que  10  mois. 

Les  Romains  comptaient  les  jours  dans  un  ordre 
renverse.  Ainsi  le  a  des  mois  de  mars ,  mai  ^ 
quintile,  et  octobre  s'appelait  le  6.m*  avant  les 
nones.  Pour  désigner  la  veille  des  nones ,  des  ides 
et  des  calendes,  ils  disaient  pridiè  nouas,  pridiè 
idus,  etc.;  de  sorte  que  le  dernier  de  chaque  moï* 
était  toujours  appelé  pridiè  kalendas.  Nous  don+ 
nerons  plus  loin  le  moyen  de  comparer  les  dates  dans  - 
ce  calendrier  avec  cellejs  du  calendrier  grégorien. 

Romulus  fît  porter  au  premier  mois  le  nom  de 
son  père,  le  dieu  Mars;  au  second  celui  de  aprilis 
oxiAphrilvt  du  mot  grec  z$pç  7  écume,  parce  que  la 
mère  d'Enée ,  Vénus ,  était  née  de  Fécume  de  la  mer. 
Selon  d'autres ,  aprilis  vient  d'aperire,  ouvrir;  parce 
que  te  sein  de  la  terre  s'ouvre  dans  ce  moisi  la  végé-* 
tation.  Romulus  consacra  les  deux  mois  suivans 
aux  anciens  et  aux  jeunes ,  c'est-à-dire ,  a  la  vieil- 
lesse et  à  la  jeunesse,  et  les  appela  rnaius  et  fimius 
des  mots  majores  et  jumoresÇ*).  Quant  aux  autres 


{*)  Quelques  auteur*  pensent  xfoe  ce*  noms  viennent  de  ce  <\*m  du, 
tenu  de  Rotmilus,  Tannée  commençait  an  solstice  en  juin  et  finissait 
en  mai.  Le  mois  de  juin  était  alors  mensis  junior,  et  mai  était 
mentis  major,  TWais  cela  n'est  pas  d'accord  avec  la  ilcnomination  de» 
mois  qui  suivent. 
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moia,  leur  nom  indique  leur  ordre  dans  i'anbée; 
f  uirUilis, marque  le  cinquième;  xextilis,  le  sixifae, 
et  ainsi  des  antres. 

L  énorme  défaut  de  la  division  de  l'année  de 
Romukis  ne  tarda  pas  à  se  faire  sentir.  Cette  année 
était  tellement  vague ,  que  le  commencement  ne 
répondait  à  aucune  époque  fixe.  Ce  monarque, 
corrigeant  lui-même  son  ouvrage,  ordonna  que, 
à  la  fin  de  chaque  année,  on  ajoutât  5i  jours  épa~ 
gomènes ,  qui  ne  firent  qu'un  mois.  Arec  cette 
addition ,  il  s'en  fallait  encore  de  10  jours  environ 
que  cette  année  ne  s'accordât  avec  le  soleil. 

NumaPompilius changea  la  distribution  de  l'année 
romaine.  Les  conversations  qu'il  avait  eues  avec 
Py thagore  lui  firent  connaître  l'année  des  Crées. 
Mais  comme  il  tenait  des  Egyptiens  que  les  nombres 
pairs  sont  malheureux ,  au  lieu  de  donner  à  son 
année  554'  jours  comme  les  Crées ,  il  lui  en  donna 
355.il  la  composa  de  12  mois  :  mars,  3i  jours; 
avril ^  39.J  jnai,  5i|  juin 7  295  quintile,  5i$  sextile, 
29;  septembre,  39;  octobre,  5ij  novembre,  àg; 
décembre ,  29  ;  janvier,  29  ;  et  février,  28.  €e  fut 
par  la  même  superstition  qu'il  voulut  que  tous 
les  mois  eussent  un  nombre  impair  de  jours;  il 
en  excepta  seulement  février  qui,  étant  consacré 
aux  fêtes  pour  les  morts ,  devait  être  désigné  par 
un  nombre  de  mauvais  augure.  Il  laissa  les  nones 
et  les  ides  dans  les  mois  de  Romulus ,  comme  c» 
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roi  les  avait  placées»  Les  nones  de  janvier  et  âe 
février  furent  le  b  et  les  ides  le  i5.  Uannée  de 
INuma  s'accordait  presque  avec  le  cours  de  la  lune; 
tuais  die  était  encore  d'environ  dix  jours  plus 
courte  que  le  tems  qui  s'écoule  entre  deux  pas- 
sages successifs  du  soleil  au  même  équinoxe*  Ainsi 
le  commencement  en  dut  répondre  successivement 
aux  différentes  saisons»  INuma,  voulant  que  le 
solstice  d'hivet  arrivât  constamment  le  même  jour 
du  même  mois ,  fit  intercaler  45  jours  dans  chaque 
période  de  quatre  ans,  22  jours  la  seconde  année 
et  23  la  quatrième.  I/intercalation  se  faisait  le  6 
des  calendes  de  mars  ou  le  22  février»  Ainsi  toutes 
les  secondes  années ,  il  y  avait  un  mois  interpo- 
laire qu'ils  appelaient  merkedorïius,  selon  Plutarque 
ou  selon  d'autres ,  mois  macédonien ,  parce  qu'ils 
l'avaient  établi  k  la  manière  des  Macédoniens. 

L'année  civile ,  auparavant  trop  courte ,  devint 
trop  longue  (*).  Macrobe,  au  chap.  i5  et  lé  du 

m ■  11  1  mi  !■  m   ■  1    ■ ■  »■     ■  ■  —    h  ■     h  1  r 

(*)  Bfuma  ajoutant  tous  les  deux  ans  un  mois  intercalaire  alter- 
nativement de  22  et  de  a3  jours,  un  intervalle  de  4  ans  faisait  i465 
jours,  et  par  conséquent  ses  années  étaient  .de  366  jours  ;.  Ayant 
ensuite  reconnu  cette  surabondance  d'un  jour  par  an ,  et  par  conséquent 
de  ?4  jours  en  24  ans,  il  la  corrigea  en  supprimant  chaque  24. me 
année  intercalaire  de  a3  jours  et  en  ne  faisant  que  de  22  celle  de. 
ïa  20. »•  de  chaque  cycle.  Si  cette  réforme  avait  été  suivie,  elle 
aurait  replacé  tous  les  24  ans  l'année  à  peu  près  dans  la  même  position 
a  l'égard  du  ciel.  Mais  les  pontifes  chargés  de  régler  .les  année* 
brouillèrent  tout. 
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ptanev  >Hratdto  frtunute^  demie  èa  [graâch 
é^iaifa^^  te>fcfcairgrijwg»tait»  jgoit-iaqv  étm&éàuç 
<é  oèeédntf  ,fetii  aras  apptfèvd  <joelIuim  Vtnftot 
jjne  Faa*^  WBwm«atâtenjkiiTier,  dont  il  obdèohà 
•àtfacet  le)otfr»**iala»^Wked1iivenBappçfetfe 
ii»maiBsiyf>Àrcrt^i0coaniieJamM  il  aeJbqtHftga» 
«prie  deux»  vingts;  Fiàh  qtfi  r«$£rd«  Pandëe^ot 
-vierit  «te  âlir,'*9t  feuti-o  foiriM&qai  corfimeBoà.  Lt 
vttiài  cte>  féteief  :t4èfat  dtfJ&frfeitil,  dieifr  qar  pee'i 
«idtftattfc  tefflM«as>qfiitfe'ftis4geiit  dmsroeimçis 
^oik-  tediftâifeJ  d««tfl6r  te.  Lei>ft8]^*f  iérstfe  Bttpwijfefc 
;«4#î*ttifl*èofltàte^d^dMo«^digé(;  t>     ■■ 

Comme  Numa  avait  bien  senti  que ,  malgré  Wd- 
terjfx&tkw  qtfifc  a«fdfc  faite  j'«rô  année  J'étais  ^as 
'ét&ète  pafÊùwmfeflt'  #ac*t>fd»i  Wec  4e  aoleit ,.  M. 
HWflfcti  jiiW  fe  ifégléiri*»  g»  te  »AUe,.  q&  tefa 
^i?*tHda  fJoiltifèB  flu*9éirt  cliflrg^  ^  <*.#rig^aViteùt 
«tttfeifét  qtfeH«?«*  fewfo  «f*e#C*^ow,  P<m*  jv^-pat 
«As  «taupei?  ddfiSle  ©itepwia«ï«Hblft>isi>Jif  de*hW 
jattr  Je.  ékaqtiè  hû«iê\  oti~  étironçak  fcri  etetr(*5 
'«feéklé  afcrf  d*fél^d€Mirfé¥>te4J**aiiftt  wdih 
iWhpWflftBflerf plSfëflfc»  «JM'^ftaJé^èliaYgéV  d#  cette 
im-ptotatftë  fbWt^ô^^-ét  lar  àofêrîMè*  dlè  «Ht*  <»&<$- 
«îofiiè  éfaft  fefle  (jfééé>  pïfl*  «Tftàé»  M§  fea  fkwitùte 

>      hiii— — — >■!■    '  H'wili  naît  —  '■  ■  '  ■■■    ■■         i  i  _  1^1  il 

(*)  Suivant   le  sentiment  le  plu*   probable,  c'était  au   mois  <lt 
Septembre  q\\*on  enfonçait  ce  clou» 
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€fiw,  pai?  ignorahce  y  pâf  mipcpsfitum^oti  méinp 
goai  mtàrêt  partioaUer ,  hrfruiUérenJb  toiit.daœ  toér 
ttaftendrter.  Us.  ooiisultajent  souVettf,pkrf  leurs  io- 
itereta  d'alongërou  d?arbréger  les  mftgbtraturés ,-  pt 
il?afcufiçer  ou  dé  feculer  le*  élections,  qu'ils  né  se 
snçftaieni  en  peine,  de  faire  oacbwi  Tannée  civile 
avec  le  cburà  dp.  soleil.  Gomme  leurs  opérations 
fia  Basaient  sans  méthode ,  il  en  jçepUltA  que  vers 
4?jtn;  700  de  la  fondation  de  Rfcmç,  il  s'en  fàHaàt 
j&7:  rjeurs  guérie  ;sfclstica  d'hits; :M  tombât  à 
Xêpoqv&  tm  i'ây&it  ocdaffné  Wuma;  hes  fête*  d'été 
se  ëélébraiept  :  ea  autortn** ,  ,$oUe9  d'automne*  en 

,  On  e$t  étonné  de  voir  les  Romains  aussi  ecabar- 
]ra$$é$  pour,  se.dwnfer  un  calendmr ,  pendit  que 
les  :Grecs  ,>  leurs  voisins;  étaient  parvenus  dépuis 
long -t 0ms,  au>  moyen  de  leurs  corrections  régjir 
Jiéfesj  k  s'accorder  sssez  gx^emenfi  avec  la  lune 
st  le  &oJtiKX^tBgypti«as,d^l^tn?;aÔté,  quoiqu'ils 
n'eussent  dontoé  que, 365  jç^fr ^l'année,  $fp  oq^ 
4^wient  ,o0pei^rt ,  1*  vr^$(  IwgtwBr^  :  Jfcilly,  jdan* 
#qn  fïiàtoire  de  l'Açtfoppmie  ancienne ,  prouve  que  , 
fe^  prêtres  de  Tfrè^es  et, -de  Memphis  savaient  dés 
l'an  agoa  avant  notre  çre  ^  que  l'année  solaire  est 
de  565  jpuifc  et  un  quart  (*),  Je  çrçil  qu'on  ne 


(*)  Je  ne  pub  résister  au  désir  de  citer  ici  un  passage  d'Hérodote, 
regardé  long-tenu  comme  fabuleux ,  et  qui  semfcle  prouver  que  les 
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doit  attribué*  cet  fcjnbarras  des  .  Romain* ,  qu'à 
l'espèce  d'oubli  où  étaieat  laissées  chee  eux  les 


pêtre*  égyptiens  avaient  dans  cet  lent  reculés  *le  grandes  < 
tances  en  astronomie.  Hérodote,,  après  avoir  raconté  l'histoire  des 
rob  éTEgypee  qu'il  tenait  des  prêtre*  ,  ajoute  t  te  Les  prêtres 
»  égyptien*  tmt  perlé  jusqu'à  ce*  ««Irait  de  mon  disecssrs,  et  ont 
»  montré  que  depuis  leur  premier  roi  jusque. ce  prêtre  deVusaun 
»  (Sethon)  qui  fut  le  dernier  qui  régna,  il  j. a  en  34 «•  çénétationsj, 
»  et  durant  ce  tenmwlà:  autant  de  pontifes  et -de  rots*  Or»  3oo  gêné- 
»  rations  font  1 0,000  ans;  ear  trois  générations  d'hommes  raient  100 
»  sus-,  et  les  4*  qui  excèdent  les  3oe  font  i3$e.  Ainsi  ils  «me  disaient 
»  que  durant  ces.  1 1^0  ans  ancun  dieu*  n'avait  paru  sous  rune  ferme 
»  bumsine,  et  que  pas  un  des  rois  qui  avaient  régné  devant  on  après 
tt-enr  Egypte? ,  n'avait  ,été  déifié.  Ib  disaient  •  que tdurèm  ce.  Mm*  h 
»  Jofotf  droit  JcAo/astf'  ft**re  Jbit  oVientiM  ,4*  osfft&avttt  1****  V'Mt 
»  M  deukjbà  ou  ii  s*  ùouthe  wkiint*nmtv,qm  deuMifoù  H  s'éuif 

*  couché  -oà/nom  h  voràm  lever  tous  les  jour*)  et  que  ce  prodige 

•  n'avait  appoëU  aucun  changement  dans,  l'Egypte,  soit:  &  la  terre 
»  pour  ses  productions,  soit  an  neuve  pour,  ses  .dénordomons  ordi* 
»  nai tes,  et  que* lesv  maladies  n'en  étaient  pas  été  plus  fréquentes., 
»  ni  la  vie  de  l'homme  moins  longue.  » 

Hérodote,  q>i  nous  rapporte  ce  récit,  que  lui  firent,  le*  prêtres 
d'Egypte ,  lorsqu'il  voyageait  dans  cette  centrée, ,  le.  regfuç^xomjne 
eue  pure  raWe ,  et  n'y  ajoute  aucune  foî*  Plusieurs:  écrivains  moderne* 
pensent  eomfrne  lufc  Vautres  trouvent  dans  ce  passage  une  espèce 
d'énigme  aetvonomitjue  qui  lui  était  propesée;  mais  iquSL était  bien 
toio  de  devine*.  iLaJapde  ,  -F reret  ,  Lavcher  y  ûoguet ,  eu  <  ont  hasardé 
ées  explications;  amis  aucune  né  présente  autant  de  vraisesnblance 
qeé  la  soèvunte.  ,  -'>f   •  *''••"•'    •  *<  '••" 

La  période4  de  1 1^0  années  sidérales  répond  à  une  pé*wd»de 
ti,348  années  sacrées  de»  Egyptiens r  qui  étaient»  comme  noue 
lavons  dit,  de  iûS  jours»  En  e0et  ,.  on  trouve  par  le  calcul  que 
11,348  multiplié  par  365  i  donne  un  pwûuit  ^smi  n'est'JnfexstuB'  que 
4e  1  heure  ta*  à  celui  <â«  u>34o  lui»  -oUS  Jours^  djscuées,  ?&:&% 
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âciences  roatWmaiiquea  et  phyuiquts  qui  florès* 
•aient  chez  leurs  voisins* 


«onme  >on  supposait  autrefois  l'armée  sidérale*  et  qui  ne  surpasse; 
que  de  7  à  8  jours  11,340.  fois  365  joui»  6  heures  9'  to">  4>  connue 
00  l'tj  trouvée  dans  cet  derniers  tenu.  En  prenant  levqnatt  4et 
denn  ncanneet  u»348  et  ii,34e>  en  tténjva  an**  a&S7  année*  sacrées 
répondent  à  a$35  années  ajdétaletf  tdsncunei  dettes  périodes  étant 

Je  qUart  dç  la  grande.  1  . 

-  Si ,  an  ecsninenoement  de  l'une  eTentr'eBesi,  le  soleil  nattait  an 
méridien  avec  une  étoile  fine ,  comme  le  cesnr  du  lion  appelé 
Regulusy  an cèmmeneenie**  *de  ta  secende>  il  y  passait  encore, 
'ittsi  qu'au  commencement  de  chacune  des  antres;  et  en  milieu  de 
chacune  c\ee  mêmes  périodes  -  l^égsAas  devait  passer  au  méridien  à 
minuit.  Ainsi,  eu- commencement 'de  chacune  >dé  ©es  quatre  périodes, 
le  soleil  se  lève  «ree  Aegulu*  ou  dans  la  partie  du  ek4  qni  contient 
cette  étoile  flnt y  et  au  milieu  le  soleil"  se  levé*  lorsque  Régulas 
te  ée*f he*  II  se  lève  donc  dans  la  partie  dn  ciel  on  il  se  couchait 
te  commencement.  Donc ,  en  considérant  le  setal  rnmttveirient  à  un 
point  «m  oediaque,  on  penrait  dire  qu'il  avait  quatre  fois  changé 
d'orient,  et  quatre  fois  d'accident  4m*  Veapace  de  ri, 340  années 
sidérales.  »  '      • 

On  satftf  aussi  que  11,348  années  '  sacrées  répondent  n  140*262 
lunaisons1? car  1 1,34&  *•»*  368  jours  lotit  4*  ^,020  jours  et  160,26* 
Ibis  29  jour»  iâ  heuces44':3?  Ibnt^i^^^î0*»*  t5  heures  40?  3o^ 
ainsi  Terreur  n'est  que  de  8  heurta  19?  BtP.  Prenant  la  moitié  de 
sïi,34&aiJ8  et  do  140,362  lunaiaonvoii  a  58714  anf  ei^o^iSi  lunaisons» 
Cesdeun  périodes  doivent,  se-:  correspondre';  néàatjue  chacune^  d'elle 
«si  deux. lais  dans  la  grande*  Si  donc  la  première  période  avait 
commencé  avec  une  nouvelle  lune ,  la  seconde  y.  commence  aussi. 
L'année  répondant  au.  milieu  -de  entonne  dû  ceé  périodes  com- 
mençait asoc  la  pleine  lune.,  Dana  le  premier  en**  le  soleil  dey  ait 
me  lever»,  avec  la  lune ;.  et . dans  le  second,  il  se.  levait  au  couelier 
dq  la»  lune.  Ainsi  dans  Ai ^3^01  années  sacrée? ou  dans  |i>34o  années 
sidérales }  Jtvtbmilt a  dît  ebantnr. deux. fois  d'orient  *t  découchant 
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Jules  Césai%  Revend grand  pontife  ^vonlût  corriger 
ce  désordre ,  6t  regarda  eomme  une  dés  choses  lès 
{lias  importantes  confiées  à  ses  soiaj^la  correction 
en  calendrier.  Il  fit  venir  d'Alexandrie  Pastrohbm* 
^Sozigenes,  et  fe  chargea  de  ce  travail  Ce  savant 
fit  adopter  Fàimée  égyptienne  de  565  jours/  mais 
avec  la  correction  d*ttn  jorar  additif  tous  les  4  an& 

H  roulut  faire  commencer  te  première  aim& 
de  la  reforme  avec  une  nouvelle  lune  et  le  rtoîftbtte 
d*or  1  qui  &ait  attaché  atops  an  1  .<r  Janvier  dans 
te  calendrier  romain.  €&  nontbfee  d^or  détermina  le 
placement  de  tous  les  antres  pour  désigner ,  chaque 
année ,  les  nouvelles  kmes.  Paç  suite  de  ces  dispo- 
sitions et  des  yiees  de  l'ancien  calendrier  <|rô  avaient 
fait  rétrograder  le  premier  janvier  deiix  mois  avarit 
le  solstice  dT&iver,.ilÊiBut  aux  355  jours  de  la  yo*?.1** 


par  rapporta  la  lune,,  et  les  prêtres  d*E<*yplç  ont  pu  dire  à  Hérodote, 
en  considérant  le  soleil  relativement  à  la  hine  :  a  Dcub  foie  U  s'eat 
»  couché  dans  cet  intervalle  où. il  se  Uve  majuAtenant,  et  dauà  foi» 
»  il  s'est  lcv^   où   il  se  eouçhe  maintenant.  » 

Quoiqu'on  puisse  proposer  quelques  difficultés  contre  cette  cxpîi* 
ration ,.  c'est  cependant  la  plus  satisfaisante  qu'on  en  puisse  donner. 
Elle  suppose  à  la  vérité  une  eoanawsance  aises  précise  des  mouyesnena 
du  soleil  et  de  la.  lune;  naajs  on  sai$  que,  du  tems  d'Hérodote  et 
même  long~.tcms  auparavant  ,  les  Egyptiens  étaient  trés^savans.  eu 
astronomie.  On  sait  aussi  que  leurs  prêtres,  farsaïent*  mystère  de 
leur*  sciences.  au?  étrangers ,  et  ne  leur  parlaient  qu'à  mot*  cowertr. 
Ainsi  ce  que  le  bon  Hérodote  prenait  pour.  une.  fable  ridicule  était 
une  énigme  dont  son  peu  de  connaissance  ne  lui  permettait  pas  de 
trouver  le  root.  v 
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année  dé  Rome  suivant  les  fautes  capitôlins  et  la 
46.m*  avant  J.  C,  en  ajouter  90  autres  ;  savoir  : 
s5  d'intercalation  ordinaire  et  67  de  correction.  De 
sorte  que  cette  année  fut  de  445  jours  divises  eu 
i5  mois.  Elle  fut  nommée  l'année  de  la  confusion. 

Les  astronomes  étaient  alors  dans  la  persuasion 
que  l'intervalle  entre  deux  passages  successifs  du 
soleil  au  même  éqtriuoxe,  que  l'on  voulait  prendre 
pour  année  civile ,  était  «de  365  jours  6  heures. 
En  conséquence  l'année  ftit  portée  à  S65  jours. 
Il  fallait  ajouter  10  jours  à  Tannée  de  Numa. 
Sozigène  les  repartit  ainsi.  Deux  jours  furent 
ajoutés  au  mois  de  janvier  ,  sextile  et  décembre. 
Il  en  ajouta  un  aux  mois  d'avril ,  de  juin ,  de 
septembre  et  de  novembre,  Comme  les  6  heures 
faisaient  un  jour  d'erreur  tous  les  quatre  ans  , 
il  fut  réglé  que  ce  jour  serait  intercalé  après  le 
$4  février  de  chaque  quatrième  année.  Le  $4 
février  dans  les  dates  s'appelait  dies  sextus  antè 
halendas  Martis  :  le  sixième  jour  avant  les  calendes 
de  mars.  Le  jour  intercalaire  fut  appelé  bis  sextus 
antè  talendas  martis  :  h  second  sixième  avant  les 
calendes  de  mars.  Delà  le  nom  de  bissextile  donné 
aux  années  de  366  jours, 

Jules  César  vov^t  que  ce  jour  intercalaire  fût 
placé  après  le  6  des  calendes  de  mars;  parce  que 
c'était  l'époque  où  Numa  avait  fixé  l'intercala-» 
tion  du  mois  merkedonien.  Il  voulait  en  cela  tout 
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à  la  fois  témoigner  son  respect  pour  les  institiv-: 
tions  de  Numa  *  et  opérer  le  moins  de  changement 
possible  dans  l'ordre  des  choses  établi. 
-  Lorsque  le  calendrier  eut  été  entièrement  réglé 
par  Sozigénes  ,  Jules  César  en  ordonna,  par- ton 
édit ,  l'usage  dans  tout  ï'empire  Romain.  Mais  cette 
réforme  ne  plut  pas  à  tout  le  monde  ;  tant  il  est* 
difficile  de  reformer  des  abus ,,  même  lorsqu'ils 
sont  reconnus  généralement*  On  sait  la  plaisanterie 
que  fit  Cicéron  sur  cette  réforme.  Un  de  ses  amis  4 
en  s'entretenant  avec  lui,  vint  à  lui  dire,  cra* 
tyra  occidit ,  la  lyre  se  couche  demain:  j  Cic&on 
répond  aussitôt;  nempe  ex  edicio.  Oui  ,  dit-il  ,: 
en  vertu  de  Pédit.  Malgré  ces  plaisanteries ,  là  ré- 
forme n'en  fut  pas  moins  observée  depuis  la  mort, 
de  César  qui  survint  un  an  après*  Marc-Antoine, 
pour  honorer  la  mémoire  de  celui  qui  l'avait  faite, 
donna  le  nom  de  juVus  y  Juillet  au  mois  de  quin- 
tile.  Il  fit  aussi  porter  au  calendrier  le  nom  de 
calendrier  Julien. 

'■  Il  y  a  des  auteurs  qui  prétendent  que  Sozigénes 
n'ajouta  qu'un  jour,  au  mois  de  sextile  et  un  au 
mois  de' février,  qui  se  trouva  alors  de  sg  jours 
dans  les  années  communes,  et  de  3o  dans  les 
bissextiles  ;  mais  quMaiguste  en  faisant  porter  son 
nom  au  mois  de  sextile  ,  ne  voulut  pa*  qu'il  eut 
moins  de  jours  que  celui  de  juillet ,  consacré  à 
Jules  Céssr,  ^  il  enleva  un  jour  à  février  pour 
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l^ajùater  ir  J&gmttm ,  appelé  pe?  n+w  wât.  Saiw 
ce  changement  qui  paraît  du  à  Papibition  de  cet 
empereur  romain  9  les  mois  seraient  alternative- 
ment lie  5i  et  de  3o  jquts  ,  excepte  février  qui 
daasjes  anaee*  commuai  n'en  aupit  que  29. 
<  César  j  pour  s'accommoder  91  quelque  sarte  à 
Fumage  établi  dansl*  Grèce,  et  suivi  jwqu^  un 
oettai»  ppiet  à  Rome  ,  ne  prit  pas  ppur  la  pom^ 
mencement  de  son  année  le  solstice  d'hiver;  il 
youlut  que  ce  çeiaraencemsat  fut  marqué  par 
une  nouvelle  lime ,  et  i\  prit  le  jour  4e  U  nouvelle 
lune  q*i  vînt  immédiatement  après  ee  fiolstiae.. 
Elle  arriva  par  hazard  au  tems  où  sç  fit  la  cornBGtipa 
environ  huit  jours  après»  Ceat  Jà  que  Jes  ^uuée» 
juliennes  ont  toujours  dans  ta  suite  cpqsefvé  leur 
commencement  9  qui  aurait  été  incontestablement 
mieux  placé  eu  typique  d'hiver. 

Le  calendrier  Julien  eut  besoin  d'une  réforme 
au  bout  de  36  ans  soi»  Auguste.  Les  Pontifes 
préposes  à  la  direction  du  calendrier ,  avaient  mal 
entendu  ce  que  Jules  César  avait  ordonné;  savpir  : 
d'intercaler  un  jour  après  chaque  quatrième  année 
ïevolue,  et  ils  Pavaient  intercalé  à  chaque  qua- 
trième année  commençante ,  c'est-à-dire  de  trois 
ans  en  trois  ans.  Ils  avaient  cru  que  cette  inter- 
cala tion  de  quatia  ans.  en  quatre  ans,  devait 
être  faite  en  comptant  les  quatre  ans  depuis  celle 
où  elle  avait  été  faite  inclusivement,  de  sorte 
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qu'ils  comprenaient  dams  chaque  période  de  Quatre 
ans  ,  la  dernière  et  la  première  oi*  se  faisait  Finter- 
eotatioa.  Au  bout  de  56  ipns,  il  se  trouvait  déjà 
trois  joins  dtarsnr.  Aqguste  ordonna  q*'on  no 
ferait  point  d^ftteroalati6n$  pendant  îa  ans ,  et  que 
par  la  soite  on  ne  les  ferait  qu?à  la  fia  de  chaque 
quatrième  armée.  Voye»  à  la  fin  le  calendrier  de 
Jules  César. 

Lorsque  les  Romains  furent  maîtres  dp  toute* 
l'Europe ,  d'une  partie  d$  l'Asie  et  de  r Afrique , 
ils  firent  adopter  presque  partout  le  calendrier 
Julien  ;  et  les  Chrétiens  de  tontes  les  communions 
l'ont  suivi  jusqu'à  la  reforme  grégorienne  dont  nous 
allons  parler.    N  / 

La  reforme  du  calendrier  ancien  aurait  obtenu 
toute  la  perfection  dont  cette  opération  est  suscep- 
tible ,  ai  la  révolution  tropique  du  soleil  eût  été 
exactement  de  365  jours  6  heures,  mais  il  s'en 
manque  nJ  9".  Celte  erreur  fut  d'abord  insen- 
sible :  cependant  ce  petit  intervalle  dé  teins  se 
répétant  pendant  la  marche  des  années  ,  for- 
mait en  1 55  ans  un  espace  de  aé  heures  Â2^5jv  y 
et  vera  le  terne  du  concile  de  Trente,  la  différence 
entre  l'anné?  civile  et  l'année  marquée  par  le  soleil 
se  trouvait  de  io  jours.  En  Fan  i58ir,  le  Pap$ 
Grégoire  3Ç1IJ  voulut  remédier  à  ce  défaut. 

U  rassembla  à  Rome  les  astronomes  les  plus, 
instruits  de  h  chrétienté.  Ces  savans  commen- 
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cèrent  par  s'assurer  de  la  véritable  longueur  de 
l'année  tropique ,  et ,  pour  se  conformer  au  désir, 
dp  Pape  qui  voulait  que  le  commencement  du 
printems  arrivât  le  al  mars  ,  comme  au  teins  dix 
concile  de  Pttcéej  ib  retranchèrent  10  jours  à 
Tannée  i58a  (*),  en  comptant  le  i§  octobre  ai* 
lieu  du  5.  On  préféra  retrancher  ce3  dix  jours  à 
dix  autres  pris  dans  une  autre  position. de  l'année,, 
parce  que  du  4  octobre  au  ï5*  du  même  mois,  le 
calendrier  Romain  n'offre  aucune  fête  remarquable.; 
Ainsi  l'année  i58a  fut  plus  courte  de  10  jours  que 
les  autres.  Pour  obvier  à  un  pareil  inconvénient 
à  l'avenir ,  il  fut  réglé  qu'on  retrancherait  trois, 
bissextiles  en  4oo  ans,  parce  qu'un  jour  de  trop, 
tous  les  i55  ans ,  forme  trois  jours  tous  tes  59g  ans. 
Ppur  faire  ce  retranchement  avec  régularité,  on 
arrêta  que  les  années  séculaires  nç  seraient  bis- 
sextiles que  quand  elles  seraient  divisibles  par 
4oo.  On  appella  ce  calendrier  Grégorien*  C'est 
celui  dont  nous  faisons!  usage»  Les  années  com- 
munes sont  de  565  jours  et  les  bissextiles  de  566. 
Les  années  qui  ne  sont  pas  divisibles  par  4  et  les 
années  .séculaires  non  divisibles  par  4oo  sont  com- 
munes. Les  bissextiles  »  sont  celles  qui >  n'étant 
pas  séculaires ,  sont  exactement  divisibles  par  4 
et  les  séculaires  divisibles  par  4oo  (**)*  ' 

(*)  En  France  ces  dix  fonrs  forent  ôtés  an  mois  êé  èècemhre*  * 
(**)  II  est  aisé  de  savoir  combien  il  doi|  t'écoulcr  d'apéç»  <leJ>i\U 
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U  suit  de  là  que  dans  notre  calendrier,   pour 
s'assurer  si   une  année  donnée  est  bissextile  ou 
commune ,  il  faut  suivre  les  régies  suivantes  : 

3  .•  Si  l'année  donnée  n'est  pas  séculaire  ,  c'est- 
à-dire  ,  si  le  nombre  qui  l'exprime  n'est  pas  terminé 
par  deux  zéros ,  on  essaie  d'en  prendre  le  quart. 
Si  l'on  peut  en  prendre  le  quart  sans  reste, 
l'année  est  bissextile  ou  de  566  jours.  Si  l'on  trouve 
un-  reste ,  i'annéç  est  commune  ou.  de  365  jours; 
On  verrait  ainsi  que  les  années  18*1 7 ,  1818 ,  1819, 
sont  communes  ;  mais  que  l'année  1820  est  bis- 
sextile. 

2.#  Si  l'année  est  séculaire  ,  elle  sera  toujours 
commune ,  à  moins  qu'elle  ne  soit  divisible  par 
4oo.  Ainsi  1700 ,  1800,  1900  sont  communes; 
2000  ,  24oo  seront  bissextiles. 

Les  protestans  ne  voulurent  pas  d'abord  admettre 
la  réforme  grégorienne,  sans  doute  parce  qu'elle 
venait  d'un  Pape.  Mais  convaincus  de  la  justesse 


la  reforme ,  pour  que  notre  calendrier  toit  en  erreur  «Ton  jour.  Sui- 
vant les  calculs  les*  plus  recens  ',  la  véritable  longueur  de  Tannée 
est  de  365  jours ,  afoiÔ^,  d'où  il  suit  que  le  calendrier  Julien  serait 
en  erreur  tous  les  £00  ans  de  3  jours  09,44  >  donc  en  supprimant  trois 
bissextiles  dans  cet  intervalle  ,  l'erreur  de  l'iu  ter  calât  ion  séculaire 
n'est  que  de  o  jour,  0944  en  400  ans,  ou  de  o jour ,  o44  en  4°°° 
ans.  Ainsi  pour  avoir  un  jour  d'erreur ,  il  faudra  environ  4ao°  aDS* 
Pour  y  remédier,  on  pourrait  encore  retrancher  une  bissextile 
tout  les  4oQo  *b», 
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en  travail  des  «a vans  que  le  Pape  ayoît  consultés,, 
ils  ont  fini  par  adopter  une  réforme  semblable.  Ea 
1700  ceux  d'Allemagne  corrigèrent  l'ancien  style* , 
en  retranchant  11  jours  aa  mois  de  février,  et 
établirent  pçur  Favehir  à  peu  prés  îes  mêmes 
règles  que  Grégoire  XUI.  Par  ce  moyen  ils  se  sont 
trouvés  d'accord  avec  les  catholiques  Romains, 
lie*  Anglais  ont  tenu  à  l'ancien  style  plus  long- 
temps :  ils  n'adoptèrent  qu'en  ,1 762  la  réforme  établie 
par  les  pro^estaps  d'Allemagne  ;  ils  comptèrent  le 
14  septembre  ,  au  lieu  du  5.  du  mêtBQ  mois  ,  et 
depuis  ce  tems  ils  sont  d'accord  avec  nous.  Les 
Russes  ont  jusqu'à  présent  rejeté  la  réforme  >  et 
suivent  encore  le  calendrier  Julien.  Ils  sont  depuk 
1800  de  1%  jours  en  arrière  sur  nous*  ainsi  le 
premier  janvier  1818  est  pour  eu*  le  2,0-decembro 
1817. 

L'année    grégorienne    présente   Hnconvénient 
d'avoir  des  mois  de  a8 ,  29  ,  3o  et  3u  jours ..(*). 


(*)  Pour  trouver  facilement^  k»  moi*  de  3o  et  ceux  de  3*  joprsx 
.on  compte  cet  moi*  sur  k»  doigta  de  la  main,  do*4  on  a  soin  de 
courber  l'index  et,  W  doigt  annulaire ,  et  tenant  le»  autre*  doigta 
ouverts  ,  on  commence  ça?  compter  mars  aur  le  pouge  ,  avril  sur 
jFindex  y  et  ainsi  de  suite  des  autre»  ;  de  sorte  que  février  qui 
est  le  dernier  ,  tombe  sur  l'index.  Tous  les  mois  qui  tombent  sur 
les  doigts  levés  ont  3*  jours ,  et  ceux  qui  se  rencontrent  sur  les 
doigts  baisssés  n'en  ont  que  3o,  excepté  février,  qui  e.sfc  de  28  eu, 
de  29  y  suivant  la  nature  de  l'année. 
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fia  otttreforsefeii  ei^re  dans  les  signe*  do  «ôdUqn* 
Vers  le  20  de  chaque  moi*  *  de  sorte  qufc  le*  Àakmpaj 
ne  cottMi^encent  pas.avto  les  Hfoîs»  .    ;ï 

En  1793  une  assemblée  ixilkmale  de  TVâttee> 
appelée  fa  Convention ,  Voulut  remédiera  eedé&ttfe 
Sur  l'avis  de  quelque*  astronome* ,  elte  déiK&i 
que  le  commencement  de  chaque  année  *e*ait  fixé 
à  minuit ,  commençât*  kf  j&ur  où  tombe  l'éqttiû**ê 
vrai  d'Automne ,  pour  l'otoerwtoftj»  de  Para; 
L'année  fat  divisée  en  as  ibois  ,  de  5o  jmrs 
chacun  y  auxquels  on  ajoutait  5  ]o\&%  dttnpi&- 
mentài*és«  Cétait  comme  Tan  Véit  wnôovetiw 
f  année  *léë  Egyptiens  Pour  Avoir  s*g*rid  âraad  5 
heures  W  &>*,  è&kt  ftmnée  solaitis  ésteâde  366 
jo»*s,  il  Jfkt  arrêté  qtie  lorsque  ce  itomb#e  serait 
assez  de  fois  fépeté  poWÔiire  un  four,  o»  Eâjcro* 
terait  au*  jours  complémentaire»/ Os  àitaée*  ck* 
voient  avoir  6  jours  complémentaires  et  Rappeler 
sextiles.  On  n'avait  poitit  Ô*é  de  pétkêt  pont 
l'addition  dé  ce  sixième  jotttv  Ce  iafondrâr  qui 
n'a  servi  *n  France  qute  pendant  eAv**qnj;*:ms; 
est  connu  s&ûé  te  ttom  de  CmkndHèr  MefubHoain j 


Oa  a  frit  aussi  les  quatre  vers  suivana  qui  senren|  au  même  usage. 
Treota  jours  ont  novembre  , 
'Avrïï ,    juin  etf  septembre  ;  < 

&  tfoçt-auU  HUf  eu-  »  b*  ' ,;   hl    '       •'•    :,    '■.. 
'  3o>»  les  anties  bal  tryfofismsj*  ,  *f  .    . 
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parce  qu'il  n'a  existé  que  pendant  que  la  France 
&àit  république,  11  a  été  aboli  en  &o5'(*n- 15>. 

Il  présentait  plusieurs  inconvénient  :  ï.#  Il  nous 
isolait  du  teste  de  l'Europe;  a.°  comme" la  période 
de*  années  sextiles  notait  point  fixée  ,  an  ne 
pouvait  ^assprer  d'avance  de  combien  de  jouw 
serait  n»e  année  donnée  y  sans  faire  des  calculs 
astroirciiûqués  assez  compliqués;  5*°  l'année  Com- 
mençait à  Fcqinnoxe  d'automne,  époque  du  dépé- 
rissement de  la  nature;  4.°  si  les  autrfes  peuple* 
aratàeait  adopté  ce  calendrier,  on  n'aurait  pu  rai- 
toïUiaMeraent  les  forcer  a  prendre  le  méridien  de 
l'observatoire  de  Pa?ia ,  pour  l'époque  du  com*- 
mencement  de  l'année.  Us  ;  autaien£  imnwmqua*- 
blement  pria  eelui  de  leur  capitale.  Ata  moment 
<ritlâ  soleil  eijt^; à  Féquiooxç,  <W  eo)n*#te  des 
heures  différentes  dans  l^à;  villas  situées  §ou$  des 
méridiens?  différens.  Ainsi,  quelquefois  l'équinôxe 
serait  arrivé  après  minuit  à  Paris  et  cirant  minuit 
à  l'obsetvatwe;  d^uiie  >  autre  ip^it^è^  $t  l'aimée 
p'aurait  pafr  tardé  à  différer  d*ns,  jsQft  ^mme^* 
cernent  pour  Jôs  difltënenfc  peuple!  r  $e  qui  aurait 
été  un  grand  inconvénient.  Le  seul  moyen  d'y 
remédier  aurait  *té  de  réunir  les  savans  astro- 
ponies  de  toute  l'Europe ',  pour  convenir  d^in 
méridien ,  comme  serait  celiui  de  Piste  de  fer  déjà 
adopté  dans  la  géographie,  et  devoir  pris  pour 
point  initial  de  l'année  le  minait  qui  stril  le  passage 
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dti  soleil*  à  l^équinoxe  du  printems  compté  sou» 
ceméridien.  On  attrait  auâsi  iacilematt  remédié 
ata  autres*  dëéauts  ^  ^a  commençant  Tannée  ait 
printems  et  çn  éèatyissaat  un  mode  régulier  d'il*- 
ieroalatjons  pour  les  années  sjextiles.  Il  est  hors  dé 
doute  qaloB  qurait  pualoiis  établir  un  calendrier 
fceaucoup  pin»  parfait  *p*e  celui  dont  nousi  rions 
«rvwie^  car  la  perfection  d?un  calendrier  dépend, 
sa»s  contredit,  de  sa  pluif  grande  coàibmrité  avec 
la  nature*    •  ■/  •  /.■  ;..,         •■'.  I 

Les  îar  moi»  de  Tannée  républicaine  portaient  tes 
noms:  gûfivans  ;  vendémiaire  ,  brumaire,  frimaire^ 
<pà  ir^pùbcbde»t  à  l'automne  ;    nivoae,  pluviôse, 
ventôse  ,   qui  répondaient  à   i'Jiivejrj  germinal., 
fioréat,  prairial,  qm  fermaient  le  printems 5  et, 
ine&ûdo^,  thermidor,  fructidor,  qui  composaient 
l'été.  Ces  noms  indiquaient  pour  la  France  l'état 
de. Patin Aephère  ou  les  travaux  de  l'agrifculture. 
Le  soleil  entrait  dans  un  signe  du  aodiaque  danô 
lea  premier*  jours  •  de  chaque  mpié;  Le  moisi  se 
divisait  comme  citiez  tes  Egyptiens  en  trois  décade», 
et  chaque  jour  portait  un  nom  qui  indiquai!  sch 
ordre  dans  la  décide, Nous  donnerons  ee  calendrier 
à  la  fin  de  cet  ouvrage^  ainsi  que  sa  cocresp^it- 
dance  avec  le  grégorien.  ,  :    1  ,     «> 

Je  résume  en  deip:  mots  ce  que  j'ai  dit  sûr  le 
toataadrier  grégorien ,  dont  la  connaissance  nous 
importe  le  plus,  puisque  c'est  le  nôtre.  Les  années 
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«oa  dfttifiMes  pat:  4«oiti  oomriroriéfe  jbtti  de  565 
)<Wj  îcdte  qui  feoat;  divisibles  éjcaotefareal  p*r 
4s  sont  Bissextiles  ou  de-  566  jourtf*  Les  «noms 
srfc«lairdj ,  quoique  divifttbkë  par  4^>  île  amt  pa? 
iftsseatUés  *  à  l'eiceptioà  de  celtes  qat  peirent 
être  divisées  par  4<h>.  Les  mqià  de  ja*vierç%  atard^ 
«fiai,  juitist^.  Jtàuiy  octobre  *t  décembre  j  «ont  éfc 
3i  jours vcbacttn^  lesunaotsi  d'arril,  de  jatn;  de 
aepteinhre  it  de  ni>irÊ*riJqe<,  a4n{  de> ,  6o  jcaar*. 
Février  est  de  *8  jours  dans  les  années  CQaaœMitea^ 
et'  de  itcj  :d*ns  ira  ïrissektites,  Ufle  toriéo«  owumtrne 
ixmtieoi  5^  aemainèa  et  i  jenir,  et  Utte  ibiôsecctile 
5sr  éemiqqe*  et  à  jours.  Dotae  lunaiaoâs*  et  ik  Jcmrs 
xépdndrat  à^peu-^rès  4  ané  aopée.  i-  •. 

Txma  \m  peuplés  de.  ^Europe  se  aafyéût  du 
jcaleodrier  Grégpï'teià  +  :k ,f exception  des  ihfaèe*  et 
Jdés  sehiamdtiq^ues  Orete  qm  oM  conact  vé  le-  calen- 
drier Jatieh ,  et  des  Toile*  iJuLee  servqafc/d^rfméès 
Judairee^  Cte  dentiers  ibatdeiirs  artàéefcdeasi  reYH>- 
lutàona  sybodiqaes  d^  lri  luné  qui  npéqpt  que  364 
(eai-549  jour*  m  de   *nrté:  tpke  Lé  onwwnnnlreHtterit 
<de  léaar,  ;  oniiee;  se  trouve  sitrcqsssivemept:  dalis 
tontes  les  saâaofna*  Ite  supjfasria*  lès  Iunaiiscms  de 
^  jotas  et  demi  v  et  par  conseqiJeQt  lburs  iriois 
sont  alternativement  de  5o  efrde  alj  jro>r&  Mais 
dominé  une- lunfKsem  de  oompdseide  44?  de  plus, 
,ce  qui  iaii*  bennes  4B%  psbr  année  dé  ra  fahdiafttah, 
.-ci  que  fel  8.Heurés  48'  par  an  fout  2&*  heures, 
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ou  il  ybuH  en  5o  ans ,  lés  Tara*  amputent  <*• 
xi  j#uis4a*9  ch^ue  pëiâoéi  4c  5<>  and  ;  eti  wrt^ 
quïls  en  ôbt  19  de  S54  jours  *t  11  dte  ,35&  Le 
3^Smo  feat  «'ajoute  au  dentier  mois,  «fui>  dam  cm 
années,  est  d«i5o  jours.  Nous  donnerons  12a  tafeleatt 
des  *ttoia  Turcs,  et  la  manière  de  changer  upe 
date  du  calendrier  Grqgoriea ,  en  date  du  calen- 
drier Turc  et  xédiproqpement/  Ge  calendrier  lu* 
wâre  e$t  cohnmmw  aux  Arabes  *t  a  tans  1er 
Mafcoraétan*.  Nous  aurons  aein  douter  &  oa 
Traité  tout  oç  qui  concerne  le*  calendrier*  Gbinoià, 
Japonais,  Indien  v  Celtique ,  etc*  ete* 


CtiÀrtTÏUÈ   III. 


COMMENCEMENT  DE  L'ANttÊE.     '. 

Ofc  à  beaucoup  varié  sur  l'époque  du  c69HilKn« 
ceftfekit  dé  Tannée.  Les  îlomaïns ,  atant 'Ntà&à , 
la  coièméh^aient  eh  mars:  Ruina  vôtdôt*  c^^ 
ntoii  éè  jahvfer  fut  le  premier  îfabis  de  Fanftée.r 
Le»  Grecs ,  avant  Mètoti ,  commtençàiént  Vsiit  àniaéfe 
an  Solstice  d'faiVer;  mais  on  charigéa  dû  teitié  èb 
Melon ,  et  oh  prit  le  ib&tïce  d'été  pou*  le  èdi&méh* 
cément  de'  Fànnée.  Avant  Mô^àe ,  tes  Sébitëfci:  là 
commençaient  à  Peqmnôxe  d'aUtomrie.  Dieu  '  or* 
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donna  &  Mtôyse  (  exod.  12  >  v.  à.  ),  de  la  èôni- 
mencerà  l'équûïo&e  du  printems.  Nous  donnerons 
ailleurs  l'époque  dutxrtnlnèncement  de  l'année  des 
autres  peuples,  en  traitant  de  leurs  calendriers. 
En   France,  sous  la  première  race  de  nos  rois/ 
on  la  commençait -lé  i.er  mars,  jour  oxi  se  faisait 
la**evué  des  troupes.  Sôus  la  seconde  race,  surtout' 
dû  tëms    de  Charlemagne,  on  là  commençait  à 
NôfelÇ  eÉ  oet  usagé  se  maintint  pendant  tout  le 
UéUvièiiîte  siècle.  îftftr  la  suite ,   il  n'y   eut  plus 
d'époque  bien  fixe,  les  uns  la   commençaient  le 
a5  mars ,  jour  dé  l'Annonciation  ,'  tes  autres  -  le 
jour  ou  l?i  veille   de   Pâques.  Sous  la  troisième 
race*,  on  fixa  lé  commencement   de  l'afmée  à  la 
veille  dp  Pâques,  après  la  bénédiction  du  cierge 
pascal.  Cette  année  n'avait  pas  toujours  la  m&ne 
longueur ,  parce  que  la  tête  de  Pâques  n'est  pas 
fixe  dans  l'année;  U  devait  en  résulter  divers  incon- 
vénièns.  Charles  IX,  par  un  édit,  força  de  prendre 
le  pgftHoier ,  de  janvier  pour  le  premier  jour  de 
l'année •iÇpt 'édit  fut  porté,  l'an   r564;  et  Je  par- 
lement* ne  voulut  s'y  conformer  qa'en  i56&  Cet4 
usage  a  toujours!  e^u  lieu  depuis  en  France.  Les  < 
Anglais  «ont,  jusqu'à  te  qu'ils  aient  adopté  la  réforme  [ 
grégorienne  >  commencé  leur  année  civile  et  école- , 
siastiqi^e  le  25,mars..Poiir  comprendre  les  deux 
styles  en  janvier,  février ,  et  dans  le  commencement . 
de  mars ,  ils  mettaient  à  la  suite  des  mille  et  des. 
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otpts  du  nombre  qui,  marquait  l'année,  les  deux. 
chiffres  qui.  exprimaient  leur  style  au-dessus  des 
deux  derniers  du.  nôtre,  comme   on   écrit  une 
fraction.  Ainsi  le  ao  février  1760,  i|s  écrivaient 
^7  Hi  en  adoptant  la  réforme  de  Grégoire  XIII. 
en  1752  f  ils  prirent  aussi  le  premier  janvier  pour . 
le  jour  initial  de  l'année. 


CHAPITRE     IV. 


DU  SIÇCLE. 

Jjb  mot  siècle  vient  du  latin  sœculum ,  qui  dérive 
de  seco ,  couper.  En  effet,  le  siècle  est  une  division 
du  tems.  Pline  appelle  siècle  la  période  de  5o  ans 
que  les  Gaulçis  avaient  adoptée  pour  faire  cadrer; 
leurs  années  lunaires  avec  les  véritables  raouvemeqs , 
de  la  lune.  Dans  l'écriture  sainte,  l'espace  de  60. 
ans  est  appelé  siècle  (exod*  ai ,  y.  6;  levit.  a5,  v.. 
39,,4o).  Censorin  dit  que  chez  quelques  peuples 
le  siècle  était  de  110  ans,  chez  d'autres  de  1000. 
ans.  Depuis  long- teins  on  est  "teonvenu  d'appçkr 
siècle  un  espace  de  100  ans  5  et  on  appelle  séculaire 
l'année  qui  termine  le  siècle.  La  première  du  i.#t , 
siècle  était  appelée  Tan  1 /*';  donc  la  dernière  du 
siècle  doit  être  celle  qui  est  de3ignée  par  100.  Je , 
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ne  «ois  sur  quoi  se  fondent  ceux  qui  veulent  <jue 
la  première  année  d'un  siècle  soit  la  centième.  Si, 
par  exemple,  l'an  1800  avait  été  la  première  du 
siècle  actuel,  il  aurait  fallu  que  o  eût  été  la 
première  du  premier  siècle  j  ce  qui  doit  paraître 
ridicule  à  tout  homme  qui  réfléchit.  On  doit  donc 
regarder  comme  la  première  année  de  ce  siècle 
l'an  1801  ,  et  comme  la  dernière  Pan  1900. 


CHAPITRE    V. 


DES  MOIS, 

JLjb  mois  est  une  division  de  Tannée.  U  paraît 
q[ue  ee  mot  vient  de  men$usy  mesuré,  parce  que 
le  mois  est  en  quelque  sorte  une  imité  de  mesure 
pour  Fannée. Selon  d'autres,  ce  mot  vient  de/ujy, 
Jane,  parce  que  tous  les  peuples  ont  des  mois  qui 
se  rapprochent  beaucoup  d'une  lunaison. 
/Nous  avons  déjà  donné  la  nomenclature  des 
mois  du  calendrier  dont  nous  faisons  Usage.  Pfous 
donnerons  celle  des  mois  deâ  attires  peuples,  en 
parlant  de  leurs  années. Nous  y  joindrons  les  sous- 
divisions  de  leurs  mois. 
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CHAPITRE  VI, 

DU  JOUR. 

JUb  jf owr  est  Pinteifvalle  de  tems  qui  s  écoule 
entre  deux  passages  successifs  du  soleil  au  même 
méridien.  Ainsi  il  renferme  ce  que  le  vulgaire 
appelle  un  jour  et  une  nuit.  Les  Greça  appelaient 
cette  unité  de  tems  ny  derrière  ,  ou  nuit-jour.  Ces 
intervalles  ne  sont  pas  toujours  égaux.  Le  jour 
solaire  se  compose  du  tems,  que  la  terre  met  à, 
faire  une  révolution  sur  son  axe ,  qui  est  cons*- 
tamment  de  a3  heures  56%  et  du  tems  nécessaire 
pour  que  le  point  terrestre,  par  rapport  auquel 
on  considère  la  révolution,  se  retrouve  sous  le 
méridien  que  le  soleil  a  gagné  par  son  mouve- 
ment propre  dans  Fécliptique.  Cette  seconde  partie 
du  jour  se  mesure  sur  Péquateur  et  est  déterminée 
par  l'arc  <pai  répond  à  ^avancement  du  soleil  dana 
Fécliptique.  Cet  avancement  est  d'environ  un  degré 
tous  les  jours.  Mais  ce  degré  parcouru  sur  l'éclip- 
tique  répond  sur  l'équateur  tantôt  à  moins  ,  tantôt 
à  plus  d'un  degré  ,  suivant  la  position  du  soleil. 
Ainsi ,  quand  même  le  mouvement  apparent  du 
soleij  dans,  son  orbite  serait  uniforme  ,  les  jours 
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Solaires  n'en  seraient  pas  moins  inégaux.  Le  mou- 
vement inégal  du  soleil  dans  l'écliptique  est  la 
source  d'une  autre  inégalité  dans  la  longueur  des 
jours.  Ces  considérations  ont  porté  les  astronomes 
à  distinguer  deux  sortes  de  jours ,  le  vrai  qui 
est  marqué  par  le  soleil  et  dont  la  longueur  n'est 
pas  toujours  la  même ,  et  le  moyen  qui  serait 
exactement  la  565."1*  partie  d'une  année  commtme. 
Ce  jour  serait  indiqué  par  une  horloge  qui  aurait 
marqué  midi  avec  le  soleil  le  premier  janvier 
d'une  année ,  et  qui  se  serait  encore  trouvée  avec 
le  soleil  le  premier  janvier  de  l'année  suivante ,  en 
conservant  pendant  toute  l'année  un  mouvement 
uniforme.  On  conçoit  aisément  qu'une-» pareille 
horloge  ne  s'accorderait  pas  toujours  avec  le  sofëil. 
Le  midi  qu'elle  marquerait  est  appelé  par  les 
astronomes  midi  moyen ,  et  celui  qu'indiqué  le 
soleil,  est  nommé  midi  vrai.  La  différence  s'appelle 
équation  du  tems.  On  a  soin  de  la  placer  dans 
les  annuaires  pour  qu'on  puisse  régler  les  montres 
sur  le  soleil. 

Je  vais  rendre  plus  sensibles  les  raisonnerons 
que  je  viens  de  faire  en  m'aidant  de  la  fig.  i.*% 
dans  laquelle  je  suppose  que  P  soit  le  pôle,  que 
L  A  G  soit  l'équateur  ,  et  que  l'écliptique  soit 
représenté  par  le  cercle  K  A  N.  Les  points  A 
et  H  sont  les  points  équinoxiaux.  Supposons  que 
Fordre   des  signes  de  l'ouest  à  l'est    soit  dans  le 
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sens  A  ,  O ,  N ,  H ,  etc.  A  l'inspection  seale  de  1* 
figure,  on  voit  aisément  que  y  vers  les  équinoxes, 
si  l'on  prend  sur  l'écliptique  des  arcs  A  O ,  OE, 
d'un  degré,  et  qu'on  fasse  passer  des  méridiens 
par  ces  points ,  les  arcs  A  B  ,  B  C  ,  de  l'équateur 
seront  de  moins  d'un  degré.  Vers  les  tropiques 
au  contraire  les  arcs  tels  que  F  G  de  l'équateur 
sont,  plus  grands  que  leurs  correspondais  1  N  sur 
l'écliptique.  . 

On  démontre  en  astronomie  que  le  rapport  i& 
E  O  à  C  B ,  ou  de  N  t  a  G  F  est  égal  à  celui 
4u  quarté  du  cosinus  de  la  déclinaison  au  rayoa 
•  multiplié  par  le  cosinus  de  l'angle  que  forme  l'éclip- 
tique  avec  l'équateur.  Au  point  A ,  le  cosinus 
4e  h  déclinaison  est  le  rayon.  Ainsi  vers  lea 
équinoxes  on  a  la  proportion  A  G:  A  B  :  :  Ra  : 
R  x  cos.  (  23°  a8'  ).  En  N  au  contraire  ,  vers  les 
tropiques  on  a  N  1  :  G  F  :  :  ços.a  (  3$°  38'  )  :  R  * 
cos.  (  a5°  a8').  On  voit  facilement  que  dans  la 
première  proportion  R*  est  plus  grand  que  R  x 
cos.  (  23°  28'  )  x  et  par  suite  que  A  0;  est  plga 
grand  que  A  B  ;  tandis  que  dans  le-  second  cos.* 
(23°  28')  est  plus  petit  que  R  x  cds.  (  23*  28'*}, 
ce  qui  rend  N  I  plus  petit  que  G  F.  Ce  n'est  que 
verdie  milieu  de  l'intervalle  A  N  qu'à  un  degré 
de  l'écliptique ,  en  répond  aussi  un  de  l'équateur.  (*) 


'  C*)    Supposons-  que    l'équateur    céleste    soit   fig.   aVDLE, 
L'écliptique  V  G  L.  Soit  le  soleil  eu  a,  m,  qupud  il  est  *m  méridic* 
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v  Le?  }wm  moyea*  étant  égaux  >  pour  que  le* 
)oor&  vrais  le  fussent  aussi,  il  faudrait  qu'après 
avoir  partagé  IVquatçur  en  565  parties  égales ,  le 
qrértdiea  du  soleil  s'avançât  régulièrement  d'une 
4e  œs  parties;  mais  il  n'en  peut  pas  être  ainsi- 
ga  effet,  en  ne  considérant  que  l'obliquité  de 
l'écliptique,  le  soleil  vrai  resterait  en  arrière  sur 


d'an  lieu  dans  deux  jours  successifs.  Supposons  le»  ares  horaires 
représenté*  par  leur»  rayon*  Pe,  P  p  et  le  spectateur  eu  S 
sous  le  méridien  P  s».  Lorsque  le  soleil  est  dans  ce  cercle  ,  il 
l'a  à  son  méridien  ;  mais  quand  la  terre  aura  fait  une  révolution 
sur  son  axe,  le  méridien  P  S  rf  sera  revenu  dan»  la  même 
position  et  k  soleil  s'étant  avancé  ,  il  faut  que  la  terre  continue 
sa  révolution  pour  que  le  méridien  P  S  v  se  trouve  dans  la, 
position  Vrm,  et  que  le  soleil  réponde  encore  au  méridien  du 
spectateur  ;  or ,  l'angle  fPr  se  mesure  par  Parc  e  p  qui  est  faug- 
mentatiept  diurne  du  soleil  en  ascension  droite  5  ainsi  la  longueur» 
d'un  jour  solaire  vrai  est  égale  au  tenu  de  la  rotation  de  la 
terre  sur  son  âxe  ,  plus  le  tems  qu'elle  met  à  décrire  un  arc 
égal-  àPaugmentation  de  l'ascension  droite  du  soleil  dans  un  jour 
Tcai.  Si.  U  seleiL se  mouvait  uniformément  et  dans  l'équateur ,  cette 
augmentation  serait  la  même  tous  les  jours ,.  et  les  jours  solaires 
vrais  seraient  tous  égaux  :  mais  le  soleil  se  meut  dans  l'écliptique 
V  C  L.  Ainsi  quand  même  son  mouvement  serait' uniforme,  des 
arcs  «  m  égaux  sur  l'écliptique  ne  répondraient  pa»  à  dea  arcs  e/r 
égaux  sur  Féquateur.  Car  si  on  mène  m  t  parallèle  à  e  p  et  si  m,  a 
est  assez  petit  pour  être  regardé  comme  une  droite  ,.  on  aura  la 
proportion  m  a  :  m  t  :  :  R  :  sin.  m  a  t  ou  s  in.  e  a  V.  On  a  aussi  pour  le» 
arcs  parallèles  m  t  etpe,  mt  :*p;  r  cos.  ae:  R.  Donc  en  multi- 
pliant on  aura  maiep::  cos.  a  t-t  sin.  e  a  V» Or,  on  sait  que  dans  ce 
triangle  e  a  V ,   sin.  coV—  cos.  a  V  e.  R.  Donc  nous  aurons  la 

cos.  a  e 
proportion  énoncée  m  a  :  ej>:.:  cos.*  a  e:  co3.  aV«X  R«  Pour  qu'ils 
fussent  égaux  ;  il  faudrait  qu'on  eût  cos.*  a  e  =  R  cos.  a  V  e.  , 
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te  aoWl  moyen  (*)  depuis  le  point  A  jusque  vers 
te  milieu  d'A  Nj  et  ensuite  regagnerait  ce  qu'il 
a  perdu;  de  sorte  qu'ils  se  retrouveraient. en  G; 
de  G,  vers  le  milieu  de  G  H,  le  soleil  moyen 
perdrait  et  regagnerait  ensuite.  En  sorte  que  ces 
deux  soleils  se  rencontreraient  en  H.  Us  se  sépa- 
reraient bientôt  pour  se  réunir  en  L.  Il  est  dono 
aké  de  voir  que ,  si  l'obliquité  de  l'écliptique  était 
la  seule  cause  de  l'équation  du  tems ,  cette  équation 
serait  nulle  aux*  équinoxes  et  aux  solstices.  Mais 
une  seconde  cause  vient  se  joindre  à  celle-là, 
pour  la  favoriser  quelquefois  et  quelquefois  1* 
contraria:.  Lorsque  le  soleil  est  à  son'  périgée , 
c'est-à-dire,  le  plus  près  possible  de  la  terre,  il 
décrit  par  jour  dans  l'écliptique  6i*  ai";  cela  arrive 
dans  le  commencement  de  janvier,  je  l'ai  marqué 
S  dans  l'écliptique. Dans  son  apogée,  au  contraire , 
c'est-à-dire  lorsqu'il  est  le  plus  loin  possible  de  la 
terre,  ce  qui  arrive  vers  le  commencement  de 
juillet,  il  ne  décrit  que  67*  n";  de  manière  que 
son  moyen  mouvement  se  trouve  à  peu  près  à 
égale  distance  de  l'apogée  que  j'ai  marqué  R  dans 
la  iigure  et  du  périgée  S ,  c'est-à-dire  vers  les 
points  E  et  M. 
Si  Ton  n'avait  égard  qu'à  cette  seconde   cause 


(*)  Rappelle  soleil  moyen,  un  soleil  qui  décrirait  uniformément 
Féqualcur,  et  ««leilviai,  celui  qui  cUcrit  réelkmcat  rédiptiqu*. 
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le  soleil  moyen  pesterait  en  arrière  sur  le  vrai  de 
S  en  É;  et  ensuite  regagnerait  ee  qu'il  aurait  perdu 
de.E  en  R.  Ainsi,  en  ne  considérant  que  cette 
seconde  cause ,  l'équation  du  tems  serait  nuHe  rets 
les  points- Set  R,. et  serait,  dans  son  maximum 
-vers  les  points  £  et  M:  On  conçoit  aisément  que 
ces  deux  causes  doivent  tantôt  se  nuire  et  tantôt 
ae  favoriser;  ce  qui  fait  varier  les  quatre  points 
de  l'année  où  l'équation  est  nulle. 
»  Venons  maintenant  à  l'explication  des  phéno- 
mènes qui  ont  lieu  dans  ce  siècle.  Supposons  un 
soleil  moyen  parcourant  uniformément  Equateur  ? 
en  partant  du  point  b  qui  répond  sur  l'équatemr 
au .  5i  août ,  et  le  soleil  vrai  partant  du  même 
point,  et  dont  le  mouvement  varie  par  les  deux 
causes  énoncées.  Je  les  fais  partir .  ensemble  du 
point  b;  parce  que  le  5 1  août,  le  midi  vrai  et  le 
moyen  arrivent  au  même  moment  dans  le  siècle 
où  «nous  sommes.  Les  deux  soleils  partent  donc 
ensemble  du  point  b  ;  le  soleil  moyen  gagne  d'abo,rd 
sur  le  vrai ,  à  cause  de  l'obliquité  de  l'écliptique , 
jusqu'au  milieu  de  HK  et  perd  ensuite  ce  qu'il  .a 
gagné.  Comme  il  n'a  commencé  à  perdre  que  vers 
le  milieu  de  H  K,  sa  perte  ne  doit  pas  balancer 
son  gain,  lorsqu'il  est  arrivé  en  K.  11  faudrait. donc 
que  les  deux  soleils  allassent  beaucoup  plus  loin 
que  le  point  K  pour  se  rencontrer;  mais  comme 
le  .mouvement  propre  du  soleil  yrai  s'accélère  à 
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L'approche  de  son  périgée  ,  du  milieu  de  H  K 
jusqu'à  S ,  il  gagne  plus  qu'il  ne  ferait  sans  celte 
seconde  Cause ,  et  les  deux  soleils  se  rencontrent 
en  un  point  voisin  du  tropique  du  capricorne  : 
c'est  le  a4  décembre.  Comme  dans  cet  intervalle , 
le  soleil  moyen  a  laissé  le  soleil  vrai  en  arriére,  le 
soleil  vrai  doit  passer  le  premier  au  méridien.  Led 
horloges  doivent  donc  retarder,  pt  ce  retard  va, 
le  5  novembre  jusqu'à  i&  i5". 

Les  deux  soleils  partent  ensemble  du  point  e ; 
alors  le  soleil  moyen  perd  sur  le  vrai  jusque  vers 
le  milieu  de  K  A,  en  vertu  de  l'obliquité  de 
Fécliptique ,  et  commence  ensuite  à  gagner.  Si  l'on 
n'avait  égard  qu'à  cette  obliquité,  il  aurait  regagfcé 
ce  qu'il  a  perdu ,  avant  d'être  arrivé  au  point  A  ; 
mais  comme  le  soleil  vrai  a  un  mouvement  propre 
plus  grand  que  le  moyen,  à  cause  de  la  position 
du  périgée  qui  est  en  S,  la  rencontre  des  deux 
soleils  ne  se  fait  qu'au-delà  de  l'équiiioxe  A ,  vers 
le  point  C,  le  i5  avril.  Pendant  tout  ce  tems,  le 
soleil  vrai  se  trouve  plus  avancé  que  le  moyen 
dans  l'ordre  des  sigries.Cé  dernier  doit  donc  passer 
le  premier  au  méridien ,  et  l'horloge  doit  avancer. 
Cet  avancement  va ,  le  \i  février  ,  jusque  i4'  57". 
*•  Les  deux  soleils  se  retrouvant  ensemble  au  point 
E,  en  partent  encore  au  même  riioment.  Le  soleil 
moyen  gagne  d'abord  un  peu  sur  le  vrai  jusqu'au 
inilieu  d'A  G,  pour  perdre  ensuite.  Ils  devraient 
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par  conséquent  se  rencontrer  ayant  le  point  G  r 
en  ri ayant  égard  qu'à  l'obliquité  de  l'écliptique. 
Dans  ce  moment ,  le  mouvement  propre  du  soleil 
vrai  est  à-peu-près  égal  à  celui  du  moyen,  en  ne 
considérant  que  la  seconde  cause.  Ainsi,  ce  dernier 
mouvement  apporte  peu  de  changement  à  l'autre , 
et  les  dpux  soleils  se  rencontrent  en  F  le  i5  juin. 
Comme  dans  cet  intervalle  le  soleil  moyen  est 
avant  le  vrai,  l'horloge  doit  retarder,  et  ce  retard 
va  jusqu'à  4'  le  i5  mai. 

En  partant  du  point  F^  le  soleil  vrai  gagne 
chaque  jour  par  l'obliquité  de  l'écliptique ,  et  perd 
par  son  mouvement  propre  (l'apogée  étant  en  R). 
Ce  gain  et  cette  perte  se  combinent  de  manière 
que  les  deux  soleils  ne  se  rencontrent  que  le  3i 
août;  alors  le  soleil  vrai  pi'écède  le  moyen,  ainsi 
l'horloge  doit  avancer ,  et  cet  avancement;  ya  lo 
37  juillet  à  &  7".  v 

Les  astronomes  ont  des  moyens  shliples  de  con«v 
mitre  l'équation  du  tems  pour  tous  les  jours  de 
l'année.  En  effet ,  ils  connaissent  le  heu  du  soleil 
dans  l'écliptique  chaque  jour.  Ils  en  déduisent 
aisément  le  lieu  où  tombe  sur  Péquateur  le  méri- 
dien du  soleil,  ce  qu'ils  appellent  son  ascension 
droite  vraie.  11  est  aisé  aussi  de  s'assurer  quelle 
serait  cette  ascension  droite,  si  elle  avait  aug- 
menté uniformément.  La  différence  entre  ces  deux 
ascensions  droites,  réduites  en  tems,  est  l'équation 
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du  teins ,  ou  la  différence  entre  le  midi  vrai  et  le 
midi  moyen.  Nous  donnerons,  dans  la  suite,  nue 
table  du  tems  moyen  au  midi  vrai  pour  tous  les 
jours  de  l'année,  dans  le  siècle  présent. 

Si  l'obliquité  de  l'édiptique  et  la  position  de 
l'apogée  du  soleil  étaient  toujours  les  mêmes,  cette 
équation  calculée  pour  une  année  servirait  pour 
toutes  lea  années  à  venir.  Mais  l'obliquité  de  Péclip- 
tique  diminue  tous  les  ans  d'une  petite  quantité, 
et  l'apogée  change  de  place  (1);  ainsi,  les  deux 
causes  de  l'équation  du  tems  variant,  elle  doit 
aussi  varier.  Voici  un  tableau  des  corrections  qu'il 
faut  faire  tous  les  100  ans  : 

Table  de  la  correction  qu'il  faut  faire  au  bout  de  100  ans 
juliens  aux  tables  d'équation  du  tems,  pour  avoir  la  midi 
moyen  au  midi  vrai* 
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C)  L'équation  du  tems  dépend   de  l'angle    yariable    et   toujours 
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Les  astronomes  appellent  jour  sidéral  >  le  tenu 
qui  s'écoule  entre  deux  passages  successifs  de  ,1a 
même  étoile  au  méridien  d'un  lieu  donné.  Ce  jpur 
est  plus  court  que  le  jour  solaire  moyen  de  3* 
56%  et  par  conséquent  est  de  a5  heures  56*  4". 
On  ne  s'en  sert  point  dans  l'usage  civil. 


CHAPITRE  VII* 
DIVISIONS  ET  SOI  S- DIVISIONS  TKJ  JOUB. 

NOMS  .DES  JOURS    Ï>E   LA  SEMAINE.      > 

lious  avons  déjà  dit  que  presque  tous  le»  peuples 
de  la  terre  ont  adopté  une  uuité*  composée  de  y 
jours,  qu'on  appelle  semaine.  Cette  unité  n'est 
point  une  partie  aliquote  du  mois  i  ni,  de  l'année  • 
de  sorte  qu'on  est  d'alaord  surpris  que  .l'on  se 
serve  partout  d'une  unité  qui  n'est  point  liée  avec 
les  unités  plus  grandes;  à  cause  de  l'incommodité  qui 
doit  en  résulter.  lies  auteurs  qui  ne  connaissaient 
point  la  Genèse ,  ou  qui    n'y  croyaient  point , 


croissant  que  forment  enfr'elles  la  ligne  des  absides  et   celle  des 
équinoxes.  ' 

Or,  en  Fan  i  avant  J.  C>  elles  formaient  un  angle  de  a  signes 
8°  26'  a",  et  le  mouvement  annuel  d'éloignement  est  de  61"  91.  On 
en  conclut ,  en  divisant  la  première  quantité  par  la  seconde ,  que 
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pensaient  que  cette  division ,  par  périodes  de  7 
jours,  vient  de  ée  que  7  jours  sont  le  quart >  à 
très-peu-près ,  du  mois  lunaire,  usité  chez  les  pre- 
miers peuples.  Cette  unité  se  trouvait  une  aliquote 
de  leurs  mois,  et,  par  suite,  de  leur  année  $  ce 
qui  était  une  raison  suffisante  pour  l'adopter. 

Moïse  nous  en  a  donné,  une  raison  plus  satis- 
faisante dans  la  Genèse.  Dieu  mit  six  jours  à  créer 
le  monde  et  se  reposa  le  septième,  et  il  ordonna* 
aux  hommes  ,  en  mémoire  de  cet  événement,  de 
se  reposer  tous  les  septièmes  jours.  > 

Les  Romains  avaient  mis  chaque  heure  du  jour 
sous  la  protection  d'une  planète.  Le  soleil. présidait 
à  la  première   heure  du  dimanche  ,  Vénus  à  la. 


ces  lignes  coïncidaient  3980  ans  (à-peu-près  4ooo  ans)  avant  J.  C. 
Telle  est  Pépôque  du  départ  du  soleil  vrai  et  du  solaire  imaginaire 
Jftoyen  qu'il  serait  le  pins  naturel  de'  prendre. 

Par  suite  d'un  calcul  semblable ,  on  trouve  que  l'angle  était  droit 
ou  de  3  signes  vers  Fan  1260  de  J.  C,  particularité  qui  a  fait 
considérer  cette  époque ,  par  M.  le  marquis  de  la  Place ,  comme 
propre  à  devenir' le  principe  d'une  ère  astronomique  universelle,- 
fequelle  aurait  commencé  à  l'équinoxe  du  printems  de  cette  année, 
savoir  :  le  i3  mars  à  i5  h.  i5%  ou  o  j.  635^6  tems  civil  au  méridien 
de  Paris.' 

1  H  paraîtrait  plus  naturel  dé  foire  choix ,  pour  la  même  desii~ 
Dation,  de  l'époque  même  de  la  coïncidence  des  deux  lignes;  parce 
qu'elle  s'accorde ,  à  très-peu-prés  ,  avec  une  ère  pour  ainsi  dire 
reçue  ,  celle  de  la  création  du  monde  suivant  la  Vulgate. 
'  M.  de  la  Place  fait  remonter  cette  coïncidence  a.  l'an  4089  ayant 
l'ère  vulgaire. 
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Seconde ,  Mercure  à  la  troisième,  la  Lune  à  la  qua- 
trième ,  Saturne  à  la  cinquième,  Jupiter  à  la  sixième, 
Mars  à  la  septième ,  le  Soleil  à  la  huitième;  ensuite 
aux  suivantes ,  successivement ,  Vénus  ,  Mercure , 
la  Lune ,  Saturne,  Jupiter  et  Mars.  De  sorte  que  » 
à  la  a4.*  heure,  c'était  Mercure  qui  présidai*  ,  et 
par  conséquent  la  Lune  présidait  à  Ja  a5.e ,  cro  à 
la  première  du  lendemain;  on  Fa  appelé  pour  cotte 
raison  lundi,  Jour  de  la  lune.  En  suivant  cet  ordre , 
on  verrait  aiséutent  que  la  première  heure  du  jour 
qui  suit  lundi  est  sous  la  protection  de  mars ,  d'où 
lui  vient  le  nom  de  mardi  ;  et  ainsi  de  suite  des 
autres  jours  qui  turent  leurs  noms  de  Mercure  , 
Jupiter ,  Vénus  et  Saturne  ;  ils  s'appellent  mercredi , 
jeudi,  vendredi,  samedi.  Les  sept  planètes  étaient 
regardes  par  les  payens  comme  des  Divinités  ;  et 
les  jour?  recevaient  leur  nom  de  la  planète  qui  se 
trouvait  présider  à  la  première  heure,  o'estiàrdire 
à  celle  qui  commençait  au  lever  du  soleil. 

Les  chrétiens ,  en  adoptant  le  calendrier  Romain , 
voulurent  changer  ces  dénominations  j  et ,  quoique 
cette  nomenclature  fut  fondée  sur  le  paganisme  et 
le  rappelât ,  ils  n'ont  pu  réussir  à  empêcher  les 
peuples  de  se  servir  de  la  semaine  planétaire.  Meus 
en  style  ecclésiastique,  on  appelle  feria  prima  , 
première  férié  ,  le  dimanche  ;  feria  secunda  ,  se* 
conde  férié ,  le  lundi;  feria  iertia*  feria  quarta  , 
feria  quinta  ,  feria  sexta  ,  feria  septima ,  les  autres 
jours  de  la  semaine. 
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Le*  )è&&  appellent  les  $ept  jours  de  la  semaine 
sabbat  premier,  sabbat  second,  sabbat  troisième , 
et  ainsi  de  mitç. 

Les  Ethiopiens ^  les  Arabes,  et  plusieurs  autres 
peuples  ont  conservé  les  usages  judaïques,  et  les 
appellent  encote  de  même. 

Les  Grecs  et  les  anciens  Egyptiens  ditisaient 
leurs  mois  en  périodes  de  lu  jours  qu'ils  appe- 
laient décades. 

Les  anciens  distinguaient,  dans  le  jour  artificiel 
pris  du  leirer  au  coucher  du  soleil,  quatre  parties 
principales  qu'ils  hommaient  prime,  tierce,  sexte 
et  none  (*).  Ils  concevaient  l'intervalle  compris 
entre  le  lever  et  le  coucher  du  soleil  partagé  en 
12  heures  égalés.  La  première  des  quatre  parties 
ou  prime  Commençait  avec  la  première  de  ces  i* 
heures,  aU  lever  du  soleil.  Tierce  commençait  à 
la  fin  de  la  troisième ,  sexte  à-  h  fin  de  la  sixième 
ou  à  midi,  none  à  la  fin  de  la  neuvième.  Ces 
intervalles  étaient  plus  ou  moin»  grand*  selon1  les 
saisons.  La  nuit  se  divisait  en  veilles;  la  première 
commençait  au  coucher  du  soleil ,  la  seconde  ttois 
heures  après,  la  troisième  a  minuit',  et  la  Qua- 
trième trois  heures  après  minuit.  Chacune  dfc  ces 


£*)  On  a  encore  conservé  cette  dénomination  île  prime,  tierce  , 
texte  et  none  dans  le»  offices  de  l'église ,  pour  indiquer  les  parties 
du  jour  où  Fon  doit  les  réciter.* 
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Teilles  était  le  quart  du  tems  qui  s'écoulait  entre 
,1e  coucher  du  soleil  et  son  lever.  Les  quatre  parties 
du  jour  et  de  la  nuit ,  dont  nous  venons  de  parler, 
3'appelaient  quelquefois  heures;  de  sorte  que  la 
première  heure  du  jour  était  prime  9  et  la  pre- 
mière heure  de  la  nuit  était  la  première  vaille.  Il 
est  inutile  d'observer  ici  que  les  heures  du  jour 
n'égalaient  celles  de  la  nuit  que  le  jour  des  équi- 
noxes. 

Le  jour  civil  en  France  se  compte  de  minuit 
à  minuit;  il  est  de  a4  heures  dont  îa  se  comptent 
de  minuit  à  midi,  et  îa  de  midi  à  minuit.  Les 
premières  s'appellent  heures  du  matin,  et  les 
autres ,  heures  du  soir. 

Les  astronomes  commencent  le  jour  à  midi,  et 
comptent  depuis  une  heure  jasqu'à  *4  heures, 
qui  arrivent  au  midi/suivant.  Ainsi  le  4  janvier 
à  i3  heures  5i'  estje  5  à  î  heure  5i'  du  matin. 

Dans  la  résolution  des  questions  astronomiques, 
on  a  quelquefois  besoin  de   changer  les  heures 
civiles  en  heures  astronomiques  et  réciproquement; 
;  on  opère  comme  il  suit  :  ♦ 

i.°  Si  l'on  propose  <fe  changer  les  heures  astro- 
nomiques en  heures  civiles,  on  Eût  attention  que 
le  jour  astronomique  commence  à  midi;  ainsi  si 
les  heures  astronomiques  données  ne  surpassent 
pas  12,  ce  seront  des  heures  du  soir.  Par  exemple 
Je  8  janvier  a  5  heures  ia'  est  le  même  jour  en 
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tems  civil  à  5  heures  ia'  du  soit;  Si  le  nombre 
d'heures  astronomiques  surpasse  douze ,  on  en 
retranche  12,  et  lé  surplus  exprime  des  heures 
du  matm  le  lendemain;  ainsi  le  8  janvier  à  17 
heures  8'  est,  en  tems  civil,  le  9  à  5  heures  8' 
*du  matin. 

■  2."  Pour  résoudre  le  prbbléme  inverse  $  il  suffit 
de  remarquer  que ,  si  l'on  a  des  heures  du  soir, 
il  n'y  a  rien  à  changer  pou*  avdir  le  teins  astro- 
nomique; mais  si  ce  sont  des. heures  du  matin, 
on  y  ajoute  12 ,  et  on  a  des  heures  astronomiques 
du  joùjp  précédente  Par  exemple ,  le  9  janvier  à 
4  heures  du  matin  est  te  8  à  16  heures ,  en  tems 
astronomique.  -  -    y- 

Àtïfci  -  Celle  rapporte  que  >  de  soti  tema ,  le* 
Romains  comptaient  les  heures  de  minuit  à  minuit , 
et  que  les  Ombriens ,  peuple  d^Italie ,  les  comptaient 
comme  nos  astronomes,  c'est-à-dire  de  midi  à  midi. 

Les  Babyloniens  appelaient  jour,  l'intervalle  d'un 
lever  du  soleil  au  Suivant,  et  ils  divisaient  cet 
intervalle  en  n4  parties  égale»,  qu'ils  comptaient 
d'un  à  vingt-quatre.  On  àppfelaït  ces  heures  babi- 
Ioniques. 

Les  heures  italiques  sont  celles  qui  se  comptent 
aussi  d'un  à  vingt-quatre  ;  mais  d'un  coucher  du 
soleil  aU  suivant:  f 

Leà  Juifs  conuûettçaîent  leur  jour  au  coucher 
du* soleil. Leurs  heures  étaient ,  comme  nous  l'avons 
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dit,  la  douzième  partie  du  jour  et  la  douzième 
partie  de  la  nuit. 

Si  l'on  voulait  changer  les  heures  babyloniquea 
et  les  italiques  en  heures  civiles  usitées  eh  France, 
il  faudrait  commencer  par  se  procurer  le  lever  ou 
le  coucher  du  soleil  pour  le  jour  donné;  ensuite 
:ôn  eà.  tirerait  aisément  la  correspondance  de  ces 
heures  avec  les  nôtres.  Par  exemple,  si,  le  jour 
donné,  le  soleil  se  lève  à  5  heures  dû  matin,  à 
. 6  hetures^  suivant  notre  manière  de  compter,  on 
^devrait  trouver  1  heure  babyloniquej  si  le  jour 
donné ,  le  soleil  se  couchait  à  7  heiires ,  la  prè- 
imicre  heure  italique  correspondrait  à  notre  hui- 
tième heure  du  soir. 

,  rQgant  aux  heures  judaïques  s  il  Eut  plus  de 
calcul  pour  les  trouver.  On  est  forcé  de  chercher 
d'abord  la  longueur  du  jour  et  de  la  nuit  à  l'époque 
.donnée.  Les  douzièmes  parties  de .  ces  intervalles 
sont  leurs  heures. On  en  conclut  ensuite  le  rapport 
de  C£s  heures  aux  nôtres,  et  leur  correspondance 
s'en  déduit  facilement . Pat  exemple,  si ,  à  t époque 
donàée,  le  jour  était  de  îi  heures  et  la  nuit  de 
13 ,  leurs  heures  auraient  là  même  longueur  que 
les  nôtres,  et  leur  première  heure  serait  la  7."1* 
des  nôtres;  leur  seconde,  la  S.™';  et  ainsi  de  suite. 
Prime  répondrait  à  notre  6.me  heure ,  tierce  à 
notre  9*me;  mais,  si  la  nuit  était  de  9  heures  et  le 
jour  de  i5,  leurs  heures  de  la  nuit  ne  seraient 
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que  les  £  ou  les  l  des  nôtres,  et  leurs  heures  du 
jour  seraient  les  ?  des  nôtres.  Le  soleil  se  levant 
alors  à  4  heures  ? ,  prime  commencerait  à  cette 
heure,  et  leur  première  heure  serait  à  5  heure» 
|j  les  autres  heures  du  jour  se  trouveraient  faci- 
lement. Leur  première  heure  de  la  nuit  com- 
mençant à  7  heures  f ,  finirait  à  8  heures  ?  du  soir, 
la  seconde  heure  à  9  heures ,  etc.  Ces  calculs  ne 
sont  pas  assez  importans  pour  que  nous  entrions 
dans  de  plus  grands  détails. 

Les  Juifs  et  les  Chaldéens  divisaient  l'heure  en 
1080  parties  égales  qu'ils  appelaient  helakim.  Les 
Juifs  modernes  ont  Retenu  cette  division. 

Chez  nous  l'heure  se  divise  en  60  minutes ,  la 
minute  en  60  secondes ,  la  seconde  en  60  tierces. 
,  En  établissant  les  nouveaux  poids  et  mesures , 
la  Convention  nationale  avait  décrété  que  le  jour 
serait  divisé  en  10  heures ,  l'heure  en  100  minutes , 
la  minute  en  100  secondes.  Cette  division  a  été 
supprimée  ensuite  dans  l'usage  civil  j  mais  les  astro- 
nomes en  font  encore  assez  fréqueipflient;  usage , 
à  cause  de  la  facilité  des  calculs* 

■  ■  ■        ■ — ■ ■ 1 "'  ■■  ■  -  ■      --l      ■     iïiji 

CHAPITRE    VIII. 


PÉRIODES  ASTRONOMIQUES  ET  CHRONOLOGIQUES. 
V-/N  appelle   périodes   astronomiques,  un  certain 
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nombre  de  mois  ou  d'années  qui  ramène  quelque», 
astres  dans  la  même  position  respective/* 

Gomme  la  chronologie  est  la  science  des  tems, 
on  a  donné  le  nom  de  périodes  chronologiques  à 
celles  qui  ont  été  imaginées  pour  faciliter  l'étude 
de  cette  science.  Ces  périodes  sont  de  grandes  unités 
de  tems  qui  servent  à  classer  les  «faits  historiques. 
Nous  allons  expliquer  les  périodes  que  les  astro- 
nomes ont  découvertes,  dont  les   unes  peuvent 
servir  à  calculer  d'avance  les  phases  de  la  Jane, 
les  autres  à  trouver  le  jour  de  la  semaine  corres- 
pondant à  un  quantième  donné,  qu  à  régler  les 
fêtes  religieuses ,  en  indiquant  dans  quel  tems  une. 
fête  mobile  quelconque  doit  être  célébrée.  Nous  y 
ajouterons  les  principales  périodes  chronologiques. 
Elles  sont  mentionnées  dans  tous  les  annuaires,  et 
on  ne  peut  les  passer  sous  silence  dans  un  ouvrage 
sur  le  calendrier.  D'ailleurs ,   elles  sont  indispen-, 
sables  à  ceux  qui  se  livrent  à  l'étude  de  l'histoire. 
Ce  sont  des  fils  que  l'on  est  heureux  de  trouver 
pour  se  guider  dans  ce  vaste  labyrinthe. 

CHAPITRE  IX. 


0 


PÉRIODES   LUNI-S0LÀ1RES  ET  NOMBRE  D'OR. 

N  appelle  périodes  luni- solaires ,  ctes  période^ 
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imaginées  pour  ramener  les  lunaisons  au  mémo 
point  de  l'année  solaire. 

Les  Grecs,  dont  les  années  se  composaient  de 
12  lunaisons ,  et  qu'ils  voulaient ,  au  moyen  d'inter- 
calations  rfaire  accorder,  avec  le  soleil ,  ont  fait  un 
grand  nombre  de  tentatives  pour  y  parvenir. 

Le  premier  cycle  qu'ils  imaginèrent  fut  celui  de 
deux  ans,  auquel  ils  ajoutaient  un  mois  de  29 
jours.  Cette  période  était  en  erreur  de  7  jours 
environ  qu'ils  mettaient  de  trop. 

Le  second  cycle  fut  de  4  ans ,  et  a  subsisté 
pendant  plusieurs  siècles  :  ils  ajoutaient  un  mois 
toutes  les  quatrièmes  années  ,  et  ils  célébraient 
dans  ee  mois,  à  Olympia,  des  jeux  qu'ils  appe-, 
laient  olympiques;  de  sorte  que  c'est  à  ce  cycle 
de  4  ans  qu'est  dû  l'établissement  des  olympiades, 
dont  nous  parlerons  dans  là  suite.  Ce  cycle  était 
moins  parfait  que  le  premier ~j  car  l'erreur  était 
encore  plus  considérable. 

Ayant  découvert  cette  imperfection ,  ils  for- 
mèrent une  période  de  8  ans,  dans  laquelle  ils 
plaçaient  99  mois  lunaires;  l'erreur  n'était  plus  que 
d'un  ou  deux  jours. 

Aucune  de  ces  périodes  ne  vaut  celle  que  Mettf  .1 , 
mathématicien  d'Athènes,  trouva  l'an  45a  avant 
J.C.(*)I1  remarqua  que,  dans  l'espace  de  19  années 

(*)  1>  réforme  de  l'année.,  f>ar  Mettra  ,  eut  lieu  la  première 
anj*ée  de  la  87.*  olympiade,  ce  qui  répond  aux  deux  années  juliennes 
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solaires ,  il  s'écoule  335  lunaisons  complètes  ;  de 
sorte  qu'à  l'extrémité  de  cette  période,  les  nou- 


432  et  43 1 ,  et  non  point,  comme  le  disent  quelques-uns,  aux  année» 

433  et  43a. 

Avant  Mcton  ,  pour  concilier  le  cours  du  soleil  avec  cetoi  de 
la  lune  et  ramener  les  fêtes  dans  les  mêmes  saisons  y  on  se  servait 
d'une  période  de  8  ans ,  appelée  octaétéride ,  inventée  par  Cléostrate 
et  corrigée  par  H ar palus.  Dan»  ce  cycle ,  on  intercalait  un  mois  de 
3o  jours  appelé  second  posidéon,  à  la  fin  des  3.*,  5.«  et  8.*  années. 
Les  octaétéride*  avaient  elles-mêmes  succédé  aux  tétraétérides  , 
cycles  de  4  ans?  en  usage  au  tems  de  Solon  ,  et  dans  lesquels, 
sur  l'avis  de  Thaïes,  on  avait  admis  des  mois  alternatifs  de  29 
et  de  3o  jours.  Enfin  Meton  perfectionna  ce  système  par  son  ennéa- 
décatéride  ou  cycle  de  19  ans. 

Suivant  Géminus  y  il  distribua  tes  6940  jours  environ  qui  composent 
ses  19  années  ,  et  qui  équivalent  à  peu  près  à  235  lunaisons  en 
235  parties,  savoir  :  en  i  10  de  29,  jours  et  i-a5  de  3o  jours.  lien 
forma  19  années,  dont  12  de  12  mois  c|  7  de  i3.  Ces  dernières 
étaient  les  3,  6,8,  11 ,  i4>  17  et  ^9  du  cycle.  Les  mois  inter-» 
calaires  étaient  tous  de  3o  jours,  excepté  en  la  19.*  année  du  cycle 
«pie  le  dernier  mois  était  de  29.  En  général,  ils  étaient,  autant  que 
cela  était  possible ,  alternativement  de  29  et  de  3o  jours. 

Cent  dix  lunaisons  caves  ,  ou  de  29  jours  seulement  répartis 
entre  19  années,  ne  peuvent  en  donner  6  à  chacune  d'elles,  et 
nécessairement  4'  années  ne  pouvaient  avoir  que  5  lunaisons  caves; 
de  plus  la  19.*,  recevant  un  .intercalaire  de  29  jours,  se  trouvait 
avoir  7  mois  caves,  aux  dépens  de  quelqu'année  du  cycle.  Il  s'ensuit 
qu'il  y  avait  effectivement  5  années  qui  ne  contenaient  que  & 
mois  caves. 

.  Le  père  Pfetau  a  déduit  de  Géminus ,  que  dans  le  cycle  métonien 
la  première  année    n'avait   que  5  mois    de    29  jours ,  ainsi  que  la. 
4.',  la  9.%  la  i3.«  et  la  i8.e;  la  19.©  en  avait  7. 
•  On,  déduit  de  ce  qui  précède  que  le  cycle  métonien  se  compose , 
i.o  de  7  années  couununes.de  6.  mois  caves  et  de -6  mois  pleins 9  ou.de 
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telles  lunes  reviennent  le  même  jour  et  à  peu 
près  à  la  même  heure*  Cette  correspondance  de  19 


354  jours  formant  2478  jours;  a.°  de  5  années  surabondantes,  de 
5  mois  caves  x  et  de  7  mois  pleins  >  ou  de  355  jours  formant  1775 
jours;  3,°  de  6  embolismiques  de  6  mois  caves  et  de  7  pleins, 
ou  de  384  jours,  ou  a3o4  jours,;  4*°  enfm  d'un  embolismique  de 
7  mois  caves  et  de  6  pleins ,.  ou  383  jours. 

Total   19  années ,   110   mois  caves,   ta5    pleins,  ou 
6j>4o  jours. 

De  ce  qu'un  cycle  de  Metoa  renferme  6940  jours  >  et 
de  ce  que  le  retour  de  la  nouvelle  lune  initiale  du  cycle 
n'a  effectivement  lieu ,  ainsi  que  nous  le  ferons  voir , 
qu'après  6939  jours  16  heures  *  environ  ;  il  suit  qu'après 
4  cycles,  Meton  compte  un  jour  de  trop  pour  le  retour 
de  la  nouvelle  lune ,  puisque  4  X  6939  jours  16  heures  * 
=  27,758  joura  18  heures,  ou  à  peu  près  27,759  jours,  et  non  pas 
27,760  ;  ainsi  son  5.«  cycle  doit  commencer  un  jour  trop  tard ,  son 
Q.«  2  jours, ,  son  i3.«  3,  et  ainsi  de  suite. 

Calippe ,  qui  reconnut  ce  défaut ,  imagina ,  pour  y  remédier*,,  une 
période  de  76  ans  y  formée  de  4  cycles  métoniens ,  de  la  somme 
desquels  il  retranchait  un  Jour ,  et  il  en  fixa  le  commencement ,  k 
cause  du  voisinage  du  solstice ,  à  la  8.«  année  du.  cycle  métonicii  % 
qui  était  la  6.«  ayant  la  mort  d'Alexandre.  Suivant  Géminus ,  il  ne 
changea  rien  aux  intercalât  ions  et  à  Informe  de  Tannée  qui  deinqura 
la  même. 

Il  est  facile  de  prouver  que  les  supputations  de  Meton  ,  tant  ponv 
les  lunaisons  que  pour  «Tannée  solaire  ,  sont  erronées.  En  effat ,  $35 
lunaisons  moyennes  de  29  jours  12  "heures  44'  3"  l&"  forment  6939. 
jours  16  heures  3a'  27"  3'",  et  se  trouvent  intermédiaires  entre  1$ 
années  tropiques  de  365  jours  5  heures  48'  5 1",  qui  font  6939  joues. 
.  14  heures  28'  9",  et  19  années  juliennes  de  365-  )oun  6  heures 
produisant  6939  jours  18  heures.  La  lune  arrive  donc  au  point  de 
départ  commun  plus  tard  que  le  soleil ,  mais  plutôt  qu'il  n'est  indiqué 
dons  le  calendrier  julien.?  et    cette  dernière   différence  C3t  d'un? 
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années  solaires  avec  a35  lunaisons  qui  fait  revenir 
les  mêmes  phases  de  la  lune  le  même  jour  au  bout 
de  19  ans,  parut  *ux  Athéniens  si  ingénieusement 
imaginée  qu'on  inscrivait  l'année  du  cycle  tous  les 
ans,  en  lettres  d'or,  sur  une  polonne  disposée  à 
cet  effet  au  milieu  d'une  place  publique.  C'est  de- 
là que  lui  vient  le  nom  de  nombre  d'or.  On  appelle 
encore  cette  période  cycle  lunaire ,  ou  mieux  cycle 
luni-solaire.Les  Grecs  l'appelaient  ennéa-dêcatëride. 
Cette  correspondance  n'est  pas  parfaite,  car  19 
années  de  365  jours  6  heures ,  comme  on  les  fait 
d'une  année  séculaire  à  la  suivante ,  font  6g5g  jours 
18  heures.  Deux  cent  cinquante-cinq  lunaisons  de 
29  jours  12  heures  44'  5"  font  6959  jours  16  h. 
5a*  27".  La  différence  est  d'une  heure  17'  33*v 
quantité  dont  les  nouvelles  lune*  arrivent  plutôt 
tous  les  19  ans  juliens.  Sur  16  périodes  de  19  ans , 
ou  sur  3o4  ans  juliens,  l'erreur  se  monté  à  23  h. 
20'  48"f  ou  presque  un  jour,  Ainsi ,  dans  le  calendrier 
julien ,  les  lunaisons  ,  au  bout  de  3o4  ans,  devaient 
arriver  à  peu  près  un  jour  plutôt. 


heure  ,97'  3  a",  7  par  cycle  ,•  ce  qui  fait  un  jour  entier  après  16  cycles 
l  environ  ou  en  3ia  ans  \  à  peu  près.  Ainsi,  après  3 12  ans  *  ,  la 
lune  doit  «paraître  avoir  rétrogradé  d'un  jour  dans  le  calendrier, 
et  la  nouvelle  lune  arriver  le  r5  juillet  au  lieu  du  16.  ' 

C'est  ce  défaut  de   précision   dans   le  •calendrier   qui,  accumulé 
pendant  plusieurs  siècles,  a  dérangé  tout  le   rapport   des  nombres , 
d'or  aux  quantièmes  des  mois  x  et  qui  a  nécessité  la  correction  de» 
«pactes  en  1^82. 
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Depuis  la  réforme,  Terreur  n'est  plus  la  même. 
Elle  est  encqre  plus  grande  et  en  sens  contraire. 
Dix-neuf  années  de  365  jours  5  heures  48'  5i"  font 
6g3g  jours  i4  heures  28'  9".  Ainsi,  les  lunaisons, 
au  lieu  d'arriver  avant  les  19  ans  révolus,  n'ar- 
rivent réellement  que  2  heures  4'  16"  après.  Ou 
voit  que  cette  période  luni-solaire  est  trop  iinpar- 
Êdte  pour  qu'on  puisse  syen  servir  à  calculer  lea 
lunaisons  avec  quelque  précision. 

Pour  remédier  à  cette  imperfection ,  les  Grecs 
en  cherchèrent  d'autres  ;  et  ils  en  imaginèrent 
plusieurs  parmi  lesquelles  celle  de  Calippe  est  la 
plus  célèbre.  Elle  se  composait  de  quatre  cycles 
metoniens ,  ou  de  76  ans  ;  parce  qu'il  avait  cru 
voir  qu'en  étant  1  jour  sur  4  ennéadécatérides,  on 
4vait  plus  d'exactitude.  Cette  période  commença 
Tan  53 1  avant  J.  C.  Il  en  est  parlé  quelquefois  dans 
TAlmageste  de  Ptolémée. 

Il  existe  une  autre  période  luni-solaire  beaucoup 
plus  ancienne^  dont  Flavius  Joseph  semblp  attri-* 
buer  la  connaissance  aux  patriarches  et  qu'il  ap- 
pelle la  grande  année,  jitycLÇ  mcu1o$.  Cette  période 
est  de  600  ans  >  qui  répondent  à  peu  prés  à  74a  * 
révolutions  lunaires  de  29  j.  12  h.  44'  3"  6"\  En 
effet,  les  7431  révolutions  lunaires  font  219,146  j, 
la  h.  28'  8"  53'",  et  600  années  font  219,145  j.  8  h. 
■Ainsi,  cette  période  est  en  erreur  de  plus  d'un  jour. 
Çassini  a  calculé  quelle  aurait  dû  être  l'année  des 
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patriarches ,  pour  que  cette  période  eût  été  exacte, 
et  il  a  trouvé  qu'elle  aurait  du  être  d^  565  j.  5.  h* 
5i3  56"  j  d'où  Bailli  a  conclu  que  Farinée  des  pa-* 
triarches  était  d'à-peu-près  5'  plus  longue  que  la 
nôtre  (*).  J'ai  fait  voir  dans  un  mémoire  lu  à  la 
Société  des  Sciences ,  Lettres  et  Arts  de  Nantes  y 
que  ses  conséquences  n'étaient  pas  bien  exactes. 
11  est  vraisemblable  qu'on  ne  trouvera  jamais  de 
période  qui  ramène  exactement  ces  deux  astres 
dans  la  même  position. 

Nous  pourrions  encore  compter  parmi  les  pe-» 
riodes  I uni-solaires  y  connues  des  anciens ,  celle  de$ 
Chaldéens ,  de  aa5  mois  lunaires  ,  qui  forment  i8 
ans  10  jours.  Pline  en  parle  et  quelques  astronomes 
ont  prétendu  que  c'était  le  fameux  saros  chal- 
daïque;  mais  sans  beaucoup  de  fondement  (**). 
Quoiqu'il  en  soit ,  cette  période  est  remarquable , 
en  ce  qu'elle  ramène  la  lune  à  peu  près  à  la  même 
phase  et  à  la  même  distance  de  ses  nœuds.  Ainsi 
les  éclipses ,  au  bout  de  1 8  ans  i  o  jours ,  doivent 

(*)  J'aimerais  presque  autant  le  raisonnement  des  prêtres  d'Egypte 
qui ,  au  rapport  de  PI u ta r que  ,  soutenaient  que  les  années  allaient 
en  diminuant  de  longueur ,  parce  que  la  quantité  d'huile  que  l'on 
brûlait  dans  le  temple  de  Jupiter  Ammon  pendant  une  année  solaire 
allait  en  diminuant  d'une  année  à  l'antre. 

(**)  Quelques-uns  pensent  peut-être ,  avec  plus  de  raison ,  que  le 
taroi  était  de  36oo  jours ,  le  neros  de  600  ans  et  le  sessos  de  60  jours;  . 
périodes  qui  se  lient  avec  celles  de  60  ans  et  de  60  jours  encore  en 
usage  à  présent  dans  tout  l'Orient. 
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se  retrouver  le  même  jour,  et  à  peu  près  de  même 
grandeur.  Comme  cette  période  n'a  pas  une  exac- 
titude parfaite ,  elle  ne  réussit  ordinairement  que 
d'une  période  à  la  suivante  ;  mais  si  on  laissait 
écouler  plusieurs  périodes  on  tomberait  dans  de 
graves  erreurs. 

Revenons  à  la  plus  connue  de  ces  périodes ,  je 
veux  dire  k  Nombre  d'or,  dont  on  se  sert  encore. 
La  première  année  de  ce  cycle  fut  Fan  43a  avant 
J.  C.  (*) ,  suivant  la  plupart  des  historiens  :  ainsi 
cette  année  dut  avoir  1  de  Nombre  d'or.  Cepenr- 
dant  S,  Cyrille  d'Alexandrie ,  Denis  le  Petit ,  et  le 
Calendrier  romain  donnent  2  pour  Nombre  d'or  de 
la  première  année  de  notre  ère.  En  partant  de  cette 
hypothèse  ,  on  trouverait  7  pour  nombre  d'or 
de  l'an  43a  ,  et  il  aurait  fallu  tfue  l'année  initiale 
do  cycle  métonique  eut  été  l'an  409  avant  J.-C. 
On  doit  conclure  de  là  que  les  premiers  qui  ont 
formé  le  calendrier  dont  on  se  sert  maintenant , 
se  sont  trompés ,  ou  qu'il  y  aura  eu  une  inter- 
ruption dans  l'ordre  àes  nombres  d'or  établis  par 
Met  on. 

Comme  la  première  année  de  notre  ète  éttyt  la 
seconde  du  cycle  ,  pour  trouver  le  nombre  d'or 


(*)  Suivant  le  père  Riccioli ,  révoque  initiale  du  cycle  de  Metda 
Ht  le  i3  de  Scirrophorion  ,  la  quatrième  année  de  la  S6.««  olym- 
piade ,  ou  >  en  mois  Egyptiens ,  le  a i  de  Phamenoth  de  Fan  3i6  «le 
Rabonassar..«Cequi  repond  an  27  jnm,  de  Fan  43a,  avant  J.-C  À  la 
page  56;  nous  avons  dit  que  c'était  la  1 ."  année  de  la  8;.^e  olympiade* 
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d'une  année ,  il  faut  ajouter  i  à  cette  année  et 
diviser  ensuite  par  19.  Le  quotient  de  la  division 
indique  combien  il  s'est  écoulé  de  cycles  entiers 
depuis  le  commencement  de  l'ère  chrétienne ,  et 
le  reste  est  l'année  du  cycle  où  l'on  se  trouve,  ou 
le  nombre  d'or.  Ainsi ,  pour  avoir  le  nombre  d'or 
de  l'an  1817  ,  j'ajoute  1  à  1817  et  j'ai  1818.  Divi- 
sant par  19 ,  le  quotient  95  indique  qu'il  s'est 
écoulé  96  cycles  complets  depuis  le  commen- 
cement de  notre  ère,  et  le  reste  i3  est  le  nombre 
d'or. Lorsqu'il  ne  reste  rien,  on  est  dans  lai 9.** 
année  du  cycle  et  par  conséquent  le  nombre  d'or 
est  îg. 

CHAPITRE  X 


CAUtNDRÎER  PERPETUEL  ANCIEN  DONT  ON  S*EST  SERVI 
JUSQU'A  LA  RÉFORME  GRÉGORIENNE. 

JL/eKis-le-Petit  avait  distribué  lès  nombres  d'or 
le  long  des  mois ,  dans  l'intention  de  marquer  à 
perpétuité  les  nouvelles  lunes.  Son  calendrier  était 
tellement  disposé  que,  lorqu'on  se  trouvait  dans 
la  première  année  du  cycle  de  Meton  , .  ou  qu'on 
avait  1  de  nombre  d'or ,  le  chiffre  1  marquait 
tous  les  jours  de  Vannée  où  arrivaient  les  nouvelles 
lunes.   A  la  seconde  année  du  cycle,  c'était  le 
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nombre  II ,  et  ainsi  de.  suite»  Cet  arrangement  des 
nombres  d'or ,  s'il  eut  été  constamment  le  même 
et  que  l'imperfection  de  l'ennéadécatéride  n'y 
eut  point  introduit  de  changement,  aurait  été 
très-commode  ;  parce  que,  connaissant  le  nombre 
d'or  d'une  année ,  on  avait  d'un  seul  coup  d'oeil 
toutes  les  nouvelles  lunes  de  l'année,  et,  par  suite, 
les  pleirïes  lunes ,  en  prenant  le  i4,Œe  jour  qui 
suivait  la  nouvelle. 

Denis-le-Petit  plaça  le  nombre  d'or  3,  vis-à-vis 
du  premier  janvier;  parce  que ,  dans  le  tems  qu'il 
disposa  ainsi  les  nombres  d'or  le  long  du  calen- 
drier Julien  ,  c'est  à  dire  vers  l'an  53o  ou  534  , 
la  nouvelle  lune  arrivait  le  premier  janvier  à  la 
troisième  année  du  cycle.  Il  y  a  1 1  j  ours  de  ce 
mois  à  côté   desquels  il  n'y  a  point  de  nombre 
d'or.  Ce  sont  ceux  auxquels  il  n'arrivait  point 
alors  de  nouvelles  lunes  civiles  ,  pendant  la  révo- 
lution du  cycle  lunaire.  Il  en  est  de  même  des 
jours  des  autres  mois  qui  n'ont  point  de  nombres 
d'or.  Avec  ce  calendrier ,  appelé  perpétuel ,  on  se 
procure  aisément  les  nouvelles  lunes  de  l'année , 
puisque ,  comme  nous   venons  de  le   dire ,  elles 
arrivent  les  jours  auprès   desquels   est  inscrit  le 
nombre  d'or  de  l'année.  Ainsi ,  lorsque  une  année 
à  10  de  nombre    d'or,   les  nouvelles  lunes  sont 
le  i4  janvier,  le  12  février  et  les  autres  phases 
s'en  déduisent  facilement. 
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Ce  calendrier  a  joui  d'une  grande  célébrité  et 
dn  s'en  est  servi  dans  toute  la  chrétienté  jusqu'au 
tems  de  la  réforme  chez  les  catholiques  Romains , 
jusqu'en  1 700  chez  les  protestans  d'Allemagne , 
jusqu'en  1762  chez  les  Anglais.  On  s'en  sert  encore 
chez  les  Russes  et  cfcns  toute  l'église  Grecque. 
Je  le  donne  ici  et  je  le  fais  •  suivre  de  quelques 
détails  sur  la  manière  dont  on  l'a  formé. 
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NOTIONS  SUR  CE  CALENDRIER  PERPÉTUEL    ! 

Lorsqu'on,  a  imaginé  de  former  ce  calendrier, 
on  pensait  que  l'année  solaire  était  de  565  Jours 
§  heures,  et  qu'une  lunaison  contenait  39  jours 
la  h,  44',  eu  29  jours  7  à  peu  près.  Ainsi,  on  faisait 
les  mois  lunaires  alternativement  de  5o  et  de  39 
jours.  Les  mois  de  5o  jours  étaient  appelés  pleins;  et 
ceux  de  29 ,  cav£$.  Cet  usage  s'est  toujours  conservé 
dans  l'église  et  s'observe  encore  aujourd'hui. 

Dix-neuf  suites  de  1 3  lones  alternativement  pleines 
fet  caves  ne  font  que  6736  jours  et  338  lunes.  Ce 
tems  est  moindre  de  3i5  jours  18  heures  que  là 
période  métonique  de  19  ans  juliens,  qui  est  de 
6959  jours  18  heures.  Il  est  aussi  inférieur  de  7 
lunes  aux4  235  qui  doivent  former  cette  période. 
■  Dans  le  calendrier  perpétuel ,  on  omet  les  hîssex* 
tiles,  en  faisant  toujours  février  de  28  jours.  Ainsi  > 
sur  les  6959  jours  18  heures  qui  composent  l'ennéa* 
décatéride,  on* retranche  4  jours  18  heures;  on 
n'a  donc  dû  ajouter  aux  lunaisons  que  209  jours 
que  l'on  a  divisés  en  7  lunaisons.  On  en  a  formé 
6  de  5o  jours  et  une  de  39;  ce  qui  fait  209  jours. 
H  est  facile  de  voir  que ,  dans  cet  arrangement  et 
dans  ces  hypothèses,  les  19  ans  juliens  qui  par 
le  retranchement  de  4  jours  18  heures  se  rédui- 
saient à  6955  jours,  correspondaient  parfaitement 
aux  335  lunaisons,  savoir,  228   alternativement 
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pleines  et  caves ,  et  7  extraordinaires ,  sut  lesquelles 
6  pleines  et  une  cave.  On  a  appelé  ces  dernières 
embolismiques ,  ou  ajoutées ,  et  les  années  qui  les 
contiennent  sont  de  i3  lunes.  Ces  années  portent 
aussi  le  nom  d'années  embolismiques.1 

Il  a  fallu  placer  ces  lunes  embolismiques  dans 
la  période  de  19  ans,  de  manière  que  les  années 
lunaires  diffèrent  le  .moins  possible  des  années 
solaires.  Voici  la  marche  qu'on,  a  suivie  :  Tannée 
solaire  étant  plus  longue  que  la  lunaire  de  11  jours, 
dans  trois  années,  il  y  a  35  jours;  on  ajoute  une 
lune  de  5o  jours  à  la  troisième  du  cycle.  A  la  fin 
de  la  sixième  année,  on  voit  facilement  qp'on  a 
36  jours.  On  en  prend  5o  pour  faire,  une  lune 
embolismique  qu'on  ajoute  à  cette  sixième  année. 
Les  6  jours  rçstans ,  réuqis  avec  les  35  jours  des 
trois  années  suivantes ,  font  39  jours.  On  ajoute 
un  mois  de  3o  jours  à  la  neuvième  aimée  >  qui 
se  trouve  embolismique.  Les  9  jours  qui  restent 
ajoutés  aux  22  qui  sont  de  trop  dans  les  deux 
années  suivantes,  font  3i  jours.  Ainsi,  la  11/ 
doit  encore  avoir  un  i5.e  mois  de  3o  jours.  En 
continuant  ainsi ,  on  verrait  que  les  années  embo- 
lismiques ou  de  1 5  mois  sont  les  5.%  6.e,  9.%  n.° 
i4.e,  17/,  et  i^.e  Le  mois  embplisinique  de  la  19.* 
n'est  que  de  29  jours. 

Lès  computistes,  c'est  ainsi  qu'on  appelle  ceux 
qui  ont  formé  le  calendrier  universel,  regardent 
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eue  lune  comme  appartenant  au  mois  où  die  finit. 
La  rrôoa  qu'ils  en  allèguent,  c'est  qoe  k  première 
lune  commençant  le  i.er  janvier  avec  le  nombre 
d'or   5  et   finissant  au  5o  du  même  mois,  est 
Vraiment  la  Icme  de  janvier;  et  la  2.%  qui  commence 
fe  3i  janvier  et  finit  le  98  février,  appartient  au 
mois  de  février*  La  5*°  lune  est  celle  de  mars , 
parce  qu'elle  finit  au  3o  de  ce  mois.  Enfin,  ht  13/ 
finit  le   20  décembre  et  appartient  k  décembre. 
Dam  la  seconde  année  du  cycle,  la  première  lune 
sous  le  nombre  (For  4,  avait   commencé  Je    m 
décembre  de  Fan  née  précédente  et  finit  au   19 
janvier.  La  12. •  de  cette  2/  année,  qui  appartient 
à  décembre,  s'achève  le  9  de  œ  mois.  Bans  la 
3.*  année  du  cycle,  dont  le  nombre  d'or  est  &, 
la  première  lune  finit  au  8  janvier ,  parce  qu'elle 
avait  commencé  le  10  décembre  précédent.  Dams 
cette  troisième  année  ,  la  seconde  lune ,  appelée 
février,  finit  k  6;  la  troisième  de  mars  le  8;  la 
quatrième  d'avril  le  6;  la  cinquième  de  mai  le 
6  ;  la  sixième  de  juin  le  4  ;  la  septième  de  juillet 
le  4  ;  la  huitième  d'août  le  2  ;  la  neuvième  de 
septembre  le  1  ;  la  dixième  d'octobre  le   i.#r;  la 
onzième  aussi  d'octobre  le  3oj  la  douzième   de 
novembre  le  29  ;  et  la  treizième  de  décembre  le 
28.  En  continuant  ainsi ,  on.  trouverait  facilement 
la  fin  de  chaque  lune  dans  les  19  années  du  cycle. 
C'est  ainsi  qu'on  aurait  le  placement  des  nombres. 
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d'or  dans  te  calendrier.  Il  suffirait ,  pour  cela , 
d'inscrire  ]e  n *  de  l'année  du  cycle  vis-à-vis  du 
jour  où  tombent  les  nouvelles  lunes  dans  cette 
année.  Ce  sont  ces  procédés  qu'ont  suivis  les 
fcomputistes. 

Cependant,  pour  ne  pas  commettre  d'erreur  en 
faisant  ce  compte,  H  est  nécessaire  dé  connaître 
les  lunes  de  3o  jours,  ajoutées  dans  les  années 
tmbolismiques*  Je  les  donne  ici  : 

i.°  Dans  h  troisième  année  du  cycle  de  19  ans, 
dont  le  nombre  d'or  est  5 ,  les  deux  lunes  de  3o 
jours  sont  celles  du  5  août  au  1."  septembre,  et 
du  a  septembre  au  i.M  octobre. 

2.0  Dans  la  sixième  année,  dont  le  nombre  d'of 
est  8 ,  ce  sont  celles  du  4  février  au  5  mars  et 
du  6  mars  au  4  avril* 

3.a  Dahs  la  neuvième  (nombre  d'or  1 1),  ce  sont 
celles  du  4  décembre  de  l'année  précédente  au  t 
janvier  et  du  2  janvier  au  i.0*  février, 

4.°  Dans  la  onzième  année, du  cycle  (nombre 
d'or  i5),  les  deux  lunes  consécutives  de  So  jours 
sont  celles  du  1."  décembre  au  3o  de  Fannee  pré* 
oedente  et  du  5i  décembre  au  29  janvier* 

5.°  Dans  la  quatorzième ,  dont  le  nombre  (For 
est  16,  ce  sont  celles  eu  2  août  au  5i ,  et  dft  tS* 
septembre  au  5o. 

6.*Laii7.e  (nombre  d'or  19)  doit  avoir  un  mois 
intercalaire  de  29  jours,  et  a,  par  conséquent, 
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5  lunes  consécutives  dé  29  jours  :  ce  scmt  celtes 
du  2  juin  au  3o ,  du  i.*r  juillet  au  29,  et  du  3o 
juillet  an  27  août.  \-   :       » 

7.0  Enfin  î  dans  la  19.*  année  de'  l'annéadéca- 
téride ,  ayant  pour  nombre  d'or  II ,  la  treizième 
June.  dçt'SïiàétombBp  au  5i  est  de  5o  jours. 
?  Daqç,  cegp  djsUîibution  dtft  nombres  d'or ,  on 
remarque!  que  chaque  nombre  précède  de  îr  jourtf 
dans  le  calendrier,;  celui  qui  est  moindre  que  lui 
de  l'unité.  Ainsi  XVI,  qui  répobd  a»  8  janvier, 
précède  de  11  jours  XV  qui  réppnd  >u  ^9*  Celui- 
ci  précède  de  11  jours  XIV:  qui  répond  au  3o 
janvier,  et  ainsi  des  autres.  Cela  vieftt  de  ce  que 
les  nouvelles  lunes  arrivent  :  tous  les;  aps  de  11 
jours  plutôt  que  l'année  précédente.  Op  n'en  excepte 
que  le  nombre  d'or  XIX  %  qui ,  dans  les  ftànées 
dont  le  nombre  d'or  est  I,  procède  dç  12  unités 
celui  qui  est  moindre  que  lui  d'une  ujiité.  Nous 
en  verrou*  la  raison  en  parlant  des  éjwtctes*  Cette 
loi  pevit  servir  à  pUcer  les  nombre?1  d'or  le  long 
des  mois.         ,'*,  '  '/«ii  -j    . 

Voici  une  autre  manière  de  feire  ce  placement: 
on  a  rem^qbé  que  chaque  nombre  d'w  '  se 
forme  du  précédent,  en  lui  ajoutant  8  et  en  en 
retranchant  19 ,  quajid  h  s<>fiwn«  surpasse  ce 
nombre.  III  étant  le  nombre  d'or  du  :i.*r,  janvier f 
le  suivant  se  forme  ma jouUpt VIII,  et  pay  con- 
séquent est  XI.  Le  swiv^ant  se  compose  icte  11  et 
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4e  8,  et  est  XIX.  En  ajoutant  S  et  retranchant  19  ^ 
en  a  le  suivant  qui  est  VIII ,  et  ainsi  des  autres. 
Ensuite,  poor  trouver  les  jmirS  où  l'on  doit 
placer  chacun^  de  ces  membres ,  on  suit  la  règle 
suivante  :  le  plus  grand  nombre  doit  étte  mis  sous 
le  plus  petit,  en  laissant  une  plaide  vide  entre  deux  ; 
mais  quand  le  petit  suit  le  grand  y  ils  doivent  sa, 
suivre  immédiatement. 
D  y  à  à  cette  riêgle  Jfc*  éiôe^iiohs  [suivantes  ? 
î.*  Aùi  MvrieT  on  met  de  suite  ^U ,  XIX,  VIII  $ 
û.Me4  avril  oh  mèl  de  suite  XIX,  VIII,  XVI, 
V;  S.'iba  juin  les  mêmes  nombres  se  suivent  j 
4.*  au  xf*  aoôt  ces  trois  nombres  VIII,  XVI ,  V»f 
içe  aoivç^  4.°^u-,i.V  petite  £dtes.  suivre.  teH 
flatte  jXVI;,  ¥ yXfïlyllifr'foné  les  sus  dennam 
mois,  le  ^^^^*îî^,,awiqti«  U  ,phi3;  grand* 
doit  être  (Ugé  i^ni#^t^ftw>t  #ou»  k  moindre 
*Ji  7v  ^#^iypi>.9»P«5l^iïlf  «Kiiftdw.  est  mi* 
#**  KfHWoS^W1  ^ÏSa?»  ******  uiie.pbe» 
eutye^iix^fj^  1?»  si^  4^Wer#i  Woi*.  €$fc  régie» 
ônt^té  .îpj^^/yjçrsj  tetins.j  je  dpnpe  ici  k»  sept 
^rWers  .*  :.  Vi;j,,y  ...\.     .  ...  .  ;   '. 

Aureus  4^<  *rtt  .pwnèrus  fornuitur  apertè  9 
'        Prima!  (lies  j****  Qum  junua  âicitar  amni .      .    , 

Teréarium  retinet  :  hi  posteras' orao  vacilUL 
*     \P*f  pritcéteinfaiii  nûiiéfurn ,  âdU  àrio  séquenterr}  j  ° 

Toile  décem  pittittoyûê  rifreçi,  rttfquum  fetinerido$  " 

Major i  numéro  iébetur  îertius  ordo9  ' 

5B 
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f  Pour  4ue  ce  cMcfcdrie*  pAt  «èrVi*  fi  per^etûitJ 
à  ctux  qtii  odt  conservé  le  calendrier  julien ,  il 
faudrait  avaftcer  les  nonibm  d'o#,  daas  l'ordre  des 
mois,  d'ua  jour  tous  les  So4  au».  Ceux,  qui  ont 
adopté  la  informe  gr^^rienne  doivent  vauccmtrftité; 
les  recul?r  d'an  jour  tous  lés  3*8  ans. 


CHAPITRE    XL 


EPAGTEv 


•*  i 


Un  appelle  tpàcté  te  ttbmfcfrè  I&  Joui*  tîotlt  ta 
BovÈreUè  fcmepfréêëifele  cbiàineàéementde  ï'aàtt& 
Ain»)  quand  feoifit  «êons  cfufe  fcfti  ï8ï5  avait  *> 
tfq*cte>  ôottt  toùlôttt '  3kè >  qàe >;Rr|*>r  frhtirf 
de  cette  antté*  là  lorife  rftait;âg^  'dé  20  jôôrs  et 
aet*ouvtrit  «fonfrlë  fi*.*  £%aèté»  Vîeèf  ie  fo&ôé* 
de '.Futaéé  èolâirë  Sfat  fcmnée  fattàner,'4tii  êist,' 
êomrfle  fl<ms  l'avorta  déjà  dit,  «FedVïfon  il  jwitsl 
De  sorte  que ,  si  une  année  solaire  et  uàe  ïfahèi 
lunaire  'commencent  ehsetfibfe  àtï  1.*  de  janvier, 
il  y  aura  1  a  lunaisons  et  11  )ours  de  la  treizième 
d'écoutés  au'  i.e*  de  janvier  de  l'année  suivante; 
et*  |a,  seconde  a^née^  lalooe  aura  li  Jours  au 
i/r  janvier.  ,\   1  \; .         - 

Voici  ittoHirehe  d<&  épactei  :  h  prataiëfe  ânaée 
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<b  cycle  Mgtonim ,  eu  ^tfi  répond  aa'nombr* 
d'or  I ,  est  nJ)#  ^ovrtç  ttywite  chaque  année  n , 
pour  avoir  les  épactes.;  quand  la  somme  surpasse 
3o,  on  en  retrancha  œ  nombre ,  le  reste  est 
répacte.  En  opérant  ainsi  f  à  la  dernière  année  du 
cycle  ltwi~  solaire,,  on  teotlve  29.  On  retranche 
seulement  ce  nombre  pour  avoir  ©  d'épacte  ;  ce 
-qui  an&o&pe  qtfe  Ja  neavelfe  lune  arrive  à  la  an 
de  cette  torée1;  qui  e^t  Augai  le  commencement  de 
la  vivante* 

Qp  twayete  dan»  ce  tableau  l'prdre  de*épac*ts 
pendant  fce  19  aimées  du  .cycle  m&onien.  il  devait 
«ervir  a  perpétuité  dans  le  calendrier  juiien;  mais 
en  était  dem.renear.U  ausatt  fettu  diminuer  c*a 
rH&mfcreu  tous  les  3o4  an*  d'une  unité,  comme  on 
le  déduit  aisémept  dfe  ce  .4m  précède.  * 
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CALENDRIER.   GWÉ60WE& 

loua  corriger  les  etretfrs  que  la  période  de  19 
ans  entraîne,  Grégoire  XIII,  en  faisant  la  réforme 
dont  nous  avons  parlé ,  ou  plutôt  l'astronome  Lilius 
par  ses  ordres,  moulût  indiquer  les  pleines  lunes 
et  les  nouvelle?  lunes  moyennes  par  les  é pactes, 
-et  mpttre  ces  derniers  nombres  dan*  le  calendrier, 
à  la  place  des  nombres  d'or.  Il  les  distribua  sur  le 
calendrier  grégorien  de  la  manière  suivante.  U  mit 
*  qui  tient  lieu  de  XXX,  le  premier  janvier , 
XXIX  vis-à-vis  le  deuxx  XXVIII  vis-à-vis  dti 
trois,  XXVH  au  quatre,  et  ainsi  de  suite  dans 
un  ordre  rétrograde,  de  manière  %ue  t  répondit 
à  5o'et  *  à  3*. 

Dans  le  mois  de  janvier,  il  mit  en  regard  du 
*ix  a5  et  XX V.. Les  deux  mêmes  nombres  corresi- 
pondent  au  €  mars,  au  4  mai,  au  2  juillet,  au 
5o  août,  au.  28  octobre  et  au»  26  décembre.  Au 
4  février,  i*  écjpvft^ ,.  XXVI  <  et  au  5,  XXV, 
X^V.  Jl  fi^  de  même  au  4  et  5  avril ,  au  2. et  5 
juin,  au  3o  et  5i  août,  au  28  et  29  se j) tendre ^ 
$\  au  26  et  27  ^Qvembjfçv 
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Enfin ,  il  mit  auprès  du  5 1  décembre  les  detac 
porahres  .19  et  XX  #  commç  oa  le  voit  au  tableatt 
ci-joint \  à  Pa$e  duquel  on  cqpnaît  toutes  le* 
jiouvelles  lunes  moyennes  d'une  année ,  lorsqu'on 
en  connaît  répacte.  Car  les  nouvelles  lunes  de 
toute  l'année  arriyépt  les.  jours  vis-à-vis  desqtjelf 
elle  eat  écritp.  Pa*  exemple ,  dans  l'an  1818  dont 
l'épacte  est  XX11I ,  les  nouvelles  lunes  sont  le  S 
janvier,  le  6  lévrier,  le  8  mars,  e  te. 
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|    JANVIER. 

FÉVRIER. 

MABS* 

*  AVRIL.       J 

1    i.  A.  ♦. 

1.  a  xxix*. 

t.H*. 

t.  G.  XXIX. 

I    a.B.XJIX. 

a.E.XXVIU 

,.  E.XXIX. 

a.AXXyiH 

f  s/c.  XXVIII 

3.  F.  XXVII. 

3,  t.  XXVII! 

3;B.XXYII. 

1    4.  D.  XXVII. 

4.G.3SXXVÎ 

'   4SG.XXVÏL 

4lC.a5XXVI 

5.E.ÏXYL 
6.?.X*V.a5. 

5.A.|*XV- 

txxiv. 

&  A.  XXVl. 
>  ^8.?5KSV 

5P'JXXV- 

'   7.  G.  XXIV. 

6,  B.  XXIIK 

7.C.XX*V. 

^]E.XXW. 

8.  A.  XXIII. 

7.  C.  XXII. 

*8.D.  XXIII. 

7.  f:  xxil 

9.  B.  XXII. 

!  10.  a  xxi. 

8.  D.  XXI. 

9*.  E.  XXII. 

8.  G.  XXI. 

9.  E.  XX. 

*o.F*XXL, 

'9.  A.XX. 

h.D.XX. 

io.  F.  XIX. 

tu  G.  XX*. 

fcto.3.XJX. 

12.  E.  XIX. 

11.  G.  XVIII. 

m.  A.  XIX. 

n,  c.  xviii. 

i3.  F.  XVIII. 

i'a..  A.  XVII. 

!3.*B.  XVI». 

ta.  D.  XVII. 

14.  G.  XVII. 

i3.  B.  XVI. 

14.  C,  XVII. 

*3.  E.  XVI. 

i5.  A.  XVI., 

14.  a  XV. 

!5.D.  XVL. 

14.  f.  xy. 

H  16.  B.  XV. 

.  15.D.XIV. 

16.  E.  XV. 

i5.  G.  XIV. 

17.  a  xiv. 

iG.  E.  XIII. 

I7.  F.  XIV, 

*&  A.  XIII. 

i&d.xiii- 

17.  F.  XII. 

18.G.XIIL. 

17,  B.  XH. 

L19.E.  XII. 

18.  G.  XI. 

J9^  A.  XII^ 

1*.  C.  XL 

ao.  F.  XL 

19.  A.  X. 

30.  B.  XL 

19.  D.  X 

21.  G.  X. 

20.  B.  IX. 

21.  C.  X. 

ao.  E.  IX 

22.  A.  IX. 

21.  C.  VIII. 

22.  D.  IX. 

m.  F.  VIII.. 

23.  B.  VIII. 

22.  D.  VIL 

•  a3.  E.  VIII. 

aa.  G.  VU. 

24.  C.  VII. 

23.  E.  VI. 

24.  F.  VU. 

a3.  A.  VI. 

25.  D.  VI. 

24.  F.  V. 

25.  G.  VI. 

a4.  B.  V. 

26.  E.  V. 

25.  G.  IV.  " 

26.  A.  V. 

a5.  C.  IV. 

27.  F.  IV. 

26.  A.  III. 

27.  B.  IV.      1 

a6.  D.  III. 

28. G.  III. 

27.  B.  IL 

28.  C.  III. 

37.  E.  Iî. 

29.  A.  IL 

28.  C.  L 

29.D.IL 

a8.  F.  I. 

3a.  B.  I. 

3o.  E.  I. 

a9.  G.  *. 

3i.  C.  \ 

3i.  F.  *. 

3o.  A.  XXIX 
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Ma 
i.B.xxvhi 

a.  €*  XXVII. 
3.0.KXV1. 

4.E,asxxv 

5.  r,  XXIV. 
&G.XX1II. 
7f  A.  XXIL 
8.B.XXL. 

9.  a  xx, 
io.  D.  xix.., 
n.E.XYIU. 
ia.  F>  XVILt 

i5.  B.  XIV.  , 

16.  C.  Xllli 

17.  B.  XII. 

18.  E*  XL     , 

19.  F*  X.v 
ao.  G.  r&> 
ti.  A^VHI. 
2*  B.  VH. 
a3.  XL  VI. 
*4.  D.V.   fc 
a6.E.iy." 
t6.I>in. 

27.  ç.  ii, 
**.  A»I» 

3o.  C-XXLt. 
li  .D.  XXV 111 


JUIN. 

i.E.XXVH 
a.  F*  a*  XXVI 

3  Gixxiv, 

4.  A.  XXIII. 

5.  B.  XXIL 

*g.xxlx 

7.  D.XX.  , 

0»  X.  XJum 
p.ff.XVIIL 

10.  G.  XVII. 

u.AtXYL 

ia.B.XV. 

*3;c.xi<v. 
i4.iD;x«r. 
15.  x.  xn. 

16."  F~XL     . 

17.  o.x:     , 

18.  A:  IX. 

19.  mvni. 

20.  c.  VII. 
ai.D,*VL 
a*.  E,V. 

a3.  F.4V. 
*4-  G. III. 
45.  ^.  II. 
aB.&J. 
*>C\ 
2a  D.  XXIX. 
3$:  E.  XXVII 1 
3o.  F.  XXVII. 


ttâa 


tÊtÊÊÊmêx 


JWLLIT. 

1.  G.  XXVI. 

*Av*5XXV, 
3.  B.  XXIV. 
4.G.XXUI. 

s.b.xxh. 

6.  E.  XXL 
7.F/XX.  - 
8.  G.  XIX. 
9.A.XVIH, 
to»B.XVlL 
11.CXVL 
13.  À  XV. 
i3>E.XIV. 
i4.F>XIIL( 
1 51  G/ XII. 
16.A.XI1 

17.  j.tl     . 

18.  C  IXi 

19.  Dr.rvm. 

ao.  fi.  VIL 
ai.RVL 
aa.  G.  V.    m 
a3.  A.  IV. 
aj. B.1I1. 
45.  Ç.  IL 
*6<  D.  I. 
a^E."\    # 
a8.  F.  XXOL 
09.G.JCXVIII 
3o,  A.  XXVII. 
3i.B.Â5XXtl 


AOUT. 

*• c-  jxxrv. 

».  D.  XXIII. 

3.  E.  XXIL 

4.  F.  X*L 
5vG.XX. 
#.A.  XIX 
^  B.  XVlH* 
SJCXVlfc 
9.D.  XVI« 

I*.X/XV.   » 
n.¥«XIV.  1 
la.CUXHL 
i3.  A.  XfL 
14.  B*X£ 
I5.C.X* 
16JIXIX 
i7.»E«  VIIL 

18.  F.  VU. 

19.  G/VT*     < 
20..  A.  V» 
ai..B.IV..- 
aa.  C.III.    * 
à3.  D.  IL 
a4.  E,-I.' 
a$.  F^*. 

t(*  G.  XXIX. 
•7.A.XXVIIJ 
<#«B.XXyiI 
99..  <C.  XXVI. 
3o.D.a5XXV. 
3i .  Ei  XXIV; 
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SEPTEMBRE.;  OCTOBRE. 


l  F.  XXIII. 
a.  G.  XXII. 

3.  A.  XXI. 

4.  B.  XX. 

5.  CXK. 
6.D.XVIH 

.  >  E,  XVU. 
*yF/XVI- 
9,  G*XV.  » 
rd.  â/XfV. 
ti.  0.  XML 
îî.CXfl.  ■.. 
i3.ïD;XI.      î 
14.  E.  X,      • 
i5.  F.  IX..    1 
i6..G;VIIL. 

17.  A.  VU. 

18.  «.VI. 

19.  C.  T.        : 

ao.D.nr.  , 

ai.-B.4II.    - 

aa.F:ir. 
a3.ai.: 

24.*.*. 
a$.  B.XXlX. 
aé.C.XxVÏÏI 
27.  D.XXVI* 
afc.fc.^.TfcXVl 
JXXV. 

^éFfxxiv. 

XXlïï. 


t.  Â.XX31i 
a.  B.  XXI. 
*  G-  XX.   . 

4.D.XIX. 
5.*E.xvra. 
<k  f.  xvir. 

7.  G.  XVI. 
8~À,XV. 

g-B.XIV,: 

I4Î.  e.  XIII.  ; 
iurB<XM.!i 
i2.:E.Xfc  : 
I3./F.X. 

i4;g.ixi  ;i 

i5.  A*  Vfli:< 

16.  B.VII.   . 

17.  C  VU   ;i 

18.  dcv.> .  i 

i9i(E/m  ..1 

ao.T/IH. 
aî.O.iri    » 
aa,.  A'/L:>  -< 

23.jr.-v  / 

24.  .C*  Xll-îv 
25.DtKSVJfî 
20.  E.XXVII. 
37.' F.  XXVI. 
a8,G.25XXV 
2$.Al.»IW. 
3o*  B.XXJ1*. 
fi.ClXIL 


NOVEMBRE. 


1.  D..XXI.1 
2.B.XX.  .■ 
3*F.XlV.r 

4.G.XVÏIÎ. 
s.a.xvh; 

&  B. XVI* 

.-.c-xv.^ 

,   8..B.XÎV. 
9.E/XHI.' 
irt.  F.XU.>. 
li.G.XA     1 

ia.v  À.  X.   •  1 1 

I3..B-4X.    :- 

I4.7C.VHL. 

I6.I.-V1..    r 

17.  B/V.'  -4« 

18.  G.IV.  .;• 

19.  a;  in.  - 1 

2oJB.1ftl  -r 
'  ai-C./I.'>  .'•■ 
:  22.. De'*/:  .-. 
23.  E/XXIX* 
24.B.XXVIII 
25..G.XXVII 
26.A.a5.XK.VI. 

; ^  B:W 

!  a6,£;Xft&I* 

29.  D.  XXIJi 

3b:  E;  XXI 


DECEMBRE. 


îtlFzXm.: 
aiG.XlX. 
3.^XV4II. 

{.toxvii. 
5:ï£Xvl 

é.'D.XV.   ■. 

r.*.xrv.; 

8.F.XJII. 

9.«.XII.'ï 
iow-'A.XI;  ■-*  ■ 

mJ  B-  -X;i  •  " 
i3i  Ik'VHI. 

i4.ï5v«*;  * 

i5.'F/VÏ.  r* 

.7:ï.'nK--' 

iS.B.'ïll     ' 

19.  criii  iM 

20.D.Ï.'      ' 
2»î 


i.<V 


2a.  F.  XXIX. 

23.d*xxVin 

a*.A.X*VIf. 

a5.-a.:^kVï: 

26.^a5XiV 

a7.  ri.'xitv. 
28.  Eîxirtï: 

ao.F.XXIÎ. 
3o.G.X*I. 
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Avant  de  passer  à  l'explication  faisonnéé  $é 
ce  calendrier  perpétuel,  nous  allons  donner  le 
moyen  de  se  procurer  l'epâtte  d'tiite  année  quel- 
conque j  parce  que  cela  est  indispensable  pour  lé 
comprendre  eritièrénlent,  et  pour  s*e»  servir. 

Si  l'on  se  proposait  de  trfctiver  l'exacte  d'une 
année ,  celle  de  là  pï écèdéttte  étant  connue  , 
il  suffirait  d'ajouter  i  1  à  cette  epàcte  j  puisque  ; 
Tannée,  solaire  surpassant  de  il  jours  l'année  lu- 
naire ,  la  luné  est  chaque  aiïnée  au  premier  janvier 
plus  âgée  de  xi  jours  que  Pânnée  d'auparavant» 
Ainsi  l'épacte  de  ^8i4  étant  IX,  ,si  on  ajoute  11, 
on  aura  XX  pour  répacte  de  1 8x5.  Si  la  somme 
que  l'on  à  après  fadditioà  surpassait  5o ,  il  y  aurait- 
un  mois  embôlismiqùe  de  3tf  jours  j  oh  le  retran- 
cherait, et  le  surplus  serait  Fépacte.  Ainsi  en:' 
ajoutant  il  à  XX,  épaôte  dé  i8i5,  ori  à  XXXI , 

four  1816.  Ce  nombre  surpasàe  XXX  dé  ï.  Ainsi 
est  répacte  de  1816.  ftous  avons  dit  que  lé  dérniet 
mois  embôlismiqùe ,  ou  Celui  qui  correspond  au! 
nombre  d'or  ïgf,  n'est'  que  de  29  jouts.  Ainsi,' 
quand  on  se  trouve  dans  cette  dernière  année  du 
cycle  JVÎetonien,  on  pourrait  né  ifetranchér  que 
39.  Mais  ppur  garder  l'uniformité,  on  ytèfêté 
retrancher  aussi  56  :  et  pour  répar*  laf  faute  qiké? 
l'on  commet,  en  retranchant  un  jôût  de  trop  , 
on  ajouté  12  à  l'épâcte  de  cette  dèfrîiërér  àuùéé 
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de  l'énnéadecateride ,  pour  avoir  répacte  de  la 
suivante ,  ou  de  Vannée  qui  a  1  de  nombre  d'or. 

Pour  seprocurer  Fépacte  d'une  année  quelconque 
sans. connaître  celle  de  l'année  précédente,  dans  le 
calendrier  Julien ,  il  suffit  de  chercher  le  nombre 
d'or,  par  le  procédé  indiqué,  et  de  le  multiplier 
par  11.  Si  le  produit  est  moindre  que  5o,  c'est 
Fépacte  cherchée;  mais  «'il  surpasse  5b,  on  le 
divise  par  5o ,  et  c'est  le  reste  qui  est  Tépaçte. 

Dans  le  calendrier  grégorien ,  si  l'on  connaissait 
répacte  de  la  première  année  d'un  siècle,  on 
pourrait  aussi  se  servir  d'un  moyen  analogue  pour 
calculer  les  épactes  jusqu'à  l'année  séculaire  suivante  j 
mais  à  chaque  siècle ,  il  y  a  un  dérangement  occa- 
sionné par  le  retranchement  d'un  jour,  excepté 
les  années  qui  sont  divisibles  par  4oo.  Un  autre 
dérangement  est  occasionné  par  l'anticipation  du 
cycle  des  épactes  d'un  jour  pendant  3ia  ans  sur 
les  nouvelles  lunes  véritables.  Ces  deux  causes  ont 
obligé  les  astronomes  chargés  de  la  confection  du 
calendrier  grégorien  de  rédiger  une  table  étendue 
des  épactes ,  qui  pourra  servi»  à  perpétuité. 

11$  ont  employé  les  procédés  suivans  pour  la 
former.  Les  19  nombres  d'or  ont  été  placés  dans 
"une  même  ligne  horizontale  ;  et ,  comme  l'ordre 
dans  lequel  on  devait  les  écrire  était  indifférent, 
orç  a  suivi  l'ordre  où  ils  se  trouvaient  dans  le  ca- 
lendrier de  Denis-le-Petit ,  qui  contenait  la  série 
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fês  épactes  de  l'année  5oo  et  suivantes.  Le  nombre 
d'or  5  y  répondait  à  l'épacte  XXX  ou  o.Les  épactes 
Correspondantes  aux  autres  nombres  d'or  étaient 
iï,  aa>  5,  i4,  a5,  6,  17,  38,  9,20;.!,  îa , 
a5 ,  4^  i5 ,  a6 .,.  8  et  19* 

Au -dessous  des  nombres  d'or,  on  a  écrit  3o 
séries,  d'épactes  qui  donnent  toutes  les  correspon- 
dances possibles  des  épactes  avec  les  nombres  d'çr; 
Chaque  Bgne  verticale  est  formée ,  en  partant  de 
la  première  épaçte ,  en  diminuant  tous  les  ans  d'une 
unité  et  en  ayant  soin  de  placer  *  i  aulieu  de  3o 
ou  o. 

Les  lettrés  qui  sont  en  fcolortnës  vertical  e4  sur 
les  côtés  de  la  table,  servent  à  indiquer  les  diverses 
séries.  Chaque  siècle  a,  sa  lettre  qui  indique  la  série 
des  épactes  que  î'çn  doit  prendre;  Nous  verrons, 
par  exemple ,  que  la  lettre  qui  indique  la  série  du 
teede  jpréseht  est  C. 
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Cette  table  renferme  tous  les  cycles  possible» 
ct'épactes  j  ifo  sont  désigne*  par  des  lettres  de  P al- 
phabet placées,  à  coté ,  et  Fon  a  eu  soin  d'omettre 
éelles  qui  auraient  pu  produire-quelque  confusion. 
Ainsi,  pour  qu'on  puisse  trouver  à  perpétuité  les 
épactes,  il  ne  faut  plus  qtrtme  table  qui  indiqae 
quelle  série  d'épsete  conTient  à  chaque  siècle. 
Les  computistes  Font  formée,  et  on  l'appelle -table 
des  équations  de$  épactes,  Je  la  d<*nne  ici  deptyi*. 
U  réforme  jusqu'à  fan  12800, 
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ANNÉES,   séuis. 

ANNÉE*.  sé*j« 

ANNÉES.   «émns.| 

1&82.D. 

$3oo,#. 

9100.  A. 

bis.  1600.  D. 

54oo./. 

bis.  9200.  A. 

1700.  C. 

c.  iSoo.yi 

CC>  9Ï00. A. 

C+C*  1800.  C. 

bis*  56,oi>./. 

9400.  u* 

1900.  B. 

0700.  e. 

95oo.  /. 

bîi.  2ooouB. 

C*  58oo.*. 

bis.  C  •  9600.  u. 

£.  aïoo.  B. 

5900*  d. 

9700.  u  1 

2200.  Al 

bis.  6000.  d* 

9800.  s,   | 

$3oo.  %, 

C.6ïoo.^. 

C*  9900. *,  I 

bis.  C*  2400. A. 

6200..  c. 

bis.  Ioooo.j.  Il 

25oo.  u. 

*  63oo.6.~ 

10100.  f.   1 

a  600.  f. 

bis.  C  •  6400.  c. 

C«  10200.  r. 

C*  3700. *• 

65oo.  6. 

io3oo,g. | 

bit*  2800.1. 

6600.  <i. 

bis.  10400.  £. 

2900.  j. 

6700.  P. 

C  •  xo5oo.  q. 

C  •  3ooo.  *. 

b^s.  £  C  6800.  a. 

10600.  p. 

3loo.  r. 

6900.  P. 

I0700.  rç. 

b|s..  3200.  r. 

7000*  N. 

C«bis.  I0800./7. 

C-  33oo.i?. 

C-  7100. N. 

10900.  it. 

34oo.  qf 

bis.  7200.  N. 

1 1000.  m. 
Ç-  iiioo.jm.1 
bis.  1 1200.  m. 

35oo./7. 

73oo.  M. 

bis.  C  •  36*oo.  ç* 

C.  7400.  M. 

3700,/?. 

75oo.  H. 

x   Ii3oo. /. 

3 800.  n» 

bis.  7600.  H. 

Ç.  Il4oo. /. 

<£  •  3goo.  n» 

C-  7700. H. 

il5oo.  k. 

bis,.  4°°o.  /t. 

7800.  G. 

bis.  I1600.  X. 

4 100.  m. 

7900.  F. 

1 1700.  /. 

4200.  /. 

bis.  C-  £000.  G. 

C  +  Ç  11800.  «. 

C  C  •  43oo.  /. 

61  <h>* -F. 

11900.  £. 

bis..  44oo.  /. 

8200.  £. 

bis.  120,00.  h. 

45oo.  h. 

C .  83oo.  E. 

C.  12100,  h. 

C.  46oo.A. 

bis.  8400.  £. 

»      12200. £. 

4700. 1. 

85oo.  D. 

I23oo.yi 

bis.  4800.  «. 

C.  8600.  D. 

bis.C»  12400.^. 

C.  49°o-'* 

8700.  C. 

Io5oo./I 

5 000.  à» 

bis.  8800.  C. 

12600.  e. 

5100.^. 

ç .  8900.  C. 

C  •  12700.  <?. 

bis.  C  •  5aoo.  A. 

l   ■  "  - 

9000.  B. 

bis.  12800.  e. 
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LîRus  et  CJâviw  ont  coritiaué  car  tableau  jissfu'â 
^âo  3oo,ooo  et  inéme  qu£iqu»  siècles*  au-deiài  pour 
faire  vok  qu'alors, le*  cyckâ<£fpaGUj&  recommenr 
seront  dans  le  xpéme  prckç  ipoLea  1700$;  isavoir; 
É.€.  B.  B.,  etc.;  de  sorte  qufaTéè  3oao  nombres  0* 
peut  exprimer-  tèué  les  daâbgèratite  possiHps  .tfau 
la  suite- de»  siècles*/    .   ^  ,*o«  ■-»         » 


:a 


EXPLICATION      FE     USAGJÎvPEl     IaA;      TABI^E     Ï)ES 
ÉQUATION  i>^8  iP^GTJSS.,  * 

j  .  ta  tabfe  précédente :  a  iéte  calculée  enrayant 
égard  aux  dfeux  causés  "dont  nous  avons  déjà, 
parlé  j  savoir:  au  jour  mtercàlaire  qu'on  i^etranchfe 
trois  fois  en  4ôo  ans r et  que?  lés  computistèfr  âjH 
pellent  metemptose  ou  équation  solaire-,  >t  â 
i'Iquation  îuiiaîre^'qu?  produit  en  5is  afas3irun 
four  qu'il  fàucfraît*  ajouter.  On  dotme  à  réqtifc'tiôh 
lunaire  le  nom  de  pwemptosê.  Ort  ïfcit  arrivefc 
féquatibri  hiïïaire  tous  Iësr  Z60  ans  sept  fôis  êk 
iuité  j  et  comme  i  *  ans  f  '  répétés  8-  fois  ,*  foiît 
100  ans  ^  on  Rajoute  cette  équation  lunaire-  à  h. 
huitième  fois'  qa^au  bout  de  4ob  an».  "'  î"  '    '* 

Je  n'ai  point  mis  dans*  ce  <àbléali  les^déitfës 
d*epàctes  qiiî  'répondaient  ares  années  ântériefcrfesfe 
là  reforme  Grégorienne  ,  parée  qir^ellés  hoiisteorifc 
inutiles;1  H  y  a  des  tabler  où  cliHés  trciuver.  ifeifa 
'les-  trois  première'  sitfclès  ,  "6iiJ  y-' voit  *}ufe -  lVn 
devait  se  seffiiD  fe  k  'séri^ïf;    de  lW  5*>* 


Digitized 


by  Google 


C  «■  ) 

for  800 ,  dé  îa  série  P.  Mi»  «*-£&»>  ij  y  eut 
une  éqiutian  lunaire,  et  les  nomdelle*  l«u**s  att- 
ri  vèrent  un  *jtfur  pkrtèt  Les  épactW  àtità&t  éOXiç 
être  plus  .fortes  «Tapt  joter  >  ce  qui  k  h&k  d*m  U 
série  précédente,  tin  prit  donc  les  ^paote*  d*  1* 
série  qui  a  pour  indice  kJ  lettre-  a*  lÀpièl  un 
autre  intervalle  de  3ooans  ,  c'e^Mfcîdir*  txk  **o©;, 
il  y  eut  une  équation  binaire-,  il  fallut  donc  re- 
monter d'une  ligne  et  prendre  la  Serrera,  qui 
commence  par  H,  XJH,  etc.  Efle \  servi  jusqu'à 
•i4oo ,  çù  \Jxm;  *  tfkfxenfkz  la  ligpe  wrçquép  c. 
Compae  ces  années  çtaiç&t  aya^t  lq  xé£pTmeh  il 
s'y  avs^t  point ,  suppression  def  Jbisaextilss  dans 
le*  années  séculaires  )  et  p^r  çonséq^eat ,  point 
fi'éfquation  solaire. 

..  En.  x58a  ,;op  ^t^anf^a;  10  jauni ffe,  Iftnnée-p 
Jeg  nouvelles  lunçs  arriveront  cjone  19  jouys.  ptqs 
t^d^  Àin#  iJL  JâUitf*  d^çen^redç  £©  liignçs}  dsup 
la>  tp^lp  géijérale  et,  yqmp*  k  ÏX  De  f  f  en;  a,  ^  ep 
^e^cend  4'aftordf  4$,  derçx;  Kg?©*  *  $t  d$  P.  ça  P 
4*  %>:  ^  qw  fiât  if>  -lign?^  D  a<  <jUw^  désjgçji  la 
série  à  prendre  cjepuisj  *58*!  JW*3B,eft  }^®9f  Getfe 
asp*e,  il  n'y  eut  ni>  ^wfioiisolfdre.,  m  kmaire* 
$9  çqrçséquence  la  naeine  série  D  iscjnat  pendant 
fô  $$**  sipcle,  En:  1709 ,,  il  y  eut  une  é*jiwif%i 
*»Jagi#  #  rpws^u'qiir,  pgait  un?  lâs?e^tflej.v  Uai^ 

t-X^lesi  Hn$es  on*  4wc ,4A:  apS^W^BlW  *#$  4JPP" 
jq»$  taft  é|$ctes,  ogf  doqg  étg  ^  gctijea  d£wy> 
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%ae   «t  ptemk»   celle*  q\û  *,  C  pour,  iadûœ* 
et  qui  c^oMW^ffur  XXJU,  U  .aurait  44' y  avoic 
cguatMn  ltu**fee '>  à   eam*  <kfl  la    aqa;et,  (Jerui, 
<jji'oa  a  AGgbgé*»  m  Wlftwt  up*  éqp*\i$v  lu* 
*air*  ^qua  Jta*  3qp  a*s,  Qa  Ifr  «ça**e  à,  i£ço>  et 
éoMtoM-  aa  *8oo.  il  y  ^yait  ?u*si.  a*&  jéqprôiw 
»bâre,ties  dwxefôta  ^ç#oojt  4élrui ta  ,r  puisque  ^ 
jwr  feupro^mpt^e ,  il  aidait  frUff  qrço$£    d'uftA 
ligne  et ,  par  la  metroyftepe* descend» apôpid'imfr 
ligne.   Aiqpi  la  ^^  4V)fp£*W  rfpaacUnV  àoSoo, 
es*  k  q»W  -qWt;  «#$  <^  x^9^da,it  i  f5W>* 
c^-àrdirei^  lettre  G.. fei  ^op,  op  xpœft^  ** 
ÎMurMftaoiblkr^^lm  ;  toew^U**  Uffj^  dj^acf,a4f ont 
tfua  Jjqut  et<»  crotté  1»  Ugpç  B.,Uaq^4WK* 
te  changem^mM  4f  *m*  jwç#.  .q^'il  ifà  aux* 
Hicqoatio^aQWr^  ni  &jpt^  I*u*ira-  E^aioo, 
Ton  omet  une  intercalaire  et  Yod  çg^fcjre  l'cjcpifc» 
tm*  lu*aàm  >  pare»  tpiM  *^  *caqfë  _5oq  ,fn* 
depuis  *âoo.  Âiiiai  iioo   cpn«ryem   «BWfe,  If 
même  lettre  By  q^e  Wdeu*  sîèetes  précédai*** 
On  cbnqMt  àMemtoâ  fa  nyyghft  à  Hiiv?e   pojufl 
ttoenrec  fea  ééaep  axxëspottfiaatet  *iw  a^otei  #£r 
colores  attirantes.  EHe  peqt  «e^g&rôe  3  ]a  jpflgja 
«ûvan^  Promet  la  lottw  dtdemow  qu*wi i{ ê* 
frit  équation,  soifùre  r  €blfe  d*  ékspm  ./*>«**  l'4g*?r 
tion- fanait*  ,  et  in. même  fmnd  Jeâ  jféâœtionM 
*>nt  tèutéâ-  4<m*  tnM*mU%  i    **  qmiïl  *>h  ut  M 
Vime  ni  l'autre. 
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Dans  h  table,  riou»  avoua  mâîcjii^  1^  biséextilesf 
séculaires  *  par  'bis;  celles  où  il  y  a  équatifm-  hinaiçel 
par  ([  .L'équation  lmiaîre^ui  «b  vient  qp*au. bout 
de  4oq  ans,  est  désignée  par  <(£<?;  1*  note  f> 
marque  lés  endroits  eh  ïwf -lettres  indices  »  viennent 
arec  tin  même  ordre ,  qftoîfûe  ce  ne  soit  pas  les 
mêmes*  La  riiême  note  doublée  -ff-  aurait  marqué 
1û  période  de  3oo,ooô  ans>  après  laquelle  le*  indices 
reviennent  lés'  mêmes  et*  dans- le  m&ae  .otttee/ 
si  la  table  avait  été 'continuée!  ;  ;'!  ''"',  - 
-  Gàvius  observe  qti-ajpo?èà  Pau  firôô-,  if  y  au» 
erreur  dans  la  raéKhoéfede  Lflius,et  qttfea  l'aimée 
8ioo  il  faudra  detfcettdre^  de ;  la  ^ ligfae  3F ^  à  "  la  ligne 
D,  ou  de  deux  lignes! Le  trtémeîQavniô^oiftîieua 
moyen  dé  remédier  à  ee  défaut;  flwria  ihrfat  point 
été  srçivi ,:  et  tout  h  moadfe  t^nvien}l»^qu51r"sajBSt 
devoir  un  calendrier  pour  i»  esj^c*  dei  feuia 
aussi  considérable^  . /.  '  .  .  -   r    ! 

Il  faut  observer  aussi  qu'en  a|feQUm*  k  ligoe 
&  à  'formée  \Bûo  :fet  à^toat  le  sixième  sifcle,  les 
êpactës  indiquent ,  dans  cette  série  et  pan  «rite  data 
les  suivantes ,  les  nouvelles  luAes  environ*  x6  touréa 
otf  presque  un  jour  plus  tard'  que  les ucrovells* 
lunes  vraies  >  parce  que:  cette  même  lettre  .edn-* 
Venait  au  siècle  eoiàmanté \  en.  3tao, /époque ,  dit 
concile  de  Nicée  ;  et  que  )  dan?  Fespace.  déiaop  ans  > 
Féquatkrâ  lunaire  as*  dfeàvirott  16  heûraa.  G'«et 
waevprioautibu  que  lVglùfr  a  priae  y  cUtGUviua* 
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pour  qu'il  n'arrive  jamais  que  la  famé  paschdW 
que  donne  le  cycle  9  précède  la  pieiûelnae  moyenne 
réelle  d'un  espace  de  tant  assez  gcand,  pour  feirc 
célébrer  la  Pàque  avant  cet  U  pleine  Jiuie  cécdle*, 
contre  les  décrets  des  conciles,        ■        . 

Nous  venons  de  dire  que  le^grand  cyclede  3oa,çoo 
ans  ramène! les  épactes  ati*  mêmes  l&tfcrts^at  dans 
le  même  ordre.  Voici  1»  manière  dont  Irlande  en 
fait  «eatirlst  raison  daos  son  astrùoomiç: 

c  Après  iog siècles, on retroave la  mémervariéké 
»  dans  les  lettres  de  4a  table  générale,  onais  non 
j>  pas  lés  mêmea  lettres.  Apre»  i6oq,  lea  deux 
»  années  séculaires  suivantes  1700  et  1800  ont 
5>  la  même  lettre  G  :  les':  trois  suivante!  1900-, 
J>  3000,  2100  ont  la  même  lettre  JB.^Lfeonée 
y>  aaoo  a  la  lettre  'A  y  l'année:  siSoo  la  lettre  u , 
»  l'année  *4oo  la  lettre  A,  ftnnée  2600  la  lettre 
»  u,  les  trois  années  {2600,  2700;  a8oo  ont  la 
»  même,  lettre  *  ,  été.;  A£rés>  ïiBoo,  k*s  deux 
&  années  11700 ,   1180a  anront  la  niéjne  fettrf  i. 

»  Les  trois  aimées  1190a'  ,  i*ooo  et  12100 
»  auront  lai  même  lettre  h,  L'aqnéè  îafibo  la 
y>  lettre  #,  Fannéd  i^Sgo  la  lettre  / ,  Famée 
»  iséoo  la  Jattre  g ,  Fannée  iisâoo  ht  Jettre  /, 
»  les  iroia  années  12600,  1^706,  22800 ,  taoront 
»  là  lettre;  e*  c  ,  .  '  <   ^.,      '   .  r    ;■' 

»  Si  Fon  cDm»eiBçait  10600  an  tf  plus  tatd5i  on 
^  à  l'année '«  70a,  .o**  retrouverait  un  ocdre  moe 
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p  blabte  an»  la  variété  des  épactes;  en  roici  la 
»  raipon.  Dans  l'espace  de  100  aimées  séculaires , 
*  il  amve  5a  équation*  lunaires,  puisqu'on  a  tu 
;*  que  k  lune  en  au  sécnlaireB  remonte  dans  la 
5)  calendrier  de  8  jours;  ainsi ,  les  îo^oea  ans  qui 
»  précédent  une  époqee  -et  les  io,ooo  ans  qui  la 
oi  suivent  ont  le  même  nombre  d'équations  lunaires, 
a>  ils  ont  aussi  le  même  nombre  de  bissextiles 
^  omisça,  c'est-à-dire  aS*  Ainsi  7  cm,m6oe  espace 
s*  cfe  io,qoo  ans  Toit  totyaurs  une  même  iater- 
»  rupfeion  dVpactes  j,  si  Tan  choisissait  w  espace 
»  moindre,  on  ne  trouverait  pas  tout-à-la-fais  un 
»  nombre  d'années  séculaires  >  divisible  par  n5  et 

>  pair  4;  par  sô  pour  former  un  nombre  complet 
a*  d'équation»  lumires,  et  par  4  pour  ffrmgr  un 
^x  nombre  complet  de  bissextiles  omises. 

'  d  Dans  l'espace  de  3oc^odo  ans,  il  y  aura  no» 
ai.  seulement  une  variété  pareille  j  mais  fe  retour 
».  des  mêmes  lettres  dans  le  îmertoe  xarchie.  Pour  le 
es  prooiver,  commençons  à  Fan  1700,  oit  se  trouva 
a>  la  li^de  C  de  la  table  générale. 
i  n  Dans  l'espace  de  10,000  ai» ,  il  y  aura  ua 
y>  changement  de  45  jusqu'à  K,  comme  on  peut 
0)  s'en  assurer  „en  continuant  le  calcul  précédent 
^»  pearioo  siècles.  Si  des  43,  ton  retranche  les 
»  3o  qui  font  la  table  entière,  on  aura  changé  de 

>  1,51  lettres.  Après  le  second  espace  de  10,000 
>^  ans.,  ^ou  aura*  changé  do  a6.  Procédant  ainsi,  de 
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»  i5  en  i3  et  retranchant  5o,  quand  41s  seront 
j>  dé  trop ,  on  parviendra  «fifin  à  trouver  ua 
y>  changement  de  3o  lettres  ;  mais  ce  ne  sera 
»  qu'après  avoir  fait  cette  additioh  5fc  fois;  car  il 
»  n'y  a  pas  de  nombre  plus  petit  qui ,  multipliant 
»  i5,  puisse  &bte  un  multiple  de  3o.  Ainsi ,  ce 
»  n'est  qu'après  So-intervalles  de  i  <%ootf  ans  chacun; 
»  que  la  même  lettre  devient  et  est  en  même  teni» 
»  suivie  dti  même  ordre  et  des  mêmes  variété* 
»  dans  les  lettres  de  la  table  générale»  » 

EXPLICATION  ET    USAGE   DU,  CALENDRIER 
GRÉGORIEN    PERPÉTUEIi. 

Nous  sommes  maintenant  dans  le  cas  de  faire 
concevoir  la  construction  du  calendrier  perpétuel* 
que  nous  avons  donne  page  76  :  la  connaissance* 
des  épaetés  nous  était  nécessaire. 

1/  On  tronve  -vis-à-vis  du  i.#r  janvier  uncr 
étoile  pdur  indiquer  qu'il  faudrait  y  mettre  XXX 
ou  zéro.  En  effet  j  si  ïa  lune  était  nouvelle  le  1/* 
décembre ,  répacte  serait  o  ,  et  si  elle  était  nouvelle 
les  du  m^rne  mois;  l'épacte  serait  XXX. d'étoile? 
est  propre  à  représenter  Tune  et  l'autre  de  ces 
^pactes. 

a.°  On  met  les  épactes  auprès  des  jours  du 
mois  dans  un  ordre  rétrograde,  parce  que,  si  la 
nouvelle  lune  était  le  3  décembre ,  l'épacte  serait 
XXIX ,  et  pair  conséquent  la  nouvelle  lune  suivante 


Digitized 


by  Google 


(  3*  ) 
serait  le  a  janvier^  U  a  donc  fallu  écrire  l'épacte 
XXIX  auprès  du  a  de  ce  mois.  Si  l'épacte  était 
XXV11I ,  ou  que  la  nouvelle  lune  fût  le  4  décembre  * 
on  voit  aisément  que  la  nouvelle  lune  de  janvier 
aurait  lieu  le  3.  Doue  XXV1H  doit  indiquer  la 
nouvelle  lune  pouç  le  5  jaûviér.  11  est  facile  main- 
tenant de  voir  que  les  épactes  XXVII,  XXVI  >  etc.$ 
indiquent  lea  nouvelles  lune*  pour  le  4 ,  le  5  ,  etc,f 
et  que  l'épacte  I  marque  que  la  nouvelle  lune  sera 
le  5o  janvier ,  et  ainsi  de  suite. 

5*°  On  a  placé  19  à  côté  de  l'épacte  XX  au 
5i  décembre ,  pour  Sei'vir  seulement  quand  Pépaété 
XIX  concourt  avec  le  nohibre  d'or  ,  19  ce  qui 
arrive  assez  rarement  ;  car  la  derniçre  «fois  que 
cette  correspondance  a  eu  lieu,  est  en  1690,  et 
cela  ne  se  retrouvera  plus  qu'en  85oo« 

Pour  en  concevoir  la  raison,  il  faut  nous  rappeler 
que  dans  la  période  de  19  ans,  on  en  Eût  12  de 
12  mois  lunaires  ou  de  554  jours,  et  7  de  i5 
mois  eu  de  584  jours  ;  excepté  la  dernière  du  cycle  , 
dans  laquelle  le  mois  embolismique  n'est  que  de 
39  jours.  Ainsi,  l'année  qui  a  19  pour  nombre 
n'est  que  de  585  jours.  Cela  posé,  si* l'on  était 
dans  cette  19/  aimée ,  ce  que  Ton  connaît  par  le 
nombre  d'or  19,  et  que  la  nouvelle  lune  arrivât 
le  2  décembre,  ou  que  l'épacte  fût  aussi  XIX f 
cette .  lune  n'étant  que  de  29  jours ,  la  nouvelle 
lune  suivante  doit  être  le  5i.  Dçnc,  pour  ce  sçul 
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cas ,  il  feat  qu'il  y  ait  19  vis-à-vis  du  5i  décembre» 
C'est  alors,  comme  nous  l'avons  dit,  qu'il  faut 
ajouter  12  au  lieu  de  11  à  19  ,  pour  avoir 
répacte  suivante.  Si  l'on. n'avait  pas  placé  19  au 
3i  décembre,  il  n'y  aurait  point  eu  d«  nouvelle 
lune  depuis  le  2  décembre  jusqu'au  3o  janvier 
suivant.  6r  qui  est  absurde.  •     • 

Il  ne  faut  pas  craindre -que  les  deux  épactes  19 
et  XX,  correspondant  au  5i  déoembre-seient  cause 
qu'il  y  ait  deux  nouvelles  lunes  indiquées  pour  ce 
jour  dans  une  révolution  dç  "19  ans,  parce  que 
l'épacte  XX  ne  se  trouve  pas  dans  la  suite  des 
épactes  *,  ou  le  nombre  d'or  19  correspond  à  XIX 
d'épàcte.  Bans*  la  table  étendue  des  épactes,  cette 
série  est  marquée  D.  On  voit  dans  la  table  des 
équations  des  épactes  que  cette  suite  a  servi  en 
1600 ,-  et  qu'elle  ne  servira  plus  qu'en  85oo. 

4.°  Comme  les  mois  lunaires  sont,  alternati- 
vement de  5o  et  de  29  jours,  les  épactes  XXV  et 
XXTV  sont  placées  à  côté  du*  même  jqur  dans  lep 
mois  de  99  jours  ;  savoir  :  le  second,  le  quatrième, 
le  sixième,  le  huitième,  le  dixième  et  le  douzième, 
les  épactes  XXIV  et  XXV  peuvent  arrive*  ensemble 
dans  le  même  cycle,  par  exemple,  dans  ceux 
qui  ont  pour  indices  C.  K.,  etc.,  Alors  dans  une 
période  de  19  ans,  on  pourrait  craindre  que  deuic 
nouvelles  lunes  ne  tombassent  le  même  jour,  ce 
qui  est  contraire  aux  principes  astronomiques.  Pour 
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ébviéiTÀ  ©et  inconvénient ,  on  a  éeeiÉ  H5  es 
chiffrés  arabes  an  jour  précédent ,  #1  c'est  de  aeltfc 
épadte  qu'on  àçk  se  servir,  toutes  faa  fets  que  lés 
épaèteé  XXIV  /et  XXV  se  tinrent  tasembte  dan* 
le  m&ie  cycle.On  m  doit  pas  craindre  ctnepàfceiUè 
confuaioâ  déë  épaetes  XXVI  et  aô  mises  à  coté 
l'une  de  l'autre;  parce  que,  dafns  lia  ntétae  cycle  ^ 
les  épaetes  XXIV,  XXV  et  XXVI  ae  se  trouant 
jantfis  ensemble  et  que,  quand  XXV^etXXVsoni 
réunis  s  il  faut  se  servir  de  l'épaote  XXV  réuflie  à 
XXIV  au  jour  suivant. 

On  était  fort* ,  dans  les  mois  dé  99  jours*  f 
d'accumuler  deux  épactes  j  on  pouvait  prendre  lés 
premières  venues  ;  mais  on  a  préféré  XXV  et  XXIV 
pour  deux  raisons  que  donne  Gavitis;  i.°  c'était 
à  peu  pnès  ces  mêmes  jours  que  Fofc  employait 
l'équation  de  la  lune  dans  l'ancien  calendrier  des 
nombres  d'or  du  concile  de  Nidée,  dont  on  a 
voulu  se  rapprocher  autant  que  possible,  a.°  On 
a  choisi  les  nombves*  XXV  et  XXIV  pourfairt 
ensorte  que  presque  toutes  le»  lunaisons  pascales 
fussent  de  39  jours,  comme  le  voulaient  les  pères 
du  concile  de  Nicée  ,  et  qu'elles  commençassent 
toujours  entre  le  8  mars  et  le  b  avril. 

PROBLEMES  RELATIFS  AU  CALENDRIER  GRÉGÔRIEft 
UNIVERSEL. 

1 .°  Trouver  l^épacte  d'une  année  donnée. 
Pour  celaj  on  se  procure  le  nombre  d*or  de 
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ttfte  ^iteëe-^  "pdr^^ntj^ett/^ttfrif  ai  * doqiitf  aâfeârs. 
Ensuite,  àaniJ&f  table  dés  équations/  on  cherche 
Fanûée  ^ctdaire^pii  'se  trouve  immédiatement  an* 
dessus  de  Yfrxùée  donnée;  On  prêtai  Ja  lettre  qui 
lui  répond  dab*  ceUje  table-;  elle  indique  fat  ^série  - 
4»  épadfe?  à  prendre.  Ainsi,  Archeèchê  dans  la 
fc>fele>  étendue  dfeî  «pactes  lelnonlbve  d'orde  Pamifo^  ' 
et  l'on  :  descend  T  ^ferticalemént   en  partant  de  ce 
nombre  for,  jtfsqa'à  ce  qu'on  soit  dans  la  ligne 
horizontale  qui  tKmmierice  par  rin3ice'que  l'dh 
aura  trouva  dans  la  tabte  des  éqiÊttionsïLe  nombre  « 
jqiri  s'y  trouvera  .m  Tépactè. ,     •    •        %    7  ,%  ^ 

Exemple.  Soit  propose  de  trouver  ÏV'pacte  de 
Pâturée  i 8x6. Son  nombre  d'or  est  la.  Je  vois  dans 
la*  table  de*  équations  que  la  série  C  sert  depuis 
agoo  jusqu'à  1900.  Je  passe'  à  *'hr>  t^ble /«tendue 
des  épactes.  Je  cherche  la  ligne,  verticale  qui  a  le 
nombre  d'or  12  en  tête,  je  descends  le  long  de 
cette  ligne ,  jusqu'à  ce  que  j$  sois  arrivé  à  la  ligne 
horizontale  qui  a  C  pour, indice,  fct  je  trouvé  K 
Ainsi ,  l'épacte  de  1816  est  i. 

Comme  depuis  1700  jupqpfà  >$oo,  1  de  nombre 
d'or  répond  à  o  d'épacte,  a ,  à  n  ,  3  à  aa  j  etc.,  ou 
peut  sans  table  trouver  Pépâçte  pour  les  ;  années 
comprises  dans  cet  intervalle  »M«*  diminuant  If 
nombre  d'or  de  1 ,  et  nroUipliAût  le  reste  J>afr  11, 
Si-  le,  produit  n'égalait  pas  5a*,  il  serait  J'iépact* 
cherchée-  ce  serait  le  wstte  der/Ja  dirtik»  dexe 
produit  par  3o  ;  s'il  surpassait  5o.  2 
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6oit  proposé  pdur  exemple  efe  trouver  IVpâctl 
dé  1811 ,  dont  le  nombre  d'or  est  y.  Je  h  diminue 
de  r;  je  multiplie 'le  reste  6  par  11  j  j'ai  pont 
produit  66;  je  le  divise  par  5o,  et  Te  resté  0  est 
Pépacté.  On  trouverait,  eu  procédait  ainsi,  que 
2817,  dont  le  nombre  é?ot  est  1$,  a  pou*  épacte  1*. 

•  9/ Trouver  toutes  les  nouvelles  lunes  d'une 
aimée  donnée!  Pour  cela ,  1  .#  on  cherche  le  nombre 
dror;  a/  on  prend ,  dans  la  table  des  équation» 
des  épaetes ,  la  série  qui  convient  au  siècle  dans 
lequel. est  cette  année;  3.*  date  la  table  étendue 

*  des  épaetes,  on  prend  cette  qui  correspond  a* 
nombre  cPor  de  Tannée  donqée  ;  4«°  dans  le 
calendrier  grégorien  perpétuel ,  on  prend  ton*  les 

'  jours  des  mois  aoprèri  desquels  se  trouve  l'épactfc 
trouvée,  et  l'on  a  les  jours  où  arrivent  les  nou- 
velles lunes.  Si  l'épacte  était  XXV  et  qtte  les  deux 
^pactes  XXIV  et  XXV  fiassent  dans  la  série  dont 
on  se  sert,  on  prendrait  pour  marquer  les  non* 
veHes  lunes,  les  jouro  où  se  trouve  Fépacte  a5 
écrite  en  chiffres  atabeà.  Enfin,  si  l'épafcte  XIX 
correspond  du  nembre  d'or  19,  on  prendra  pour 
nouvelle  lune  le  3 1  décembre,  où  se  trouvé  19 
écrit  *n  chiffre*  arabes.  Ces  deux  derniers  cas  nt 
pelrent  se  présenter  dan*  le  siède  où  nous  somma 
:i:#  Exemple:  On  demande  les  notavdlës  lunes 
sfei$i5,  dont  le  nombw  d'or  est  11. La  série  dû 
eiècto  est  C  «Uns  la  table  des  équations.  Je  trouvé 

:  1'      '..,..  m         x 
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ljgr$  C,  qgô  yéfHietje  &X  eoqrtsppnd  au  nomfera 
*  $ot  n.  A#*ît  40  fj*t  r^paotft  «te  181^.  fiana  la 
&)<yigrêr  gvfigçgiçft  pe*p$Ul$l  l'fpwte  XX  xepoad 
|(i  **  jan^W,  ^u  9  ftyfiw,  au  n  mars,  aa  g 
avril J  ^a  9  mai,  au  7  juin,  eta^  Ainsi,,  ce  son* 
les  jours  deç  nouvelles  lunes. 
,  Second  exemple.  Soit  ptapusé  de  trouver  le» 
uou^el}^  liwtt  dâ  l'année  3*09.  Le  nombre  d?er 
«st  ia.  Dana  U  table  des  éqviatiofta,  je  trouve  n 
ppwjr  pq««^qndre  à  5ioo;  j»  prunes  ea-cooar* 
quence  dans  la  table  étendue  des  épactes  la  ligna 
?  gt  je  trcjuT*  q£e  XXV  cartfttpofadà  la  d'épaefes* 
Çgvm»  <fenf  la  s&iq  7%  k*  4epf  épaetes  XX1Y  tfe 
JXXY  aô  treuVent  çnsqmbte,  je  prendrai  reporter 
%5  écrite  eg  chifirçs  arabep.  Ainsi,  les  nouvelle* 
imes  sflrànt  le  6  janvier,  le  A  février,  Je  6  mars, 
Jp4*vpl,ttc,.„ 

JST.  If,  Les  nouvelles  lunés  que  Fou  trouve  dé 
oette  manierfe ,  août  qeHe*  qui  arriveraient  r^eP 
liment ,  ai  les'  mcîuvemen*  dé  la  luue  étaient  bien 
réguliers  et  que  toutes  les  révolutions  de  eet  astre 
fussent  parfaitement  égales.  Mais  cela  n'a  pas  lieu- 
et  la  luue  est  de  toutes'  les  ptan&és  éeMe  qui  pré- 
sente le  plus  d'inégalités  dans  sa  marche ,  <ié  qui 
*  fait  sans  doute  donner  fa  dénomination  de  kinà* 
tiques  aux  hommes  quinteu*  et  kitioniftmis.  Lés' 
BouveUés  luues  qu*  Von  d&Luit  «fa^Éieèdrie*  pejv 
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fÊltxd ,  foçt  appelées  lunes  moyenne*.  Elles  différent 
des  véritables  quelquefois  de  plus  de  deux  jours* 
Les  oomputistes  ont  eu  cependant7  soin  que  laf 
Nouvelle  lune  moyenne  de  mars  5e  rapprochât  de 
la  véritable  autant  que  possible ,  parce  que  c'est 
©elle  qui  règle  la  célébration  de  ta  fête  de  Pâques, 
comme  nous  le  dirons  dans  la  suite, 

5.°  Trouver  toutes  le?  pleines  bines  de  Tannée. 

-  Pour  résoudre  ce  problâme ,  il  faut  compter  i5 

jours  en  partant  dii  jour  qui  suit  celui  ou  arrive 

les  nouvelles  lune?  calculées  par  le  problème  prêt 

cèdent. 

.  Exemple.  On  demande  toutes  les  pleines  lunes 
moyennes  de  481$,  dont  répacte  est  XXIII.  Je 
trouye  .dans  le  calendrier  perpétuel  que  les  non* 
Telles  lbnes  sont  le  it  janvier ,  le. 6  février*  le -9 
|DArs9  le  6  pmà,  eta  Âipai ,  les  pleines  lunes  sont 
le  ai  janvier,  le  19  février,  le  ai  mars,*  le  1^ 
ftVril,etc,On  trouverait  de  la  différence  entre  ces 
pleinesjuoes  et  gastronomiques.  Ces  dernières  sont 
te  &£  janvier  ai*  matin,  le  ai  février  au  matin, 
le,  3%  mars  au  soir.,  le  ai  avril  à  a3  minutes  du, 
natin. 

4.°  Trouve»  l'âge  de  k  lune  un  jour  donné. 

Ce  problème  est  on  ne  peut  pins  facile  à  résoudre 
au  moyen  du  calendrier  perpétuel.  Car  il  n'y  a 
qu'à  se,  procurer  la  nouvelle  lune  qui  précède  le 
jour  qù  fon  çst  et  compter  combien  il  s'est  écoul* 
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&  jours  depOf  s  l'époque  de  IxnQ^mrQ&e lune  jusqu'à? 

jour  où  l'on  se,  trouve;    ,v  -  -,  ■ 

On  pourrait  anssji  $e,  procurer,  Yàge  de  la  luûe 

d'une  manière  approchée  sans  avoir  recours  aa 
calendrier.  Or  l'épacte  d'une  année  étant  l'âge  dp 
la  lune  le  jrçemier jajm$r?qfl  voit^aisémefit  qtp'en 
ajoutant  lVpacte  au  non^hre  de*  joutât  dq:  mo*$ 

^de  janvier  qui  soi>t  écoutés  y  on  a  Page  de  la  lunp 
dans  ce  mois,  si  la  somme,  n'excède  f$?  §p  ;  ;cVa;t 

Je  surplus  de  3o,  si  Ja  somme  surpasse  ce  nombrfl. 

Xoûime  le  «iojs  de  janvier , est  plus. long  d'en^irOfi 

-  1  jour  qu'une  lunaison  y  Yàge  de  la  lpne  lç  .pnçra^r 
février  est  d'un  jour  plu^grftn^  quelle,  p£e£#i<fjr 
janvier.  Ainsi ,,  IVfrçcte  augmentée  de  i  C£pri|fl& 

.J'ige  de  U  l#uç;  Jç  pr^içi^£e:s?rjeF%  îQû<  trouera 

jdonc  ^wéiMpnt^l^ge,^  fc|  U^fte^ppndapt  ^rift^f. 
Janvier  ^t.f^vjrier  réums}:y^)eu^  deux  luu>aiB9flft; 
d'oèt  il  suit  que  l'âge  de  la  lune  est  à  peu  près  le 
même  le*  prertter*  mâl?s"tjîT^~  te  "piroTter  l"^si  u  Vteft 
Pendant  les  10  m&B  .qyp,  \ffV7iU  la  lune  anticipe 
de  li  jours  sur  notre' année.  Ainsi,  on  peut  placer 
i  jour  environ  pour  ekaquo  -mois  et  le  premier 
de  chaque  mois  l'âge  de  la  hine  doit  être  d'un 
jour  plus  avanfcélfl  ëtff'aisé'llè ;<ftnclure  de  là  que 


A.  *■ 
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«tâttttife  v  en  fe  Yttfrfé  btèBfcmènfc  ï>b»rr  ÙB  j<$& 
quelconque.  Cette  méthode  ft'étànt  ïbftu'ee'què  à* 
,.  *f»  à*4>éu~prâi  flé  mùm  $Ss  Và&  «tè  ta  ItibétbaB 
«Ssefc  de  prëc&iôn  et  réfeeur  pèaVÀnfefc  afrti& 
^e^eux  foarè-.v    ft '•■■        •     ,■  ■'    '• 

'  Gh;àW«e  qVfel^fiéfoB  H  niiâhoaè  fcaTOntfc, 
'feôinnië'phfe  éfctëtè.  Ajoutée  £!¥$cfé.  èi  Att  qtôàfi- 
Véme-'jkkir  jàMefrte/fcôurTéWftr  '&',  i*ourin%!k 
^ V»*"  IrHra'-àj  |tonr««  3,  t«ur  jûfe  *,  fl** 
•Juïitët  5 ,  f dtïr  àdSt  ^  flfcàt  «ep^éuittrê  -è\  "£c*k 
'ôc«d1»?e  « ,  poôi-ifloVêinm  tfè  _,'  %tr  flôttr  <d&5èMftnfe 
'ïo.BIflislei  ^eVbî*ektitëVa)oùftii  à*  jéHfcdè 
*$ûï(  î  Win  &ëflce¥ttà  ^fti*'fiiaft,  k  VèùS  »*& 
ffcgfe:  19e  la funêfe  pi^ftfer foe«àiaqéfe  khoiï.  I 
^: ;Hï ^ngfal,'b%  ne!6T6ît «e'Se^të 'Sfe'  «ès*i<^éik 
•^Éè-lôftq'à^ù  Wa'^âb  fik^':i%la^--|Hfiiib  eSftfe- 

JfttÉ^W^ft'ôlî'^^èW^oe^a^W^i».      : 

O!  av!(;    n.>:  r.  j..i  n.iil   ri  't>  »■•    .'*  ••••■>>   î'.îe    <  #> 

Jj  !.',    {     !'!lULJP|    >f    WJ|»  .'.JJ!!    î'Jl.îl  l'.t'1.!     -    '.  Il 

">  -     ,   h!  •  •  i  y  çi.i.^  .o~,i:,.r,  o.*>.n  •.u»  \:\:<  •;   i  '<  '•.« 

'j'îifil'VICf    'j[    jo    HO.fT     QflJMnU    riiçij-r,   i!,m    ..    •■!•    |    i 

IUj'I)  oij'j   lie')   oaui    cf    -;b   evc'I   %;■••:     -•'  '.r  '•>   ■  !> 
onn  r.f  -J,     ,-,      ^^^IW6!  ..ït(;  s  »   ;  -:n  >( 

41  J^efè  y0«wwMota;!  «mm', 
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m  diflàatich*  ^t 'flairaient  par  on  samedi.  Maïs; 
rataini*  «lia  contient  un  jour  de  plus ,  si  nne  année 
pommcfn»  par  un  dimanche ,  elle  finira  aussi  par 
M  dimanche,  et  la  suivante  commencera  par  on 
hindi;  de  aorte  que,  sans 'le  jour  ajouté  aux  années 
bissex&te*,  les  aimées  commenceraient  successi- 
▼fcraent  f»r  tes  7  jours  de  la  semaine.  On  a  donné 
à  cette  période  le  nom  4e  cycle  solaire  9  parc»  que 
cîest  iîne  période  «prés  laquelle  les  dknanohes 
appelés  en  latin  dies  solis  jour  du  soleil ,  reviennent 
le  même  quantième  du  mois.  Sans  les  années  bissex- 
tiles jJKtte^&içifc  nie  serait  3*19  de  7  ans.  Mais, 
à  ^capse ides  rbwâwtiles, il  fruit  qyïl  -s'écoule 4  (bip 
5***  ,  o^ag^as* çowr  ^b£  les  jours  dt  fc jsçmaiae 
tombent  tes  mèmfa  jont*  du  moi*. 
•  F»  ^ôet^daai  notre  calendrier,  fes  années  Btpttt 
de  365  jowts  4  p&uUa*  la  rdwée  d'un  siècle,,  la 
lwm*W*  d'&méetf  4e  fa  périade  qite  wmsapptUerana 
+  d&<ètm*li*m06b  j*ursi)  » aoît  exaûtemts* 

«tttâUe  p*  7  ,  oit   que  (  ~  ; }    h  soit  «I 

nombre  çntfer.  O  qpi  ,ex^e  que  ^3-  JU>\t  p^} 
ua  aorn^ffi  gtittar*  Qr*.  lAfri;  ne  contint  «aedm 
Aïs  &Ota»a.  *  *8  ifftiiaodtjijet  *?;  il  fettuloft* 
gge  *e*Q»t  *>qni  te*  <œntKrtme,  iàinai,  naaJa 
csy^le  wbkeidt*|  À»  qtàflr  teintait*  d8,  n'! 
:  ,i*  tprcotièïé  aii wo  de  nataenèce  a  conv»»^ 
m*ip  >aaihafe , lafitsâoi  p^Huut  lcatftÉftni&>  ♦* 
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die  -  était  la  dixième  dtj,  <ycle.  11}  *uitf  dtKrtptjrj 
pour  trouver  l'année  du  pyclç  solaire ,  il  faut  ajouter 
g  à  l'année  proposée ,  diviser  tesw^rae  par  ag^ 
et  le  .reste  est  l'année  du  cycle  oo&re;  s'il  m 
restait  rien  ,  on  serait  «Jan*  1*  aS.1"  anfaée  j  eii 
suivant  ce  procédé  pour  18U8 ,  on  jtrOifre^  pontf 
reste  j  ainsi  le  cycle  solaire  dç  cette1  armée  est  ,7. 
Le  quotient  65  indique  qu'il  s'est  écoulé  65  cycles 
complets  dçptris  le  commencement  de  notre  «ra 

.  r    '  ,  '       IiEtTRE^     DOMINICALES. 

On  a  dû  remarqtïer  que,  dans  te  cafefidrier  gré- 
gorien perpétuel , [on  &  mis  les  ^letirés'A';  B,  O, 
D,  E,  F,'  G ,  en  conimetiçant  |au  p^éïrtièr^anviet 
et  dans  l'ordre-  de  ces  lettres;*  de  *  manière  qtie  le 
fi  janvier*  on  a  recommencé  par  À.  Onr  à  continué 
de  placer  successivement  u»e  tte'ces  kttîes  aupfcèè 
4e  chaque  jour  d^  Paa*ée  >  jtksqu'-au  5i  dëcembtfé 
i*i:  a'^Ssfe  rettôwvée  la  lettre  À  coifnie  *a  premier 
Ravier.  Çes.leLtres  sdnt  appelles  dyni#i&itiJ9  pftrft 
que  chaque,  anitée  une  de  ces  lettres  dësigpe  le 
tfimarfchfe.  11. est  aisé  dé  voit  que  si  une  année  a 
G  pour  lettre  <m  pàùn  manquer iitel  âhnanchétf', 
la  iuivaète  aura  F  5  la  troisième  J)  ,  et  ainsi  rfè 
«hU»  en  prenant  leslettradanb  tfipotfd^erenve^ 
En  effet)  lowsqufunel  aonép  a  G  pioàr  lettre  domi^ 
sicakyielle  commence  par  un  lundi  nurrqué  par 
A,  jElte;  àoiJL  xlapci  laqssi  finir  ^rutt>di»dif€t*| 
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p^ier  janvier  de  Fannie  Vivante  oùr se  trouve 
la  lettre  A  e«t  on  mardi.  Donc,  le  dimanche  f 
dans  cette  Seconde  année  :,  'est  marqué  par  F, 
Lorsqu'une  année  est  bissextile  eBe  a  deux  lettres 
dominicale*.  Une  qui  sert  jùsqifau  dernier  de 
février  et  l'autre  à  partir  du  premier  mars  jusqu'à 
la  fin  de  Tannée.  Cela  vient  du  jour  qu'on  ajoute 
au  m«s  de  février,  qui  fait  reculer  le  'dimanche 
tf  an  jour  dans  Tordre  des  lettres. 
-<  La  iettfre  dominicale  indique  toujours  par  sort 
ordre  dans  Talphabet  le  quantième  de  janvier  qui 
H&era  le  premier  dimanche  dé  Cannée;  car  ai'Àest 
la  lettre 'dominicale  ,  te-  premier.,  dimanche  «en 
évidemment  le  premier  janvier.  Si  c'était  B,  le  à.* 
dimanche  aérait  le  a,  et  ainéi  de*  autres  lettres 
Si  les  années  séculaires  étaient  bisse:$tiies>  comme 
daàîs  4e  cafendrier  julien,  en- pourrait  tiacer  tuf 
tableau  qui  servirait  à  perpétuité  pour  indkftfttr  le* 
lettres  dominicales.  Jé^le  donne  ici  :  on  ^ttefcrçfcni 
les  lettré*  dominicale»  qui  î  conviennent  ''  à-  chaque 
époque  d*  *jyo*e  sofafreidans  le  oakiidrier  juttëni 


a.J2. 
4.C 


fi.  a' 

7/FJ  J 


tt;A< 


17.XQ>  VuC^fi, 


t4;Di  -i  ie^p.     Mié'^f/  Sb.xl 
#5.C.i    i^f.    fistk  .}*j.*. 


■  iwniM 
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i  îo6  ) 
4»m  nette  oahnivkr  Vaméè,  «feofatre  *«  dm» 
çi^p.par  4eo,ta'?«t  {«fs  bèwottile.Ce  ^îiitioojferoç 
à  refaire  «Q  tftbl«ftp  toi»  les  «ent  «n*.  Vwoi  te 
iBd)**  gpei  lps  composes  <mt  «taplovc  ^or  «a 
fora**  *u*.  JWfre  qiai.  pôt  ;«rvir  à  tntoter  fa» 
lettres  ftaninjkâles,  jpefckftt  tante,  TétetKbft  du 
faleadrier  çrégeriefn  , 

t  l«  spçja.  rsçktire  -4e  Fafrae'e.  *$8»  toi  Tito  «  fiit 
la  réforme  çtait  ?3,  et[l#  ^ttedtaoij&ftk,  poût 
cette  fumée  ittHepae-j  éfc£HS,  cùtmbe  «n  le  Vtoit 
|H  ^tableai*.  ptféo&eafc. 

:  ^r:le.:4écr*t  4e:  Grégeipe  XIII,  *«  *fttfu**e 
fta?  efW*.dP»ee  i^  jows  4'pott>bre  et  ^n  ,Q<)«(p|é 
fe.  *&  a«  Ueo  «lu  5,  &'*»ia6|iMnofl  à  J*  Mute  G 
£e  -ee<te  «tape*  il  Jollut  «ubstitatir  4G.  4Q»r  te  fr 
•ntfihf»,.^  éuil  metepé  ffct  la  Jette*  £*  était 
pa  4wM»cfeé»  **  P*r  cpa^tievt  Je  4,*1«»  «Uii 
pdieipti»  ferait:  tafetfare  ©4  *t  h  *6Vjl>Vwé  îw 
liettfeAtMrait  la.fettee.  A.  JUtaai,  la,  lettre  A 
4»  *6>&ttpkofe  «tt)4i4tt<Le  'E>;  le  .1$  #e,jto»u!«a 
ta*  itaiiMtilBèdi  ;<4e  (fditeiirie  4e<4iii»nd>fe«ndw» 

jfr6fctff-4ta ->*fié»'jtaflqu%à  fr  W  *6  èelobi^v^  1* 
jjettmflC  depïBÉ(  cei^iir  jasfpà'au  $i  dfambea. . 
S  Aimi,  tfeguâs  *5g3  iopj^ivowfîritiœqil'à.rt^o 
txduçiVenppt,,  i|.  fctft  ^îljsjiti^r^C  à{Q  |poa>r  1# 

cycle,  Ce  serait  D  pour  sa ,  F  et  E  pour  ai ,  etc. 
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<  St  1«  Afttôe*  séôulafrtfe  'étaient  DwseWfo»,  «ft 
«fcftait  totjoù»  G  pV^  répondre  an  ftyftlé  «olaire 
*5.  Mais  %r^6fe  de  riàfte-  «bat  ctrmtnûttee,  et  pair 
*oé*qt»ttt  e&  y  rfrtriMtéhè  nn  jttttfr.  Dette,  a  al 
de  cycle  solaire  &>ftettt  répenflire  d*àW»re*tettreÉÎ, 
«  •ÂèaJk<&rèdt  aMet  en  *Vàttça«  tfîâtaè  pfetee  à 
chaque  année  séculaire,  excepté  à  celles  qui  ttotft 
Wfffî&Ièa  par  $oô.  H  'suit  de  S  que  dans  te  siècle 
qui  -fc  cemAèncé  en  17^0 ,  en  doit  fctoir  ta  lettrt» 
D<,  £our  répbndre  &  33  Hè  ëycle  seUére;Célai  dai* 
^letfûel  netts  jsorifcmès,  qui  a  cosninencé  %n  î&oot, 
a ,  pour  répondre  an -cycle  «5,  la  leïtce  ptosaianede 
d'efii  ran^,  feavèir  É;€ejseifa  f  dé  4909  à  a*o$. 
On  voit  ici  ueuic  siècles  de  ttujte ,  tparce  "que  eoob 
fest  t&teéitne.  ^  Wifaeiiainbré  À  de  cycle  solaùte 
Répondront  en  ^100  <$,  b)i(loA,  en  a36d  Bt, 
'aussi  bîiû  ,qtf«n  ï4oo ,  len*  *5o©  G, 7*  4e  todfc 
feecpn^nefaera  dafe  fié  diértfc  ©rdfre.     ' 

On  .petit  ' dofle ,  datas  ;  le  ^fen&ier  g^'gorieri^ 

.  ^HhtffrMi»  W  8Ï<$(te ;é4  ^jett^f  ;  le  lpk^îèr  qifdjrfb 

fTcuïeriiie  ïed  sigclefe  tyii  |  centurie  de  k6do  à  4*7* 

lojStryàwc  cotrcsponâre  ira  "cycle  soljprç~a5.,  ^ 

^ett^e  îdoàniojica^  Œj  &  Second  o$re.  sk'cckrïpoëe 

kriSmeicyclaî 
t_,_  qjài  doirirrtb 
%e ^eseût <mt~4B >  teto. 
:    Ifoefoîs^^ 
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*u  tcyde  solaire  a3, on  tr<we: aisément  c*nes:qni 
;doivent  correspondre  a**  autres  cyck»  aa,  a>> 
ao,  etc.,  en  prenant  les  lettres  domimoak»  dans 
leur  ordre  direct  et  depui&aS  jusqu'à»*,  en  le» 
prenant  dans  un  ordre  rétrograde. 

Pe  ces  considérations ,  on  a,  dédiât  fr  tableau 
suivant  ;  _..,';" 
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On  voit  que  le  siècle  où  non»  rirons  étant 
uns  le  S.**  ordre ,  ou  ayant  E  pour  la  lettre 
«kminicale  qui  répond  att  nombre  d'or  a5,  il  faut 
pendre  .ta  ligne  verticale  qui  a  en  tête  3/  ordre. 
Les  lettres  qu'où  y  <  trou ve  pour  répondre  au* 
différentes  époques  du  cycle  solaire  sont  comprises 
dans  ce  tableau  : 


.  i.  E.  I>. 

7.  P. 

■   ■■  1" 
i3.  D.  C. 

19   C. 

M,  D. 

a.  C. 

$.  C. 

14.  B. 

20.  B* 

25.  C  B. 

3.  B. 

9*  B.  A. 

i5.  A. 

31.  A.  G. 

26.  A. 

4.  A. 

10.  G. 

16.  G. 

22.   F, 

27.  G. 

5.  G.  F. 

11.  F. 

17.  F.  E. 

***  & 

28.  F. 

&E. 

ta.  £• 

iS.  0. 

r^-rr-n r-rr 

Le  cycle  solaire  de  1818  étant  7 ,  sa  lettre  domi-> 
aiçale  est  D. 

Trouver  la  lettre  dominicale  qui  convient  à  un 
jour  donné  de  l'année ,  sans  calendrier. 

On  divise  par  7  le  nombre  des  jours  écoulés 
depuis  le  1."  janvier,  et  on  a-  pour  reste  de  ls[ 
division  le  nombre  qui  répond  à  cette  lettre.  Ea 
effet,  les  lettres  sont  placées  sans  interruption  le 
long  des  jfurs  de  l'année.  Ainsi ,  si  le  reste  dtait 
1 ,  la  lettre  serait  À;  si  le  reste  était  a ,  elle  serait 
B.  À.  Si  l'on  demandait,  par  exemple ,  la  lettre 
dominicale  qui  répond  au  1 5  macs  d'une  année 
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nombre,  ?  «tjp  tm?rB<w*e«tft  4>  ^«t^frasUw 
qu*  efot  1*  qurtrièm*  tett»  w  J>qqi  ^pw4  aq 
j  5  jn*?«  fbtprtaa  juin**  non  bifwxtfle*, 

TjZLBAU  des  nombres  de  jours  écoulés  à  la  fin 
des  différent  mois  de  Vannée. 


D$ns  les  années  bissextiles  on  segmente  cran 
jwr,  4  prtjr  du  fa*m  <\e  fi5¥TW^ 
Table  pour  trouver  le  quantième  de  Wpiê  qim 
répond  4  ohaqm  jour  fa  la  atrnqiw* 


Juillet 

Sept.bte 

"'i;1 i    i 

Terrier 

il    j.  ,   \ 

111    IIM. 

Janvier  1 

5 

•  J 

Juin 

la 

Mars 

Ànût 

Mai 

it      1 

Avril 

a 

10 

« 

l 

Nçv.bw 

9 

6 

3      5 

Qctofarel 

8       1 

f 

« 

*      1 

4 

5 

^ 

*  '    i 

s 

g 

10 

n 

i? 

i3 

14     g 

3a 

a3 

?'■ 

aï 

9 

do 

27 

a*      B 

99 

*> 

8i 

•    ' 

■ 

G 

'    .F' 

E      f      P      1      C 

B 

•  i  j 

Pim.cbe 

Lundi. 

li    i  ■  il 

Mardi.    Mercredi]  Jeudi. 

Vendredi 

Samedi  ^fl 
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4  ExPMCÀTIOlf / 

Les  nombres écrits dans  H  ligne  hùwmtàk.Hfr 
périenre ,  an-dessous  du  moi*,  indiquent  kw  œd» 
dus  l'année. 

Les  lettres  de  la  ligue  inférieur  indiquent  k* 
jours  de  la  semaine  qui  tombant  aux  qu«tiémes 
des  mois  marques  au-dessus  dans  l*  table;  df 
manière  que,  lorsque  la  lettre  dominicale  est  G> 
tous  les  nombres  de  la  table  parquent  les  dimanches 
de  Fanage,  Si  la  lettre  est  F,  tous  les  nombres  de 
la  table  marquent  des  lundis  et  ainsi  de  suite.  Far 
exempte,  eu  iÇi$,  la  lettre  dominicale  étant  À, 
les  1,  8  j  i5,  «?,  99  Juillet  et  avril,  les  t,,g,  rê 
et  de  septembre  et  de  d&embre^  sont  les  samedi* 
En  1818  ,  la  lettre  étant  Df  tous  ces  mènes  jours 
»ont  des  mercredis. 


CHAPITRE   XII!. 

TÊTE  DE  PAQUESr 

jl/Eglise  ne  sfest  donn^  tant  de  pçines  ppur  for- 
mer -on  calendrier  perpétuel ,  que  pour.la  fixation 
de  la  ftte  de  Pâques.  Efle  a  voulu  que  cette  fêtçi 
importante  du  christianisme  fut  célébrée  lé  mène 
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jour  par  toute  fc,  terre,  et  poçr  y  parvenir,  elle 
a  dû  prendre  les  pleines  lunes  moyennes  et  suivre 
la  marche  que  nous  avons  tracée.  Les  pleines  lunes 
astronomiques  .sont  moins  propres ,  attendu  qu'on 
ne  compte  pas  la  même  heure  ni  le  même  joui* 
partout  quand  elles  arrivent. 
*    La  Plaque  des  juifs  se  célébrait  le  i&dtf  môiir 
de  Nisan,  c'est-à-dire  le  jour  de  la  pleine  Itnre  qui 
suivait  immédiatement  Péquinoxe.  Les  chrétiens 
suivirent  long- ten^s  cet  usage.  Mais  le  concile  de 
fticée  décréta  en  3s5,  que  la  Pàque  des  chrétiens 
se  célébrerait  tond  les  ans  le  dimanche  d'après  la 
pleine  lune  qui  tombe  le  ai  mars,  ou  après  le  ai 
mars,  qui  était  alors  le  siège  de  Péquinoxe.  Toute 
l'église  se  conforma  à  ce  décret ,  à  l'exception  d'un 
petit  nombre  de  schismatàques  qui  reçurent  le 
nom    de    quartodécimàns.  En   168a  ,  quand  on  i 
adopta  le  nouveau  calendrier,  il  fut  arrêté  qu'09 
se  conformerait  au  décret  du  concile  de  Nicée , 
et  on  dressa  le  calendrier  perpétuel  que  nous 
avons  donné. 

,  La  pleine  lune  pascale  n'est  pas  celle  que  nous 
donnent  les  calculs  astronomiques*  comme  nous 
l'avons  déjà  remarqué  plusieurs  fois;  mais  c'est 
celle  qui  suit  de  quatorze  jours  la  nouvelle  lune 
indiquée  par  le  cycle  des  épactes.  Nous  avons  dit 
qu'elle  arrive  environ  seize  heures  après  la  véri- 
table nouvelle  lune  moyenne*  Ces  précautions  oçt 
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ifoé  prfees  pôW  que  la  Pâque  âe&  chrétien**  ne 
tombât  jamais  le  même  jour  que  celle  des  juifs , 
qui  a  Heu  le  jour  même  de  îa  pleine  lune  de  mars  9 
et  firire  voir  par  là  que  les  conciles  ont  droit  dfc 
thanger  les  usages  établis  par  Moïse. 
1    U  suit  des  canons  du  concile  de  Nicée ,  relatifs 
à  la  célébration  de  la  Pàque ,  i.°  que ,  si  la  nouvelle 
lune  arrive  le  8  mars ,  la  pleine  lune  tombera  le  ai  f 
qui  est  le  jour  de  l'équinoxe ,  et  la  Pàque  se  célé- 
brera te  dimanche  suivant.  a.°  Que ,  si  la  nouvelle 
lune  tombe  le  7  mars  ou  quelques  jours  auparavant, 
la  lune  étant  pleine  avant  le  m  mars,  il  faut  at- 
tendre la  lune  suivante  pour  avoir  la  lune  pascale. 
On  conclura  aisément  de  tout  ce  que  nous  venons 
de  dire ,  que  les  limites  pascales  sont  le  22  mars 
*t  le  5»5  avril»  En  efiet ,  si  la  luné  était  pleine  le 
si  taats,  et  que  ce  jour  fut  un  samedi,  le  di- 
manche 22  serait  le  jour  de  Pâques.  Supposons 
ensuite  que  la  lune  soit  pleine  le  20  mars,  elle 
ne  set  a  pas  pascale  ;  la  lune  pascale  ne  commencera 
que  le  5  avril  et  la  pleine  lune  n'aura  lieu  que 
le  18.  Si  le  18  était  un  dimanche,  comme  la  Pàque 
ne  doit  pas  se  célébrer  le  jour  même  de  la  pleine 
lune ,  mais  le  dimanche  suivant  $  le  jour  de  Pâques 
'ne  sera  que  le  a5. 

Rè^lb  HtoR  wUrovn.  uk  Pàque  anéeoAiENtff  * 
On  commence  par  se  procurer  répacte  de  l'année 
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dorlnée  et  la  lettre  dominicale  ,  ensuite  on  procède 
comme  il  suit  : 

1 .°  On  cherche  dans  le  calendrier  grégorien  per- 
pétuel à  quel  jour  do  mois  répond  Pépacte  de  l'aonëç 
dont  il  s'agit ,  ou  ce  qui  est  la  même  chose,  le  jour 
de  la  nouvelle  lune  ecclésiastique  ,  entre  le  8  mars 
inclusivement  et  le  5  avril  aussi  inclusivement. 

a*  Ayàiit  ce  jour,  on  compte  quatorze  jours ,  en 
y  comprenant  celui  auquel  est  assignée  l'çpacte  de 
l'année ,  en  avançant  dans  Tordre  des  jours  et  des 
mois.  Le  quatorzième  jour  sur  lequel  on  tombe  t 
«est  celui  de  la  pleine  lune  pascale; 

5.°  Enfin ,  sans  avoir  égard  à  ce  que  le  jour 
trouve  pour  la  pleine  lune  soît  un  dimanche  ou 
non , on  descend  dans  Tordre  des  jours j  et  le  premier 
jour  auquel  répond  la  lettre  dominicale  courante 
de  Tannée,  doit  être  celui  de  Pâques. 

Exemple  :  en  1778 ,  Pépacte  était  1  et  la  lettre 
dominicale  D;  on  demande  le  jour  de  Pâques. 

1 .°  Je  cherche  Pépacte  1  dans  le  calendrier,  entre 
le  8  mars  et  le  5  avril ,  je  la  trouve  à  côté  du  3o 
mars.  C'est  la  nouvelle  lune  pascale  ecclésiastique. 

2.0  Je  compte  quartorze  jours ,  en  commençant 
par  le  5o  mars ,  et  je  tombe  sur  le  i  a  avril ,  auquel 
Tépond  la  lettre  D,  et  qui  est,  par  conséquent, 
un  dimanche.  La  Pâque  ne  peut  être  célébrée  le 
jour  même  de  la  pleine  lune.  Donc  elle  ne  peut 
{être  célébrée  le  1a  avril^ 
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5.* Je  ckercte  endeftcendaût  dass  le  calendrier 
la  même  lettre  D ,  je  la  trouve  vis-à-vis  da  1$ 
*vrilj.  dbacy  eo.  1778  ,  la  Pàque  à  dû  se  célébrée 
l*  $9,  avril.  {*) 

»  ■■  ■     ■■   '    i  ■■■ ■  ".   ■  ■ «1 

(*)  M.  Français  donne,  dans  les  Annales  mathématiques  4 
tome  IV,  mars  *8i4,  Ja  marche  suivajtfe  pour  trouver  la 
Pâque  grégorienne. 

"Soit  *  le  quantième  séculaire. 

rie  quotient  entier  de  j— 17  paT  *5,  L*  .  -_ 
/>  le  quotient  entier  de  s  -  r  par  3.  [  A™**lHm  fa** 
q  le  quotient  «ntier  de  s  par  4.  J    ^  restes*         ^ 

».  le  rçste  de  la  division  de  i5  4-  s  —  jp  -—  j  par  3a. 
»  le  reste  de  la  division  de  4  +  $  — -q  par  7. 
A  le  quantième  d'années. 

4,  ft ,.  c ,  les  restes  respectifs  de  la  division  de  A,  par  19 ,  4  f  jj 
die  reste  de  la  division  de  19  a  4-  m  par  3o. 
t  le  reste  de  la  division:  de  a  *  +  4<  c  +  6>  d  +  n  par  7»  La 

date  de  la  Pâque  sera  le  (22  +  d  +  e)  de  mars  ou  le 

"(*  +  *— 9)  tfatril.  " 
Exception  i.re  Si  Pou.  a  <£  =  09,e=6,  on  substituera  le 

19  avril  au  26. 
Exception  a.*  Si  l'on  a  d  =28,  e  =  6,  et  si  11  m  +  îi' 

diviié  par  3o  donne  un  reste  moindre  que  19,  oa<sttbstir 

taera  le  18  avril  au  a5. 

Exemples  :  On  demande  la  Pique  de  1821  ;  en  suivant 
tes  procédés  indiqués,  on  trouve  s=  18,  r  =  o,  p  =  6j 
{  =  4r,  mt73  23,  n  =  4,  A  =  i8ai ,  a=t6,  b=  i,c=a, 
1,  d^u,79  e  =  4 ,  donc  la  Pâque  arrive  le  (a*  +  *7  +  4); 
de  mars  ou  le  53  de  mars ,  ce  qui  fait  le  22  avril* 

Pour  2817  on  aurait  *=  18,  r=*e,  $=*(>,  ces 4^ 
m=a5f  u  =  4^  A.  =  181.7,  a==2 1»,  J=i,  c  =3 4,  a  =5  11,* 
e=4,22-}-rf-f  «c=i24- 11 +  4  =  37.  Ainsi  ^  Mqae  de. 
1817  à  dfc  arriver  le  Vj  de  mars  eu  te  6  d'avril*  f 

Pour  \Szz9  s  =  i8y  rco,p=6,  j  =  4 ,  w*  =  a3 1; 
*=4>  a=s  1822,  a  =  17,  J  =  2,  è  =  a,  <f  -=  16,  e=s\ 
e;  ainsi ,  Pâques  est  le  *ar-J-rf  +  e  as**«f  i6*9  le  38  de  âanh 
«1  le  7  d'avril. 
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ixiut  répète  est *-*5  et  là  letttè  doarîntttle  D. 
Baris  ie  cfcfeft&fcry  PépaCte  ô5  totttbt  ic  &  m*t&, 
le  quatorzième  jour  suivant  est  le  stà.  Là  plein» 
kmc  pascale  -eart  donc  le  -a-utta».  -La  4ettre  O-ro* 
pend  -au  au  ^  ainsi  Pâques  était  le  2Q  mars* 

Où  est  *ce*Vtemi  Rappeler  tf*/wi«?  pmoals  les 
pleines  lunes  trouvées  de  cette  manière.  La  re- 
dtarche  duj4»ut  de  Pâqàêsrefct  beaucoup  facilitée 
par  une  j*atcïlle  table ,  puisque  c'est  le  dimanche 
qui  suft  lfe  tetme  pascal,  On  place  à  côté  de  ce 
terme ,  une  lettré  qui  indique  par  na  distance  à  la 
fëttte  dominicale  de  f année  donnée  le  noitatore  de 
joârs  émit  Pâques  suit  le  tortue  paseaL 

Table   des    termes  pascals  pour  te  Calendrier 
i&tolg*ràm  dtpmis  1706  jmqtfà  190e. 


II"'. 

YflMxetfjRâJKUSJ.: 

.   .      1 

* 

13  Avril    £        j 

X* 

a4  Tfttrs    F 

XI       ' 

>3^itt    X 

1 

ta  A*rfl   J> 

xxn    : 

la  $«••   "D 

xn     f 

1  Avril    G 

j 

.     m 

ID  A*a    € 

XXIH 

if  Mas    €        1 

XIV 

3fo  Bïar*    £ 

IV 

'9  Avril    A       ' 

xxV 

16  Avril   C 

*V 

19  Ma*   B 

'       VI        ' 

7AtWÏ  *       ' 

XÎCVI 

17  Avril    fc 

XVII 

a^'Sfos.B 

VH . 

«AtrU   £ 

XXVIII 

i5  Avril    6 

XVIII 

A5%u«   À       i 

IX 

4  Avril    C 
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t  **7  ) 
BréjWiKWWP-ttoiifl  aared  caiaM— tu  de  troimrJ» 
fàque  4e  i8i4  cbpt  Itâpaflhft  #sbl&  êl)  lu,  bftt« 
dominicale  B.  Je  vois  que  le  terme  pascal  ml  te  £ 

le  4i«wi4^,  «jt^;  4w$  Pâflu^Cft  ;$i4  e^t  {e 

Cens  qui  on%  rettnu  1*  eaèwidtier  jtéie»  p»pr 
posent  toujours  que  Féquinoxe  soit  fixé  au  si 
mars ,  comme  du  teins  au  toncft»  à$  Kicét^èt  as 
se  conforment  aux  décrets  de  ce  concile.  Mais 
comme  dans  ce  sîêcîe  ïequîrïoxé  arnye  ia  Joui^ 
avant  îe  premier  mars)  du'  caîehdrie}  Julien  ;  j|l 
s'ensuit  que  letirs  pleine*  lunes  pascale^  ne  le  sq^l 
résilem«?t  q*f  lo**qu'eJles  arç^^ei^  dbns  )p  vojj- 
«QlgQ'rde  )pui  pitwier  m»sv  k    «  ; 

Soi»  trqnvpr  impies;  dans  ;ki A.caien^rien  Juli^t 
on  sei  ptocurd  le  vncmljre  d'est  *t  la  jettrff  domjt- 
nkàlééOu  ch^rchtf  dans)  le  fcaletftimr  Juliéb  pe|- 
petaet  ts  nmnbre  dX>r  $e  l^ntoté  entr^  le^  raajrs 
et  le  6  avril.  Ensuite  fn  partait  de  ice  jb6r  #i 
cothptte  ï4foirsleh  fe  cpmjireta»*t ,  <et  le  itf.'  joijjr 
est  la  fclefoe  luné  pa^cate,  fa'PAquf  arrive  |o 
dimanche  soi  tant  indiqué  £a*  làlettrel donrfnica^p. 

Soit  propose  poùrëxempte  de"  trouver  îa~Pâque 

&  ltyp&  tomate  fi&ç,  .dqnt  le  ngiptag  d'or 
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lettres  dominicales 'ÀJCL-:  la  derme»  de  tawr  lettres 
a  ^trvi  pour  Je^dimanche  après  le  jonr  inter- 
calaire.  *  .     ..:'-•    '-      :ï    .  "    \    ''■    ..'•'•♦.'-'    ■    :i 

On  trouve  dans  le  calendrier  Julien  que  lé  nombre 

L,d'or  1 ,  entre*  les  limites  pascales,  corresrponcl  an 

25  mars.  Ajoutant  i5  jours,  on  a  le  36  de  mars 

ou  le  5  avril  pour,  la  pleine  luné  pascale.  Comme 

ce  jour   a  D  pour  lettre  dominicale ,  le  jour  de 

-Pâques  a  été  le  dimanche  suivant  8  àvriL 


n 


<  Terme*,  pascal*:  dems  Je  caknd&er  julien* 


TERMES,  ; 


<fc  IJmtft  *rA.  "'« 


JtfO^BRES 

•d'or. 

r  i 


'    XIV-  : 

.>  TfltlHe'ic 
oXMhÂ 


TERMES, 
,  Pascals. 


ar5Jijftitt0!Cks" 
4    Anil    C. 

r;iar  Àtpi*-  BL  j 
0ltf/î  W  S*  , 


:  Mjoq  a;.o 


.  Pour  trouver  âtyéc  ce  {aWéaû  fà  £àqùe  Julïerifcè, 
pu  se  procure  te  noinbré  id'ôPè?  &  lettre  donii-j 
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nicale.  Ensuite  i.°  on  cherche  le  nombre  dTor  dans 
ce  tableau  >  et  on  trouve  Yis-à-vi*  le  jour  de  la 
pleine  lune  pascale  qui  lui  répond.  a.°  On  compare 
la  lettre  placée  à  côté  avec  la  lettre  dominicale 
4e  l'aimée  donnée,  et  on  ajoute  au  terme  pascal 
un  nombre  de  jour  égal  à  celui  dont  cette  seconde 
lettre  suit  la  première ,  et  on  a  le  jour  de  Pâques. 

Exemple^  Soit  proposé  de  trouver  la  Pàqucf 
Julienne  de  Tannée  1818,  dont  le  nombre  d'or  est 
i4,  le  cycle  solaire  rj%  et  la  lettre  dominicale  pour 
le  cycle  solaire  7  est  F  dans  le  calendrier  .julien^ 

Dans  le  tableau  ci-dessus  je  trouve  qu'au  nombre 
d'or  XIY  répond  le  îa  avril  avec  la  lettre  D^  et 
comme  F  est  deux  jours  après  D ,  il  s'en  suit  que 
la  Pâqije  julienne  de  l'an  1818  est  le  1A  avril  (*)r 


.  (*)  M.  Français  donne ,  dans  les  tonales  de  mathématique*, 
la  manière  suivante  de  trouver  la  Pfique  julienne  :  faites 
m  =  i5,  n  =  6.  A  le  quantième  d'année,  o.,'hy  c,  les 
Testes  successifs  de  Ta  division  cTÀ  par  19,  4,  7;  d  t  le 
reste  de  la  division  de  19  a-\-  m  par  3o,  e9  le  reste  de  la. 
division  de  ai-f-4c-J-6d-J-ii  Pa,r  7*  M  date  de  Pâques 
stete  \e(1^d+  é)  de  mars  ou  le  (d  -f  e  —  9)  d'avril. 

Exception  i."  Si  ran  a  d=  ig,  esa  6,  on  substituera* 
la  19.  avril  au  *6* 

[. Exception  af  SiJ'oa  a  <f,==a8f  f  ~  6,  et  si  11  m+ **> 
4i5is^'  par  3o  ,  d(^n^f  un  ipste  jnçiqjjbç*  <jua  19  >*  0»  fubstty 
tuera  Je  ià  avril  au  *5,  ,     —  :i 
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CHAPITRE  XIV. 


OBSERVATIONS  SUR  LE  CALENDRIER 
GREGORIEN. 


Q 


uoique  le  calepdrier  grégorien  soit  beaucoup 
plus  conforme  aux  mpuvemens  du  soleil  et  de  la' 
lune  comparés  entr^eux,  que  le  calendrier  julien  ^ 
il  n'est  cependant  pas  absolument  exempt  de* 
défauts.  En  effet,  Fiatfercalatioji  grégorienne  ns 
peut  empêcher  que  de  tems  en  tems  l'équinoxe 
ne  soit  porté  au^  19  mars  et  au  a5.La  pleine  lune 
qtii  arrive  le  ao  mars,  dans  le  premier  cas  devrait 
être  pascale  ^  et  cependant  elle  jie  l'est  pas  dans  la 
calendrier  grégorien.  D'autres  fois ,  au  contraire , 
bt  pleine  lune  qui  arrive  le  21  mars  avant  l*eqin- 
tioxe  véritable  et  qui,,  malgré  le  placement  d'environ 
un  jour  plus  Urd  çty^  h  calendrier ,  sç>  Jrpuverjuti 

,É    '  '     C>l  I       ■-,:,'        ■  .       t      --.  ...       ^    '-  ,  .       t.     .1      ,...<,     ...  ,  r       ..       ,   . 

ExcawçJo.5  pn  dçmaqdc  la,  f  aqqe  îw}|eppe  4?  ^  74$3  * 
on  a  successivement  m  =  i5  ,  rç  =  6.  Â  =  745S,a  =  5fî 

t=IC=5,a  =  20,<?  =  I. 

Ainsi  Pâques  arrive  le  22  -f  20  -f-  1  de  taàrs  *,  oyj^  j^9 
ëequi  îsAl  le  là  aVrïï  ;  on  trouverait  atoA  lé  is- avril  en 
•aipiof  a*t»  Kanfre  fornmfe }  «fcr  6tf  afWaft  le  ao  '+  t  ~  9  on 
le  *a  avril.  .        *  :    -    -    v  -"•' 
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ayant  l'équiiioxe,  serait  cependant  regardée  comme 
pascale.  Dans  le  premier  cas,  la  Pàque  serait  célébrée 
d'une  lunaison  trop  tard  et  dans  Pautre  d'une 
lunaison  trop  tôt,  et  pourrait  même  se  trouver, 
avec  cette  des  Jtiife  et  des  Sehisrnatiques  qui  ont 
retenu  les  usages  des  Juifs. 

U  y  a  encore  une  autre  source  d'erreur  produite 
par  le  oowpv*  cye&qae.  Les  pleines  Junes  moyennes 
pascales  peuvent  précéder  les  vraies  ou  les  suivre 
de  ploptâttra  hftires.  Amti  la  pleine  lune  pascale 
peut  quelquefois  tomber  le  samedi,  lorsque  lei 
cycle  le  pfece  nu  dimanche  ou  réciproquement. 
Dans  un  cas  la  PÔque  est  célébrée  8  jours  trop, 
tard,  et  dam  l'autre  le  jour  mène  de  la  pleine 
fane  année  les  Juifs  et  les  quarkodéctinans,  contre 
le  décret. du  concile  de  BBcée.Scatiger  et  Calvities, 
y  ont  ait  remarquer  quelques  autres  défauts  moins  ■ 
essentiels. 

*  £»  t^oo  la  pleine  lufce  moyenne  agronomique 
qui  devait  fixer  la  Pàque  arriva  le  samedi  3  avril 
vers  11  heures  du  *oir  a  Rome.  Ainsi ,  la  Pàqae 
devait  se  célébrer  le  lendemain  4  suivant*  la  règle. 
Blaia  d^ns  le  calendrier  perpétuel,  k  pleine  lune 
pascale,  était  indiquée  pour  le  4 ,  et  k  fête  fut 
canvoyéd  ait.  11  du  même «mois;  > 

La  fête  de  PÀque»  de  l'efanée  170e  se  edéta* 
1*  a5  mars  y  elle  abattrait  dâ  Titre  que  le  f» 
W1I4   ^aoroe   cp*e    dana  cette  année .  k  pfiane 
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faite  devait  être  inarquée  au  ao ,  et  elle  ne  le  fui 
qu'au  21.  La  Pàque  de  1818  arriva  le  sa  mars^ 
quoiqu'elle  dut  arriver  le  2*9 ,  si  on  s'en  fut  rajH 
porté  aux  pleine»  lunes  astronomiques. 

La  pàque  de  67a  présente  quelques  particula- 
rités curieuses  et  utiles  à  connaître.  Les  lettres- 
dominicales  de  cette  année  étaient  D  et  G,  dont 
la  première  servait  pour  janvier  et  février  secH, 
lement. 

î  Le  nombre  (For  était  Vlll ,  et  ce  nôifcbré  cor^ 
respond  au  6  mars.  On  en  conclut  que  la  lune 
était  nouvelle  à  ce  quantième.  Lé  i4.€  de  la  lune 
tombait  le  J9,  et  le  dimahcfae  indiqué  par  la  lettré 
G  était  le  ai,  jour  mente  de  Péqùinoxe.  Ce  dernier 
motif  le  fit  choisir  par  quelques-uns  potir  la  celé* 
bration  de  la  Pàque.  Mais  ce  fut  à>tort>  parce 
que  la  lune  qui  règle  la  Pàque  doit  coiincider  avec 
l'équinoxe  ou  lui  être  postérieure. 

On  doit  donc  prendre' la  lunaison  suivante  pour 
aVoir  la  lutte  pascate»  Le  nombre  d'or  Vlll  indique 
l^r  nouvelle  luné  le  6  avril  j  le  1 4  de  1  cette:  ltrner 
est  le  i8et  la  lettre  dominicale  C  indique  ce  joué* 
qui  est  le  dimancbe.  I^Latins  le  dicâsWent  pbrff  le 
jdur  dé  Pàipies }  maris  ctetcpt  encore  a  tort,  paroaj 
qu'on  doit  prendre  le  dimanche  qui  suit  la  plein*! 
Imné.  Le  véritable  jour  de  la  flaque  chrétienne  en  £^  a 
était  le  s5  avril.  Les  orientaux  sty  conformèrent;! 
\m  chrétien»  d'occidtot  jnd&sèreqft  a  ^mlt&fà&é* 
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ils  célébrèrent  leur  Pàque  le  même  jotur  que  les 
Jaife.  Car  ces  derniers  la  célèbrent  toujours  le  i4 
de  la  lune  pascale ,  quel  que  soit  le  jour  de  la 
semaine. 

Ce  sont  les  inexactitudes  qui  se  trouvent  dans 
le  calendrier  grégorien ,  qui  ont  d'abord  déterminé 
les  protestant  d'Allemagne  à  rejetter  les  nombres 
<Tor,  les  épactes  et  les  lettres  domiiûcates ,  pour 
la  recherche  du  jour  de  Pâques.  Ils  ont  Toula 
«'employer  que  les  calculs  astronomiques  et  ils 
firent  usage  des  tables  Rodalphines.  ils  formèrent 
leur  calendrier,  comme  nous  Pavons  dit,  en  1700. 
Us  retranchèrent  11  'jours  à  cette  année,  en 
comptant  le  î.t1  mars  au  Ipeu  du  19  lévrier,  lis 
lui  donnèrent  te  nom  de  calendrier  referme,  et  à 
Fexceptiani  de  Fanage  des  épactes  dans  le  calcul 
de  la  ÊBâei^eJPàqfues/.ils  se  trouvèrent  d'aocbrd 
Avec  la  toéformè  giefeopienne* 

Ils  ne  taordènétf  t  pfasJà^s'aperoerok  q«e  les  eakab 
«stronoraiqoes  présentent  f  un  grand  inoonvémept 
dans  des  recherches  aussi  usuelles  que  la  fête  d* 
©àques  ç  earau^  Itre  astronome  et  sans  avoir  &it 
des  calculs  assez  compliqués  ,  ils  ne  'pouvaient 
ifcmar  fio  b*  36  àl»  tfavai^ccf  quel  jour  serait  la 
fête  de  Pâques.  Aussi  les  états  évangéiiques  dé 
t^ltoÉUgneJàdb^tèrènt^ifeeà  1^76 les  mêmes  règles 
pour  la  supputation  de  la  Pàque  que. tes  catho- 
liques rottùia  et"  tes:  Anglais  les  avaient  adoptés 
dès  1752^ 
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CHAPITRE    XV. 


FETES    MOBILES. 

k)jLss  le  rit  cathodique,  la  fâte  de  Piques  xtgfc 

toutes  celles  qu'on  appelle  mc^iltà. 

■.    p&  jours  après  Pâques  to  oâébfft  les  Rogfetio&i. 

40  jours  aprè#  Pèques  TA^cteisk^ 
.    5a  jours  après  Pâques  la  Pentepôtè* 
:    67  jours  après  Pâquea  la  .'Crunt**!,..' 
•    60  jours  après  PàqJuea  la  Ft*e-Die*i.   !   <    , 

65  jota»  avant  Pâques  la  Septttàgéame. 
'46  jours  araat  Pâques  le  TO«r«ïedi  àw  ïJaachrosa. 
'  Le  premier  dimanche  de.FAfaâfc  est  cdui  qot 
arrive  ou  le  3o  novembre,  fôtp  cte  &ïat-Anb&* 
«m  le  dima^clifi  qui  «p  est  if  plus  ptùebe  i  ce 
que  Fou  oaànafc  facilement  au  moyen  éea  lettres 
tloramoale*     .  ,,  , 

LesQiiabr^Tfiiaaanmaifc  j/^ntertra^d'epct* 
Ja  Pentecôte. 

*.°  Le  mercredi  dfeprès  FExaltatiomdeiJb  Seintor 
Cr*x  en  septembre. 

5.'  Le  mercredi   d'*p*è*  1*  &tate*rl«flt  C* 
décembre. 

VLfl .Mercredi  d'après  ka  Cendntfi :  r 
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On  ne  sera  pas  fâché  de  trouver  ici  un  lableatt 
où  l'on  aperçoive  d'un  seul  coup  d'oeil  le  pla- 
cement de  toutes  les  fêtes  mobiles  d'après  le  jour 
où  la  Pâque  a  été  célébrée.  Pâques  peut  se  trouver 
situé  de  trente-cinq  manières ,  savoir  :  du  s  %  mars 
inclusivement  au  a5  avril  aussi  inclusivement.  La 
première  colonie  verticale  eu  tableau  contient 
tontes  les  situations  possibles  de  la  fête  de  Piques* 
La  seconde  le  nombre  de  dimanches  après  l'Epi- 
phanie; les  autaes  la  Septuagésime ,  les  Gendres  t 
l'Ascension  >  la  Pentecôte  et  le  premier  dimanche 
de  FA  vent. 

Il  la  ut  remarquer  que,  dans  les  années  bissex* 
tfles,  le  nombre  des  dimanches  après  l'Epiphanie 
est  le  même  que  si  Pâques  était  tombé  un  jour 
plus  tard  qu'il  ne  l'est  réellement.  Dans  ces  mêmes 
années  bissextiles,  il  faut  ajouter  un  jour  au  quan- 
tième que  donne  le  tableau,  pour  la  Septuagésime* 
On  fera  de  même  pour  le  mercredi  des  Cendres, 
sHl  tombe  en  février.  On  ne  lui  ajoutera  rien,  s'il 
tombe  en  mars.  Les  quantièmes  des  autres  fêtes 
n'éprouvent  aucun  changement. 
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Premier  exemple  :  L'année  1818 ,  Pâques  tombe 
le  22  mars.  On  trouve  dans  le  tableau,  1  dimanche 
après  l'Epiphanie ,  la  Septuagésime ,  le  18  janvier, 
les  Cendres,  le  4  février ,  l'Ascension,  le  5o  avril* 
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la  Pentecôte  ;  le  10  mai  et  le  premier  dimanche 
<le  PAvent,  le  29  novembre. 

Second  exemple  :  Pour  l'année  bissextile  1816, 
dans  laquelle  Pâques  est  le  i4  avril,  je  prends  le 
nombre  des  dimanches  de  l'Epiphanie,  comtqe 
si  Pâques  était  le  i5  avril,  et  j'ai  5.  Je  prends 
aussi  la  Septuagésime  répondant  au  i5 ,  et  j'ai  ]p 
11  février ,  je  fais  de  même  pour  les  Cendres  f 
et  j'ai  le  28  février.  L'Ascension,  est  le  2  3  mai, 
.la  Pentecôte ,  le  a  «juin  et  le  premier  dimanche 
de  l'AveijLt  le  1  décembre. 

Les  fêtes  mobiles  portées  dans  ce  tableau  servent 
à  trouver  toutes  les  autres. 

Les  Rogations  soit  les  trois  jours  qui  précédent 
l'Ascension. 

La  Trinité  est  le  dimanche  qui  suit  celui  de 
la  Pentecôte. 

Le  jeudi  suivant  çst  la  Fête-Dieu. 


CHAPITRE   XVL 

PÉMODE  VICTORIENNE. 

VJs  appelle  Période  Victorienne,  le  produit  du 
cycle  solaire  28 ,  par  le  cycle  lunaire  19.  Elle  qst 
car  conséquent  de  53a  ans. 
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LWent*«r  est ,  suivant  quelqpaee  -  uns  ^  "Victor 
de  Capoue  dont  on  lai  a  donné  le  nom.  Suivait 
d'autres  elle  cet  due  à  Denis-4e-*Petit.  Ces  deux 
savane  qui  vivaient  dans  le  sixième  siècle  ,  ont 
peut-être  contribua  Fun  et  Fautre  à  k   former. 

Avant  la  reforme  grégorienne  cette  période  eftait 
trille.  ÉHe  renfermait  toutes  les  variétés  qui  peuvent 
arriver  par  rapport  an*  nouvelles  et  pleines  lunes 
^comparées  avec  les  lettres  dominicales.  Dans  cet 
intervalle  de  &5a  ans ,  deuï  années  ne  pouvaient 
avoir  à  la  fois  le  même  cycle  solaire ,  et  le  même 
cycle  lunaire,  comme  il  est  aisé  de  s'en  assurer, 
et  au  bout  de  cette  période  on  retombait  sur  les 
mêmes  cycles.  Ainsi  le  nombre  d'or  et  le  cycle 
solaire  se  retrouvant  les  mêmes,  la  pleine  lune  de 
mars  revenait  te  même  quantième  du  même  mois 
aussi  bien  que  le  dimanche.  Ainsi  la  Pâque ,  âpres 
une  période  de  53a  ans ,  se  célébrait  té  même 
jour  qu'au  commencement. 

Ceux  qui  ont  conservé  le  calendrier  julien, 
peuvent  encow  se  servit  de  cette  période  que 
l'on  appelle  aussi  cycle  pascal.  Mais  pour  nous  $ 
depuis  l'établissement  du  calendrier  grégorien  , 
elle  est  devenue  tout  à  feit  inutile. 

On  suppose  que  la  première  a  commencé  4578*3 
Avant  notre  ère,  et  par  conséqueùt  la  seconde  a 
commencé  l'an  76.  La  troisième  Pan  60&. 

Pwir  trouver  l'année  de  la  période  victorienne 
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où  l'on  se  trouve ,  il  faut  ajouter  457  à  Tannée  t 
diviser  par  552 ,  et  Je  reste  est  l'apnée  de  la  période* 
S'il  ne  teste  rien,  on  est  dans  la  dernière  année» 
En  suivant  ce  procédé  pour  1818 ,  on  trouverait 
4  au  quotient  et  147  pour  reste.  D'où  il  suit  que 
IW  18x8  répond  à  U  i^™  année  de  la  5"1*  période 
du  cycle  pascal  de  Victor  de  Capoue, 


HiuO. 


CHAPITRE    XVIL 


U^WCTION  ROMAINE: 

JL'indiction  Romajnb  est  une  révolution  4e  % 
lustres  ou  de  1 5  années.  Quelques-uns  pensent 
qu'on  commença  à  compter  par  indictions  sou* 
Jules  César.  D'autres  rapportent  le  commencement 
4e  ce  cycle  k  Auguste.  Mais  le  plus  grand  nombre 
ne  le  font  remonter  que  jusqu'à  Constantin,  du. 
moins  comme  période  en  chronologie.  Ce  fut  pour 
faire  oublier  Us.  olympiade»  qu'il  Fétablit;  mtis 
ce  monument  du  paganisme  qu'il  avait  cherché 
à  détruire  n'en  a  pas  moins  existé  encore  long- 
tems  aprçs  lui.  11  paraît  que  Pindiction  à  laquelle 
Constante  voulut  donner  une  sorte  de  célébrité 
était  une  période  relative  aux  finances  vomaînça* 
U  en  est  p*rlé  dans  les  codes  de  Tkéodose  et  de 
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Justïnieto.  AU  commencement  de  ta  période,  oui 
indiquait  d'avance  les  impositions  aux  proprié» 
taires  de  fonds  de  terre  pour  toute  la  jieriode  de 
l5  ans.  Ce  qui  prouve  que  ï'indict ion ,  considérée 
comme  mesure  de  finances  existait  avant  Cons- 
tantin ,  c'est  qu'il  en  est  Eut  mentïon  dans  le 
panégyrique  de  Trajan ,  et  qu'Àscanius  Pedlanus 
en  parle  aussi  dans  le  peu  d'ouvrages  qui  noua 
restent  de  lui.  Mais  il  paraît  certain  qu'on  ne  s'en 
est  servi  commfc  cycle  chronologique  que  depuis 
que  Constantin  eut  défait  le  tyran  Maxence  et  se 
fut  converti  à  la  religion  chrétienne. 

Les  chronotogistes  ont  continué  de  distinguer 
trois  sortes  d'indictions ,  la  Constantinopolitaine , 
qui  commencé  avec  l'année  vulgaire  des  Grecs, 
au  premier  de  septembre.  La  Césarienne,  qui 
eommënce  le  24  septembre,  jour  de  la  défaite  de 
Maxence.  LsrRomaine  ou  Pontificale  dont  on  s'est 
toujtfws  serti  à  la  cour  de  Rome  et  qui  commence 
au -premier  janvier  avec  l'année  Grégorienne.  I^ous 
fté  parlerons  que  de  celte  dernière. 

Ce  qui  a  déterminé  à  se  servir  aussi  long-tems 
en  chronologie  d'une  mesure  qui  n'est  plus  liée 
avec  les  finances  et  qui  n'a  aucun  rapport  avec 
tes  ïùouvèmens  des  astres,  c'est  que,  suivant  le 
vénérable Rède,  l'usage  des  indictions  a  été  ordonné 
par  le  concile  de  Nicëe. 

On  suppose  que  le  cycle  des  indictiobs  a  corn- 
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jHençé  trois  ans  avant  notre  éçe ,  «t  que  la  première 
armée  de  notre  ère  avait  4  d7in4iction.  Ainsi ,  pou* 
trouver  ttadiction  romaine,  d'une  année  donnée  » 
il  faut  y  ajouter  5  et  diviser  la  somme  par  i5w 
Le  reste.  e*t  l'indijctiau  romaine.  S'il  ne  reste  rien, 
on  est.dtftt  la  quinzième  année  du  cycle.  En  pro- 
cédant de  .cette  manière  on.  trouverait  6  pou£ 
l'indiction  romaine  de  1818. 


CHAPITRE    XVÏIL 


LETTRES  DU  MARTYROLOGE  ROMAIN. 

Uir  se  sert  dans  le  Martyrologe  romain  de  5a 
lettres  pour  représenter  les  5o  nombres  d'epactes. 
Ce  sont  ces  lettres  que  l'on  appelle  lettres  du 
Martyrologe  ;  elles  remplacent  les  épactes  et  leur 
£ont  substitués  auprès  des  jours  des  mois.  Le  tableau 
ci-joint  indique  la  lettre  correspondant  à  chaque 
épacte  : 


i  n  m  iv  v  vi  vu  vin  ix  x  xi  xn  xm  xiv  xv  | 

a  b 

c     d 

e    f    g      h 

i 

k    l     m      n       p 

? 

XVI 

XVII- 

XVIII   XIX 

XX 

xxi  xxii  xxin  xxiv 

r 

s 

t          u 

A 

B        CD 

5 

XXV 

»s  xxvi  xxvn  xxvra  xxix  * 

F 

/    g 

H 

MNP 
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'  Au  moyen  de  ce  tableau ,  il  est  toujours  facile 
de  se  procurer  la  lettre  du  martyrologe ,  parce 
que  Ton  se  profeuwra  d'abord  l'épacte  de  Pâturée 
par  les  moyens  que  noue  ayons  donnes ,  et  ensuite 
on  rerra  dans  le  tableau  la  lettre  qui  lui  répond» 
On  trouverait  ainsi  que  pour  fan  1818  dent  Pépacte 
est  *3  la  lettre  du  martyrologe  dtD. 


CHAPITRE  XIX. 


PÉRIODE  JULIENNE. 

Xja  période  Julienne  inventée  par  Joseph  ScaKger 
est  une  mesure  universelle  en  chronologie ,  à  laquelle 
on  Rapporte  aveô  avantage  toutes  les  époques  et 
tous  lès  événfemens  de  l'histoire.  Cette  période 
^fictive,  qui  est  de  7g8o  ans ,  est  le  résultat  de  la 
multiplication  des  nombres  28  ,  19  et  1 5  qui 
expriment  le  cycle  solaire ,  le  cycle  lunaire  et  celui 
des  indictions.  L'auteur  fit  hommage  de  cette 
période  à  son  père  Jules ,  ce  qui  fait  qu'on  l'appelle 
Julienne. 

11  est  aisé  de  s'assurer  que,  dans  la  période 
julienne ,  il  ne  se  trouve  jamais  deux  années  qui 
paient  les  trois  mêmes  cycles  à  la  fois.  Soient  a% 
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$,  «>,  le»  trois  cycles,  il  faudra  que  l'aimée  qu* 
j'appelle  A  *oh  w  nombre  qui ,  divisé  successi- 
vement par  98 >  19  et  i5,  donne  pour  restes  af 
è>  c.  Or,  peur  avçir  un  autre  nombre  B  qui^ 
divisé  par  les  mêmes  nom Ve*»  donne  les  même* 
restes ,  il  est  visible  qui}  faudra  ajouter  à  A  un 
nombre  exactement . divisible  par  28.  Car,  si  le 
nombre  qu'on  lui  ajoute  notait  pas  divisible  par 
98,  ce  nombre,  que  j'appellerai,  n>  divisé  par  38  9 
donnerait  un  reste.  Appelons  r  ce  resle.  Alors 
-~2  donnerait  pour  reste  ^p  ,  qui  xlifférerait' 
de  a.  Par  conséquent,  ce  reste,  qui  forme  le  cycle 
solaire ,  ne  serait  pas  le  même.  On  prouverait  de 
même  que  n  doit,  être  divisible  exactement  par 
19  et  par  i5.  Il  faut  donc  que  n  égale  pour  le 
moins  28.  19.  15  =  7980.  Ainsi  il  est  impossible 
que  A  et  B  soient  tous  les  deux  moindres  que  7980^ 

Puisque  deux  années  de  la  période  julienne  ne 
peuvent  avoir  les  trois  mêmes  cycles ,  lorsque  ces 
trois  cycles  sont  donnés  pour  une  année ,  il  est 
facile  de  la  trouver  en  résolvant  un  problème 
d'algèbre  fort  simple. 

.  Proposons-nous  pour  exemple  de  chercher  l'année 
dont  le  nombre  d'or  est  7  ê  le  cycle  solaire  28 ,  et 
Tindiction  romaine  i4. 

On  voit  aisément  que  la  question  se  réduit  à 
trouver  «n  nombre  moindre  qne  7980  qui,  étant 
divisé  suqçessiveiji^t  par  19,  *8  et  16 ,  donnç 
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pour  restes  7,  o,  i4.  Si  j'appelle  ce  nombre  »  el 
que  les  quotiena  de  ces  nombres  par  19 ,  a8  et 
i5,  soient  »,  *,  r,  nous  aurons  à  satisfaire  au* 
trois  équations  x  =  19  u  +  7 ,  #  =  28  f ,  »=  i&  r -f- 
i4.  En  égalant  les  deux  premières  valeurs  de  x, 

on  a  39  u  4. 7=28  t ,  d*où Ton  tire  u  =  —  |~  7  —  f -f. 
**~7»  Pour  que  u  sent  entier,  il  faut  que9*~? 
soit  un  nombre  entier.  Faisons  donc  2±zJ  =  ^. 

!9 

On  en  déduira  t  «=  **L±1  =  2  e±  -+-7.. U  faut 

9  ~    9 

encore  que  ^~  soit  un  entier.  Je  l'égale  à  rf,  et 

fai  l'équation  — —  ==  è;  d'où  Ton  tire  e*=*  9  é—  7. 
Mettant  cette  valeur  de  *  et  celle  de  ê  dans 
l'équation  t  =  2  e±  e-^  j  on  aura  *  =  19  ê-r  i4  ; 

et  substituant  cette  valeur  de*  dans  l'équation  en 
u  on  trouve  w  *=  28e  —  ai.  Cette  valeur  de  uy 
mise  dans  la  première  des  trois  valeurs  de  x ,  ou 
celle  de  t  dans  la  seconde,  donne  a  =  532 £'—392. 
Egalant  cette  valeur  de  x  3vec  celle  de  la  troisième 
équation,  on  trouve  i5  r  -fc  i4  =  532  ^  —  3ga. 
Dégageant  r,onar=  £ii^=35^27  +  2l=l. 
Dans  cette  équation,  il  faut  que  7  ^Jl  soit  un  entier. 
Onadonc^=-l  =  e».Onentire  é  rsliiii»  2  e* 

«1  ~p.  On  fait  encore  — ti  =  e  ">  et  on  trouve 

7  7   . 

e»  =7e,w— 1.  Mettant  dans  la  valeur  de  e\  cette 
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**]*màee"et  de  i-ii  on  a  é=\&em—x.  Mettant 
tnsmte  cette  râleur  de  è  dans  celle  de  x  dé 
f équation  x **  53a  ^— 5g» ,  on  trouvera»53  7980  e*1 
—  i456.  Le  plus  petit  nombre  que  Ton  puisse 
prendre  pour  e  ""afin  que  x  soit  entier  positif  est 
évidemment  Funité j  et  alors  on  ax  =  65a4. Donc 
65a4  est  le  plus  petit  nombre  qui,  divisé  par  19, 
s8  et  i5,  donne  pour  restes  7,  o  1 4.  Ainsi,  dans 
la  période  Julienne  y  iL  n'y  a  que  Tan  65»4  qui 
puisse  donner  ce  concours  de  cycles- Nous  verrons 
par  la  suite  qu'il  répond  à  Tan  de  notre  ère  1811  • 
C'est  par  ce  moyen  qu'on  a  trouvé  que  la  i/T 
année  de  notre  è*e  se  rapporte  à  l'an  471 4  de  la 
période  julieqne^  Parce  que  cette  année  avait  ia 
de  cycle  solaire,  a  de  cycle  lunaire  et  4  d'inT 
diction  :  et  qu'il  n'y  a  que  cette  année  de  la  période 
où  ce  concours  de  cycles  se  rencontre- 
On  déduit  de  ce  que  nous,  avons  dit  que  si  l'on 
donnait  une  ^nnée  de  la  t  période  julienne,  il  serait 
aisé  d'eu  tjrouver  les  teoi$  cycles.  Pour  cela ,  il 
suffirait  de.  la  diviser  successivement  par  49.,  28 
et  1 5»  Les  restes  seraient  les  trois  cycles*  Si  la 
division  par  quelqu'un  de  ce*  nombres  ne  donnait 
point  de  reste,  on  serait  dans  la  dernière  ^nnés 
du  cycle.  Si  ;  l'ops  demandait ,  par  exemple,  les 
trois  cycles  dp  rangée  65*8  4e  la  pernods  julienne 
qui,  comme  pous  dirons,  répond  à  l'an.  x8i5:oi^ 
diviserait  65a8  par  les  trois  ppmfyres  éopocés»  0*i 
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trouverait  pour  restes  u ,  4  et  5*  On  en  con- 
clurait que  1 1  est  le  nombre  d'or,  4  le  cyde 
solaire  et  5  l'indictioa  romaine. 

Conversion  des  années  de  Là  pértodktuuenîie 

EN  ANNÉES  DE  NOTRE  ÈRE  ,  ET  RÉCIPROQUEMENT. 

Non»  avons  dit  que  la  première  année  de  notre 
ère  est  la  47i4œè  de  la  période  julienne  ;  où  qu'il 
y  avait  déjà  471 5  années  de  cette  période  écoulées 
quand  notre  ère  a  commencé. 

Si  Fou  proposait  donc  de  rapporter  une  année 
de  la  période  julienne  à  notre  ère ,  et  qu'elle 
fat  moindre  que  4714  y  il  faudrait  la  retrancher' 
de  ce  nombre,  et  on  aurait  Fannée  avant  J.-C. 
On  trouverait  ainsi  que  Fan  46oo  de  la  période 
julienne  répond  à  Tan  ai  4  avant  $«41. 

Si  Tannée  de  la  période  surpassait  471 5  7  oïl  erf 
iretraincheiteît  ce  nombre  et  le  reste }  serait  l'année 
de  notre  ère.  On  s'assurerait  ?  par  ce  inoyeft,  que 
Fan  6&*8  de  la  période  répdnd  k  181 5  ùè  riotrfc  ère; 

Pour  résoudre  te  problème  inverse ,  c*est--à-dire , 
four  prouver  à  quelle  année  de  la  période  juHenné 
répond  une  année  donnée  de  notre  ètë,  On  opère! 
èômriîe  il  suit  t  J  *  ' 

i°.  Si  Fàfinée  dôrtnée  précède  te  éotftmeneenieat  dé 
hotrè  è*e ,  iï  feufc  là  retrancher  de  Àji  4  :  te  reste  est 
Fënhéè  de  ht  période.  Ainsi  Fan  *56  lavant  J.-C 
répond  à  la  4468*f  afartée  dé  là  période  julienne. 
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L'an  4oo4  ayant  J.-C.  ou  l'an  de  la  Création  ; 
suivant  la  Vulgàte,  est  Fan  710  de  la  période. 

3°.  Si  c'était  une  année  après  J.-C.  ,  il  faudrait 
ajouter  à  cette  année  le  nombre  4713.  On  trou- 
verait, en  procédant  ainsi,  que  Tan  18*8  est  le 
653i"ie  de  la  période  julienne. 

Si  le»  années  étaient  comptées  de  la  création 
de  laVulgate^  on  leur  «jouterait  lenotnbre  cons- 
tant 710.  Ainsi  Fan  4937  de  la  création  répond 
à  l'an  5637  de  la  période  julienne. 

La  période  julienne  qui,  comme  nous  lirons 
dît,  a  son  commencement  l'an  710  avant  la  créa- 
tion de  la  YuJgate ,  forme  une  époque  invariable 
et  indépendante  de  toute  dispute  chronologique. 
Elle  est ,  par.  conséquent ,  propre  à  être  adoptée  par 
tous  les  chronologies,  quel  que  soit  leur  senti- 
ment sur  la  création  du  inonde  et  sur  les  époquea 
attachées  aux  événement  rapportée»  dans  l'histoire. 
Lorsqu'on  ifixe  l'année  de,  la  «période  julienne  où 
un  fait  est  arrivé  ,  chacun  réduit  cette  année 
au  système  4e  chronologie  qu'il  a  adopté ,  et  la 
relation  chronologique  de  ce  fait  est  entièrement 
et  oempléteraent  déterminée  pour  tout  le  monde. 
Il  ne  lui  manque  que  d'avxnr  un  commencement 
plus  reculé  ,  pour  que  la  création  y  fut  contenue 
dans  toutes  les  hypothèses* 
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h   i        sas 

CHAPITRE  XX* 

— •— 

PÉRIODE  LOUISE. 

JL^ous  venons  de  Étire  observer  que  la  période 
julienne,  ne  commençant  que  l'an  4714  avant  Fère 
vulgaire ,  ne  comprend  pas  la  création  du  monde 
dans  tous  les  systèmes ,  ce  qui  est  an  défaut.  Un 
capucin ,  appelé  Jean  Louis,  d'Amiens,  inventa 
en  i685  une  autre  période  et  lui  fit  porter  le 
nom  de  Louis  XIV ,  auquel  il  la  dédia.  Cette  pé- 
riode se  formait  du  produit  du  cycle  solaire  *8 , 
in  nombre  d'or  19  ,  'et  de  répacte  3o.  Elle  con* 
tenait  en  conséquence  i5g6o  ans. 

Le  commencement  de  Fère  vulgaire  répondait  à 
Tan  7373  de  cette  période ,  et  comme  ceux  qui 
reculent  le  plus  la  création  du  monde  ne  la  portent 
pas  au-delà  de  7000  ans  avant  J.-C.,  on  voit  aisément 
que  la  période  Louise  comprend  tous  les  système 
de  chronologie ,  et  sous  ce  point  de  vue ,  elle  est 
préférable  à  celle  de  Jules  Scaliger.  Cependant  on 
n'en  a  point  fait  usage.  *     .    '  "       * 

CHAPITRE  XXI. 

MJgl'.'J  

OLYMPIADES. 

JL/olympiàde  était  un  espace  de  4  ans  dont  les 
Grecs  se  servaient  pour  diviser  les  tems.  Ils  adop~ 
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térent  cette  division ,  à  cause  des  périodes  tant* 
solaires  de  4  ans  qui ,  comme  nous  l'ayons  dit 
ailleurs,  ont  été  en  usage  chez  eux  pendant  asse» 
long-tems.  Toutes  les  quatrièmes  années ,  ils  célé- 
braient des  jeux  auprès  de  la  rille  d'Olympia  y 
dans  le  Péloponése ,  qtf ils  appelaient  jeux  olym- 
piques. Ce  sont  ces  jeux  quarûumaires  qui  onl 
donné  le  nom  aux  périodes  luni-solaires  de  4  ans  9 
et  qui  les  ont  fait  appeler  olympiades.  La  première 
olympiade  a  commencé ,  selon  quelques-uns,  Tant 
delà  création  3aa4et  avant  J.-C  780.  D'autres  (1} 


(1)  Suivant  Eusebe ,  la  première  année  des  olympiades  dites  de 
Corœbus  ,  date  de  la  3.me  année  de  l'archontat  perpétuel  d'Eschyle* 
L'on  sait  en  outre  par  la  3a. me  époque  des  marbres  de  Parts, 
que  la  première  année  de  cet  arebontat  est  antérieure  de  5t4  ans  a 
la  rédaction  des  marbres  sous  Farchontat  de  Diognète.  Or.l'ar-* 
cbontal  de  Diognète  était  l'an  264  avant  l'ère  vulgaire.  Il  est  facile 
d'en  déduire  que  la  première  année  des  Olympiades  de  Corœbus , 
est  l'an  776  avant  Père  vulgaire. 

La  première  année  des  olympiades  d'Iphitus  ,  qui  rétablit  les 
jeux  olympiques ,  était  antérieure  de  a?  olympiades  à  celle  de 
Corœbus.  Cest  en  conséquence  Tan  884  avant  J.-C 

Un  passage  de  Censorin,  dans  son  livre  de  die  naudif  paoove  cette 
date  d'une  manière  évidente. 

Il  dit  qu'il  écrit  sous  le  consulat  «TUlpius  et  de  Ponlianu*. 

La  ioi4-me  année  depuis  la  1.  «  olympiade* 

La  991. «■•  de  la  fondation  de  Rome. 

La  a83.  «•  depuis  la  reforme  du  calendrier  par  Jules  César» 

La  986.™»  de  l'ère  de  Nabonassar. 

Or,  cette  année  était  la  a38.*>«  de  notre  ère  ;  ce  qui  porte  éVI- 
ienùnent  la  première  année  des  ulympiades  à  l'an  776  avant  J.-C 
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ne  font  remoàfer  l'époque  des  olympiades  qx£& 
l'ah  776  avant  l'ère  vulgaire.  Ce  dernier  sentiment 
est  le  plus  vraisemblable  et  c'est  celui  que  suivent 
les  sa  vans  qui  rédigent  \*  Connaissance  de*  TemQ* 
On  Va  cesse  de  compter  par  olympiades  que  vers 
Fan  44o  de  notre  ère  :  "fcar  on  trouve  de»  suppu- 
tations par  olympiades  jusqu'à  la  34o.m%et  on  ixett 
trouve  plus  au-delà. 

Pour  avoir  le  nombre  d'années  écoulées*  depuis 
la  première  olympiade  de  Corœbus ,  il  faut  ajouter; 
775  à  l'année  de  l'ère  vulgaire,  ainsi  l'an  i8i4 
est  le  2589.w#  ^e  cette  ^re#  ^  ^aut  observer  que 
les  olympiades  ne  commençaient  qu'au  solstice 
d'été:  ainsi  fannée  dont  nous  venons  de  parler 
n'a  commencé  qu'au  mois  de  juillet. 

Lorsqu'on  veut  avoir  Vannée  des  olympiades 
pour  le  premier  janvier  ,  on  ajoute  un  an  de 
moins»  On  trouverait  ainsi  pour  l'année  des  olym- 
piades eorespondant  à  18 14>  a588. 

CONVERSION  DBS  OLYMPIADES  BK  ANNÉES  DE  NOTRE 
ÈRE  ET  RÉCIPROQUEMENT. 

Il  est  quelquefois  utile  en  chronologie  de 
réduire  en  olympiades  une  année  donnée  dé  notre 
ère.  Pour  y  parvenir ,  on  soustrait  Tannée  donnée 
de  776,  si  elle  est  avant  J.-C.  >  ou  on  lui  ajoute 
775 ,  m.  elle  est  postérieure.  On  divise  ensuite  par 
4 ,  et  le  quotient  augmenté  de  l'unité  est  le  nombre 
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4b  l'olympiade,  et  lé  reste  pareillement  augmenté 
4e  l'imité  est  Cannée  courante  de  cette  olympiade» 

■  Premier  exemple.  Soit  proposé  de  trouver  à 
quelle  olympiade  répondait  Tan  i44  ayant  J.-C, 
Je  retranche  i44  de  776 >  le  reste  est  53a;  lé 
quotient  de  la  division  par  4  est  1 35  et  le  reste  o. 
Ainsi  en  l'ata  i44  avant  J.-G.,  on  était  dans  la 
154."1*  olympiade  première  année. 

Seamd  exemple.  On  propose  de  trouver  à  quelle 
olympiade  répond  Fan  ifti4*  J'ajoute  77$  k  18 i4 
et  j'ai  25%.  Je  divise  ce  nombre  par  4,  j'ai 
647  pour  quotient  ^et  1  pour  reste.  Ainsi  cette 
année  est  la  seconde  de  k  648.<M  olympiade. 

On  a  aussi  très-souvent  besoin  dans  l'histoire 
de  résoudre  le  problème  inverse  :  c?est-à-dire, 
étant  donnée  une  année  de  L'ère  dea  olympiades , 
trouver  Fannée  avant  ou  après  J.*-C  qui  lui  cor- 
respond. 

Pour  résoudre  ve  problème ,  on  commence 
par  retrancher  une  unité  du  nombre  qui  désigne 
le  quantième  de  l'olympiade.  Ensuite  on  multiplie 
le  reste  par  4  v  et  on  y  ajoute  le  nombre  des  an- 
nées complètes  de  Polympiade.  Enfin  on  ôte  775 
de  cette  somme  ,  si  efle  est  plus  grande ,  ou  si 
«llo  est  moindre ,  on  l'ôte  de  776.  On  aura  dans 
le  premier  cas  l'année  courante  de  l'ère  chétienne> 
et  dans  le  second  l'année  ayant  le  commencement 
4e  cette  ère. 
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Soit  proposé ,  pour  exempte ,  de  trouver  l'année 
de  notre  ère  qui  correspond  à  la .  5.m*  année 
de  la  76.°  olympiade.  J'ôte  1  de  76,  il  reste  75  , 
qui  est,  le  nombre  des  olympiades  écoulées.  Ce 
nombre ,  multiplié  par  4,  fait  5oo  années  complètes 
écoulées.  Les  années  complètes  d'une  olympiade, 
quand  on  est  dans  la  troisième  sont.  3.  Je  le? 
ajoute  à  5oo  et  j'ai  5oa.  Comme  ce  nombre  est 
moindre  que  775,  je  Fote  de  776.  Le  reste  est 
,474.  Ainsi  cette  année  est  la  47V  année  avant  J<  G. 
.  Propo^onsHDOUs  en  second  lieu  de  trouver  l'année 
4e  notre  ère  correspondant  à  la  2/  année  de  la 
soi**  olympiade..  Otons  1  de  aoi ,  il  refera  soo. 
Multiplions  ce  reste  par  4,  nous  aurons  800;  à 
quoi  il  faut  ajouter  une  année  complète ,  et  nous 
trouverons  801  .Qtons-en  775 ,  le  reste  26  exprime 
Tannée  après  J.-C 


CHAPITRE    XXÏL 


ERE  VULGAIRE. 

JJenis  le  Petit,  dans  le  sixième  siècle  (i),  est  le 
premier  qui  ait  établi  l'usage  de  compter  par  les 


(ilCétait  vers  l'an  5i6  qa'il  mit  cette  ère  en  usage;  il  la  fit 
concourir  ayec  te  a.«  du  cycle  lunaire  de  19  «ni ,  en  usage  et 
son.  tenu. 
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tronées  de  la  naissance  de  J.  C.  j  maïs  il  Fa  (ait 
ftjître  4  ans  trop  tard.  De  sorte  que  notre  ère 
ne  commence  réellement  que  4  ans  après  la  naissance 
de  Notre-Seigneur.  Cette  année  était  la  46/  de  la 
réforme  julienne  ,  la  754/  de  la  fondation  de 
Rome ,  Fan  du  monde  5634 ,  suivant  la  bible  des 
septantes,  et  Fan  du  mondé  4oo4,  selon  la  vulgate 
adoptée  par  les  catholiques  romain?* 


Il  faut  remarquer  que  ce  dernier  cycle  lunaire  n'était  ni  le 
«ycle  lunaire  inventé  par  Meton  ,  '  ni  celui  qui  était  attaché  an 
calendrier  de  Jules-César.  Cétait  un  cycle  juif  ou  hébreu  dont 
nous  parlons  au  calendrier  hébraïque ,  dans  lequel  on  compte  19 
quand  le  romain  compte  16 et  l'athénien  1 3.  H  fut  adopté  en  3i5par  le 
concile  de  Nicée.  Ce  conétte  en  changeant  de  cycle  adopta  une  autre  dis- 
position des  nombres  d'or  dans  le  calendrier  pour  y  désigner  les  nouvelles) 
Innés  :  car  ,  tapdis  que  -dans  le  calendrier  romain  ,  le  oomnre 
«L'or  1  accompagnait  le  i.«  de  janvier,  c'est  le  nombre  3' qui  f 
est  attaché  dans  le  calendrier  du  concile  ,  ci  cela  à  cause  du  retard 
d'an  jour  que  la  nouvelle  lune  éprouvait  déjà ,  dans  le  '  calendrier 
julien  ,  sur  leê  quantièmes  qui  y  avaient  -été  -êkés  an  tenu  de 
Jules-César.  '  .... 

Voici  la  distance  du  point  -de  départ  de  l'ère  vulgaire  à  celui 
^es  autres  ères. 

La  {uremière  année  de  l'ère  vulgaire  concourt  avec  : 

La  a.«  du  cycle  lunaire  usuel  ; 

La  10.*  du  cycle  solaire; 

La  4*e  du  cycle  des  indictions  ; 

La  4?,4-e  <k  la  période  julienne; 

La  4<x>5.e  du   monde,  suivant  le  texte  hébreu  ; 

Xa  43oô.9  suivant  le  samaritain;  % 

La  55o9-«  suivant  les  grecs  de  Constantinople. 

Ceux  d'Alexandrie  comptent  Q  ans  de  moins  et  ceux  cTAntioche  16. 
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On  ne  commença  à  compter  de  l'ère  vulgaire 
eà  France,  que  dans  le  huitième  siècle.  Auparavant 
on  comptait  à  la  manière  àes  romains  ;  c'est-à- 
dire  ,  de  Fëpoque  de  la  fondation  de  Rome. 


La  5635. «  suivant  la  bible  des  septante*; 
La  '3762.0  selon  les  juifs  modernes  ou  la  dernière  du  198.9  cycle 
4e  19  ans  qui  paraît  n'être  pas  le  cycle  lunaire  actuel. 

DEPUIS  LE  DÉLUGE. 

La  &349*e  suivant  Fhébrcu  ; 

La  9999**  suivant  le  samaritain  j 

La  3»47.«e  wvant  le»  705 

PS  i/ÈRE  CHINOIiE- 

La   «378.*   00  la   5&>*    du    cycle   de   60  ans ,    suivant    lord 
Macartttey  ; 

.  I*  *6^.«  suivant  le  eotrfi*citta4np«^ 
fins  que  Macartoey; 

La  aôi  y  depuis  la  naissante  <fAbr*bau»,  suivant  Eusèbe; 

La  777.*  année  des  olympiades  ou  la  1.»  année  de  la  igS.*;     - 

La  754.*  de  Route,  talon  Vavrdn; 

La  753.*  suivant  les  fastes  capitolios  ; 

L'année  du  consulat  de  Caiu*  César  et  £j£milMis  Probui ♦ 

La  749-*  de  Fère  de  Nabonassar  5 

La  3i3.«  de  l'ère  des  Seleucides  ; 

La  46.9  de  l'ère  de  Jules-César  au  de  la  reforme  ; 

La  39.*  de  l'ère  d'Espagne   ou  de  sa  rédaction  par  Auguste; 

La  3o.*  de  l'ère  Actiaque  ou  de  la  réduction  as  l'Egypte  ; 

La  a8.«  de  l'ère  d'Auguste ,   ou   de   Fépoque   où   Octaye  fecuf 
ce  nom. 
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CHAPÎtRÈ    X#l£ 


FONDATION    DE   ROME. 

mja.  fondation  de  Rome,  selon  Yarron,  sç  rapporte 
au  ai  avril  de  Fan  3961  de  la  période  julienne  f 
754  ans  avant  J.-C.  Ainsi ,  pôtû*  avoir  Tannée  de 
cette  ère.  à  laquelle  répond  une  année  de  Perd 
vulgaire ,  il  suffit  d'ajouter  755  à  Tannée  donnée* 
On  trouve  ainsi  que  Fan  181&  répond  à  Tan  26711 
de  la  fondation  de  Rome.  Si  Tannée  donnée  était 
avant  J.-C,  il  faudrait  la  retrancher  de  754.  Ainsi, 
l'A35g  avant  J.-C.  répondait  à  Tan  de  Rome  395. 
,  Quancl  on  se  propose  de  résoudre  le  problème 
inverse ,  c'est-à-dire ,  qu'on  veut  trouver  à  quelle 
année  rapportée  à  notre  ère  féptffrd  tmearanfedor 
l'ère  des  Romains,  on  doit  suivre  uœ  marche 
opposée  ;  si  cette  àhnée  était  tiiofadf  e  qtre  754  ,* 
on  la  retrancherait  de  ce  nombre  et  on  aurait 
Vèmèe  avant  J.-C.;  si  elle  sdrpaisait  755  >  on  en 
retrancherait  ce  nombre  et  où  aurait  Tannée  ajttèsf 
.J;-C.j  en  opérant  ainsi  on  trouverait  que  Fan  224k 
de  la  foflkktion'  deRdme  est  Yân  55o  «vaafc  J^C; 
et  que  Tan  862  dfe  la  fondation  de  Rome  têpvûà 
à  Pan  109  après  J.-C.  t  -  | 
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tes  FastesL  capitolina  portent  la .  fondation  de 
Rome  un  an  pUi«  tard /on  ^  Tannçe  3962  de  la 
période  julienûe(*).; 


CHAPITRE  XXIV. 


[  ERE  DE  NABONASSAR. 

JLj'jère  de  Nabonassar  est  celle  de  la  fondation 
du  royaume  de  Babylone,  ou  de  la  quatrième  et 
dernière  monarchie  des  Assyriens.  Elle  tire  son 
origine  de  Pépoque  où  Nabonassar  ^'empara  de 
Babylone.  La  connaissance  de  cette  ère  est  utile 
aux  Astronomes  ;  parce  que  les  années  dont  Iv 
lemée  fait  usage  pour  les  dates  dans  son  Almageste 


:<*)  Le»  faajtes  consulaires  qni  fixent  la  fondation  de  Rome  à  la 
première  année,  de  la  ?.«  olympiade  sont  des  marbres  trouvés  à 
Rome  en  i5^5 ,  sous  le  pontificat  de  Paul  III.  Ils  contiennent  la 
atrite  deâ  rois  et  des  magistrats  annuels  de  Rome.  * 

;€bs  marbres  sont  attribués  à  Atticus,  l'amr  de  Cieeron.,  on  à 
Aferriu»  Elaccus,  précepteur  des  neveux  d'Auguste.  .On  leur  donne 
le  nom  de  marbres,  capitolins  ,  parce  qu'ils  ont  été  '  déposes  au 
tfapitole. 

:On  a  trouvé  en' 1816  et  nouveaux  fragmens ,  dans  Isa'  fonjUe* 
fajfe* m  campo  vieeino ,  l'ancien  forum  romanum.  II»  compriment 
les  consuls  depuis  l'an  de  Rome  ag5  jusqu'aux  décemYits  et  le* 
jribuns  militaire»  de  356  à  3(te#  '    * 

f    ; 
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Bout  en  partie  rapportées  à  cette  ère  et  en  partie 
à  celles  de  la  mort  d'Alexandre.  Ce»  années  sont 
les  années  égyptiennes  dé  365  jours. 

I/époque  radicale  de  Père  de  Nabonassar  était 
fixée  par  les  astronomes  alexandrins  au  26  février  4 
747  ans  avant  J.-C.  et  commençait  au  midi  de 
Babylone.  Le  commencement  de  cette  époque 
répond  donc  à  Tan  5967  de  la  période  julienne. 

Si  l'on  voulait  trouver  combien  il  s'est  écoulé 
de  nos  années  depuis  le  commencement  de  cette 
ère,  D  suffirait  d'ajçuter  747  à  Pannée  donnée.  Ou 
trouverait  de  cette  manière  que  Pan  1818  est  la 
a565.e  année  julienne  de  cette  ère. 

Comme  lia  réduction  des  années  de  Père  d& 
Nabonassar  en  années  de  notre  ère  et  k  réciproque 
sont  de  la  plus  grande  utilité  en.  chronologie  et 
en  astronomie ,  nous  allons  entrer  dans  quelques 
détails  à  ce  sujet. 

'  Ces  années  de  565  jours  se  divisaient,  commtf 
cous  Pavons  dit,  en  12  mois  de  3o  jours  chacun 
çt  en  5  jours  épagomènçs.  Les  noms  de  ces  mois 
étaient  ïhot ,  Papphi ,  Athyr  ,  Choiac  ,  Tybi  ^ 
Mechir ,  Phamenoth ,  Pharmuthi,  Pachon,  Pauni^ 
£piphi  et  Mesori. . 

.    Voici  un  tableau  des  jours  écoulés  depuis  l& 
commencement  de  l'année  jusque  la  fin  de  chaque 
mois,  tant  dans  Pannée  julienne,  que. dans  celle. 
de  Nabonassar.  On  en  a  besoin  pour  résoudre  le* 
problèmes  que  nous  allons  nous  proposer* 
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MOIS 

juliens. 


Janvier 3i 

Février.  .......         59 

Mars.    ........        90 

Avril.    .........       1  20 

Mai*. »       i5i 

Juin 181 

Jdiflet. . 212 

Août.    ..,..,..      a43 
Septembre.    .....      273 

Octobre.  •• '     3o4 

Novembre 334 

I)écemJ>re.  ......      $65 

Dans  les  aanées  bissextifes ,  on 
«augmente  leé  nombres  <Je/ 1  j  à 
partir  de  février  inclusivement. 


Joues 
Addi- 
tionnés. 


Thot 

Paopbj.   ,  .  .  . 

Athyr ^.  . 

Cboiac.  » 

Tybi.    . 

Mécbir «  . 

Phamenoth.  ,  •  .  . 
Pharmutbi.  .  .  .  ., 
Pacbon.    .  .  .  ...  . 

Paudî ,  %   . 

Epi  phi.    •    ..... 

Mesori.* .   ..... 

Jours  épagomènes.  . 


Jours 
addi- 
tionnés.' ' 


3o 
60 

9° 
110 
i5e 
180 
210 
240 
270 
3oo 
33o 
36o 
365 


J 


r  Problème  i.er  On  propose  de  trouver  Tannée 
dé  la  période  julienne  clans  le  courant  dfe  laquelle 
cpmçieniè  une  année  donnée  de  Fère  de  Nabo- 
qassap. 

1 .°  Si  l'année  donnée  ne  surpasse  pas  227 ,  on 
jr' ajoute  5g66-,  pou*  avoir  Pannée  •  courante  dans 
laquelle  commence  Tan  dfe  là  période  juKenne  qui 
lui  vépond. 

»  à.*  Si  dlo  excède  2^7  et  qu'elle  ne  surpassa  V*$ 
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*68&r  if  iaut  y  ajeuter  5966 ,  fcôtfr  avoir Fahuée 
de  la  période  jtiKenne» 

5*  Depuis  1668  Jusqu'à  314g,  on  ajouté  3964. 
On  trouverait,  en  suivant  ce  procédé,  qtie  l'ah 
139  de  Nabonassar  a  commencé  dans  l'année  dô 
la  période  julienne  4jo5>  et  que  l'an  355  a  co*h 
mencé  dans  le  courant  de  Tannée  43ao  de  la  meta» 
période. 

Pour  sentir  k  raison  de  ce  procédé ,  il  ftnt 
se  rappeler  que  le  commencement  de  tannée  d* 
Nabonassar  rétrograde  d'un  jour  en  4  ans.  Ainsi  > 
en  2*8  ans,  il  rétrograde  de  £7  jours.  Mate  entra 
le 26  février  et  le  i„#r  janvier,  il  y  a  un  intervalle 
de  56  jours.  L'an  1."  de  Nabonassar  a  commence 
le  26  février  ;  donc  5  quand  l'an  de  Nabonassa£ 
n'excède  paa  337 ,  son  commencement  ne  s*ést  pa» 
encore  transporté  de  février  ou  de  janvier  eh 
décembre.  Ainsi ,  dans  ce  cas ,  H  fttrt  ajouter  396$ 
ans  pour  avoir  l'année  de  la  période  julienne  qui. 
répond  à  celle  de  Naboâassar* 

Comtne  dans  l'intervalle  de  i46o  ans  le  com* 
mencèment  dé  l'année  de  Nabo&asssr  p*aëe  par 
tous  le*  jours  d'une  année  jfeliénnâ  et  que  H  sommé 
de  i46i  et  de  237  est  1688,  il  faut  ajoute^  s*u*t 
kmênt  3966. 

Si  l'on  ajoute  i4ffi  à  1688,  on  a  514g  »  d'^è 
Ton  coriclilt  que ,  dans  cet  intervalle ,  il  ne  faut 
ajouter  que  3g64  pour  avoir  l'année  dp  lit  période 
julienne» 
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Prollime  s.f  Chercher  le  jour  par  lequel  coAt 
mence  l'année  donnée  de  Nabonassar. 

Cour  cela,  il  faut  diyiser  cette  année  par  4, 
pt  soustraire  le  quotient  de  574  ou,  s'il  est  plus 
grand  que  57  y  de  4*2 ,  le  reste  €st  le  jour  compté 
du  premier  janvier,  par  lequel  commence  l'aimée 
4e  Nabonassar.  .  . 

Proposons-nous  de  trouver  par  quel  jour  de 
l'année  julienne  a  commencé  l'an  de  Nabonassar 
i56.  Le  quotient  de  ce  nombre  par  4  est  34,  ea 
le  soustrayant  de  57 ,  le  reste  25  indique  que  le 
premier  jour  de  l'an  i56  de  Nabonassar  est  le  rô 
janvier. 

Soit  proposé  en  second  lieu  de  trouver  le  jour 
initial  do  l'an  355.  Je  le  divise  par  4 ,  le  quotient 
est  88.  Je  le  retranche  de  4aa ,  et  j'ai  pour  reste* 
334,  qui  m'indique  que  l'an  555  a  commence  le 
554/  jour  après  le  premier  janvier.  On  voit,  pa* 
le  tableau  qui  précède,  que  c'est  le  5o  novembre» 

On  concevra  cette  pratique,  en  faisant  attention* 
tjue^,  en  divisant  par  4  ,  le  quotient  indique 
combien  il  s'est  écoulé  de  périodes  de  4  ans  depuis 
la  première  année  de  Nabonassar  jusqu'à  Tannée 
donnée.  Le  commencement  de  l'année  par  chaque 
période  de  4  ans  rétrograde  dans  l'année  julienne 
#un  jour  entier/ et  le  commencement  de  la  pre- 
fpière  était  éloigné  du  premier  janvier  de  57  jours. 
Donc  j  si  le  quotient  par  4,  qui  exprime  le  nombre» 
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des  jours  dont  a  rétrogradé  pendant  ce  ten»  le 
commencement  de  l'année  de  Nabonassar  ^  est 
retranche  de  5,7  jours  augmenté»,  s'il  est  nécessaire , 
d'un  an  entier,  ou  de  365  jours,  ou  doit  avoir 
pour  reste  la  distance  .du  jour  initial  de  l'an  de 
Nabonassar  donné  am  premier  janvier  de  Pau 
julien. 

Problème  3,e  Etant  donné  le  jour  d'un  mois 
d'une  année  de  Nabonfttfar -,  trouver  là  jour  da 
mois  de  Fan  Julien  qui  lui  correspond. 

1/  On  cherche  le  jour  de  Tan  Julien  par  lequel 
commence  l'an  de  Nabonassar,  où  le  jour  de  l'àa 
Julien  qui  correspond  au  premier  du  mois  Thot^ 

a.#  Les  mois  de  l'ère  dé  Nabonassar  étant  tous 
de  5o  jours ,  il  faut  multiplier  par  5o  le  nombre 
des  mois  complets ,  ensuite  ajouter  au  produit  le? 
jours  qui  excèdent  les  mois  complets,  s'il  y  ena; 
On  ajoute  encore  à  cette  somme  le  nombre  de 
jours  de  l'année  julienne  qui  ont  précédé  le  joui; 
initial  de  l'année  de  Nabonassar.  , 

5.°  On  retranche  de  cette  somme  une  imité,  si 
le  reste  est  moindre  que  565  dans  une  année  com- 
mune ,  ou  que  366  dans  une  bissextile.,  et  le  resta 
sera  le  jour  de  l'année  julienne,  compté  depuis 
le  premier  janvier*  Si  ce  reste  surpasse  565  daa# 
le  premier  cas ,  et  566  dans-  le  second,  on  Ça 
retranche  <&s  nombres  ,  et  le.  reste  est  le  jeuç 
compté  aussi  depuis  le  premier  janvier.. 
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Etcwpk  :  On  cjemaude  le  jour  de  Patméa  jwJienne 
qui  répondait  au  7  de  Tybi  de  l'an  556  de  Nabo*» 
Jiassar.  Je  multiplie  3o  par  4 ,  à  caisse  des  4  mois 
écoulés ,  et  j'ai  jao.  Jy  ajoute  le*  7  jours  de  Tybi, 
j?ai  127  j  j'y*  ajoute  encore  les  354  jours  de  Pan 
Julien,  qui  se  spnt  écoulas  avant  qu'ait  commence 
Tan  355  deNabonassar ,  comme  nous  l'ayons  trouvé 
dans  le  problème  précédent.  Je  trouve  pour  somme 
çêi ,  j'en  retranche  1 ,  le  reste  46o  est  plu»  grand 
que  365  ;  j'en  soustrais  ce  dernier  nombre ,  et  le 
teste  9§  ,  indique  que  le  7  du  mois  Tybi  est  arrivé 
96  jours  après  le  x,#r  janvier,  ou  le  5  avrih 

Problème  4.*  Convertir  une  année  donnée  dé 
Wabonassar  en  année  de  notre  ère. 

Si  Pan  donné  est  moindre  que  747,  on  en  retran- 
chera s  unités ,  et  on  le  soustraira  de  747 ,  le  reste 
sera  Pannée  donnée  avant  J>C. 

*  Si  Pan  .de  Nabonassar  est  plus  grand  que  747 
'et  moindre  que  1688,  on  en  retranche  une  unité, 
et  du  reste  on  soustrait  747 ,  le  reste  est  Pan  de  J.-C. 

*  Si  Pan  lionne  surpasse  1688  et  est  moindre  que 
3i4g/on  soustrait  s  de  cette  année,  et  du  reste 
on  retranche  7475  le  reste  est  aussi  Pan  de  J.-C. 
î  On  trouverait  ainsi,  que  Pan  554  deNabonassar 
répend  à  Pan,  .195  avant  J.-C,  et  que  Pan  85g 
répond  à  Pan  111  après  J.-C. 

Qn  concevra  aisément  ce  proeédé  ,  en  faisant 
attention  que  Père  de  Nahoaasôar  .a  commencé  PaU 


Digitized 


by  Google 


C  i55  ) 
y47  avant  J.-C,  et  se  rappelant  bailleurs  ce  qne 
nous  avons  dit ,  lorsque  nous  avons  donné  le 
moyen  de*  trouver  l'année  de  la  période  julienne 
correspondant  à  une  année  donnée  de  Nabonassar. 
On  trouvera ,  dans  l'excellent  ouvrage  du  père 
Riccioli ,  intitulé  Astronomie.  Reformata  y  des  tables 
ingénieusement  construites  ,  qui  faciliteront  ces 
réductions. 


CHAPITRE    XXV. 


ÈRE    PERSIQUE. 

JL/è  R 13  Persiqne ,  qu'où  appelle  aussi  ère  do 
Ysdegerd ,  commence  à  la  mort  de  ce  prince  9 
dernier  roi  de  Perse ,  tué  dans  un  combat  par  les 
Sarrasins.  La  première  année  de  cette  ère  répond 
à  l'an  5345  de  la  période  julienne  et  au  16  juin 
de  l'an  63a  de  J.-C.  Elle  a  25  de  cycle  solaire,, 
6  de  cycle  lunaire  et  5  d'indiction  romaine.  Les 
années  de  Ysdegerd  sont  ,  comme  celles  des 
Egyptiens,  de  365  jours.  Les  mois  sont  aussi  de 
5o  jours j  mais  ils  ne  se  divisent  ni  en  semaines, 
ni  en  décades.  Les  jours  de  chaque  mois  se  comptent 
de  1  à  5o. 

Problème  1er.  On  propose  de  trouver  l'an  de 
J.-C,  correspondant  à  une  année  Persique  donnée, 
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r  Si-  l'année  Persique  donnée ,  est  moindre  qoê 
670  *  on  doit  lui  ajouter  65i  et  la  somme  sera 
l'année  courante  de  J*  -  C.  ,  dana  laquelle  com- 
mence l'année  de  Ysdegerd.  ai  l'année  est  plu* 
grande  que  670  ,  on  doit  loi  ajouter  €3o  et  la 
somme  sera  l'année  Julienne  de  J.-C.  >  où  elle 
commence. 

Exefnple.  On  trouvera  ainsi  que  Tan  4ao  dfi 
Ysdegerd  répond  à  l'an  de  notre  ère  io5i ,  et 
que  l'an  Persique  85o  a  commencé  dans  Tan 
i48o  de  J.-C. 

La  raison  de  ce  procédé  est  que  Pan  Persique 
de  .Ysdegerd  étant  de  5^5  jours  ,  dans  l'inter- 
valle de  4  ans  ,  le  commencement  rétrograde 
dans  l'an  Julien  d'un  jour  entier.  Ainsi  l'an  xef 
Persique  ayant  commencé  le  16  juin  et  par  con- 
séquent son  commencement  différant  de  celui  de 
l'an  Jalien  de  167  jours ,  l'an  668  de  Ysdegerd 
a  commencé  le  1"  janvier  et  l'an  670  le  dernier 
décembre.  C'est  pourquoi  si  Pan  Persique  est 
moindre  que  670  ,  on  doit  lui  ajouter  65 1  ans 
de  J.-C.  qui  se  sont  écoulés  avant  le  commen- 
cement de  l'ère  Persique ,  pour  avoir  l'an  courant 
de  notre  ère.  Mais  si  cette  année  surpasse  670 , 
son  commencement  a  rétrogradé  en  décembre  de 
l'an  Julien  antérieur.  Ainsi,  il  ne  iaut  plus  ajouter 
que  63o  pour  avoir  Fan  de  J.-C. 

Problême  a.*  Trouver  le  jour  de  l'an  Julien  , 
où  a  commencé  une  année  Persique  donnée- 
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!.•  Il  faut  diviser  l'année  donnée  par  4  ,  tc^ 
trancher  le  quotient  de  167  ,  ou  s'il  est  plus  grand* 
de  55a ,  et  l'on  aura  pour  reste  le  jour  de  l'aimée* 
Julienne  compté  depuis  le  premier  janvier. 

a.°  On  en  retranchera  les  mois  complets  et  oa 
aura  le  jour  de  l'année  Julienne  cherché. 

5/  Si  l'an  Persique  surpasse  435  et  que,  après  la 
division  ,  il  ne  reste  rien  ,  ou  une  seule  unité,  le 
quotient  diminué  de  l'unité  doit  être  soustrait  de 
167  qu  de  55a. 

Exemple.  Pour  trouver  le  jour  de  l'an  Julien 
où  a  commencé  l'an  Persique  4ao.  Je  divisç  ce 
nombre  par  4 ,  le  quotient  est  io5.  Je  retranche . 
io5  de  167  ,  il  reste  6a.  Ainsi  cette  année  Persique 
a  commencé  le  a  mars,  parce  que  cette  année 
était  bissextile. 

a*e  Exemple.  Trouver  le  jour  initial  de  Pan 
Persique  84g.  Je  divise  par  4  ,  le  quotient  est 
si  a  et  le  reste  1.  Ainsi  le  quotient  diminue  de  1 
doit  être  soustrait  de  55a  ,  le  reste  3a  1  est  le. 
jour  de  l'année  Julienne  compté  depuis  le  premier 
janvier  et  répond  par  conséquent  au*  17  novembre» 

En  lisant  ce  que  nous  avons  dit  en  résolvant 
le  problème  analogue  pour  l'ère  de  Wabonassar, 
on  saisira  aisément  la  raison  de  cette  dernière 
pratique. 

Les  Perses  ,    outre  l'ère  de  Ysdsgerd ,   ont 
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encore  l'ère  de  l'hégire  qui  leur  est  commune  avec 
les  Mahotnétaas.  Nous  y  consacrerons  un  chapitre 
dans  la  suite.  Ils  ont  en  outre  plusieurs  autre» 
ères  (*)  qu'il  serait  trop  long  de  faire  connaître 
ici.  On  en  trouvera  des  détails  apsez  circonstanciés 
dans  les  voyages  de  Chardin  en  Perse ,  tome  5 
de  l'édition  in-12,  page  120. 


(*)  En  1079  le  sultan  Khorasan  Dgeladeddin  fit  réformer  le  calen- 
drier Persan.  Le  commencement  de  l'année  cessa  alors  «Titre 
vague  et  fut  fixé  a  l'équinoxe  du  printems  qui  arrivait  le  14 
mars  de  Tannée  Julienne.  Afin*  qu'il  y  demeurât  constamment  at- 
taché ,  elle  reçut  tous  les  4  ans  un  jour  intercalaire  ;  mais  de 
telle  sorte  qu'après  des  périodes  alternatives  de  3a  et  de  28  ans, 
c'est  la  5«n°  année  qui  est  intercalaire  et  qui  commence  «ne 
nouvelle  période. 

Il  parait  qu'on  avait  intention  de  mettre  des  intercalations 
semblables  dans  le  calendrier  qu'on  avait  essayé  de  donner  à  la 
France  pendant  l'existence  de  la  République.  A  la  sextile  i5 
devait  succéder  la  sextile  ao  ;  à  la  sextile  49  >  la  sextile  53 ,  à 
77,  Sa,  à  no,  u5  ,  à  139,  i44>  Pu*8  a  '7*  y  '77  €*  **nt» 
de  suite.  Voyez   !a  Connaissance  des  tenu  de   Fan  7. 

En  partant  de  l'heure  connue  d'un  équmoxe  ,  on  obtient  la  loi 
de  ces  intercalations  ,  par  l'addition  successive  des  excès  de 
l'année  moyenne  tropique  sur  365  j.  ,  jusqu'à  ce  qu'ils  produisent 
effectivement  un  jour  surabondant;  d'où  l'on  voit  que  cette  loi 
tient  à  la  longueur  supposée  de  l'année.  L'année  persique  était 
supposée  de  365  j  5  h  49  '  &*  "•  Celle  d'après  laquelle  Delambr» 
a  fait  ses  calculs  dans  le  mémoire  de  la  Connaissance  des  tems  de 
Tan  7  était  supposée  de  365  j  ,  a'|2o{63  ou  de  365  j  5  b  48'  3%"S 
On  sait  maintenant  qu'elle  est  de  365-J  5b  4&*  &"*•  ' 
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CHAPITRE  XXVI. 


ÈRE  DE  LA  MORT  lyALEXÀTOflŒ. 

vjette  ère  a  été  quelquefois  employée  par 
Ptolemée  dans  son  Almageste  et  plusieurs  autres 
auteurs,  anciens  en  ont  fait  usage.  Elle  a  son 
commencement  le  jour  de  la  mort  d'Alexandre 
qjoi  arriva  le  iq  juillet  324  ayant  J.-C.  (*) 

Pour  réduire  le*  années.  Chrétiennes  ea  aimées 
de  cette  ère  ,  il  faut  ajouter  3a3  à  l'aimée  donnée. 
Lai  solution  du  problème  inverse  est  Éicile. 


cet  astronome  qui  Ta  continué  jusqu'à  ton  teins ,  compte  337  ans  de  là 
mort  d* Alexandre  jpfqtf  VEfoàre.  Gfrf  ittfvwt  Tfecitfc,  Tibère  commença 
à  régner  Tannée  du  consulat  de  Ses.  Pompéius  et  de  Ses.  Apnleius. 
Ce  consulat  répond  a  la,  l^pw-  "Mlé"  depuis  celui  de  C.  César 
Agrippa  et  d'Emilius  Probus  qui ,  suivant  les  supputations  de 
Denys-le-Petit  i  fut  '  la  protajerfr  dp  l'en*  vulgaire.  La  mort 
d'Alexandre  est  donc  antérieure  à  l'ère  vulgaire  de  337  «ns  moins 
i3rou   de,  3^4  ans. 

n  mourut  à  3i  ans  ;  '  ainsi  sa  naissance  se  rapporte  à  la  355** 
tance  avant-  notre  ère» 
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CHAPITRE  XXVIL 


ERE  JULIENNE. 


Un  appelle  ère  Julienne ,  celle  qui  commence  à 
Tannée  qui  suivit  celle  où  se  fit  la  réforme  du 
calendrier  par  Jules  César.  C'est-à-dire  ,  que 
Tannée  initiale  de  cette  ère  est  celle  qui  suivit 
l'année  de  Ta  confusion. 

Elle  coïncide  avec  Fan  4668  de  la  période  Julienne 
et  avec  Fan  45  avaht  J.-C, 

Ainsi  en  ajoutant  aux  années  de  notre  ère  le 
Nombre  45 ,  on  aura  celles  de  Fère  Julienne  qui 
leur  répondent. 

Si  des'  années  de  Fère  Julienne  on  retranche 
le  même  nombre  45,  les  restes  exprimeront  les 
années  de  l'ère  vulgaire. 

CHAPITRE  XXVIU. 


FONDATION  D'ATHENES. 

Suivant    la    chronique    d'Athènes  ,    dite   des 
marbres  de  Parps.  ou  d' Annule!',,  découverte  ye» 
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&  fin  du  i6**  siècle  qtd  comprend  sous  79  époques, 
1228  années,  l'Egyptien  Geçrops  fonda  le  royaume 
d'Athènes  i3i8  ans  ayant  l'Archontat  de  Diognèto 
sous  lequel  se  fît  la  rédaction  de  ces  marbres^ 
On  trouve  facilement  que  cet  Archontat  a  précédé 
l'ère  vulgaire  de  &64  ans.  Ainsi  la  fondation 
d'Athènes  répond  à  l'an  avant  J.~C.  i58a. 


CHAPITRE  XXIX. 


Voyage  des  Argonautes  ,  «bise  db  Troie,  etc.- 

Jlje  voyage  des  Argonautes  a  précédé  le  siège 
de  Troie  de  60  ans ,  comme  on  le  déduit  d'un 
passage  d'Hérodote.  (*) 

Clément  d'Alexandrie  rapporte  que  Chiron, 
contemporain  d'Hercule  et  d'Achille  (  puisqu'il 
fut   leur    instituteur  )  avait  fixé,  de  son  teins 


•  (*)  Suivant  Hérodote  ,  la  prise  de  Troie  eut  lieo  494  ans  trant^ 
la  première    olympiade    de  Coraebus    ou    Fan   1270    ayant  J.-C, 
conformément  aux  calculs  de  Larcher. 

Suivant  la  3a»«  époque  des  marbrée   de   Paros  conférée  arec 
^nsebe ,  elle  eut  lieu  1909  ans.  ayant  J.-C. 

Suivant  Timée  ,  Eratostènes  et  Apollodore  ,  elle    eut  lieu  407 
4ns  arant  la  première  olympiade  ou  Tan  u83  avant  nptre  ère» 
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Prquinoxe  du  priûtems  au  i5mè  degré  d*  bélier.  Or 
cette  situation ,  suivant  les  astronomes  modernes, 
ne  convient   qu'a  Tannée   x447   ayant  J--C. ,  & 
par  le  i5mo  degré  on  entend  la  moitié  du  signe* 

On  sait ,  maintenant ,  que  l'intersection  équi-» 
noûlq  de  Féquateur  avec  Pécliptique  semble  aller 
au  devant  du  soleil  d'environ  5a"  par  siècle  on 
d'un  degré  en  72  ans.  Meton  supposait  en  43s 
que  Féquinoxe  ia  printems  coïncidait  avec  le  8"* 
degré  du  bélier..  11  se,  trompait  de  quelque  chose; 
car  il  a  dû  arriver  au  Ie*  degré  du  bélier  vers 
Fan  577  avant  J.-C. 

L'an  a5o  sous  le  méridien  d'Alexandrie  à  27°  { 
a  l'est  de  Paris  y  l'équinswer  &  ea  lieu  le  *i  œ*r& 


CHAPITRE  XXX, 


ÈRE  ESPAGNOLE. 

X^'iRK  Espagnole  a  pour  son  année  initiale  Fan 
46 76  de  fà  période  Julienne  qm  coïncide  avec 
Fan  58  avant  J.-C. 

Ainsi  r  si  Fon  ajoute  58  à  une  année  de 
notre  ère  ,  on  a  Tannée  correspondante  de  Férfr 
Espagnole. 

Le  problème  inverse  se  résout  facilement. 
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chapitre;  xxxj. 


ÈRE  DE  proOJÉTIEN. 

iiÈRE  de  Dioctétien  commence  Tan  de  la  période 
Julienne  4gg7,  ft^g  août.On  l'appelle  aussi  Père 
des  Martyrs  ,  parce  que  cet  empereur  romain 
passe  pour  aroir  feft  T^^j  ^ans  ^  tottrmens1, 
tm  grand  noiAbre?  de  dhrétienB ,  dans  la  rue  dé 
fe  forcer  à  embrasser  la  religion  payenne.  Les 
Mitepîens,  qui  s*en  setrent  dans  leur  comptrt 
ecclésiastique  x  l'appellent  Père  déhGtac^Màis  les 
Ethiopiens  ne  comptent  pas  leurs  années ,  dépuis 
cette  époque  radicale,  par  une  série  ctintinuette, 
Inals  par  période?  victoriennes  ou  p&tr  cycles 
pascals  de  53a  ans ,  de  maniéré  que  ,  au  bout 
'de  ce  nombre  d*ataéei  ,  *  ife  teeommeiicent  à 
compter  par  i  ;  et  hl  $56™*  est  dite  la  première 
de  la  sécortde  ^énode*  -     '   -  JL 

Problème  1*.  Trouver  Van  dte  Père  des  tàattyra 
qui  correspond  i'  fine  année  donnée  de  notte  ère* 

La  première  année  '  de  nôtre  ère  est  la  471 4"1* 

4e  la  période  Julienne  et  Ta  première  de  fléré  de 

Dioclétien  est  ht  4997*%  Il  suit  de-Ër  que  cette 

jàçrnière  répondait  &  fan  *84  'de  J.-C  Donc  si  f 

-  -'  '  ~'      "        ■-'**        *-:   *ax  :-  ' 
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ïftme  année  donnée  de  notre  ère ,  on  retranché 

a85 .  le  reste  sera  l'année  de  l'ère  de  Dioctétien . 

qui  doit   commencer  le  29   août,  '  Il  en  sera  de 

même  pour  Tannée  des    Ethiopiens  ,    si  le  reste 

est  moindre  que  53a.  Mais,  s'il  surpasse  55a  , 

il  laut  le    diyiser  par  ce  nombre  j   le  quotient 

marque  le  nombre  de  périodes  Victoriennes  ,  et 

Je  reste  est  Tan  Ethiopien  cherché,.    ; 

,    Exemple.  Si  dcj  }'ap   181 5  on  retranche  a83,^ 

le  res^e  i532  est  Ff  n,  de  Tère  de  Dioclétiqn,  Ea 

le  divwnt  par  53$,  on  ^  a  *u  quotient  et  468 

jour  çestev  Ainsi ^  l*ap  &3i5;  f^ood  à  J(an  468 

de  la  trçisijème  période  ,de   l'ère  des  Ethiopien^, 

En  observant  cependant  qpe.  cejttç  qnnée  aecoinr 

<*nence  que  le.  2$ $outf  j  ]  '     '  ,        :         , 

t.  P^bj^^  2/  ^é^xme  #pç  !awée,  <te  l'ère!  de» 

M^rtyxs  ezj  apnée  de  notre  ,èrq,  %t  .      ,  >     , 

,  ,;  Il^^ajwtejr  383  à  cette  wa£e  et  J'pn  ^ura 

-fannée  cherdtéç,  ;       •  ,,,..    ,  -4  fp  . 

/.    S^étoit.qu^cflç  de  çédiweï^ J?wée  Ethi*- 

j?i##ifc  flç  la  pçeçripre  J^n^*  oq  Rajouterait 

aussi  a85  ;  mais  dans  la  seconde  ou  h  troisième , 

;  il  tyofy  ajouter  -  ienr  9»tps  ^  5g$t  jUiie  w ,  deu^  :Çoi$ , 

Sirivwt  te,  nombre ;^ï^^%|>^^?  écoles.     } 

«..    Exemple:  On  dçi^ade ^à^uejjs  ,annëe  de  notre 

^e^réppficl  fan  $7/7  ^e$,  j^,tyrjs(,  ,,?n  trouve  en 

ajoutant  a83  tpie  ç'esfr  à  Tan  56ow  ;;  j  ..  •  A 

•  Pour  avoir  Fan  de  notice  ère  qui  répond  à  ftp 

$x5  <te.&  troisième  £ério<Jc  des  Ëtîuopien3^  iî  ftuj 
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«Conter  à  iï5,  285  tet  2  fois  55a,  *t  on  t»avw 
\iàb  c'est  à  Tan  i46a  de  J.-C 


CHAPITRE  XXXIL 


ÈRE    ACTIAQUE* 

L'ère  Àctiaque  a  pour  origine  l'an  4684  de  !ft 
période  julienne ,  ou  l'an  3o  ayant  J.-C  le  ag  août. 
Cette  ère  tire  aon  nom  de  fa  victoire  qu'Àugusiç 
remporta  sur  Marc-Antoine  et  Clëopàtre  auprét 
d'Actiura ,  ville  d'Epire ,  en  Grèce.  Cette  bataille 
fat  livrée  l'an  5o  avant  J.-C.,  et,  suivant  Moréri, 
vers  les  premiers  jours  de  septembre.  Cependant , 
tous  les  chronologistes  font  commencer  cette  èro 
le  29  août. 

;  Pour  réduire  les  années  de  cette  ère  en  années 
de  l'ère  vulgaire,  il  faut  en  retrancher  3o  ;  ainsi f 
J'an  55o  de  l'ère  aotiaque ,  répond  à  l'an  3oo  de  J«~Gr 


«*■ 


CHAPITRE    XXXHI. 


EPOQUES  DE  LA  CRÉATION  DU  MONDE/ 

JU'&QQtfe  ai  k  Çxèf&ioto  ',  suivant,  les  Grec» 
modernes  et  les  Rosses,  est  l'an  795  avant  la 
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période  julienne ,  ou  Tan  55og  avant  le  commun* 
cément  de  notre  ère.  Les  Grecs  commencent  leur 
année  aux  Kalendes  de  septembre  ,  jour  où  ils 
supposent  que  la  création  a  eu  lieu.  Les  Russes  la 
commencent  maintenant  le  prenriei*  janvier. 

Si  Ton  soustrait  55o8  de  l'année  des  Russes  et 
des  Grecs,  le  reste  est  l'année  vulgaire.  C'est  ainsi 
qu'on  trouve  <pxe  l'an  7$a3  àe$ Russes  est  l'an  1715. 

Si,  au  contraire,  à  l'année  vulgaire  on  ajoutf 
hbo&,  vu  aura  l'année  des  Russes' et  des  (îrecs. 

Les  «mperenrs  d'Orient  se  servaient  de -cette  ère 
danse  teurs  relations  diplomatiques,  et  on  l'appelait 
f  ère1  civile  des  Grefcs. 

Aujourd'hui,  les  Russes  et  les  chrétiens  grecs ,- 
©ht  'adopté  Père  vulgaire  de  la  naissance  de  J.-G. 

Jules  Africain  porte  la  création  du  monde  à  l'an 
"787  avant  la  période  julienne,  ou  55oo ans  avant 
le  commencement  de  l'ère  vulgaire. 

ïi'époque  de  la  création  du  monde ,  en  usage  à 
'Alexandrie ,  remonte  à  780  ans  avant  la  période 
Julienne  le  29  août.  Elle  a  été  établie  par  un  moine 
egyptiea ,  appelé  PaBedere.  Stûvaôi  oe  système, 
la  création  date  de  Tau  5494  avant  la  naissance 
de  J.-C. 

La  création  du  monde,  selon  les  juifs,  a  eu  Heu 
1er -7  octobre  de  Tan  g53  de  la  période  jotierire* 
Ainsi ,  pour  avoir  l'année  des  Juifs ,  il  faut  retrancher 
y5$  de  la  période^  julienne.  On  «&  déduit  to*<i*ftt 
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que  la  première  année  de  notre  ère  répond  à  Yah 
576a  de  l'époque  de  la  création  des  Juifs. 

Pour  trouver  l'an  juif  qui  correspond  à  une 
année  de  notre  ère,  il  feut  lui  ajouter  5761.  Oa 
trouverait  ainsi,  que  Pan  i8i5  répond  à  Fan  557$ 
des  Juifs.  Il  ne  commence  qu'en  automne. 
^  Pour  réduire  une  année  juive  en  année  de  J.-C.^ 
il  Haut  soustraire  3761  de  l'année  juive  donnée  T 
on  verrait,  en  suivant  cette  marche,  que  l'année 
juive  5576,  répond  à  Tan  18 i5  de  notre  ère,  et 
l'an  1821  3  Tan  juif  558o. Les  Juifs  actuels  se  servent 
encore  de  cette  ère». 

Selon  Eusébe  l'époque  de  la  création  date  de  l'aot 
de  la  période  julienne  486,  en  automne,  Cette  ère 
est  nécessaire  à  connaître  pour  ceux  qui  lisent  la 
chronique  d'Eusèbe  et  le  martyrologe  romain* 

Son  commencement  répond  à  Tan  ôooo  ayant 
Jésus-Christ. 

.  Outre  ces  divers  sentimens  sur  la  création  dgi 
monde,  nous  avons  encore  les  suivans: 

ScaKger  la  rapporte  à  l'an  5949  avant  J.-C, 

Le  p«reRiccioti  à  rfen.....  4i84 

La  bible  des  Septante  à  Tan, .  5634 

La  Vulgate  suivie  par  les  ca- 
tholiques romains  à  l'an 4oo4 

Suidas  à  Fan ••*...  6000 

Les  tables  alphonsines  à  Tart.  6g04  - 

LeRabhia  basson  à  l'an*.*  J749 
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CHAPITRE  XXXIV. 


ERE  DES  SELEUODES. 


JL/êke  des  Grecs  «F  Asie,  dite  ère  des  Seïeucïde^ 
ou  Syromacédonienne  ;  et ,  par  les  Juifs,  ère  des 
contrats,  date  de  la  première  entrée  que  fit  en 
Souverain  à  Babylone ,  Seleucus ,  un  des  génèrair£ 
d'Alexandre.  C'était  Fan  avant  J.-C.  3ia.  Quelques- 
uns  mettent  l'origine  de  cette  ère  au  commea- 
cement  de  Tannée  suivante  5n.  Les  Arabe»  et  les 
Chrétiens  du  levant  s'en  servent  encoreaujourcPhui. 
Les  années  sont  juliennes  et  commencent  au  i.M 
septembre.  Dans  quelques  pays  on  les  commence 
quelques  jours  avant  ou  après  l'équinoxe  d'Automne* 

Les  mois  de  cette  année  sont  : 

Gorpiœus.  . . . .    5o  j.      Dy*tru*> 5i  j. 


Hyperboretœns.  3o 

Dius 3o 

Apelïœus.  ....  5i 
Audinseus.  ...  5o 
peritius.. . .. ..    3o, 


Xanticus. .....  3i 

Artemisius. ...  3o 

Dsesius Si 

Panemus 3o 

Loua....*....  3i. 
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CHAPITRE  XXXV. 


«W^Œ 


CALENDRIER    JUIF. 

Il  paraît  que,  jysqu'à  la  sortie  de  l'Egypte,  le* 
Hébreux  ont  fait  usage  dea  années  égyptiennes  de 
36o  jours;  car  l'historien  du  Pentateuqué,  dans  la 
supputation  qu'il  fait  des  jours  du  déluge,  suppose  y 
comme  nous  l'avons  déjà  remarqué ,  tous  les  mois 
de  3o  jours.  Les  Juifs  n'ont  commencé  à  se  servir 
des  années  luni-solaires ,  que  depuis  leur  entrée 
dans  la  terre  de  Canaan. On  ne  sait  pa&  trop  pourquoi 
cette  adoption  eut  lieu.  Les  uns  pensent  qu'eu 
arrivant  dans  la  terre  promise,  ils  y  trouvèrent 
le  calendrier  luni-solaire  établi,  et  ils  s'en  servirent. 
D'autres  pensent,  avec  plus  de  raison  peut-être  y 
que  Moïse  voulut  par-là  faire  oublier  aux  Israélites 
les  usages  des  Egyptiens  qui  leur  avaient  fait  tant 
de  mal. 

Quoi  qu'il  en  toit ,  depuis  leur  entrée  daip  k 
terre  promise,  leurs  mois  ont  toujours  été  alter- 
nativement de  39  et  de  3o  joues,  et  leur  année 
de  la  ou  de.  i3  de  ces  mois. 

Dans  ha  premiers  tems ,  les  mois  ne  commen- 
çaient pas  avec  Jb  lune j  c'est-à-dire,  le  jour  de 
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Mftwiijoitclioii  avec  le  soleil  j  mais  le  jour  oit  P«f 
pouvait  apercevoir  le  croissant  pour  la  première 
fois.  Ainsi,  le -jour  initial  de  chaque  mois  était  le 
a  ou  le  3  de  la  lune. 

Les  anciens  Hébreux,  sans  aucun  calcul  astrono- 
mique ,  intêr<5al&lent  '  tous  les  2  ou  5  an* ,  un  î^ 
mois  y  suivant  que  leurs  observations  le  leur 
faisaient  juger  nécessaire;  Cette  gddition  était  faite 
vraisemblablement  par  k  Tribu  d'Issatcbar  ;  car  oft 
lit:(p4raL  îa.  3a)  que  c'était  aux  enfin»  d'Issachar 
qu'il  était  réservé  de  guider  les  Juifs  dans  la 
fixation  des  années  ;  parce  qu'ils  s'adonnaient  plu* 
que  les  autres  à  la  science  des  tetAs.  Les  intetr 
caktions  du  i5mi  mois  notaient  point  prévue 
d'avance  et  elles  devaient  être  assez  souvent 
erronées.  Quelques  chronologUtes  pensent  que  , 
Après  la  captivité  ,  ils  adoptèrent  qUelques-un? 
jdes  cycles  alors  en  usage  dan*  la  Grèce,  qu'ils  firent 
visage  de  la  période  de  76  ans  de  Calippe,  à  la- 
quelle ils  ajoutèrent  l'octaétéride  et  qu'ils  prirent 
pour  régler  leur  calendrier  la  période  de  84  ans. 

Ce  ne  fut  que  vers  l'an  56o  de  notre  ère  , 
Vert  lé  têtus  de  Constantin  ^  que  tes  sav&âs  Juifi 
jugèrent  q&'ii  était  nécessaire  de  rendre  leur  calen- 
drier p\m  conforme  aux  cours  de  la  hine  et  dû 
soleil  et  exempt  de  tout  arbitraire.  Les  Rabbins 
Abri  «t  Àbba,  de  l'école  de  Bebykme,  le  régula- 
risèrent en  te  Usant  sur  r*stroaoûrie  de  Ptoleafeéa 
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et  ils  lui  donnèrent  la  forme  qu'il  k  toujours  coït1 
terré*  depuis  et  que  nous  allons  expliquer. 

Avant  HiUel  II,  chef  ou  prince  de  la  captivité 
d'occident  ,  les  écrivains  et  les  chronologistes 
Hébreux  avaient  fixé  leur  point  de  départ ,  les 
uns  à  la  sortie  d'Egypte ,  les  autres  à  la  dédicace 
du  Temple  ,  au  retour  de  la  ^captivité  ,  ou  à 
Fentrée  d'Alexandre  à  Jérusalem.  L'auteur  du  livre 
des  Machabées  suit  l'ère  àta  Seleucides. 

Les  Rabbins  réformateurs  déterminèrent  Hiflel 
à  ordonner  que ,  dans  la  suite,  on  compterait  les 
années  à  partir  de  la  création.  Mais  les  docteurs 
de  cette  nation  ne  voulurent  pas  mettre  4ooo  ans 
entre  la  création  et  la  naissance  de  J.-C.  con- 
formément à  laVulgate;  parce  qu'ils  regardaient 
cette  concession  comme  un  argument  contre  eux. 
Ils  en  réduisirent  l'intervalle  à  5762  ans ,  et  fixèrent 
la  naissance  de  J,-C.  à  la  dernière  année  du  198™* 
cycle  de  19  ans»  Les  Juifs  ont  définitivement 
adopté  ce  calcul ,  et  c'est  encore  aujourd'hui  l'ère 
dont  ils  se  servent. 

Avant  la,  fuite  d'Egypte  le  mois  de  Tïsri  était 
le  premier  mois,  et  répondait  à  peu  prés  à  sep- 
tembre. Après  la  fuite  d'Egypte ,  ils  prirent  pour 
premier  mois  celui  où  se  trouve  la  Paquej  savoir: 
le  mois  de  Nisan,  qui  répond  à  notre  mois  de 
mars.  Dans  le  nouveau  calendrier  établi  vers  Fan 
36o  ,  on   a  repris  pour  le   commencement  de 
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l'année  civile ,  le  mois   de  Tisri ,  en  conservant 
IVisan  pour  le  mois  initial  de   leur  année   ecclé- 
siastique. 

Voici  les  deux  calendriers  : 

ANNÉE     ECCLÉSIASTIQUE     DES    JUIFS. 


] 


NOMS  DES  MOIS. 


JOURS. 


Nisan  ou  Abib.  »  .  . 
Jiar  ou  Zîus.  •  .  .  « 
Siban  ou  Siwan.  .  . 
Thamut  ou  Tamnus, 

Ab 

Elul , 

Tisri  ou  Ethanim.  , 


3o 

»9 
3o 

*9 
3o 

*9 
3o 


NOMS  DES  MOIS: 


JOURS 


Marchesyan  ou  BuL 

Cisteu  ou  Caaleu.  *  . 

Thebttb.    .  •  .  .  * 

Sabat  ou  Sckcbat.  * 

Adar  i.«  dans  ks  an-r 
nées  embolismiques. 

Véadar  (*)  ou  Adar  a 
dans  les  embolis- 
miques. ...... 


29  ou  3o 

30  ou  39 

«9 
3o 

3o 
*9 


ANNÉE     CIVILE     DES     IUIFS. 


NOMS  DES  MOIS. 


Tisri 

Maschcsvan.  .... 

Cisleu 

Thebeth , 

Shebatb 

Vé-adar  dans  Fannée 
embolismique.  .  . 


JOURS. 


3o 

29  ou  3o 

30  ou  39 

*9 
3o 

3o 


NOMS  DES  MOIS. 


Adar.  . 
Nisan.  . 
Jiar.  .  . 
Sivan.  . 
Tamnus.* 
Ab.  .  . 
Elul.   > 


JOURS. 


29 
3o 

29 

3o* 

*9 
3» 

«9 


(*)  Véadar  signiBe  et  Adar,  c'cst-a-dire ,  encore  un  Adar. 
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LesBabins  juifs,  en  réformant  leur  calendrier; 
ont  adopté  la  période  de  îg  ans  ou  Fenneadéca- 
tende  de»  Grecs.  Ils  font  7  années  embolismiques 
de  i3  mois  ,  et  111  communes  ou  de  îa  mois* 
leurs  embolismiques  sont  les  3md ,  6me,  8me ,  n"*, 
14™  }  1*]™*  et  19™  de  chaque  cycle  Mélonieo» 
:Par  ce  moyen ,  les  nouvelles  lune  s'accordent  aasee 
bien  avec  l'équinoxe  qui  règlç  leur  Pàque. 

:  Nous  avons  déjà  dit  que  les  Juifs  placent  la 
création  du  monde  243  ans  après  celle  de  la 
Vulgate  adoptée  par  les  chrétiens.  Ils  prennent 
pour  jour  initial  de  leur  ère  et  de  leur  première 
période  de  19  ans ,  là  nouvelle  lune  qui  a  précédé 
immédiatement  leur  prétendue  création.  Cette  nou- 
velle lune ,  qu'ils  appellent  Molad  Tohu ,  nouvelle 
lune  de  la  confusion  ,  a  eu  lieu  suivant  eux  le  7 
octobre  de  l'an  g53  de  la  période  Julienne  ,  là 
seconde  férié  ou  le  second  sabat  à  5  heures  ao4 
belakim. 

I/année  commune  des  Juifs ,  qui  se  compose  de 
ia  mois  lunaires ,  est  de  354  j.  8  h.  876  hélakim. 
Leur  année  embolismique  de  i3  mois  est  de  385 
jours  ai  heures  et  689  helakim.  Ainsi,  leur 
période  de  19  ans  est  de  6939  j  36  h.  5g5  hei. 
Une  période  de  19  ans  Juliens  est  de  6939  j  18  h* 
Ainsi,  l'ennéadécatéride  des  Juifs  est  inférieur* 
à  celle  dont  nous  faisons  usage  d'un  siècle  à  uu 
«Are  de  1  h  485  hçl. 
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,  Us  sont  convenus  d'appelier  caractère  d'un  moi*, 
tï'une  année ,  d'une  période,  l'excès-  d'un  mois, 
d'une  année ,  d'une  période  astronomique  sur  des 
semaines  entières. 

.  Le  mois  astronomique  des  Juifs  ,  étant  de  29  j\ 
la  h.  793  hel.  (  comme  l'avait  cru  Ptolemée  ), 
Je  caractère  d'un  mois  juif  est  un  jour  ou  une 
férié   12  h.  793  hel. 

Une  aont'é  commune  étant  de  554  jours  8  heures 
87&helafcim ,  son  caractère  est  de  4  j.  8  h.,876heL 

L'année  embolismique  est  de  583  j.  a  1  h.  589  heL 
Ainsi  son  caractère  est  5  j.  ai  h,  589  hel. 

Une  ennéadécateride  est  de  12  années  com- 
munes et  de  sept  embolismiques.  En  multipliant 
par  îa.le  caractère  d'une  année  commune  et  par 
7  celui  d'une  embolismique  ,  on  trouve  ,  après 
avoir  retranché  les  semaines  entières  ,  5  jours 
9  heures  et  792  helakim  d'une  part  et  de  l'autre 
6  jours  6  heures  885  hel.  Si  l'on  additionne  ces 
deux  nombres  et  qu'on  en  retranche  7  jours  qui 
font  une  semaine  entière ,  il  reste ,  pour  le  ca- 
ractère d'une  période  de  19  ans ,  2  j.  16  h.  595  hel. 

L'an  de  la  période  Julienne  où  arriva  Molad 
Sofia  avait  pour  cycle  solaire  1  »  et,  par  suite ,  la 
lettre  F  marquait  le  dimanche.  On  en  conclut 
que  le  7  octobre  où  arriva  la  nouvelle  lune  de 
la  confusion  à  5  h.  ao4  hel. ,  était  la  seconde  férié, 
ou  lundi.  Le  caractère  de  Molad  Tohu  est  doua 
a  j.  5  h.  2o4  heL 
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Les  Juifs  ont  des  jours  par  lesquels  ils* ne 
veulent  pas  commencer  Tannée/ Us  les  appellent 
jours  Recules  où  jours  de  Rebut.  Ces  jours  sont 
les  tre%  4mM  et  6m9t  fériés. 

Si  la  néoménie  ou  nouvelle  lune  de  Tïsri 
tombait  un  premier  jout  de  la  semaine  ,  ou  un 
dimanche  ,  la  fête  des  Palmes,  qu'ils  appellent 
Hosanna,  arriverait  un  samedi ,  pur  dans  lequel 
on  ne  pourrait  se  permettre  de  porter  des  palmes 
dans  ht  crainte  de  le  profaner.  Si  la  néoménie 
du  même  moi?  arrivait  ou  la  quatrième  férié  on 
h  sixième,  la  fête  de  l'expiation  tomberait  on 
la  sixième  ou  la  première.  Ainsi  il  y  aurait  deux 
fêtes  de  suite.  Comme  celle  de  l'expiation  n'est 
pas  moins  sainte  que  le  samedi  ,  ce  serait  une 
grande  incommodité  à  cause  des  herbes  et  des 
morte,  pour  me  servir  des  expressions  des  Juifs. 
Il  faudrait  garder  les  herbes  cuites  et  les  corps 
morts  pendant  trois  jours ,  ce  qu'on  ne  peut  faire  ' 
«ans  danger  dans  les  pays  chauds* 

Cert  la  raison  qui  les  a  déterminés  à  ne  jamais 
commencer  l'année  par  les  fériés  comprises  sous 
la  dénomination  adu ,  mot  qui  se  compose  des 
lettres  hébraïques  dont  les  valeurs  numériques 
aoui  i  y  4,  6. 

La  grande  solemmté  de  la  fête  de  Pâques,  qui 
iombe  dans  le  mois  de  Nisan  ,  les  force  aussi  à 
feirç  en  sorte  que  la  néoménie  de  ce  mois  ne 
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«e  trouvé  ni  &  seconde  férié ,  m  la  "quMrièrfié, 
ni  la  sixième*  Ils  désignent  aussi  ces  trois  férié? 
par  les, trois  lettres  badu.  Ils  ont  pour  proverbe 
nunquàm  Nisan  in  badu  ,  nunquànt  lïsri  in 
*du  (*). 

Ces  jours  réicules  sont  cause  que  leurs  année* 
ont  quelquefois  un  jour  de  plus  ou.  de  moins 
qu'elles  ne  devraient  avoir ,  et  compliquent  beau- 
coup leur  calendrier. 

.  Ils  distinguent. leurs  années  en  communes  ordh 
flaires  ,  communes  déficientes  et  communes  abon* 
iiantes  ,  embolismiques  ordinaires  ,  embolismiquex 
déficientes  et  embolismiques  abondantes. 

L'année  commune* ordinaire  est  de  554  jour* 
et  son  caractère  est  4  jours.  L'année  commune 
déficiente  est  de  553  jours  et  son  caractère  est 
5  jours.  L'année  commune  abondante  est  de  355 
jours  et  le  caractère  est  5. 

L'année  embolismique  ordinaire  est  de  584  )• 1 
son  caractère  est  6.  L'année  emboHsmiqae  défr- 
cienteest  de  385  j.,  son  caractère  5.  Enfin  ^Fembo- 
lisinique  abondante  a  385  jours,  et  son  caractère 
est  7  jours. 

;  Dans  les  années  déficiente»,  le  mois  de  Gsîeu 
n'a  que  29  jours  ,  et ,  dans  les  abondantes ,  Bfar* 
chesvan  en  à  5o. 


v     fp  Ils  appellent  Kebies  les  )ôurt  *  licite*  ;  c'est-à-dire  les  jours 
par  lesquels  iU  peuvent  commencer  Niaan  et  Twri. 
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tes  Juifs  appellent  Tekuphe*  (changement)  le 
tems  que  le  soleil  met  à  passer  d'un  point  cardinal 
à  un  autre.  Ils  donnent  aussi  ce  nom  au  moment 
où  le  soleil  entre  dans  un  point  cardinal  de  réclip-, 
tique ,  d'après  les  hypothèses  judaïques. 

Suivant  Munster,  les  Juifs  racontent  la  fable 
suivante  :  pendant  chaque  Tekuphe  y  un  ange  sert 
4e  conducteur   au  soleil,  et,  au  moment  ou  le 
soleil  passe  d'un  tekuphe  au  suivant,  un  nouveau 
conducteur  est  envoyé  pour  remplacer  lé  premier. 
Us  disent  que  dans  le  moment  où  un  ange  vient 
de  cesser  ses  fonctions  et  que  son  remplaçant  n'a 
pas  encore  pris  les   siennes ,  les  démons  ont  le 
pouvoir  d'exercer  leurs  maléfices   sur  les  eaux. 
D'où  ils  tirent  cette  conséquence ,  que ,  si  quelqu'un 
buvait  de  l'eau  dans  ce  moment ,  il  ne  pourrait 
échapper  à  l'hy^ropiôe  ou  à  quelque  autre  maladie 
grave  ;   c'est    ce  qui  fait   qu'ils   observent  avec 
tant  de  superstition  le  commencement  des  quatre 
tekuphes. 

,  Nous  allons  nous  proposer  quelques  problèmes 
relatifs  au  calendrier  des  Juifs. 
,  Probléihe  i.fr  Etant  donnée  une  année  Juive, 
on  propose  de  trouver  le  jour  de  la  nouvelle  lune 
par  lequel  commence  le  mois  de  Tisri.  i.°  On 
divise  l'année  donnée  par  19  »le  quotient  indique 
les  cycles,  complets  écoulés  depuis  Molad  Tohu , 
et  te  teste  est  l'année  du  cycle  courant;  puisque 
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Molad  Tohu  est  l'époque  radicale  du  calcul  juif 
à  6  heures  du  soir,  pour  le  méridien  de  Jérusalenu 

a.*On  multiplie  le  caractère  d'un  cycle  par  lé 
nombre  des  cycles  écoulés  depuis  Molad  Tohu.  Du 
produit  on  soustrait  les  semaines  entières ,  le  reste 
est  le  caractère  des  cycles  écoulés. 

3.°  Les  années  complètes  qpi  excèdent  les  cycles 
doivent  être  distinguées  en  communes  et  en  embo* 
lismiquçs,  11  faut  former  là  somme  des  caractères 
des  années  communes  et  de  ceux  des  années  enibo» 
ïsmiques. 

4.°  On  rejette  les  semaines  entières,  et  il  reste 
fe  caractère  des  années  communes  et  celui  des  année? 
embolismiques  écoulées  de  la  période  courante. 

5.°  On  ajoute  tous  les  caractères  trouvés  par 
les  .opérations  précédentes  avec  celui  de  Molad 
Tohu>  et  de  la  somme  on  rejette  encore  les 
Semaines  -complètes  efc  on  a  pour  reste  le  caractère 
de  la  Iane  de  Tisri ,  ou  le  jour  par  lequel  com- 
mence l'année  judaïque  donnée. 

6V Si ( ce  caractère,  outre  les  jours  complets/ 
contient  18  heures  ou. plus,  s'il  tombe  sur  cm  jour 
réicule,  savoir  :  la  iTf ,  1*  4m*  ou  la  sixième  férié, 
ou  si,  dans/une  année  commué ,  il  est  5  férié*, 
9  heures  ao4  héL,  on  davantage ,  et  dans  une  année 
embolismique  a  fériés  i5tu  58g  hel.  ou  davantage, 
k  nouvelle  lune  de  Tisri  se  transporte  à  la  férié 
suivante ,  ou  .même  au  de- là ,  si  >  pour  xjadqn'une 
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fie»  mânes  causes  ,  elle  ne  pouvait  s'y  placer.  On 
tlk  dans  le  premier  cas  que  la  translation  est  faite 
à  cause  de  Jahy  dans  le  second  k  cause  SAduf 
dans  le  troisième  à  cause  de  Gatrad,  et  le  quatrième 
i  cause  de  Badu. 

Exemple  :  Soit  propose  de  trouver  la  nouvelle 
luné  de  Tisri  de  l'année  547  5  ^  <LU*  correspondait 
à  Pan  1715. 

Je  divise  ce  nombre  par  19,  le  quotient  a88 
indique  qu'il  s'est  écoulé  a88  cycles  complets  depuis 
Molad  Tehu  et  le  reste  3  est  l'année  du  cycle 
courant,  qui  est  le  289/ 

Je  procède  ensuite  de  la  manière  suivante: 

Caractère  d'un  cycle.. .  ; a  j.  i6h. 5g5lù 

Multiplié  par  par. . .  ; 288 

Produit  ,    les  semaines  retrau- 

'   chées .*  4j.  i4h.  72  fy. 

Caractère  d'une  année  commune.  4      8     876 

Multiplié  par  2  années  communes,  a 

Caractère  des  années  écoulées,  les 

semaines  retranchées 1  j.  17  h.  67a  h. 

Caractère  des  cycles 4    i4       7a 

Caractère  de  Molad  Tohu.. ......  a      5     ao4 


Sommes ,  les  semaines  retranchées , 
ou  caractère  de  la  nouvelle  lune 
de  Tisri.  .# .............. ./t  ij.  lah. 

aa 
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'  Connue  xious  trouvons  une  première  férié,  £ 
cause  d'jiduy  la  néomenie  est  transférée  au  len- 
demain; c'est-à-dire  à  Ja  seconde  férié»  Ainsi,  Pan 
juif  5^76  a  commence  le  second  Jour  de  la  semaine 
qu'ils  appellent  second  sabat  et  que  nous  appelons 
lundi. 

:  Après  ]a  division  par  19  y  si  le  reste  était  1 ,  Û 
est  évident  qu'il  n'y  aurait  aucune  année  écoulëç 
jen  outife  des  cycles  complets.  Ainsi,  dans  ce  cas, 
il  suffirait  d'ajouter  le  caractère  des  cycles  complets 
avec  celui  de  Môlacl  Tohu.S'iJ  ne  restait  riçn,  on 
se  trouverait  dans  la  dernière  année  d'un  cycle  j 
ainsi ,  pour  avoir  le  caractère  des  cycles  complets, 
jl;  faudrait  multiplier  le  caractère  d'un  cycle  par 
le  quotient  diminué  de  l'unité.  On  chercherait 
«ensuite  le  caractère  des  18  années  écoulées  de  celui 
dans  lequel  on  est.  . 

Problème  a.e  On  propose  de  trouver  le  jour  de 
l'année  julienne,  qui  correspond  au  premier  jour 
de  Tisri. 

-  i\°On  divise  l'année  proposée  par  19,  comme 
dans  le  problême  précédent ,  afin  d'avoir  le  nombre 
dfes  cycles  complets  et  le  nombte  d'années  complètes 
du  cycle  courant. 

2.# On  multiplie  le  nombre  des  cycles  par  Pexcés 
'du  cycle  de  19  ans  juliens,  sur  le  cycle  des  Juifs; 
excès  qui  est,  comme,  nous  l'avons  déjà  dit?  d^ 
^  jkilu.485  hel^ 
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5.*  Les  années  complètes  qui  surpassent  les  cycles 
doivent  être  distinguées  en  communes  et  en  einho- 
lisrniques.  Ensuite  on  multiplie  le  nombre  d'années 
communes  par  l'excès  d'une  année  julienne  sur 
Cette  année  judaïque  commune  qui  est  10  j. ai  lu 
£o4  hel.j  on  multiplie  aussi  le  nombre  des  embo 
lismiques  par  l'excès  d'une  de  ces  dernières  sur 
une  année  julienne,  on  par  îÔ ).  i5h. 58g hel. 
.  4.*  On  ajoute  le  premier  de  ces  produits  à  l'qxcés 
des  cycles  juliens  sur  les  cycles  judaïques,  et  on 
en  soustrait  le  second  produit,  on  a  l'excès  des 
années  juliennes  qui  se  sont  écoulées  depuis  l'origine 
de  l'époque  juive  sur  autant  d'années  judaïques^ 

5/  On  scfugtrait  ce  résultat  du  7  octobre ,  en  yt 
ajoutant  septembre  et  même  août ,  s'il  est  nécessaire  j 
on  a  pour  regtç  le  jouç  où  tombe  la  nouvelle  lune 
deTïsri.  U  faut  observer  le  transport  prescrit  dans 
le  ptfoblèmç  précédent  et  la  correction  établie  pour 
la  férié  qui  y  est  trouvée* 

Exemple  :  Cherchons  le  jour  de  l'an  julien  par 
lequel  commence  l'an  judaïque  5475  ;  pour  cela 
on  le  divise  par  19' et  on  a  pour  le  nombre  des 
cycles  depuis  Moiad  Tohu  a88?  et  Tannée  courant* 
est  la  troisième  du  cycle  qui  $uit  ; 

Excès  du  cycle  Julien  sur  le 
judaïque >  ..*...♦* ,%     o  j.    1  h.  485 h. 

Multiplié  par a88 

,    .  >,.  "         ■  ■  ■  ■« 

17).    gh.    36W 
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1  fexcà*  dfune  année  julienne 
Stït  une  année  commune  juive.  loj.  &th.  204b» 

Multiplié  par  .......  .v«.    * 

•  ■ ■  r 

.  J4,  ;;  ai  j.  18  h.  4o8b. 

ï^cleux  produite  ajoijtés.  *  »  5g  j.    5  h.  444  h% 

.JEIpi^Qeuietit  du  sept  octobre   3&j*    3  h.  444  h. 

Du  7  octobre  au  1"  apût,M.  67).  23  h»  1080 h. 

Biflférence. . . . . . .... 28;.  20  h.  636h. 

Âifesi  la  nouvelle  luôe  de  Tisri  est  éloignée  do 
pramer  août  de  28).  20  h.  636  heï.  Elle  tomberait 
<îonc  le  £q  août  )  mais  nous  avons  trouvé  que 
c*est  là  première  férié  de  la  semaine.  Et  à  cause 
S  Auto',  lk  heoménîe^eirt'trânspto^  à  h  seconde; 
i*b#  il  éuft  que  IW  M75  des  Juife  a  commencé 
le  3b  aoôt  du  cafendrier  Julien  ou  le  10  sep* 
fembre  du  Crégoriem 

-  problème  S**.  Etant  doàtfée  la  marelle  hme 
ou  le  Molad  de  Tisri ,  trouver  Pespèce  de  l'année* 

i*°.:  On  divise  Parinée  par  19  ,  pour  savoir  par 
ïe  reste ,  si  elle  est  commune  ou  embolisroique. 
;  i°.  Si  elfe  est  commune  à  la  nmivefle  lune  de 
•tisri ,  on  ajoute  4j.  8h.  876 bel. ,  et  si  elle  est 
embolismique,  5j.  21b*  589  Bel.  ,  pour  anroir  1* 
znplad  dev  l'année  suivante. 
*  3*  On  fixé  les  fàbtea  (  les  fériés  par  lesquelles 
îl  est  permis  de  commencer  Fannée)  des,  nouvelles 
lutter  de.  Tisri  de  l'année  donnée  et  de  la  suivante* 
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On  soustrait  ces  kebie*  Funè  de  Patittt  /  le  reste 
est  le  caractère  de  l'année  proposée.  > 

Exemple.  Le  Molad  de  Tisri  de  Pan  5&j5.  est 
comme  nous  l'avons  trouvé  l  férié  îa  h,  948  àel. 
et,  à  cause  $Adu  y  il  e*t  transféré  à  la  seconde 
férié.  De  sorte  que  la  kebie  est  a.  L'an  5476  est 
le  5*"  du  cycle  et  par  suite  embolismique*  Atari 
le  Molad  du  Tisri  suivant  sera  7  fériés  10  heures 
457  bel.  Car  >  en  réunissant  1  férié  12  h.  948  lie  L 
à 5  fériés  si  h.  ô£g  heL,  caractère  d'une  année 
embolismique ,  on  trouve  7  fériés  10  h*  467  heU 

La  kebie  de  la  néoménie  du  Tisri  suivant  sera 
donc  7.  Si  l'on  retranche  la  kebie  2  de  la  kebie 
7 /on  trouve  pour  différence  5 ,  qui  est  lt' ca- 
ractère de  Tannée.  En  conséquence,  Pâimée  pra- 
*  posée  "étant  embolismique  ,  et  ayant  5  pour 
caractère ,  doit  être  déficiente  ,  ou  de  385  jours. 
Car  nous  avdns  vu  que  5  est  le  caractère  d'une 
embolismique  déficiente.  Nous  devons  en  conclure 
que  dans  Fan  judaïqoe  5475,  Casleu  a  eu  â£  jours. 

Problème  4.m*  Etant  donnée  la  néoménie^  de 
Tisri  9-  trouver  les  nouvelles  lunes  de  tous  les 
autres  mois  y  ou  les  jours  de  l'année  Julienne, 
par  lesquels  jcomipence  chaque  mois  judaïque. 

i*.  On  déterminçTespèce  de  l'anqée,  et  on 
s'assure  si  elle  est  ordinaire  %  déficiente  oflt  abon- 
dante ,  commune  ou  embolismique. 

•*\  On  cherche  le  Jour  de  Taiméô  JiilionnQ  ou 
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tombe  le  Molad  dé  Tisri.  On  lui  ajoute  les  jouis 
de  Marchesvan  qui  est  de  sg  jours. 

5°.  On  en  retranche  la  valeur  du  mois  Julien 
où  tombe  le  Molad  de  Tisri,  ce  qui  reste  est  le  jour 
dix  mois  Julien  suivant  où  commence  Marchesvan. 

4°.  Oh  trouve  d'une  manière  analogue  les  jours 
de  l'an  Julien  auxquels  correspondent  les  jouis 
initiaux  des  autres  mois. 

Exemple.  L'an  des  Juifs  5475  correspondant  à 

1715  a  commencé  le  3o  août  1714  en  style  Julien; 

.  et  c'est  une  année  emboKsmique  déficiente.  D'où 

il  suit  que  Cisïeu  n'a  que  29  jourtf,  et  que  Yéadar 

doit  être  intercalé  après  Adar. 

On  calculera  le  commencement  des  mois  de  la 
manière  suivante  : 

Nouvelle  lune  de  Tisri....  5o  août  I7i4. v. s. 

Jours  de  Tisri 5o 

Somme. ...  .t.  . . ..    60 
Août  soustrait. 5i 

Commencement  de 

Marchesvan 29  septembre  171*4. 

Jours  de  Marchesvan. ...    29 

Somme.... 5& 

Septembre  soustrait....    3o 

Commencement  de  Cisleu. .  28  octobre  171k 
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Jours  de  Cisleu.\  ........  agf. 

Somme *.....  67 

Octobre  soustrait. .... .   5r 

Commencement  de  Tkebeth.  afi  novembre  171^4 
Jours    de   Thebeth 2g 

Somme 5& 

Novembre  soustrait....   5o 

Commencement  de  Schebath.  a5  décembre  1714. 
Jours  de  Schebath........  3a- 

Somme.. 55 

Décembre  soustrait 3i 

Commencement  d'Adar. ..  a4  janvier  171S. 
Jours  d'Adar . . 3a 

Somme.. ........ .   54 

Janvier  soustrait. 5i 

Commencement  de  Vëadar  a5  février  i^i5. 
Jours  de  Véadar . ........    29 

Somme... 52 

Février  retranché a8L 

Commencement  de  Kisaa. .  ^4  mars  1715* 
Jours  de  Nisan. .........  3a 

Somme 54  * 

Mars  retranché. .......  5i 


4 


Commencement  de  Jiar...  2 3  avril  171 5- 

/  ■ 
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Jours  de  Jiar.  t? ag   "        '  '  • .  ■  * 

_  ^  ii       i     i  m 

Somme...........   5a 

Avril    soustrait....,.,,  5o 

^Commencement  de  Si  van. .  22  mai    171& 
Jours  de  Sivan  ...*......  3o 

Somme . .  . ..  5a 

Mai  soustrait..........  5i 

1  Commencement  de  Thamus  ai  juin  1716* 
Jours  de  Thamus.  «.,...,  -   29 

Somme 5o 

Juin  soustrait. 5o 

Commencement  de  Ab. ...  ao  juillet  1715. 
Jours  de  Ab.  « 3o 

Somme .*....    5o 

Juillet  soustrait 5 1 

Commencement   d'Elul....  19  août  171 5. 

Si  l'on  voulait  trouver  le  commencement  de 
chaque  mois  ,  sans  suivre  Tordre  énonce  ,  et 
qu'on  se  proposât  de  trouver  de  suite  la  corres- 
pondance d'au  mois  donné  avec  le  calendrier 
Julien  ou  Grégorien ,  il  faudrait  ajouter  au  jour 
de  l'année  julienne  où  commence  la  lune  de  Tisri, 
les  mois  juifs  complets  et,  de  la  somme,  on  re- 
trancherait tous  les  mois  juliens  complets  qu'on 
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en  pourrait  retrancher.  On  aurait  pour  reste  1* 
jour  de  Tannée  julienne  par  où  commence  le 
mois  judaïque  donné. 

Exemple.  On  demande  le  jour  de  Tannée  julienne 
par  lequel  commence  Véadar  de  l'année  54y5. 

La  nouvelle  lune  de  Tisri  se  trouve  le  3o  août. 
II  y  a  en  conséquence  à4a  jours  d'écoulés  de 
l'année  julienne  1714.  J'y  ajoute  k  nombre  de 
jours  de  l'année  judaïque  depuis  le  i.*r  Tisri  jus- 
qu'au idr  de  Véadar  ,  nombre  qui  se  trouve 
de  177.  J'ai  pour  somme  419.  J'en  retranche 
l'année  1714  toute  entière  ou  365  jours.  Le  reste 
est  54.  J'en  soustrais  janvier  de  1715  ou  5i  jours 
et  il  reste  a5.  Ainsi  le  i.cr  de  véadar  est  le  a5 
février  1715.  -, 

Problème  5me.  Etant  donné  un  jour  quelconque 
de  l'année  juive  ,  trouver  le  jour  de  Tannée 
julienne  qui  lui  correspond, 

i°.  On  cherche  la  nouvelle  lune  de  Tisri ,  ensuite 
le  jour  de  Tannée  julienne  par  lequel  commence 
le  mois  juif  donné. 

a0.  On  ajoute  les  jours  complets  du  mois  juif 
donné.  Si  le  tout  surpasse  le  mois  julien  ,  on  en 
retranche  ce  mois  et  le  reste  sera  le  jour  du 
mois  julien  cherché. 

Exemple.  Soit  proposé  de  trouver  lé  jour  de 
l'année  julienne  qui  répond  au  1 5  Nisan  de  l'an  6475, 

Je  cherche  d'abord  le  commencetaent  de  I\isan 
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et  je  trouve  qu'il  répond  au  a4  mars  171e.  J'afoute* 
à  cela  les  i4  jours  complets  de  Nisan  et  je  trouvé 
58  jours.  Je  retranche  de  cette  somme  les  5i  jours 
du  mois  de  mars,  et  j'ai  pour  reste  7.  Ce  qui 
indique  que  le  i5  Nisan  5475  répondait  au  f 
avril   1715. 

Problème  6m\  Etant  donné  un  jour  d'une  année» 
julienne  ,  trouver  le  jour  de  Tannée  judaïque  qui 
lui  répond. 

ia.  On  cherche  Fannée  juive  qui  correspond  à 
Tannée  julienne  courante. 

a*.  On  cherche  la  néoménie  de  Tïsri  de  cette» 
année  juive, 

3°.  Avec  la  table  des  jours  complets  à  la  fin» 
des  mois  juliens  ,  on  calcule  les  jours  complets 
depuis  la  nouvelle  lune,  de  Tisri  jusqu'au  jour 
donné. 

4.°  On  détermine  l'espèce  de  Tannée  ,  pour 
connaître  le  nombre  de  jours  de  Marchesvan  et 
de  Cisleu  et  pour  ajouter,  dans  une  année  embo- 
lismique ,  les  jours  de  Véadar  à  la  suite  de  ceux* 
«PAdar. 

5°.  On  retranche  du  nombre  des  jouis  complets* 
comptés  du  commencement  de  Tannée ,  les  jours 
réunis  des  mois  juifs  qui  forment  une  somme  qui- 
en  approche  le  plus.  On  a  pour  reste  le  jour  du 
mois  juif  qui  suit  immédiatement  dans  Tordre  des 
mois. 
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Exemple.  On  demande  le  jour  de  Tannée  judaïqoe 
qui  répond  au  17  avril  1716^  L'an  juif  qui  repond 
à  cette  année  est  5475.  Et  cette  année  est  embo- 
lismique  déficiente.  La  nouvelle  lune  de  Tisri 
arrive  le  5o  août  1714  v.  s. 

Les  jours  de  l'année  julienne  jusqu'à  la 
nouvelle  lune  de  Tisri fl4i 

L'an  Julien  1714 365 

<     ■■'       ii  m  1    ■  m 

Différence  qui  exprime  les  jours  écoulés 
depuis  Molad  Tisri  jusqu'à  la  fin  de  L'année 

julienne . , . . .  •     m4 

Jours  des  mois  complets  de  1715. ... .       90  , 
Mois  d'avril 17 

m      m  •  m  •  m 

Jours  écoulés  depuis  la  néoménie  de 
Tisri  jusqu'au  jour  donné s5i 

Jours  jusqu'à  la  fin  de  Véadar  ,  Cisleu 
étant  de  29  jours 206 


Jours  de  l'année  juive  ;  mois  de  Nisan      %5 

Problème  7m*.  Etant  donnée  une  année  juive 
trouver  la  Pàque. 

x°.  Il  faut  chercher  la  nouvelle  lune  de  Tisri 
de  l'année  suivante. 

a.0  La  Pâque  en  est  toujours  éloignée  de  i65 
jours.  Ainsi  on  soustrait  du  Molad  de  Tisri  le 
nombre  i65 ,  le  reste  est  le  jour  de  Pâques. 

Exemple.  Dans  l'an  juif  5476  ,  la  nouvelle  lune 
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'de  Tisri  était  le  17  août ,  style  julien.  Ainsi,  (tes 
jours  de  l'an  julien,  qui  sont  an  nombre  de  aag, 
je  retranche  i63.  La  distance  de  P&qœ  an  premier 
janvier  sera  de  66.  J'en  retranche  janvier  et 
février  réunis  qui  se  composent  de  £9  jours  et 
te  reste  7  indique  que  la  Pàque  des  Juifs  se 
célébra  le  7  mars. . 

Problême  8.m#  Trouver  les  tekuphes  d'une  aanée 
-juive  donnée. 

i°.  On  divise  par  19  Tannée  donnée ,  le  quotient 
indique  les  cycles  écoulés  depuis  Molad  Tohu.te 
reste  est,  le  rang  de  Pannée  donnée  dans  le  cycle 
courant; 

2°.  On  multiplie  par  le  nombre  des  cycles 
*  complets  l'excès  du  cycle  julien  ,  sur  le  cycle  juif 
qui  est  o  j.  1  h.  485  hel.  et ,  par  les  années  complètes 
du  cycle  courant ,  l'excès  de  Fannée  julienne  sur 
la  juive,  qui  est  10  j.  si  h.  ao4  hel. 
.  5°.  On  fait  la  somme  des  produits  et  on  eo 
retranche  12  j.  20 h.  2o4hel.  Le  reste  indique  le 
jour  où  tombe  le  tekuphe  de  Tisri. 

4°.  Au  tekuphe  de  Tisri ,  on  ajoute  le  quart 
d'une  année  julienne  91  j.  7  h.  54o  hel.  et  on  a 
le  tekuphe  de  Thebeth.  Celui  de  Nisan  se  troute 
en  ajoutant  la  moitié  d'une  année  julienne  ou 
182  j.  i5  h.  et  celui  de  Thamus  s'obtient  en 
ajoutant  273  j.  22  h.  54o  hel.  ou  les  trois  quarts 
d'un  #n  julien. 
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'Exemple.  Dans  Tannée  i7i5ou  Fan  judaïque  5478, 
m  a  pour  excès  des  cycles     17  j.    9  h.    36heL 
Pour  excès  des  années  du 

cycle  courant,..,  ..•/ 2ij.  i8h»  4o8 

■    .■  ■  /       ■■'« 

Somme , .     5g       3      444 

'À  soustraire .......     1a r    20      so4 


■«»«■'•/ 


Tekuphe  de  Tisri.  • 26       7      24o 

Om  quart  de  l'anaée  molaire    91        7      54o 

Somme~ .  ♦..  117      i4      780 

Mois  complets  à  soustraire    88 

Tekuphe  de  Thebëtb. .  ~  29  i4  780 
Tekuphe  de  Tisri.  *-....•  26  6  *4o 
Une  demi  année  solaire. .  .   182      i5 

Somme 208     22      *4o 

Mois  complets  retranchés.  âo6 

Tekuphe  de  Nisan 2      2i      a4o 

{Tekuphe  de  Tisri *  •*    26        7      ,*4o 

Trois  quarts  de  l'année  sol.  276      22      54o 

Somme 3oo       6      786 

tlffoi*  complets  retranchés.  2g5 

Tekuphe  de   Thamus../.       5        5      780 
.Ainsi  le  premier  tekuphe  arrive  le  26  Tisri  ; 
le  second, ,  le  29 de  Thebeth;  le  troisième,  le  3  de 
Wisan^et  le  quatrième  ,1e  5  de  Thamus. 
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Pour  ne  rien  laisser  à  désirer  relativement  au 
calendrier  des  Juifs  ,  je  joins  ici  la  liste  des  fêtes 
que  les  Juifs  célèbrent  en  partie  d'après  les  lois 
de  Moïse  et  en  partie  par  la  tradition  des  anciens. 

Nous  avons  déjà  dit  que  l'année  civile  commence 
par  Tisri  en  automne  et  que  l'année  ecclésiastique 
oa  sacrée  commence  par  Nisan  au  printems. 


CALENDRIER   JUIF. 


i 

5 

5 

7 

10 

i5 
ai 

22 


T  I  SKI, 


Premier  mois  de  Vannée  civile  %  et  septième  de 

Vannée  sacrée. 

«  * 

Néoménie,  fête  des  trompettes. 

Jeûne  pour  la  mort  de  Godolias   et    fête  en 

mémoire  de  l'abolition  des  contrats  par  écrit. 
Mort  de  30  Israélites.  . 

Jeûneovàonné  à  cause  dé  l'adjorationdu  veau  d'or. 
Jeûne  de  V expiation. 
Fête  des  tabernacles. 
Septième  jour  4e  la  fête  des  tabernacles ,  fHe 

des  Rameaux  appelée  Hozanna  Rabba. 
Octave  de  la  fét$  des  tabernacles^  - 
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^Réjouissance  de  la  loi,  en  mémoire  de  l'alliance 
du  Seigneur  avec  'M&iae  f  ou  dédicace  du 


temple  de  Salomon. 
Première  néoménie,  ou  Rosch-Chodesoh  (*)♦ 


Se 


Marchesvan, 

Second  moi*  de  Vannée  civile,  et  huitième  de 
tannée  sacrée* 

Ce  mois  n'a  aucune  fête  légale ,  cependant  on 
trouve  quelquefois  les  suivantes  dans  d'anciens 
calendriers.      '    s 
i  Seconde  néoménie. 

6  Jeûne  à  cause  du  crime  commis  par  Nabuctio- 
donosor,  en    crevant  les  yeux  à  Sédécias. 
^dJJeune  pour  expier  les  faute*  commises  à  Foccasiôn 

de  la  fête  des  tabernacles. 
23  Fête  en  mémoire  de  la  profanation  de  l'autel 

par  les  Grecs. 
*9  Première  néoménie. 

*  ■ 

Cisusù , 

Troisième  mois  de  Vannée  civile,  et  neuvième 
de  Vannée  sacrée, 

•1  Seconde  néoménie. 
a  Prières  pour  la  pluie. 
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3|  Fêtes  en  mémoire  des  idoles  que  les  Àsmonéens 
jetteVent  hors  du  parvis  y  où  les  Gentils  les 
avaient  mises. 
6{  Jeûne  en  mémoire   du  volume  de  Jérémie, 
déchiré  et  brûlé  par  Joakkn.  x 

Fête  en  mémoire  du  mont  Garizim.      *     \ 
Dédicace  ou  renouvellement  du  temple  profané 

par  ardre  à'Antiochus  Epiphanesi 
Première  néàménie  ouRosch  Chodesch.        \ 


s5 


3o 


i 

8 

io 
*9 


! 

Thebeth  y 

Quatrième  mois  de  l'année  civile,  et  dixième  de 
Vannée  sacrée. 

Néoménie. 

Jeûne  à  cause  de  la  traduction  de  la  loi  d'Hébreu 

en  Grec. 
Jeûne  en  mémoire  du  siège  de  Jérusalem  pdt 

Nabuchodonosor. 
Première  néoménie. 


Schebhad, 

Cinquième  wiois  de  tannée  civile ,  et  onzième 
de  Vannée  sacrée. 

Néoménie. 

4jJeûnes  en  mémoire  dès  anciens  qui  succédèrent 
S)    à  Josué* 
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32 
23 

a9 
3o 


QÎFête  oh  Ton  portait  du  'bois  au  temple,  X$o* 
phoriç.  ! 

Jour  de  joie.  Commencement  de  Tannée  4es 
arbres. 

Fête  en  mémoire  de  la  mort  de  Wisiàlenus, 

Jeûne  pour  la  guerre  que  le»  io  tribus  firent  à 
celle  de  Benjamin, 

Mort  d'Antiochus  Epiphane. 

Première  Néoménie ,  Rosch  Chodesch.  . 


.7 

i3 

14 
i5 


a3 

?9 


ÀTJAR, 

innée  civ 
tannée  sacrée. 


Sixième  mois  de  Vannée  civile,  et  douzième  \dé 


Néoménie.  • 

Jeûne  ^  Mâfie^de;  la  mott  fle  MoÏBe^ 
/(Pkaîô  d'Esther.  .     j 

Premier  F*aim\oà  petite  ftàk  des  wrte; 
La  grande  fête  du  Purim  ou  des  sorts.  ^  • 
^Toto.  Dans  les  années  embofîsiniquee ,  oettê 
fête  et  la  précédente  éé  délirent  les  *4  et  *8 
de  Véadar.  On  câèbxe  1*  lé  tfAdar  seulemen* 
un  petit  Furîm. 

Dédicace  du  temple  de  .Zorohabel. 
Fête  de  la  révocation  de  Pédit  par  lequel  on 
*  avait  défendu  la  Çircohcisioa  dans  la  Grêcç4 
Première  Néoménie,, 
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Yêâdar; 

Mois  intercalaire  dans  les  années,  embolismiques^ 


1 

i5 
29 


*g 


'i4 
as 
5o 


Néoménie. 
Premier  Pdrinï: 
Le  grand  Purim. 
Première  Néoménie. 


,   iNlSAîT, 

Septième,  mois  de  Vannée  civile  ,  premier  de 
Vannée  ecclésiastique* 

Néoménie ,  jeûne  à  cause  de  la  mort  des  enfens 

d'Aaron. 
Jeûne  à  cause  de  la  mort  de  filme ,  «œirr  de 

Moïse* 
Le  grand  Sabbat .  qui  précède  laPàque*   r 
Veille  de  Pâque. 
La  Paquet). 
Octave,  et  fin  dé  la  Pâque.' 
Jeûne  pour  la  mort  de  Joswé. 
Première  Néoménie.  Rosch  Chodeeùh- 


,(*}  Sur  le  soir  .du   i£  on  immolait  l!agQ€au  pascal,  et  ùSk  CW 
Jkiençait  à  se  serra;  de  paia  azyme  ou  sans  levain. 
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Huitième  mois  de  Vannée ,  c*V&,  ?*  second  d$ 

_  Vannée,  sacrée. 
Néoménie. 

6  Jeûnes  pour  les  excès  commis  pendant  la  Pâgùe; 
Dédicace  de  Jérusalem.  , 

Jeûne  pour  la'  mort  d'Héli  et  la  prise  de  Farcilie- 

i&  Seconde  Pàque  pour  ceux  qui  n'avaient  pu'la 
célébrer  le  ï5  Nisan.  ' 

ï8|/o»r  de  Beomer.  ' 

Fête  pour  la  prise  de  Gaza  par  Simon  Machabéé, 
Jeûne  pour  4a  mort  du  ^ro^Hèté  Satnuél. 

*9Pwmii*  Néoméme.      'J  '  !   ' 


7 

10 


a3 
s6 


Neuvième  mois  de  Vannée  civile .  if  troisième 
de  Vannée  sainte. 

NëontékieS  '.,        "  ! 

£a  Pentecôte ,  5o  jour&  après  Pàque. 
1 5  Fête  pour  célébrer  la  victoire  de*  Machabées 
^l   sur  ceux  de  Bethsaq. 
^[Première  Néornénie.       ;    ' 


ï     ».'» 


&i&m*b  mm  ih  fannm  cwile,  et  yuattâm*  de 

.:.■     Vannée  saint*.    '■  *  >  ■  -  . 
Néoménie.  •  -..w-     ; 
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x*)  Jeûne  en  mèmoirç  défi. tables  de  la  loi,  brtiées 

par  Mdisç.  . 
*2J9  Première  Nêoménie. 


Ab, 

'Onzième  mois  de  Vannée  civile  ,tet  cinquième dt 
Tannée  sainte»  (  _ 

iJïéQménie.  Jeune  à  cause  de  U  mort  d'Àaron. 
io' Jeûne  à  cause  de  VincenfUe  dutempU  par  le$ 
Chaldéens.  _         ^^  '■     * 

j-^^hurs  de  réfoimçancess    ;      ;     _ 
J  8| Jeûne ,  parce  que  du  tem$  d'Àçkaa  la  tempe 
:   J     du  soir  s'éteignit. 
22iXylophorie.  „ ^ 


.  - 1  -  ^ 


5o 


Première  Nêoménie.  Rosch-Chodesch* 


Douzième  ifiôis  de  Tannée  civile >  et  sixième  de 
Vannée  sacrée.  s         u 

Ce  mois  n'a  ^>ojunt.  d,o  fête*  l^gale^u,r  . 
i.°iNéoménie.  t  .;  ,  r   „ 

7  Dédicaces  des  murs  de  Jérusalepji  gar  NébcnBÔ, 
117  Je#ne  à  causçjà£j§jj*prt.4es  envoyés  qui  firent 
un  rapport  avantageux  sur  la  terre  pronlisc. 
â  1  Xylophorie  :  fétë  dans  laquelle  on  apportait  au 
temple  le  ,bbià  nécessaire  pow  6tttr#Umi:  Ut 
feu  de  l'autel  .des  holocaustes, 
^[Première  Nêoménie* 
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REMÀRÇtnss  sur  ^  ùAiîteitomœk.- 


Lprsqu'qn  ïeûoe  e^aWi  par  la  lod  ^oj&fr*  Je  jpijjr 
du  sabba^ ,  il  est  Xjprpféré  m  jour  syniva&t.    , 

Le$  nouvelles  lunes  *e  cabrent  3  iQipçie  hOwi  * 
Pavons  marque  y  le  premier  jftuj?  4e  chaque  mois.! 
et  la  ^veiJJe* 

Nous  ayoAs  4ejà  c|it,que  les  j<>ws;dçia  «enjtkie; 
portent  les  nojps  fa  sabbat  prç&tfry  qw  refond, 
à  n#tre  dinwpche,,  **£&#  wopwrf  qui  œp<»d,à 
l^ndi  çt  ain^i  des  aujtres,  j^wqfl'f  sabbat  feptiïm*, 
qui  ip pooi  4  potrç  samedi.  ; 

Cest  ce  dernier  qui  p$t  Yvig*iremw%  GWWb 
S9U3  le  aoi»  4ç  sabbat^  paweqw  le*  «fcift  Je, 
fêtent  avec  j$and  soin,  hes  sabbat*  4»  Tftoaée; 
sont  do£c  tputes  I94  wptièwe^  fériés  >  j&ù  Iwi 
derniers  jours  de  clique  ^raaioe.  Noua  n'avons 
pu  les  marquer  dans  ce  calendrier  ,  attendu  91e  , 
comme  d?ns  le  nfaxt ,  ila  arrivent  iantàt  m* 
qpantième  çt  tantôt  JWrtf.  ,  > 

Les  fêtes  qqe  nous  avoas  indiquées  se  trourent 
dans  les  anciens  calendriers;  mais  la  plupart, ne 
sont  plus  célébrées.  Celles  qui  se  chôment  encore 
aujourd'hui  sont  distinguées  des  autres  par  des 
lettres  italiques. 

Les  Juifs  avaient  tant  de  vénération  pour  le 
nombre  sept ,  que  ,  outre  la  semaine  de  sept 
jours ,  ils  en  avaient  une  de  7  semaines ,  une  do 
7  années  et  une  de  7  semaines  d'années. 
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La  s&nsane  de  7  setm^nes ,  s'appelait  JfontécSté 
qui  signifie  cinquantième  ;  parce  que ,  après  la 
Pâque  qu'ils  cèleraient  du  i4  au  i5  de  Wisan, 
ils  effraient  en  sacrifice  les  prémices  *  de  leurs 
jftoissons  et  s'employaient  ensuite  pendant  les  7 
semaines  suivantes  à  moissonner.  * 

Leur  semaine  d'année  portait  le  nom  de  sabba- 
tique. Ils  en  passaient  six  à  travailler  la  terre  et 
là  septième  les  terres  restaient  en  friche. 

Sept  semaines  sabbatique*  composaient  une 
grande  semaine  appelée  jubilé.  EMe  était  de  49 
ans.  A  la  fin  de  cette  semaine  chacun  arvait  droit 
de  tefttrer  dans  ses  biens  ,  dé  quelque  maniète 
qu'ils  eussent  été  engages.  Ainsi,  7  jours  formaient 
k  semaine  ordinaire ,  sept  semaines  formaient  la 
semaine  annuelle,  sept  ans  la  semaine  sabbatique 
et  sept  semaines  sabbatiques  le  jubilé. 
,  Les  Juifs  commençaient  toujours  leur  fêtes  an 
coucher  du  soleil.  Ainsi ,  la  solennité  du  sabbat 
commençait  le  vendredi  au  coucher  du  soleil  et 
finissait  h  samedi  à  la  mime  heure. 
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CHAPITRE  XXXVI.  ' 

CALÊNDMER  DES  ANCIENS  GRECS. 

Vjhez  les  anciens  Grecs  ,  les  années  étant  f 
comme  celle  des  Juifs  3  luni-solaire  ,  leurs  mois 
étaient  aussi  alternativement  de  29  et  de  5o  jours* 
Leurs  années  étaient  communes  ouemholismiques; 
les  premières  avaient  12  mois  lunaires  et  les 
secondes  i5  mois.  On  peut  voir  ce  que  nous 
avons  dit  dans  le  copunencement  au  sujet  du 
placement  du  i3me  mois. 

Les  mois  des  Grecs  se  divisaient  chacun  en 
trois  parties  qu'ils  appelaient  décades.  Dans  les 
mois  de  3o  jours ,  chacune  de  ces  parties  était 
de  10  jours  ;  mais  dans  les  mois  de  29  jours  là 
dernière  décade  n'avait  que  9  jours. 

La  première  décade  s'appelait  décade  du  mois 
commençant  ,  la  seconde  était  nommée  décade 
du  milieu  du  mois ,  et  la  dernière  j  décade  du 
mois  finissant.  « 

On  donnait  aux  jour*  un  nom  qui  indiquait 
leur  ordre  dans  la  décade  j,  par  exemple  le  5 
était  le  cinq  de  la  première  décade,  te  i5  était 
le  5  de  la  seconde ,  etfc.  ;  dans  la  5m**  décade  on 
comptait  quelquefois  le»  jours  en  aetrogradaût^ 
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MOIS   GREC. 


1 

Novpm*, 

52 

ai  i/7«f  « , 

3 

TfIT», 

4 

Trretjlii  j 

5 

UîfJL^/lfl  J 

6 

Eltf)», 

7 

EAtap*  ^ 

8 

&>J*tf 

9 

Zmtln  7- 

ÎO 

Atout!»  ? 

11 

12 

i3 


i5 
16 

17 

SOL 


Tpir* , 
i4   t*Tip7»  ^ 

E*7*, 

EyFcîiy  , 


nouvelle  lune. 

deuxième. 

troisième. 

quatrième* 

cinquième. 

sixième. 

septième. 

huitième. 

neuvième. 

dixième. 


premier. 

deuxième* 

troisième. 

quatrième* 

cinquième, 

sixième. 

septième. 

huitième. 

neuviémç. 

diwèae^ 


IfTetfJHVou,  n  otpfco- 

Du  mois  com- 
mençant. 


Uurovv%f  [A*m, 

,  Pu  milieu  du 
/    mois. 
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SI 
22 
33 

24 
25 
26 

27 

28 

5o 


nf»7» ,  premier. 

ûtuliftt  7  deuxième. 

Tf  it#  ,  troisième. 

Ttl&fln  9  quatrième. 

Jii(d*t7$i7  cinquième. 

Bim  ,  sixième. 

EjWty* ,  septième. 

Oyfo* }  huitième. 

Eiffdln ,     f  neuvième. 

Etn  Krti  n tf ,  vieille  et  nouvelle 
lune,  ou  Tfja**?,  trente. 


\ 


Du  mois 
$ant. 


Quelquefois  on  comptait  la  dernière  décade  dans 
un  ordre  renversé,  de  la  manière  suivante: 


'   — — - «^   ■  ■  m  ====:= 
21   aWÎ* 

s6  n#fi«7». 

22   Ew*1*. 

27   T«T«pT*. 

25   CtyJW 

38  Tf/î». 

24   B^V». 

29  A«v7ip«e.       n 

a5  E*l». 

5o  Ey»  K«/  *f*.      | 

Chacune  des   républiques  qui  composaient  la 
Grèce  avait  aon  calendrier  particulier >  qui  était 
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luni-solaîre  pour  toutes.  Nous  ne  connaissons  h 
nomenclature  que  des  mois  athéniens,  macé- 
doniens, syro-macédoniens,  paphiens  et  bythiniens; 
Les  anciens  nqus  ont  aussi  laissé  les  noms  des 
principales  fêtés  attachées  aux  jours  de  leurs 
années» 

Ayant  Méton,  l'année  grecque  commençait  au 
solstice  d'hiver,  à  Athènes,  et  c'était  le  mois 
gamélion  qui  était  le  premier  mois;  mais  du  tems 
de  Méton,  on  la  commença  au  solstice  d'été,  et 
le  mois  hécatombéon  devint  le  premier. 

Dans  les  autres  états  de  la  Grèce ,  l'année  com- 
mençait à  rëquiuoxe  d'automne. 

Je  donne  ici  plusieurs  tableaux,  où  l'on  trouvera 
la  correspondance  des  mois  athéniens ,  macé- 
doniens, paphiens  et  bythiniens,  avec  les  mois 
juliens. 


Ex*To/Kj8tfi  »r,  hécatombéon,  mois 
des  hécatombes  ,  autrefois 
Kpowf,  saturnien 

M«  T*>f  mm,  Métageitnion,  mois 
desMétageitnies,  sacrifices  à 
Apollon 

ë  oifpopiùiv,  boédromion,mois  des 
sacrifies  appelés  boédromies. 


Juin  et  juillet. 

Juillet  et  août. 
Août  et  sept.** 
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Mois  Athéniens. 


Mois  juliens  corr. 


Sep.^etoc.^ 
Oc.brcetnov.bre 
Nov.^etdé.1»* 


Ucufjutnnuw,  înaimactenon,  âir 

trouble ,  Jupiter  courrouce. 
rivan4'w>  Pyanepsion,  cueil- 

lëur  de  fruits  (*) 

Uofuo^tm  .,    Posideion  ,    mois 

consacré  à  Neptune 

Dans  les  années  embolismiques ,  on  ajoutait  un 
mois-  appelé  mwfue»  £*v\ifoç>  second  posideion. 

TeiiMKtvf,  Gamélion,  mois  des 
noces ,  consacré  à  Junon. . . . 

ArA*rr»pi*y ,  anthestérion ,  op- 
posé aux  fleurs 

Eh&pnfioKM  y  Elaphébolion  , 
chasse  aux   cerfs. 

MovfvxAM ,  munichion  ,  muni- 
chies  ou  sacrifices  à  Diane. . . 

e«p>»MA>r,ThargéIion ,  prémices 
de  la  terre . . 

îitfHpjpstêY  y  Scirophorion,  om- 
I    bres  sacrées -. 


10 


11 


12 


Dé.bMetjanv.cr 
Janv.cretfév.cr 
Fév.eretmars. 
Mars  et  avril. 
Avril  et  mai. 
Mai  et  juin. 


(*)  L'abbé  Barthelemi  dans  le  voyage  du  jeune  Anacharsis ,  place 
le  mois  pyanepsion  avant  mémactérion  ;  et  Potter  met  Antestlierion 
aérant  postdéon.  Quant  au  nombre  de  jours  de  chaque  mois,  Potter 
fait  tous  les  mois  impairs  de  3o  jours.  Dans  les  tables  de  compa- 
raison du  voyage  du  jeune  Anacharsis ,  on  le*  fait  de  3o  jours,  ayant 
4a  réforme  de  Méton,  jt  de  29  après. 
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Mois  Macédoniens  d?4ntioche 
dePergame  etd'Ephèse. 


Mois  Qyro-Macèdomens  de 
Smyrne  et  de  Tyr. 


\ 


1 
a 

5 

4 
5 
6 

7 
8 

9 
io 

il 

12 


ut*,  Dios. 
A<r<KA*w ,  ApeHeos» 
AvîvvtLioç .  Audyrçéos. 
ritf$7iK,  Péritios. 

Awrftf,Dystros. 
S&v0iK9f>  Xarçthicos. 

^pTf^Kfw^  ArtÇ0Û$ip5. 
Atiftêf,  Désios. 
n*rtfu>*,  Panepos.. 

rofviatw,  Gorpïéos. 
T-arfpftptT*/^  ,  Hyper- 
beretéos. 


T^t  piSipt  t<ew^  ,  Hy  perberetéos. 
Aitr,  Dios. 

A«Mecwf ,  Apelleps. 
Avfufwt  >  Audynéos. 
VJtf mof9  Péritios. 
Ayrrp»* ,  Dystrôs. 
£*if /**r ,  Xanthicos. 
Afripiir/or ,  Artemisios, 
a«i#*#,  Désios. 
n*****,  Paftemos. 

Aetof  y  LoOS. 

rofWi&iof,  Gorpieos, 


jïfow  <fe  Chypre 

Les  peuples  de  la  Grèce  adoptèrent  successi- 
vement le  calendrier  juïiea  et  le  substituèrent  à 
leur  calendrier  luni-solaire.  A  cette  occasion  les 
habitans  de  Paphos  donnèrent  une  marçpje  sin- 
gulière de  flatterie  à  l'empereur  Auguste.  Us  chan- 
gèrent les  noms  de  leurs  mois  et  ceux  qu^ls  leur 
firent  porter  faisaient  dans  leur  ensemble  une  ins- 
cription en  son  honneur.  Les  voici  en  partant 
de  l'équinoxe  d'automne.  Leur  correspondance  arvec 
les  mois  juliens  est  la  même  que  dam  le  tabjeau 
précédent. 
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Mois  jBrthiniens. 


UftGf,  Héreos,».,* 
,  HPf*'*0  •  Hermios.  •  . . 
MnTpwf ,  Métroos.  . . . 
6&htfK\  Dionysto*. . . 
ni**wof*  ^H^açléios.  é 

A/er  ,  Dios 

B«J>*f««r,  Bendictéos... 
STfWJj^w,  Strategios. . . 
ùfiiKy        Arào* .. v. . 

Afftfiféûf ,  j^ptirodisios, 
bilûtlfiof',  l  Ûimétrïos. .  J, 


Correspondance  des 
Juliens. 


T | 

mou 


fopteinbtt  et  octobre. 
Octobre  et  novembre,   j 
Novembre  et  décembre. 
D&éttrt)*e  «  jétôlrier. 
Janvier  et  février, 
.Février  et  mars. 
Mars  et  avril 
Avril  et  Wiàï. 
Mai  et  )nià< 
Juin  et  juillet* 
Juillet  et  août. 
Août  et  septembre. 


Jït; 


j:o 


A  K 


e£  <fe  Paphos;  . 

:4**tffr'«  *  dasetndant  de  Ténujj, 

4^3wifwr'i$su^ 
A*i*r*  f  Ewei:  1 
ifx«*  *  et  de  Jule; 
**«*>*;  CéiaE* 
Si^Tor,  Auguste, 
Av%Kp*%tiw ,  empereur* 
&*tt*tx»Zv<riof ,  tribun  du  peuple^ 
>  ty^Miwlw;*  ;ucâwul  perpétuel. 
^«iipiw,  souverain  purtift^ 
•«ri*,  .mtojwii* 
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CALENDRIER  DES  ATHÉNIENS, 

SUIVI  DANS    FRESQUE   TOtfTE    I<£    GRÈCE. 

9  ■      ,. — 

Hécatombéon  >  sp  jour?. 

Néoménie ,  sacrifices  à  Hécate  ou  Hécatombées  ; 
Eisiteries ,  sacrifice  et  repas  en  'commun  des 

5  A  Minerve. 

,  ...  <■-.( 

5  Bataille  et  victoire  de.  Xrëuctrès; 
Fête  et  naissance  d'Apollon.  Connidées,*en  Fhon- 
neur  deConnidas  ;  instituteur  dç  Thésée. 
8  A  Neptune  et  à  Thésée, 
n  Première  ecclésie,  ou  assemblée  générale  ;  Jeux 

olympiques.  r\   T    \j 

12  Cronies  ou  saturnales. 
i4  Les  petites  panathéfliee4  cim^wéest  à  Minerve. 
16  Metaecies,   ou    synaecies  ,  en  mémoire:  de  la 
réunion  des  bourgs  de  P Attaque;  à  la  paix 
domestique.  .      T  *      '  >   • 

3o  Théoxenies ,  en  l'honneur  des:  dieux  étrangers. 

22  .'  '    .      J.;-   ,.-  • 

2 5  Séances  de  l'aréopage: 

24  ,:  r  '    ;  ;  - 

28' Les   grandes   Panathqnees   quinquennales  4  en 

l'honneur  de  .Minerve.         / 
29  Androgéonies ,  fête  expiatoire  en  mémoire  de 

la  mort  d'Androgée,  fils  4e  Minoj. 
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Metageitnion ,  3o  jours. 


é 


Néoménie  et  sacrifice  à  Hécate  ,  à  Apollon. 

Metageitnies. 
Sacrifices  aux  Euménides. 
À  Apollon.  Athènes  asservie  par  Antipater. 
Fête  de  Neptune  et  de   Thésée.   Perte  de  la 

baViilJç  de  Chéronée. 


*4 


Séances  de  l'aréopage. 


•Boédràrnion ,  29  jours. 


1  Néoménie,  sacrifices  à,  Hécate,  à  Apollon  Boe- 

drotnien.  ' 

4  Victoire  de  Platée.  Eleutheries  Quinquennales, 
€  Victoire  de  Marathon. 

7  Fête  d'Apollon  et  de  Pan. 

8  Fête  de  Neptune  et  de  Thésée. 
ïaGharisteries  à  la  liberté.  Thrasibule  chasse  les 

5o*  tyrans. 
i4  Combat  des  coqs ,  institué  par  Thémistocle ,  eu . 
mémoire  du  combat  de  Salamine. 
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iS'Àgyrmè  où  rassemblement  des  initiés.  S 
ifrLeur  procession  à  la  mer ,  victoire  de  Cha-  g- 

I    brias  à  Naxos.  0 

S  7  Jour  dé  jeûne*  «g 

18  Sacrifices,  procefsion  dti  Kalathos.  s- 
iq  Eampadophorie,  ou  procession  aux  flaifcbeaux»  | 

20  A  Bacchus ,  victoire  de  Salamine*  | 

si  Retour  solennel  des  initiés  >  jeux  d'Eleusis,  s 

22  Epidaurie,  procession  d'Esoulape.  i 

*5  Plemochoé,  effusion  mystérieuse  d'tatt.  J  | 

24  Jeux  Gymniques  à  Eleusis.  * 
26  j Victoire  d'ArbelIes.    • 
a6tFéte  d'Aglaure. 

Maimaçtérion  3a  jour*. 

îlNéoméme  ,  sacrifices  a  Hécate,  à  Bacchus. 
2  Sacrifices  à  Thésée. 
*]  Jour  consacré  à  Apollon. 
8  Fête  de  Neptune  et  de;  Thésée. 
ï5Proréosies;  fête  des  semailles  en  Phopneur  de 

Cérès. 
16  Aux  héros  morts  à  Platée  pour  la  liberté  de 
la  Grèce,  tes  Néquitias ,  Eleuthéries  à  Platée* 
20  Maimactéries  en  PHonneur  de  Jupiter. 
22}    ,  .  . 

•23/Séances  de  Faréopage^ 

24] 
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Puanepsion  3g  jours. 


Néoménie,  sacrifices  à    Hécate,  premier  jour 

des  vendanges. 
Puanepsies  en  l'honneur  d'Apollon  et  de  Dianejf 
Oschephories ,  Eiresione. 
8  Fête  de  Neptune  et  de  Thésée. 
1 1  Stenée  ou  préparation  aux  Thesmophories. 


i5 
16 

*7 
18 

so 

31 
33 
33 

%% 
35 

a9 


1 4  Ouverture  des  Thesmophories. 


Second  jour  de  cette  fête  consacrée  à  Gérés. 
Jour  de  jeûne  observé  par  les  femmes* 
Zémîe ,  sacrifices  expiatoires  usité  parmi  elles. 
Diogme,  ou  poursuite  ,  dernier  jour  de  cette 

fête. 
À  Pallas,  assemblée  de  tous  les  peuples  de  la 

Béotie. 
Dorpia  ou  destin. 


Apaturies  en    Phon-t 
neur  de  Bacchus. 


Anarrhysis  ou  sacrifice. 
Couretis  ou  Tonsion. 
A  Mari ,  célébrée  à  Lacédçmone. 
Kalkeia,  à  Yulcain  ,  fête  des  forgerons,  ou 
Pandémies  ;  à  Minerve. 


Posidéon  3o  jours. 


Néoménie  ,  sacrifices  à  Hécate. 
A  Apollon, 
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(  **°  } 
#[Fêté  de  Thésée  %  les  grandes*  Pbsidéies,  ou  fêtes 
de  Neptune, 
Fête  consacrée  aux  vents. 


9 


a3'Séances  de  l'aréopage. 
?4) 


28 
3o 


.     1    y9    I  Dionysiaques  des   champs  uo  du 

T  v    r. .  '   \     Pirée. 
Iobachee , 


Seùond  Posidéon ,  dans  les  années  embolismiques. 


Néoménie. 

Fête  de  Neptune  et  de  Thésée. 


Gamélion ,  29  jours* 


1  Néoménie  et  sacrifices  à  Hécate. 
Dans  le  commencement  de  ce  moisr  on  célébrait 
la  fête  des  Noces  ;  mais  le  jour  est  inconnu. 

7  Jour  consacré  à  ÀpoJlon. 

8  Fête  de  Neptune  et  de  Thésée. 
aojCdttophoriea  en  l'honneur  de  Baûchusr» 
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s4JSéances  de  l'aréopage. 
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39IÀ  Pluton  et  à  Proserpine* 
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Anthestérion ,  3o  jours. 


Néomenie  et  hydrophories  y  fête  lugubre  en 

mémoire  du  déluge. 
Jour  consacré  à  Apollon. 
Fête  de  Neptune  et  de  Thésée. 
Pithoégie ,  \ 

Koés ,         ?  Anthestéries ,  grandes  Dionysiaques. 
Kitri,         / 
Diasies,  fête  hors  de  la  ville ,  consacrée  à  Jupiter 

Meilichiua* 


7 
S 
ii 
n 
i3 
si 

sa 


J 
^Séances  de  l'aréopage. 

*'! 

a8JPetits  Mystères  d'Eleusis. 

29) 


Elaphébotion  y  ay  jours. 


ijNéoinénies,  sacrifices  a  Hécate. 

Le  jour  des  Elaj)hebolies  est  inconnu. 
7IA  Apollon. 

8  Fête  de  Neptune  et  de  Thésée ,  Asclepiea  ou 
fête  d'Esculape. 

A  Bacchus 

Phellos  ! .  Dionysiaques  de  la  ville. 
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Pandies,  fêtes  de  Jupiter, 
Cronies  en  l'honneur  de  Saturne» 


22 

a5JSéances  de  l'aréopage. 

24! 


Munichion ,  3o  jour*. 


Néoménie  et  sacrifices  à  Hécate. 
6Dèlphinies  en  l'honneur  d'Apollon. 

7  Jour  de  la  naissance  de  ce  Dieu. 

8  Fête  de  Neptune  et  de  Thésée. 
i6Munichies,  fêtes  de  Diane  en  niémoire  de  la 

victoire  de  Salamine. 
Diasies  équestres  ou  cavalcade  en  l'honneur  de 
Jupiter. 

32\ 

d3\Séances  de  l'aréopage. 

fl4j 

a^Héraclée ,  fête  rurale  en  l'honneur  d'Hercule. 


Thargelion  ,   29  jours. 


Néoménie  et  sacrifices  à  Hécate. 
Naissance  d'Apollon  ï_ 
Naissance  de  Diane.  j        ° 
Fête  de  Neptune  et  de  Thésée. 
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lolDelîes  annuelles  en  l'honneur  d'Apollon ,  lus- 

tration  d'Athènes. 
19 Callyntéries ,  fête  lugubre,  en  mémoire  d'A- 

graule,  fils  de  Céorops. 
%o  Bendidies  en  l'honneur  de  Diane. 

a3  Séances  de  l'aréopage. 

s5|Plynterks,  fête  triste,  en  l'honneur  de  Minerve. 

Seirophorion ,   3o  jours. 

Néoménie  et  sacrifices  à  Hécate. 

7  Jour  consacré  à  Apollon. 

8  Fête  de  Neptune  et  de  Thésée: 
12  Scirophories ,  en  l'honneur  de  Minerve  ,    de 

Cérès  être  Proserpine;  bataille  deMantinée. 
i4  Diipolies  ou  Bouphonies ,  sacrifices  de  bœufs  à 

Jupiter  Polieus  ou  protecteur  de  la  Tille. 
)o|Adonies ,  tête  lugubre  en  mémoire  de  la  mort 

d'Adonis. 
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28 
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Séances  de  l'aréopage. 

Horaïes,  sacrifices  au  soleil  et  aux  heures, 
Héraclées  annuelles  en  l'honneur  d'Hercule. 
Sacrifices  à  Jupiter  Sauveur. 
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Théodore  Gaza ,  dan*  top  outrage  de  ration* 
mensium ,  nous  donne  les  mois  athéniens,  dans 
Fordre  suivant  :  \ 


Hécatombéon , 

Gamelion  ,                  I 

Maimaktérion , 
Possideon , 

Thargélion ,      ' 
Boedromiôn ,               J 

Munichion , 

Anthestérion ,             | 

Metageitnion  , 
fyanepsion , 

ElapWbolion ,             J 
Stirophorioû*.  ~  .        1 

Digitized 


by  Google 


t«*3 


CHAPITRE    XXXVII. 


CALENDRIER   DES    ROMAINS, 


Anne  de  Ràmûtiïs. 


NOMS 

mois* 


Mars 

Avril 

Mai 

Juin 

Quintile-  .  ■ 

Sextile 

Septembre. 
Octobre.  . 
Novembre. 
Décembre. 


iSOMKE 

de 
j  o  m  s. 
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o 
»i 
5o 
5i 
3o 
3o 
3i 
3o 
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PLACEMENT 

de$  t 

NONES. 


? 

7 
5 

7 
5 
5 

5 


PLACEMENT 

de*      • 

IDES. 
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i3 
15 
i3 
i5 
33 
i3 
i5 
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13 


AnrB  de  Numa  Pompilius. 


Janvier 2! 

Fétrier |     2l 


-      5  i3 

5  I  i3 

Merkedônien  J?  aa  jours  toutes  les  années  divisibles 
nar  2 .  et  de3  dans  les  années  divisibles  par  4. 


Mars 
Avril. . . 

Mai 

Juin. . . . 
Quintile 
Sextile.. 
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jo  vas. 

PLACEMENT 
N  0  y  E  s. 

PLACEMENT 
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IDES. 

Septembre  . . . 
Octobre;.;..4. 
Novembre. . . . 
Décembre.  • . . 
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f      81 

29 
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5 
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«3          i 
l5           | 

13          « 

Les  lettres  nunçEnales,  les  jairs  fastes  et  fiéÊStes 
et  les  fêtes  étaient  places,  dans  es  deux  calendriers, 
à-peu-près  cornriie  dans  celui  tabules  Cesar^  <ju» 
nous  allon?  (Jannejfr  ,        j 
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Calendrier  de  Jules  César. 


Sè- 

t 

JAHVIBA                     | 

S 

I 

Sont  1#  protection 
de    Juif  on. 

A 

F 

I 

kal. 

Sacrifices  à  Janus,  à  Junou,  à  Jupiter, 

à  Esculape. 

fi 

F 

•  •  •  • 

a 

,4 

Jour  malheureux  ;  .rfïei  «1er. 

C 

C 

IX 

3 

3 

Coucher  de  l'éerevisse  ;  à  Minerve. 

D 

C 

•  •  •  • 

i 

veille. 

XVII 

noues. 

Lever  de  la  Ivre,  coucher  au  soir 

£ 

F 

.  ■   . 

dn  l'aigle. 

F 

F 

VI 

6 

8 

6 

C 

•    •     «    • 

7 

1 

H 

C 

XIV 

8 

6 

Sacrifices  à  Janus. 

A 

• 

III 

9 

S 

Les  Agonales  ;  lever  du.  Dauphin. 

fi 

E  N 

f   •    •  • 

10 

i. 

Milieu  de  l'hiver. 

C 

H^> 

XI 

ii 

Les  Carmentales;  temple  de  Juttirae 

* 

dédié  dans  le  Champ-de-Mars. 

D 

C 

.  •    •  . 

13 

veille. 

Les  compHales. 
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JN  P 

XIX 
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ides. 

Les  trompettes  font  les  purifications 
par  la  ville,  en  habits  de  femmes. 

F 

£F 

,VIII 

•4 

*9 

Jours  vitieux,  par  ordonnance  du 
Sénat. 

G 

i5 

18 

A  Carmenta ,  Pomma  et  Postrcrta. 

H 

& 

xvV 

iÔ 

«7 

A  la  concorde  ;  coucher  du  lion  au 
matin. 

A 

'  V 

«7 

16 

Soleil  dans  le  verseau. 

B 
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18 
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C 

c 

XIII 

»9 

4 

D 

c 

11 

20 
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Cr 
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ai 

.      12 

F 
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X 

22 

1  I 

G 

c 

*.  ...    *   .. 

** 

10 

Coucher  de  la  Lvre. 

1  H 

c 

XVIII 

24 

9 

Fêtes  senientinet  ou  des  semailles. 

A   . 

c 

VII 

a5 

s 

B  " 

c 

.... 

20 

7 

c 

c 

XV 

27 

6 

A  Castor  et  à  Pollux. 

D 

c 

I\ 

28 

5 

1  E  . 

15 

1 

F.. 

*9 
3o 

j 

Les  couines- eu  champ  de  mars. 
Temple  de  la  paix  ou  les  pacales. 

F 

*xi*r 

F  . 

1 

3i 

veille. 

Aux  dieux  pénates. 
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N 
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VIII 
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veille. 
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N  P 

i3 
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£ 
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XVI 

«4 

16 

F 

N  P 

V 

i5 

i5 

G 

KND 

16 

i4 

H 

N  P 

xiii' 

«7 

.5 

A 

C 

ii 

18 

12 

B 

C 

'9 

ti 

C 

C 

'    X   " 

ao 

10 

D 

F 

i 

.  .  .  . 

21 

9 

E 

C 

XVIII 

23 

8 

F 

N  P 

VII 

23 

7 

G 

N 

.  .  .  . 

24 

6 

H 

C 

XV 

*5 

5 

A 

£  N 

FV 

*6 

4 

i* 

N  P 

.... 

27 

3 

ic 

C 

XII 

28 

veille. 

.uever  flu  Verseau.    .  •  • 

Céttmàncement  du  prjntemsl 
Jeus^génialiques,  lever,  <FAr£tiftrus. 

À  Faune  et  à  Jupiter/ défaite* et  mort 

des  Fabièns. 
Lever  du  corbeau,  dé  U  coupe  et 

du  serpent.         ! 
Les  Lu  percale  s. 

Le  soleil  au  signe  des  poissons*  . 
Les'Quirinales. 
Les  Fornacales.  Les  Ferales  aux  dieux 

uianes. 


A  la  déesse  Muta  ou  Larunda,  les 

Ferales. 
Le»  Caristies. 
Les  Terminales* 
Le  Refifuge. 
Bissexte  dans  les  années  divisibles 

par  4  (*). 

Lever  eu  soir  «TArcturua. 

* 

Les  éqjuirfes  du  champ  de  mars. 
Les  Tarquins  vaincus. 


(*)  César  plaça, le  jour  intercalaire,  après  le  6  fies  kasendes  de 
mars  ;   parce    que  c'était  là  que    Xfluma    atait  placé   le   mois  de 


'Merkedonien. 
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N 
N  P 
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N  P 


G     C 
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XIII 
II 


XVIII 
VII 


XV 

t>  IV  - 

iiï 


8 

7 

4    6 

■'•S 

4 

s 

veille, 
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%l 
10 

i5 
«4 

i3 
la 
ii 

10 

0 

a 


26  7 

27  *   »i 


a» 

Si 


5 

4 
3 

TeiUe 


4L  ▼  C««f  lipi  Vl    «tu  vuiv  hc  *  «»«*v  ,  «a*  w» 

de  Pégases 

Lever  de  la  couronne. 

Lever  «Forîon,  lever  du  poisson  sep- 
tentrional. 


Ouverture  de  la  mer. 

Les  équirles  secondes  sur  le  Tibre. 

A  Anna  Perenna  ;  meurtre  de  César. 

Coucher  du  scorpion. 

Les  libérales  ou  les  Bacchanales,  les 

Agoàales. 
Le  soleil  dans  le  bélier. 
Les  quipquatres  de  Minerve  pendant 

5  jours.  . 

Coucher  au  matin  du  cheval. 

Les  Tqbikistres,  5.e  jour  des  quin- 
çuatres. 

Les  hîlsrie»  9  là  mère  des  dieux , 
écpiinoxe* 

Jeux  iniégalésiens. 


À  Jasua,  à  la  concorde  j  au  salut,  à 

la  paix. 
A  la  lune  ou  a  Diane  aur  le  mont 

Aventin. 
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?s 

Sous  là  protection 
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DB    VÉNUS. 

Je 

N 

» 

t 

U. 

A  Vénus  avec  des  fleurs  et  du  myrte , 
à  la  fortune  virile  ,   coucher  du 
scorpion. 

£ 

C 
C 

Vvh" 

3 
3 

.»■ 

Lever  des  pléiades. 

F 

C 

VI 

i 

veille. 

G 

nones» 

Jeux  Mégalésiens  à  la  mère  des  dieux 

pendant  8  jours. 
A  la  fortune  publique  primigénie. 
Naissance  d'Apollon  et  de  Diane. 

H 

N  P 

XIV 

6 

8 

A 

N 

ni 

7 

1 

fi 

N 

. .  « . 

8 

Jeux  pour  la  victoire  de  César,  cou- 

H 

cher  de  la  balance  et  d'Oriou. 

1  c 

N 

XI 

9 

5 

» 

1  D 

N 

.  .   .   . 

10 

4 

Les  céréales ,  jeux  circenses. 

n  £ 

N 

XIX 

n 

3 

*             ... 

H  F 

N 

VIII 

13 

veille. 

La  mère  des  dieux  amenée  à  Rome  ; 
jeux  en  f  honneur  de  Gérés,  pen- 
dant 8  jours. 

fi  G 

N  P 

r     .       .      • 

i3 

ides. 

A  Jupiter  vainqueur,  et  à  la  liberté* 

y  H 

N 

XVI 

'4 

18 

fi A 

N  P 

V 

â 

»7 

Les  fordicidies  ou  fordicales  ;  sacri- 
fices à  la  vache  Forda. 

§ B 

N 

.  .  .  . 

)6 

16 

Auguste    sacré   empereur,  coucher 
des  Hyades.             • 

c 

N 

xïn 

*7 

iS 

. 

D 

N 

ii 

18 

i4 

Les  équiries  au  grand  cirque,  brû- 
icraent  des  renards. 

£ 

N 

.... 

«9 

i3 

Les  céréales ,  soleil  au    signe  du 
Taureau. 

F 

N 

X 

30 

13 

.... 

G 

N  P 

.  .   .  . 

31 

11  . 

Les  paljljennes  ou  pariliennes ,  fon- 
dation de  Rome. 

H 

N 

XVIII 

33 

,!•' 

'  Des  secondes  agoniennes  ou  agonales. 

A 

N  P 

VII 

a3 

9- 

,  Les  premières  vinales  à  Jupiter  et  à 
Vénus.                  .... 

B 

C 

•   .    •   . 

i 

8 

Ruiné  4e  Troye. 

C 

N  P 

XV 

7 

Les  Robigâles ,  couchée  du  bélier» 

milieu  du  printems.     . 
Lever  du  chien  et  des  chevreaux,    • 

D 

F 

IV 

36 

6   . 

£ 

C 

.... 

27 

5 

Les  Fériés  latines  an  mont  sacré. 

F 

J»  P 

XII 

2$ 

4 

Les  noréalés  pendant  6  jours,  levée  1 
de  la  chèvre.                                      1 

G 

C 

I 

a9 

*3 

Coucher  au  soir  du  chien. 

H 

F 

•    •     •    f 

3o 

vejlk. 

A  Vesta  pàlatina  ,  les   premières 

larentales.                                       | 
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Sou»  la  protection 

d'Apollon. 
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veille. 


A  la  bonne  déesse;  aux  Lares  pro- 
tecteurs }  jeux  floraux  pendant  3 
jours. 

Les  compitales. 

Lever  du  centaure  et  des  brades. 

Lever  de  la  lyre. 
Coucher  du  milieu  du  scorpion. 
Lever  au  matin  des  VirgiUes. 
Lever  de  la  chevrette. 
Les  lemuriennes  de  nuit  pendant  3 
jours;  les  luminaires. 

Coucher  d*Ork>n;  jour  malheureux 

pour  se  marier. 
A  Mars  le  vengeur  au  cirque. 
Les  lemuriennes;  lever  des  pleyades  ; 

commencement  de  Tété. 
A  Mercure;  lever  du  taureau. 
A  Jupiter  ;  fête    des  marchanda  ; 

naissance  de  Mercure  ;  lever  de  la 

lyre. 


Le  soleil  dans  les  gémeaux. 

Les  agonales  de  Janus;  lever  de  la 

canicule.  ' 

A  Vé- Jupiter;  lever  du  chien. 
Les  fériés  deVulcain;  les  Tubilustres. 

A    la  fortune  publique  ;  lever  de 

l'aigle. 
Le  second  regifuge  ;  coucher  <TÀrc- 

turus. 
Lever  des  hyades. 
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A  l'entendement  a*  Capitale. 
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fuges. 
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délofemens. 

Coucher  am  matin  4e  la  couronne. 

Jeux  apollinaires  pendant  8  jour»; 
fortune  féminine. 

Les  noues  captotitea;  fête  des  ser- 
vantes; disparition  de  Romolos. 

À  Vittsla,  coucher  du  milieu  du 
capricorne. 

Coucher  au  soir  deCéphéê. 

Le»  vent*  Ethesiens  commencent  à 
souffler. 

Naissance  de  Jolei  César. 

A  la  fortune  féminine;  les  mercu- 
riales pendant  6  jours. 
A  Castor  et  Poilu*. 
Lever  de  Procvon. 
Jour  funeste  de  la  bataille  <T  Allia, 

LesLucariens^  jeux  pendant  4  jours. 
Jeux  peur  la  victoire  de  César  *  soleil 
.   au  «on. 
Les  Lucartenea. 

Jeux  de  Neptune. 

Les  Furinales  ;  jeux  circenses  pendant 

6  jours;  coucher  du  verseau. 
Lever  de  la  canicule. 
Lever  de  l'aigle. 

Coucher  de  l'aigle. 
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A  Mari;  à  Fespérance. 
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Lever  du  milieu  du  lion. 
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Quirinal. 

A  Opis  et  à  Cérès. 

A  Hercule  au  cirque  flaminien;  cou* 

cher  de  la  lyre;  commencement  de 

l'automne. 
Les  Lignapesies. 
A  Diane  au   boit   Aricin;  a  Ver- 

tumne  ;  fête  des  esclaves*. 
Lever  au  matin  du  dauphin. 
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corne. 
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matin  du  dauphin.    - 
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Explication  de  ce  Calendrier* 

La  première  des  cinq  colonnes  verticales  qui 
se  trouvent  au  commencement  de  chaque  mois-, 
renferme  lès  lettres  que  les  anciens  Romains  appe- 
laient Nundinales.  Pour  concevoir  l\isage  de  ceSi 
lettres ,  il  fëut  savoir  que  Pôn  tenait  à  Rome  un 
marché  tous  les  neuf  jours.  Ces  sortes  de  marches 
s'appelaient  Nundinœy  et  l'on  saisissait  ces  mêmes 
jours  pour  annoncer  aux  citoyens  réunis  en 
assemblées  publiques  tout  ce  qui  concernait  là 
discipline  de  leur  religion  et  pour  régler  les  affaires 
du  Gouvernement.  De  sorte  qu'il  se  trouvait  à 
Rome,  les  jours  deNundines,  une  grande  affiuencc 
d'habitans  des  campagnes  qui  venaient  dans  la 
double  intention  d'y  faire  leur  commerce  et  de 
s'y  instruire  des  régtemens  tant  religieux  que  civils-- 
•  Pour  reconnaître  chaque  année ,  tes  jours  nun- 
dinaux  attachés  à  chaque  quantième  du  mois,  les 
Romains  avaient  imaginé  de  placer  les  8  premières 
lettres  de  leur  alphabet  sans  interruption  depuis 
le  premier  janvier  jusqu'au  dernier  décembre ,  en 
recommençant  par  À ,  quand  ils  étaient  parvenus 
à  H.  Elles  indiquaient  les  nxmdines ,  comme'  dferifc 
notre  calendrier,  les  lettres  dtonimcales  iïicfiquetft 
le  dimanche.  Si  une  année ,  U  lettre  À  marquait 
les  nundines,  Tannée  suivante  c'était  la  lettre  Tk> 
comwue  il  est  aiaé  de  s'en  assurer j,  car,  à  k  fin  de 


Digitized 


by  Google 


(  23o  5 
décembre  Â  est  suivi  de  4  lettres,  et  par  con- 
séquent il  faut  en   prendre  4  dans  le  commen- 
cement de  janvier,  pour  avoir  le  jour  de  la  s.Td 
nundine  de  l'année. 

La  seconde  colonne  indique  par  un  F,  les  jours 
:où  il  était  permis  aux  juges  de  prononcer  des 
jugement.  Ces  joqrs  s'appelaient  en  latin  dies  fasti, 
jours  fastes  *  elle  marque  par  un  N  les  jours  où 
il  n*éiai£  pas  permis  de  rendre  la  justice,  ou  les 
jours  néfastes ,  die?  nef  asti.  Dans  cette  seconde 
«colonne,  F.  P.  signifie  4ies  foetus  primo ,  jour  où 
rdans  la  première  partie  on  pouvait  la  rendre.  W.F. 
^igpjfie  up  jour  néfaste,  dans  j%  première  partie, 
JE.N.  signifie  Endotercisus ,  ou  uitércisusy  entrecoupé. 
jLe  joup  pu  se  trouvent  ces  lettres  est  feste  dans 
-quelques  heure*  et  isié&ste  dans  le$  autres/ Le  C 
.sigifcfie  comitialis  et  indi^w  Jes  jows  où  se  tenaient 
les  agsewbt&s  *ppdtée*  wmice$.  Q,  Rex,  C.  F. 
signifie  quQnch  re$  eow&iwit  fa$*  ou  que  le  jour 
jkyejwât  faste  qua»4  të  $amf«M*ew  appelé  Roi 
Rivait  assisté  aiw  c0nwo#$.  fiafifl  Q.  ST.  P.  F.  signifie 
guarufa  &$r$u$  Aekfîtmfa**  ;  011  <&&  le  jour  était 
fefrte,,  g^{L:l9;fittifar.  ï^v^ijt  été  transporté  ho«s 
&».  temple  4e-Yttfft?:<*  qw  4e  £&*&  avec  céré- 
;*£pniei  ^riain*  jpum  d*.  l'aman,-.  :  f    , 

<Qvwte  &  *md*  Ul  disjwetion  des  jours  fiâtes  et 
^éfaates  dan*  cos  (feux  vers  :         ;  {; 
'  '^  ^7^  nef  tutu  si  t  Ht  ft*  <pum  trJa  aèrba  siknfufj     * 
Fastus  crit  j>sr  quem  jure  Ucfbit  figi^ 
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«c  Le  jocit  hc&ste  est  cëîuî  pendant  ieqnéî  otf 
»  ne  prononce  point  les*  trois  mots  do  ,  cfr'fco  et 
»  adéito' qxû  sbiït  les  formules tfc'diroit.  Le  joàtf 
*  faste  est  cèltii  'dans  :fequet  îï  est  jfèriïris*  dé 
»  plaider  ou  d'agir- en' droit.- »'-  * 

La  troisième  coïonnë  îcontifehtrésr  19  honftite* 
cPor  disposes  de  ;riiahiére  à'  indiquer  tes  nottVeîïetf 
hmes  du  tSems  dé1  César;  !N6tisJ^'t6n^lvù  'qtfori 
ïes  avait  dispoàéà:atané  maniéré  à^eù-pitës-sèm- 
Blable  dans  lé?  calendrier' *dôhty&  seraient  leë 
chrétiens  avatotia  'réfôrhié  j^é&èrïétittè.  '-     j          ^ 

La  ^i^tri^fe  colorie  èbntiéïU? 
cômirie  noàs^lte^  tteinptfons;  :>  ^  Mî  7  !î  î  -  '  r*  •  '    > 

La  cînqiliéiii^  marqué  !  H  sratè^ffèà  jours  y  Wmmè 
les  comptaient  les  Romains.  Le*  jirfeime^  de  janvier 
est  appelé  kalendes  y  le  2  est  le  4  des  nones  de 
janvier ,  le  3  est  lé*5'dës  *  iioïïes ,  le  4  est  la  veille 
des  nones  +,  pridiè  nona&~,  le  x6  est  le  8  des  idfis 
de  janvier ,  le  7  est  le  7  des  ides  ,  et  ainsi  de 
suite,  le  1a  est  la-  Veifedêà^Mes  pridiè  idusy  le 
i4  est  le  19  des  calendes  de  février ,  le  1 5  est  le 
j&  des  /calendes  >  de  février  et  *insii  de  fiui*e^  il 
in  egt  de  ^me<tfe  tôt» lee  aut^es»iioif.Leidbrnie^ 
de  bboqtteh&ift  <*t  la,  veilk  dWoatendes  dwq&tqnty 

choses  qui  appartenaient  à  la  religion  dôsftoaoaif  s^i 
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toonies,  les  joura  heureux,  ou  malheureux,  et 
celles  qui  servaient  à  diriger  l'agriculture  et  la 
navigation,  comme. les  levers  hélkques  ^t  cos^ 
miqujes  des  principales  étoiles  ^  leurs  couchers  , 
l'entrée  du  soleil  dans  les  signes  dp  zodiaque  et 
k  çTommencçment  des  saisons.  On  se  doute  bien 
que  ces  derniers,  .ptyçuoipènes  ont  change  d'époque 
depuis  Ja  reforma tiqn  faite  dans  le  ^calendrier  par 
César*  I1&  fl-'ont  pas  mêm^  alprs  cjté  placés  dans 
çon  calendrier  a>ux  époques  précises  où  ils  devient 
arriver ,  à  cause  du  peu  d'exactijtijde  des  obser- 
vaticps  astronomiques  que  l'on ,  ^vait.  J'ai  cra 
cependant  devoir  les  donner  ^  parce  que  leur  çon- 
»ai?s^nce  facilite  bwucoupl'mtell^ence  des  auteurs 
ipcieos  tant  grecs  qw  latins,       /  ■        .  ;  ; 


:-j    o    ', 


moyens  àe  trouver  les  Nonqs  et  les  Jfdès  dans  les 


«  mok  romains*.  \  ^ 


i:  Çsfthme  &n  riz  pas -A toujâurtf;  sente :fc*  yeux  la 
calendrier:  que; nmi venons de  donnée,  $fc  qu'on* 
$  quelquefois  besoin  cte  cha^g^r  une  date  romaine 
en  grégorienne  et  réciproquement ,.  j'ai  cru  devoir 
dohner  ici  uj*e  méthode,  fècàte  $t  «  feo&moda  pour 
y  parvenir*:  .»•■-:;,!  ?J  i  j..^  ..„./: , , .  :.-,.  *  .  .  > 
^Lea,  qH^e ^s^^uitififl  ^4«a»rà'k  pb* 
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bernent  de§  nones  et  des  ides  dans  les  îa  mois  de 

l'année. 

Trima  dits  mensis  est  dicta  calenda; 
Sex  Moins  nouas,  October,  Julius  et  Mars; 
Quatuor  at  reUqui\  dalit  idus  quilibet  ocio: 
Inde  dies  reliquos  omnes  die  esse  Calendas* 

C'est-à-dire  :  le  premier  jour  de  chaque  mois 
s'appelle  calendes;  les  quatre  mois,  mai,  octobre, 
juillet  et  mars ,  ont  six  jours  de  nones ,  ou  ont 
.les  nones  le  7  ;  les  autres  mois  ont  4  jours  de 
nones  ou  les  ont  le  5.  Tous  les  mois  ont  8  jours 
d'ides;  à  partir  des  ides  tous  les  autres  jours 
reçoivent  leur  nom  des  calendes. 

Problème  premier.  Trouver  le  jour  des  wne$ 
qui  répond  à  un  jour  donné.  Dans  les  mois  où 
:elks  tombent  le  7 ,  on  augmente  7  de  1,  et  on 
en  retranche  le  quantième  donné.  Ainsi,  pour 
.trouver  le  jour  auquel  réponci  le  4  de  mars,  je 
letranche  4de  8,  et  le  reste  4  indique  que  le  4 
de  mars  répond  au  4  des  nones.  Dans  les  mois  oqt 
«les  nones.  sont  le  5 ,  on  augmente  ce  nombre  de  v 
<«t  on  en  rejtçancfce  le  quantième.  On  trouverait 
Jp;  *ainei  que  le  a  janvier  est  lç  4  des  wones;  car  si 
®      l'on  retranche  a  de  6,  le  reste  est  4.   • 

Problème  second.  On  demande  à  quel  jour  des 
ides  répond  un  jouç  donné  de  notre  calendrier. 
D'abord,  il  fant  que  cç  jour  spit  entre  le  7  et  te 
a€  gour  ha  mois  qui  ont  les  nones  le  7  >  et  entra 
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îe  5  et  le  i4  pour  les  autres.  Dans  le*  premiers, 
pn  ajoute  une  unité  à  i5,  et  dans  les  seconds,  on 
ajoute  une  unité  à  1 3  et  on  en  retranche  le  quan- 
tième. On  trouverait  ainsi ,  que  le  9  mars  répond 
au  7  des  ides;  car,  en  retranchant  9  de  16,  il 
reste  7.  On  verrait  de  la  même  manière  que  le 
11  février  répond  au  5  des  ides;  puisque  si  Pon 
retranche  11  de  i4,  le  reste  est  5. 

Problème  troisième.  Trouver  le  jour  âes  calendes 
qui  répond  à  un  jour ;  donné.  Il  est  aisé  de  voir 
qu'il  faut  que  ce  jour  Soit  après  le  16  otiL  le  i3f, 
suivant  la  position  'des'  ides.  Alors ,  pour  résoudre 
le  problème,  il  faut  au^metlter  les1  jours  du  mois 
ûe  2  et  en  retrancher  le  quantième.  Exemple: 
pour  trouver  le  jour  quf  correspond  au  19  mars, 
Je  retranche  19  de  35 ,  il  rester  i4.  J'en  conclus  que 
le  19  mars  répond  au  ï4  des  calendes  dravril. 

Proposohs-i^usmaintenaiitlésproMêifaés  ihvetfsea. 

1 .°  Trouver  à  quel  quantième  de  ilos  mois  répond 
tei  jour  donné  des  nones.  «Pour  y  parvenir,  il  suffit 
d'observer  que  le  quantième  de  notre  mfois,  pins 
le  quantième  des  nones  \  font  8  ou  6,  sttiv&flt  te 
placement  des  nones.  Donc,  si  de  '$  ou  4e  6  on 
retranche  le  jour  donné  des  noués  j  bâ;  aura  te 
quantième  de  notre  mois.  Si,  par  exemple  ;  on 
demandait  à  quel  jour  répohd  le'5>  âés  noues  cfe 
mars,  o&  retrancherait  Ô  de  #  et  O»  aiujafet  3,  ce 
qui  indiquerait  que  le  5  des  noœ*  do  udr^  téjpià 
au  5  du  même  mois. 
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2.*  Pour  avoir  la  correspondance  "d'an  Jour  des 
ides  à  un  quantième  de  notre  calendrier ,  il  faut 
retrancher  le  jour  donne  des  ides  de  16  ou  de  i4, 
suivant  que  les  ides  sont  le  i5  ou  le  i3.  On  trou- 
verait ainsi  que  le  6  des  ides  de  mars  répond  au 
10 ,  ef  que  le*  6'  des  ides  de  février  répond 
au  $. 

5lp  Enfin ,  pour  tes  caleàdes,  on  retranche  de 
35  le  quantième  des  calendes,  lorsque  le  mois  a 
5i  jours,  et  de  52 ,  lorsqu'il  n'en  a  qué'3oJ  Poor 
février,  on  retranche  de  5a,  soit  qu'il  ait  28  ou 
29.  Exemple  :  soit  propose  de  trou  Ver  le  jour 
auquel  répond  lé  1 2  des  calendes  de  février.  Gomme 
ce  jour  est  en  janvier  qui  a  5r  jours,  je  retranche 
la  de  55  ,  et  le  reste  21.  indique  que  x'est  le  su. 
janvier.  On  trouverait  de  la  même  raaqiére,  que 
le  1*  des  calendes  de. mars  répond  au  v&  février. 

On  sentira  aisément  les  raitoôs  de  ce*  procédés. 

Les  vers  suivans  renferment  tout  le  calendrier 


romain 


Scx  àfaips  norias,  OctoÇer,  Julius fit Marx9 1 
Quatuor  at  reliqui.  Dabit  idus  quilibet  octo. 
Triginta  Aprilis ,  Junius ,  Septemque  Novcmque;  ' 
Vno  plus  alu ,  Vfâpti  Februfiriq.^  Qfto  ?*  »  .,  . 
Ai  si  bissextus  fuekt  super  àdditur  ùrîus. 
Et  tune  fo'ssexto  Martii  conscribe  kalenééêu 
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CHAPITRE  XXXVIII. 


CALENDRIER  EGYPTIEN. 


,Nc 


lous  avons  déjà  dit  que  les  Egyptiens  ont  eu 
jdans  les  siècles  très-reculés  des  années  d'un  mois  (*), 

ensuite  de  trois  mois,  comme  on  le  voit  dans  les 

ouvrages  de  Pline  et  de  Plutarque; 

Ils  adoptèrent  ensuite  une  année  de  56o  jours 
-dont  ils  firent  long-tems  usage,  et  dont  il  est  vrai* 

semblable  qu'ils  se  servaient  du  teins  de  Moïse, 

comme  nous  l'avons  vu  ailleurs. 
'.    Asetk,  trente-deuxième  roi  des  Egyptiens-,  ajouta 

tânq  jours  à  cette  année ,  et  elle  se  trouva  de 
.S66  jours.  Elle  s'est  maintenue  long-tems  ainsi. 
.Son  commencement  parcourait  le  cerclp  de  Tannée 

julienne  dans  i46o  ans,  comme  on  l'a  vu  dans  le 

commencement  de  cet  ouvrage.  Ces  années  égyp-* 

tiennes  étant  vagues,  n'avaient  point  de  corres- 


(*)  Ce  qui  prouve  que  leurs  années  ont  été  d'abord  d'un  moi» 
lunaire ,  c'est  qu'ils  ont  e'U  anciennement  '  la  semaine  planétaire. 
Après  l'introduction  de  l'année  solaire  ^t  de  la  division  de  leurs 
mois  en  décades,  Us  la  conservèrent  encore  dans  plusieurs  pra- 
tiques  usuiiUei. .  ,    ,    V.         _^# M 
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pondance  permanente  avec  les  nôtres;  ou  cette 
correspondance  ne  pouvait  se  retrouver  qu'au 
bout  d'un  intervalle  de  i46o  années  juliennes. 

Lorsque  les  Romains  eurent  subjugué  l'Egypte  j 
ils  y  firent  adopter  leur  calendrier  ;  et  depuis  ce 
tems  les  Egyptiens  firent  leurs  années  de  365  jour* 
et  un  quart.  Ils  ajoutèrent  tous  lès  quatre  ans  un 
jour.  Mais  ils  conservèrent  les  noms  de  leurs  mois 
et  leur  longueur  égale  de  5o  jours.  Us  placèrent 
leur  jour  intercalaire  à  la  fin  des  jours  épagomènes. 
Ils  prirent  pour  jour  initial  de  leur  année  le  39 
août.  Le  jour  intercalaire  étant  placé  à  la  fin  de 
leur  année,  dans  certaines  années,  le  commen- 
cement n'était  que  le  3o  de  notre  mois  d'août. 

L'année  éthiopienne,  cLont  se  servent  encore  les 
Abyssins  ,  est  parfaitement  semblable  à  l'année  des 
Egyptiens  après  qu'ils  eurent  adopté  la  réforme 
julienne  ;  elle  commence  à  la  même  époque,  c'est- 
à-dire,  le  29  ou  le  3o  août.  Ils  ont  aussi  un  jour 
intercalaire  tous  les  4  ans ,  et  leurs  mois  ne  dif- 
fèrent de  ceux  des  Egyptiens  que  par  les  déno- 
minations. '    r 

Voici  la  correspondance  de  ces  mois  avec  le? 
toôtresu 
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Mois  d'Egypte 

Mois   Abyssins 

Correspondance       ff 

ou 

ou    des  Ethiopiens 

avec                H 

d'Alexandrie. 

qui  sont  Chrétiens, 

nos  moisi 

i  Thoth. 

î  Mascaram.     3o  j. 

29  ou  3o  Août. 

2  Paophi. 

2  Tymyt.  .  .    3o 

28  ou  39  Septembre* 

! 

3  Athyr. 

3  Hadcr.   .  .    3o 

28  ou  29  Octobre. 

4  Choiac. 

5  Tybi. 

6  Mecfaîr. 

A  Tachsan.  ;    3o 

27  ou  28  Novembre. 

1 

5  Tyr.    .  .  .    3o 

27  ou  28  Décembre* 

6  Jacfaatft.  .    3o 

20  ou  27  Janvier. 

7  Phamenotb. 

8  Pharmuthi. 

5  Maçabit.  .    3o 
8  Miazi'a.  .   .    3o 

25  ou  26  Février. 

26  ou  27  Mars. 

v  9  Pachou. 

9  Ginboth.  .    3o 

25  ou  26  Avril. 

10  Pauni. 

io  Scné.  .  .  .    3o 

24  ou  25  Juin. 

1 1  Epiphi» 

12  Mesori. 

u  Bamlé.  .  .    3o 
îa  Nabau.  .  .    3o 

24  ou  25  Juillet. 

\ 

5  ou  6  jours  épai 

gomènes. 

24  ou  2S  Août. 

FÊTES    DES    ANCIENS    EGYPTIENS. 

Les  historiens  ne  nous  ont  conservé  le  pla- 
cement dans  l'année  que  d'up  petit  nombre  des 
fêtes  que  célébraient  les  anciens  Egyptiens  et  on  ne 
connaît  guère  avec  certitude  que  les  suivantes  : 

Thoth. 

1  Fête  de  la  canicule  ou  de  Sothis  ou  Syrius  (*). 
19  Fête  de  Thoth,  dans   laquelle  ils  mangeaient 
du  miel  et  des  figues. 


(*)  Les  Égyptiens  observaient  avee  soin  les  levers  héliaques  de 
Syrius ,  qui  se  retrouvaient  le  même  jour  du  même  mois  au  bout  de 
*4<n  de  leurs  années» 
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Paophi* 

45  \m,  enceinte,  s'attache  au  cou  la  voix  véritable* 
fl3  Fête  du  bâton  du  soleil. 


Atkyr.  / 

17  Entrée  cFOsiris  dans  l'arche  j  jour  malheureux. 
a3  Fête  des  semailles.     . 


Choiac* 
Point  de  fêtes  connues  dans  ce  mois^ 

Tybi. 

1  Fête  de  la  recherche  d'Osiris;  procession  de 
la  vache ,  où  l'on  faisait  sept  tours  autour  des 
temples. 

8  Arrivée  dlsis  et  gâteaux  en  son  honneur. 


Mechir. 
Point  de  fêtes  connues  dans  ce  mois^ 
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Phamenath* 

?6  Pamylies ,  ou  bonne  nouvelle  et  tripla  Phallus. 

27  Entrée  d'Osiris  en  la  lune. 

28  Couches  d'Isis. 

PharmuêM. 
-  5  Fête  de  la  moisson. 


Pachon. 
Point  de  fêtes  connues. 


Paunl. 

Dans  ce  mois,  on  Élisait  des  sacrifices  de  gâteaux 
C|ui  portaient  la  figure  d'un  âne  enchaîné. 


Epipfii.  . 
09  Fête  des  yeux  d'Orus. 

Mesori. 
ft  Fête  d'Harpocràte  célébrée  avec  dès  le'grarte^ 
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Les  jours  epagomènes  étaient  clés  joue»  de  fêtes; 
le  dénoter  était  consacré  à  la  victoire. 


CHAPITRE    XUX. 


CALENDRIER  DE$  PERSES-,  t)E»  ARMÉNIENS 
ET  DES  SYRIENS.  '    .    * 

*  .L/AUtréje ' âeà  Perses,  Comme  belle  des  Égyptiens; 
a  beaucoup  varié  de  grandeur,  jusqu'à  ce  qu'environ 
1  «tt  i>0^"€te  «r,*4-u  un  fie  leurs  rois  etiHcmx  les  aimées 
aobirtf  de  *5fi>  jours.  On  *  donné  à  oea  qrmées 
lp  nom  d'Ysdegerd  qci  k»fil  Adopter.  Nous  en 
av*8*  parié  aitteur*.  -  ? 

V^rs  fa*  1078  ,  m*  ttés-gwmd  prince  appelé! 
Melec-CUa-Gelaleldin,  qui  était  très-savant  enAstro-: 
aotuie,  fit  une  réforme  au  calendrier  dTTsdëgefd^ 
le  commencement  de  Tannée  était  flié  k  Wqttinoiô! 
<Taiifc>mie;  Gelaleldin  la  fit  commencer  veroi'équi—, 
*oxe  du  printemt*  éj  il  fictopta  une  int  er  calât  ion ! 
Remarquable  par  sou  exartihifJ6.il arrêta  de  rendra1 
1*  quatrième  année  bissextile  7  fins  de;  suite  et  de 
âe  faire  c&  changement  k  8.c  fois  qu'à  la  cinquième  # 
année.  Cette  réfprmç,  que  l'on  appela. pekléenqe2 
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est  plus  confonde  au*  mouvemens  du  soleil  et 
présente  plus  de  justesse  que-  la  Grégorienne  que 
nous  suivons.        * 

L'année  Gelaléenhe  suppose  Fannee  tropique  de 
565  y  aéa'iaéa  et  ne  surpasse  que  de  o  j.  000160a 
Tannée  déterminée  par  les  observations  les  plus 
exactes.  En  sorte  qu'il  faudrait  un  grand  nombre 
de  siècles  pour  déplacer  sensiblement  l'origine  de 
cette  ann*9  civile.  ■    1- 

:  £t»us  les  mois  4e  cette  année;  spqt  4e  5o  jours 
et  leurs  noms  sont  pris  des  anges ,  flue  les  anciens 
ignicoles  croyaient  établis  sur  les  "différons  êtres. 
Les  voici  iels  qu'on  les  trouve  dans  les  vojages 
Ôe  Chardin  ea  Perse  : 


èfois  persans  de  Yrâèçerd.  Commencement  à  téqumexe 
.-".*   d'automne.  d*Hf  te  principe. 


-t.  Mer.  Ange  des  astres. : 
2.  Afcui.  Apge  des  arts  libéraux. 
•  4et  (mécaniques.    " 
.  3.  Azer.  Ange  du  ftu  élémen- 
taire, '  »     :     '•      > 
A*  Dye.  Ange  .des  tb^eur». 

5.  Bamen.  Ange    des   quadru- 

/  -v¥b+\  ■  .        *i  ■  ::.i       > 

6.  Isscndiar.   Ange    de    chqs- 


7^FeTçrditf.   Ange  de  l'air. et 

des  eaux*    . 
Sf  Ardi-Beoheclit.Aiige  de  la 
lumière  e\t  de  Ja  médecine. 
'  9.  Cordât.  Ange  ile  la  terre  et 
.     jdes  fruits.  . 
*io.  Tyr /Ange  des  sciences. 
11.  W^rjta&Ànge  de  la  mort. 
13.  Çhériour.  Ange  vengenr  des 


•  Mysterdka  5. 


'  tannée  Gelaléenne*  ne  diffère  de  celle-là  que 
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-farce  qu'elle  commence  par  feverdia,  et'qu'elJ» 
a  quelquefois  sijc  jours  complémentaires  appelé» 
mysteraka.  i 

Les  Persans  se  serrent  encore  de  l'année  lunafire 
commune  à  tous  les  Mahoœé taxas.  Les  noms  des 
mois  lunaires  persans  et  arabes  sont  à-peu-prè* 
les  mêmes  que  ceux  dont  se  servent  les  Turcs.' 
Nous  en  parlerons  dans  la  suite. 

On  se  sert  d'une  autre  année  en  Perse,  en  Syrie,* 
et  dans  PAsie  mineure.  Elle  est  conforme  à  l'année 
julienne,  c'est-à-dire  de  365  j.  ï,et>  n'en  diffère 
que  par  la  nomenclature  de  ses  mois  et  son  com- 
mencement qui  répond  au  premier  d'octobre.  Cette 
année,  qu'on  appelle  SyHenne,  est  etaployée  ppï 

tous  les  chrétiens  orientaux, 

■  "  '  ■  i 

Année  Syrienne. 


[          NOMS 

Mo  ii' 

:-.»<*? 

Mois 

de. 

juliens 

des 

juliens 

MOIS. 

cdrrnpondans 

Mois. 

cotrespondans 

i  Tishrin  i.«     3i 

Octobre. 

7  Nisan.  .  .  • 

3o 

Avril. 

2  Tishrin  *.• -  .^0 

'Htyem£re.  ' 

8  Aîvar;  /  .  .' 

*1 

TW-        .     S 

SCanaun  i.«     3i 

Décembre. 

9  Harizan.  .  • 

3o 

Juin.       ,     H 

4  Canaun  a.»      Si 

Janvier. 

io  Tamutz.  .  . 

3t 

Juillet.       4 

*  6  Adar.  ...     3i 

Février*. 

ir  A&    j  V.  K 

.  Su 

Août/-  / c  JL 

Mars. 

T2  EluL   |  .    .    ., 

3o 

Set^m^ceci 

» 

►  »      .  • 

> 

'  .  :  r.k 

« 

Irantt£$_  dçs  Armédjeqs  est  de  365- jxiurs 
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to  tout  eopforttie  à  Vanné*  GeWeènnej  excéptl 
dans  1?  nomenclature  «les  mms  et  dans  son  com- 
mencement qui  répond  au  11  de  notre  mois  d'août. 
?  Je  donne  un  tabteau  qui  contient  les  noms  des 
mois  de  cette  année  4t  la  correspondance  du  i/' 
dé  chacun  de  ces  mois  av«<fr  tes  nôtres. 


Noms  des  mois. 

Leur  commen.t 

Noms  dçs  tnoi$. 

|..„,.J-II,.«             I,,|M 

Y  i  Navard.   . , . 

il  Août. 

ftMeleg».    .  ^ 

j  Février,          H 

y*  ttorî'.    1  .  ;* 

rb  Septembre. 

SÀrekî.V  .  . 

9  Mars.             1 

i  ;$  $(fouttiî.  .  >  • 

te  Octobre. 

gAngfe    *;î.  -.'• 

t  Arriï.             1 

U-Pif  Tlw*i.: 

£  ,N«rçt*farc«  »  j  te  Wwii.1  '«  * 

6  Mai.               ] 

R  5  Ragots.   ,  • 

9  Décembre.      1 1.  Itfajraae*, .  , 

7  Juifl.                1 

|f  &  âracs.  »'  .  s 

&  ïanvSerV  *       ia  Hçrodie*.  . 

7  Juillet*,          I 

5 

on  6  jours  épagomènes. 

■  '  * 

\    ■  •'•:■    A. 

CHAPITRE  XL. 


CALENDRIER  pES  CHINOIS. 

'amh&b  des  Chinois  a  toujours1^  luni-$olairé; 
Jnais  elle  ji'a  pas  toujours  eu  son  commencement 
&  la  même  époque.  Depuis  la  dynastie  des  Han, 
isuç  première  lun*  est  celle  durant  les  jours  civils 
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3e  laquelle  h  soleil  entre  dan*  les  poissons,  èl 
leur  jour  citil  commence  à  minuit  et  finit  mm 
minuit  attirant.  » 

Ils  donnent  au*  mots  qui  comptaient  leur  arin^e 
le  nom  de  lunée >  Celui  qui  la  commence  Rappelle 
première  hme^le  suivant,  seconde  lune,  et  ainsi 
des  mitres  ,  en  ne  les  désignant  que  par  te  nombre 
çoi  marque  leur  ordre  dans  l'année» 

Le  premier  jour  d'une  lime  est  toujours  celui 
où  se  fait  la  conjewrtioû  du  soleil  et  de  la  lotte; 
de  sorte  que,  si,  par  exemple,  la  conjonction 
avait  lieu  à  i  a  h*  f*  du  soir  +  au  montât  de  minait 
•u  compterait  le  a  de  la  h&nè\ 

La  seœo^e  lime  est  Vette  ofc  le  sotaB  entre,  dart* 
le  bélier;  la  troisième,  cette  où  il  «tatte  <èatl^  iè* 
taureau,  et  ainsi  des  autres. 

Quand  pendant  tout  le  eottt*  de»  jours  civîfc 
d'une  lune ,  le  soleil  n'entre  dan*  aucun  signe  et 
demeure  toujours  dane  celui  où-  il  était  au  com^ 
mencement  de  la  lune,  la  htne  edt  appelée  jùn± 
c'est-à-dire,  intercalaire >  et  l'année  se  compose 
de   1 3  Tunes. 

Les  Chinois  appellent  Li  T&hurt,  ou  prtuiietf 
jour  du  printem* ,  celui  cri*  le  Soleil  entre  dan* 
le  i5.e  degré  du  Verseau* 

Pour  éfite*  .  toute  tfifficulte  à  l'yard  cfe  ,ty 
longueur  dfee  mois  et  des  années*  on  se  règle  &é 
Fobsentotien  et  stur  les  estent*  qui  .en  soit  éédùifesu; 
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Ce,  sont  les  mathématiciens  du  tribunal  charges 
jde  la  direction  du  calendrier  qui  fixent  Piriter- 
calation,  et  qui  y  assujettissent  les  calendriers  qu'ils 
•distribuent  d'avance  dans  tout  l'empire. 

Chez  les  Chinois  ,  la  formation  du, calendrier  est 
regardée  comme  une  des  opérations  les  plus  im- 
portantes de  l'empire.  Tous  les  ans  le  tribunal  des 
Mathématiques  le  présente  à  l'empereur  dans  un 
étui  d'or.  Cette  présentation  se  fait  avec  la  {dus 
grande,  solennité.  Elle  est  toujours  accompagnée  de 
:fêtes  et  de  cérémonies  religieuses.  Lorsque  l'en** 
pereur  de  la  Chine  Ta  reçu ,  il  y  donne  «son  appro- 
bation. Un  exemplaire  est. envoyé  dans  chacune 
des  provinces  4c  ce  vaste,  empire  7  pour  y -être 
.  réimprimé  et  distribué  au  peuple.  vl 

Les  Chinois  comptent,  par  périodes  de  60, ans 
et  ils  donnent  à  chacune  des  années  de  ces  périodes 
deux  noms.  Les  premiers  reviennent  périodique- 
ment de  10  en  10  aas ,  et  les  seconds  sont  par 
périodes  de  1  a ,  comme  on  le  voit  au  tableau  suivant  : 

ANNÉES  DE  LA  PÉRIODE  DE  60  ans. 


H     ?  Kia-Tsê. 

11  Kia-Su. 

■  ■  ■  | 
21  Kia-Chin. 

Il    a  Y-Tché<m.  . 

ia  Y-Hai. 

aa  Y-Yeoo^ 

H    3  Ping-Yu. 

i3  Vmg-Tsè. 

a3  Ping-Su. 

4  Ting-Mao. 

i4  Tmg-Tchécro. 

a4  Ting-Hai. 

5  Vou-Tchiû. 

r5  Vou-Yn. 

a5  Yoa-Tsé. 

S  Ki-Sé. 

16  Ki-Mao. 

76  Ki-Tchéou. 

7  King*Qii. 

8  Sra-Oaey* 

17  Ring-Tobin. 
iS  Sin-Se. 

37  King-Yir.  j 
a8  Sin-Mao.               J 

9  Gia-Chm.. 

19  Gin-Oa. 

ag  Gm-Tchnu          I 

io  Kouey-Yeou. 

ao'  Kouey-Oaey. 

3o  Kouey-Se.            | 
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3i  ATm-Ou. 
3*  Y-Ouey. 

33  Pin*-a»n. 

34  Ting-Yéon. 

35  \o»  Su» 
1  3fr  Ki-fiay. 

37  Kinx-Tsé. 
3B  Sin-Tchéo*. 

39  Gin-Ye. 

40  Rouey-MtOk 


■  >  '  1 1       n,      1  ■ 
Kia-Tchin. 
Y-Sé. 
Ping-Oa. 
Ting-Ouey. 
Vou-Chia.    , 
Ki-Véott. 
King-Su. 
Sin-H»y. 
Gin-T*!. 
Koaey-Tchéoa. 


5t   /Cm-Yn. 
Sa  Y- Mao. 

53  Ping-Tchin. 

54  Tint-Sé. 
£?  Vou-Ou, 

56  Ki-Ouey. 

57  Kiog-Chin. 

58  Sin-Yéou. 

59  Gin-Su. 

60  Kouey-Hay. 


On  voit  ,  dans  ce  tableau ,  que  chacun  des 
premiers  noms  est  6  fois  dans  Te  cycle  de  60  ans, 
et  que  cbacun  des  seconds  n'y  est  que  5  fois.  Atr 
bout  de  60  ans,  ces  doubles  noms  recommencent 
ensemble  dans  Te  même  ordre  et  se  succèdent 
ainsi  dans  toutes  les  périodes. 

Le  père  Gaubil  nous  apprend  qu'en  1725,  oh 
était  dans  la  quarantième  année  appelée  Kouey- 
thuo  du  74.*  cycle  (*}.  lYoù  il  est  facile  de  remonter 
au  commencement  vrai  ou  feint  de  Tère  chinoise. 
Car,  73  périodes  de  60  ans  et  $9  ans  de  plus 
font  44ig  ans;  ce  qui  nous  ramène  à  l'année  a6g5 
avant  Père  chrétienne,  c'est-à-dire,  environ  3ô<> 
an*  avant  le  délnge ,  si  Von  s'en  tient  à  là  fchro- 
nelogie  de  la  Yulgate- 


(*)Noo»  y  litom  «ara  que  Fan  t684>  *&•  de  Vemtperewt  Kang-Hi, 

était  la    première   du   67.*  cycle  ;  ee   qui   t'accorde  arec   le  lord 

Maeartney  qui,  dans  ton  ambeseade'  en  Chine,  pendant  lea  annéea 

*  179»  et  ?794v  pfwerTte  '.  qu'en  Vamaé*    1797  •»  comptait  en  Chine 

la  54.*  année  du  68.*  cycle. 
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.Les  Chinois  ajttribuent  Finstîtptîon  ffe  cette  eiîfe 
à  Hoang-ti ,  petit-fils  de  Fo-Hi  j  le  fondateur  de 
leur  empire. 

U  est  vraisemblable  qqe  ce  cycle  de  6b  ans, 
adopté  par  les  Chinois ,  et  dont  se  servent  aussi 
la  plupart  des' orientaux,  comme  les  Indien»  et 
les  Japonais  ,  vient  de  ce  que  le  nombre  60 
ramçne  les  tro  s  planètes  supérieures  anciennement 
connues  %  à-peu-prés  au  même  point  du  zodiaque. 

I40L  période  de  1?  ans  (*),  que  les  Chinois  et 
quelques  autres  peuples  ont  intercaléf  <tens  Ja 
grande,  parait  aussi  venir  de  ce  que  Jupitçr 
revient  dans  la  même  position  par  rapport  au 
jçodkqne  à-peu-prés  tous  les  *a  aas.  Les  nom»  des 
années  de  la  péripde  de  13  ans  ZW>  Tchéou>efa>, 
sont  des  noms  d'animw*.  On  ignore  ce  que 
signifient  les  premiers  noms  qui  sont  attachés  à 
h  période  de  10  ans* 

Les  Chinois  connaissent  et  font  usage  de  notre 
cycle  planétaire  de?  7  iwrs  ou  de  notre  «emaine; 
mais  ils  ont  un  antre  cycle,  qui  est  plus  usité 
chez  eux.  11  est  de  60  jours  qui  se  désignent  par 
les  mêmes  mots  que  les  années  de  la  période  de 
•  fw>  ans* 


t.t*  ■twnwum'i  >nit  •>»  9  iiKi'ii    m 


(*)  Otto  péricriç  in  la  *»  tri  mm  m  *m*  <***  Ut  TmUéh 
do  la  Grimée  cà  dm  1*  Ifaqpk ,  mi%m%  k-  Nppott  **  f*W* 
Palla». 
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lis  divisent  le  zodiaque  en  *8  -pârtiet  égales, 
dont  une  est  parcourue  chaque  jour  par  la  lune. 
Ils  connaissent  aussi  notre  division  en  îa  parties 
et  ils  s'en  servent  pour  1m  mouvemens  du  soleil. 

Dan$  les  dates  ordinaires,  ils  emploient  l'année 
on  le  prince  régnant  est  monté  sur  le  trône. 

Leurs  principales  fêtes  sont  1* s  équinoses  et  les 
tropiques.  Chaque  mois  ils  fêtent  aussi  les  nou- 
velles et  les  pleines  lunes»  La  fête  de  l'agriculture, 
dans  laquelle  l'empereur  tient  la  charrue,  se  célèbre 
dans  les  premiers  jours  du  printems. 

Quelques  jours  avant  la  fin  de  l'année,  toutes 
les  affaires  cessent  dan*  le  vaste  empire  de  la 
Chine.  Les  tribunaux  sont  fermés,  chacun  reste 
chez  soi  sans  recevoir  d'étrangers.  Au  nouvel  an, 
on  prend  des  habits  neufs,  on  se  visite,  on  se 
félicite ,  et  au  bout  de  iô  jouis  on  célèbre  la 
grande  veillée ,  ou  la  fête  des  lanternes.  Toutes  les 
villes  s'illuminent ,  tout  le  monde  court  dans  les 
rues  et  on  se  réjouit.  Toute  la  Chine  paraît  en 
feu.  Cette  dernière  fête  est ,  disent  les  Chinois  %  en 
mémoire  de  la  fille  d'un  Mandarin,  qui  se  noya 
dans  uii  fleuve,  et  que  son  père,  accompagné  du 
peuple,  chercha  avec  des  flambeaux. 
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CHAPITRE  XLL 


CALENDRIER   SIAMOIS. 

Ij'ère  des  Siamois  commence  à  la  mort  de  leur' 
grand  dieu  Sammona-Khutana.  Suivant  Kaempfer, 
Voyageur  allemand,  qui  était  à  Siam  en  1690.,  3* 
comptaient  à  cette  époque  aa54  ans  de  leur  ère. 
Ce  qui  supposerait  que  Tannée  initiale  est  Fan 
544  avant  J.-C. 

Ils  ont ,  comme  Tes  Chinois ,  un  cycle  de  60 
ans;  mais  il  n'y  a  que  13  noms  pour  ces  années. 
Par  conséquent  chacun  de  ces  noms  se  répète  cùhj 
fois  dans  la  période  entière. 

Les  douze  premières  années  portent  les  nom» 
suivans  : 


1  â 

L'année  de  la  souris. 

7 

L'année  du  cheval. 

1  a 

de  la  vache. 

8 

du  bélier. 

I  3 

du  tigre. 

9 

du  singe. 

4 

du  lièvre. 

10 

du  poulet. 

5 

du  grand  serpent. 

11 

du  chien. 

6 

du  petit  serpent. 

îa 

du  pourceau. 

De  i5  à  a4 ,  elles   portent  les  mêmes  nom$> 
ainsi  que  de  aô  à  56 ,  et  ainsi  de  suite. 
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L'année  des  Siamois  est  de  ia  mois  lunaires, 
alternativement  de  29  et  de  5o  jours.  Us  ajoutent 
au  besoin  un  mois  intercalaire,  pour  s'accorder 
arec  le  soleil.  Ces  mois ,  comme  en  Chine  ,  se 
désignent  par  leur  ordre  dans  l'année ,  et  on  le» 
appelle  le  premier  mois,  le  second  mois ,  etc.  Dans 
les  années  où  l'on  ajoute  un  mois  intercalaire,  c'est 
le  8/  qui  se  répète  deux  fois. 

Les  Siamois  ont  une  semaine  dont  ils  nomment 
les  jours ,  1 ,  jour  du  soleil  j  2  ,  jour  de  la  lune; 
3 ,  jour  du  travail  ;  4 ,  jour  de  l'assemblée  ;  5  , 
jour  de  la  main  5  6,  jour  du  repos  j  7,  jour  do 
l'attraction. 

•  Dans  les  dates,  ils  ne  se  servent  pas  de  ces 
jours;  mais  ils  comptent  de  1  à  i5  ,  dans  la 
première  partie  du  mois.  Ils  recommencent  en 
suite  par  1 ,  en  comptant  jusqu'au  premier  du 
mois  suivant. 

.  Dans  le  royaume  de  Siam,  on  fête  le  1  et  le  i5 
de  chaque  mois ,  c'est-à-dire  les  jours  de  nouvelle 
et  de  pleine  lune.  Les  plus  dévots  fêtent  aussi  les 
quadratures  de  la  lune  j  et  c'est  alors  que  la 
division  par  semaine  leur  est  utile.  Ils  ont  encore 
quelques  autres  grandes  fêtes  dans  l'année,  comme 
le  jour  de  l'an. 
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CHAPITRE  XLH. 


CALENDRIER  DES  XAPOKOIS» 

Je  tirerai  ce  qui  concerne  lé  calendrier  des 
Japoaois  de  Fhisloire  naturelle,  civile  et  ecclé- 
«astique  de  Fempite  du  Japon ,  par  Kœmpfer. 
,  Lee  Japonais  ont  deux  ères  eu  époques  pria* 
cipale**  La  première  et  k  plus  commune  com- 
mence avec  le  règne  de  Sinmu,  leur  premier 
e»pereur,  l'an  660  avant  J.-C,  Ainsi,  Pan  1816 
répond  à  Fan  0^76  de  cette  ère.  Us  l'appellent 
Nin~oy  qui  signifie  le  grand  et  puiéaant  souverain* 
La  féconde  èrp ,  qu'on  emploie  au  Japon  > 
s'appelle  Nin-go.  Les  Chinois  l'inventèrent  pour 
«lettre  plus  d'ordre  et  de  certitude  dans  la  chro- 
nologie qu'ils  ne  croyaient  pouvoir  le  foire  avec* 
ktf  époques  communes;  elle  ne  fat  introduite  dans 
lé  Japon  que  sous  le  règne  du  36.*  empereur.  Elle 
comprend  une  période  de  peu  d*ann&s ,  rarement 
au-dessus  de  20.  Cest  à  Fetnpereur  de  lu!  choisir 
un  nom  et  une  figure.  Pour  l'ordinaire ,  il  a  soir* 
que  l'un  et  l'autre  servent  à  conserver  le  souvenir 
de  quelque  événement  remarquable,  ou  de  quelque 
changement  important ,  soit  dans  Féglise ,  soit  dans 
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FEtât.  Cornai  loi  seul  a  droit  dlitètîtuer  cm 
périodes,  il  petit  auasi  le*  continuer  autant  qa*B 
veut* 

Les  ca&titçrea  japonais  qui  exprimaient  le  Nin- 
go  courant,  lorsque  Kcempfer  était  au  Japon  en 
*6g3  y  se  prononçaient  G*n  -  m*/5  qui  signifié  la 
félicita  de  la  nature  et  de  Part.  Les  Japonois  em- 
ploient cette  époque  dans  les  aUnanaohs,  ordres  t' 
proclamations ,  journaux,  lettres  et  écritures.  Onf 
îywte  tannée  courante  de  Père  Rin-o ,  dans  le» 
livres  imprimes  et  smvtout  dans  ceux  qui  ont 
rapport  à  Jllïistoire  et  à  la  chronologie.  1!  fout 
observer   qu'un  nouveau  Nin  -  go  ,    commente 
toujours  avec  une  nouvelle  année,  biçn  qi^il^t 
été  ordonné  et  établi  .plusieurs  mois  auparavant. 
Quelquefois  ausài  il  arrive  qu'qn  se  sert  encore  du 
Nin-gb  précédent  dans  les  livres  ,   le*  lettres,  et 
même  dans  les  journaux,  quoiqu'il  y  ait  déjà  ^ia 
nouveau  Nin-go  de  commencé,  vraisenjiblabJefnfnt 
parce  qu'on  ignore  qu*il  y  en  ait  un.  On  a  sgia 
dan*  ce  ea*  9  pour  qu'il  ne  se  glisse  pas  d'erreur 
dans  la  ckroiK>k>gie,  de  réftortt  Y erreur ,  aussitôt 
qu'on  connaît  Pépoque  du  nouveau  INiâ-gô  et  de 
reprendre  :  }a  dftte  que   suivent  eevLX  qui   P6nt 
con^;44sTte4iiWW^acement.   .  - 

Oa  fait  .aussi  usage»  au  Japon  de  la  période 'de 
60  ans ,»  et  cette  période  est  fofrnee 'd'une  coin- 
binaitfon  des  JWto,  0*  des   noms  des  îa  signes 
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çéleste&avec  lés  noms  de  leurs  letlres.'Les  caractère? 
&&  signes  çéleates  étant  combinés  oiuq  fois  avec 
ceux  de  leurs  élemens,  oiv  les  10  élémens  com- 
bina  six  fois  avec  les  sipies  célestes ,  il  en  résulte 
Ço  figures  composées  ou  caractères  dont  chacun 
se  prend  pour  une  année.  Quand  les  60  aimées 
sont  expirées  ,  un  nouveau  cycle  recommence , 
et  passe  de  même  par  ces  différentes  combinaisons. 
Les  Japonais  se  servent  de  cette  période  pour 
mieux  fixer  les  tems  des  principaux  événémens 
qu'ils  rapportent  à  Tannée  courante  du  ôycle  et 
à  celle  des  deux  époques  Nm^o  et  Nià-go.~ 

Lesjetta,  ou  signes  célestes,  sont  ah  noiiibre  de  12. 


1  Tfe ,'  la  souris. 
a  Us,  le  bœaf. 


5  Torra ,  le  tigre. 
4  Ow,  le  lièvre. 

1    B  Tats ,  le  dragon. 

6  Mi,  le  serpent. 

Les  élémens  ne  sont  qu'au  nombre,  de,  &j  mai* 
ils  répètent  chacun  deux  ibis,  pour  former  le 
nombre  10. 


7  tjrna ,  le  cheval. 

8  Tsitsuse ,  le  mouton* 

9  Sar ,  le  singe.  ' 

10  Torri ,  le  coq. 

11  In  ,  le  chien. 

12  1,  le  verrat. 


1  Kino-je,  bois* 
S  Rino-to ,  bois. 
$  Fino-je,  feu. 
4  Fjno-fp,  feu. 
Z>  Tsutmo-jej  terre, 


6  Tsotmo-to ,  terre. 

7  Kaund-je,  mine. 

8  Kauno-to,  miaé. 

9  Midsno-je,  eau* 
ao  Mid^ûo-to,  eau* 
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Le  commencement  de  Tannée  japonoise  tombé' 
toujours  entre  le  solstice  d'hiver  et  Péquinoxe 
du  printems ,  vers  les  premiers  jours  de  février. 
Leur  année  est  luni-solaire  et  commence  toujours 
à  la  nouvelle  lune  qui  précède  ou  qui  suit  l'entrée 
du  soleil  dans  le  signe  des  poissons.  -    ^ 

Ils  divisent  le  jour  naturel  en  la  heures ,  et 
la  nuit  aussi  en  îa  heures.  Ges  heures  ne  sont, 
par  conséquent,  égales  qu'aux  équinoxes.  Les 
heures  se  soudivisent  en  îa  parties; et  les  déno- 
minations des  heures  et  des  parties  d'heures  se 
tirent  des  jetu  ou  des  signes*  célestes. 

Les   Japonais  9   comme,  tous,  les  peuples   qui, 
règlent  leur  année  sur  la  lune,  fêtent  les  nouvelles 
lunes  et  les  pleines. lunes;  c'est-à-dire  le  i   et  le 
i5  de  chaque  mois.  Ils  ont,  en  outre,  cinq  grande*, 
fêtes  dans  l'année  qui  y  sont  symétriquement  dis-, 
tribuées.  Les  jours  où  elles  sont  célébrées,  sont  \q) 
i  du  premier  mois,  le  5  du  troisième  mois,  le, 
5  du  cinquième,  le  7  du  septième  et  le   9  du 
neuvième. 
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CHAPITRE  XUIL 


C^ULENDRÏER   DES  INDIENS,  SECTATEURS 
DE  BRAMA,  OJIVEW  ET  YJCHENOU. 

JL«s  Indiens  font  remonter  la  création  an  monde 
à  Fan  5,8gi,ioi  avant  ûotre  ère.  Es  divisent  cet 
espace  en  4  âges  (*)  sépares  Pan  de  Fatrtre  par 
des  détoges.  L'an  1817  répond  à  Fan  4g*7  de  leur 
quatrième  âgé  appelé  catyougan. 
'  Us  ont,  dans  ce  quatrième  âge r  une  époque  ou 
ère  dont  ils  se  servent  dans  les  dates.  I/origine 
de  cette  époque  est  la  tnort  de  SaKvagana ,  roi 
de  Visnagar  ,  arrivée  Fan  5 17g  du  quatrième  âge, 
qui  correspond  à  Pan  78  de  Fère  chrétienne.  Ce 
roi  aimait  ïes  sciences ,  il  !ut  le  restaurateur  de 
l'astronomie ,  et  protégea  les  Brames  qui,  voulant 
perpétuer  sa  mémoire ,  firent  une  ère  ehronok* 
gique  de  sa  mort. 


(*)  Cet  âges  tont  Fâgc  cTor,        qui  a  doré    1,7289000  ans. 
d'argent,  qui  a  duré     1,296,000 
d'airain,  qui  a  dur'é       864,000 
de  fer,     jiuqu'en  1818     4*9^ 
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Les  Indiens  Ont  la  période  de  60  >ans,  dont 
chacun  est  désigné  par  un  noçi  particulier.  Dans 
les  dates  de  peu  d'importance,  comme  celles  qui 
lie  concernent  que  des  affaires  de  commerce ,  ils 
ne  font  usage  que  de  cette  dernière  ère  j  mais  dans 
les  actes  importons,  comme  ceux  qui  concernent 
Iç  gouvernement,  ou  les  propriétés  des  familles, 
ils  ont  soin  d'y  joindre  l'année  (Je  Père  de  Sali- 
vagana  et  celle  du  4.e  âge* 

PERIODES    DE    60    ANS. 


1  Proba. 

2  Ibava. 

5  Soucoula. 

4  Pramadouda. 

5  Prassor-podi* 

6  Anguîra. 

7  Strimouga, 

8  Bava. 

9  Hyouva. 

10  Dadou. 

11  ltchoura. 

12  Begoudamia, 

13  Pramadi. 

14  Vicrema. 
jS  Vetchou. 

16  Sittravanotf, 

17  Souvanou« 


18  Darna; 

19  Partiva; 

20  Via. 

21  Saryajetton. 

22  Sarvadari. 

23  Virodi. 

24  Vigourdi. 
125  Kara. 

26  Manudana» 

27  Vigea. 

28  Gea. 

29  Manmada* 

30  Doun-Mougui# 
3i  JevaïainbL 

32  Yalembi. 

33  Vigari. 

34  CharvarL 

17 
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55  Paîapava. 

56  Sôupàgréctoû. 
5>7  Soûbàgréâou. 
38  Crodî. 

£9  Tîciibuâ-Vicïiou. 
4o  Parabava. 
4i  Paravanga. 

42  Kelèga.     • 

43  Kaomia. 

44  Sadama. 

45  Virodigredou, 

46  Pavadabi. 

47  Pramad&blré. 


t  i58  ) 

48  Ariane , 

49  ftatdhada. 
5ô  NaSsâ. 
Si  Prittgâta. 
&2  taîca'voutï. 
53  SfrràVacki. 
!54  ttâôUtii 

55  ftouWftaiAi. 

56  Dbttn-dotirtiî. 
67  Routrochari. 

58  Ratratchema. 

59  Crodana. 

60  Àtcheia; 


Suivant  Sonrierat  ,  Tan  1782  cbttfe£pôttnaït  à 
l'année  Soupagrèdou,  elle  était  là  ïfôi}  tfel^ère, 
de  Salivagana  et  %  4S83.e  du  qùâttiëiifô  à*é.  fclle 
avait  commencé  le  10  avril  à  12  nàjïgtiéô,  ôh  a 
10  heures' 4<8*  du  matin;  dans  cfette  k^ôtlièse, 
Fan  1816  répondrait  à  t)adou,  Fan  1738  de  l*ère 
de  Salivagana  et  à  l*an  4917  du  4J*  âgé. 

L'année  indienne  est  solaire  de  365  JôùVs  17 
najigués  et  35  vina-jigués ,  ou  365  jbiirè  7  keilffes 
1'  12"  européennes.  Ëlte  se  divise  en  12  mois  de  29, 
de  3o,  de  3i ,  et  même  de  32  jours.  Les  7  h.  i'  is* 
sont  réparties  sur  chaque  mois  d'une  hiàhiêre  irté- 
guliére ,  ce  qui  Fait  que  leurs  années  ne  sont  point 
égales  en  longueur.  Les  brames  les  ctistHBù'éiit  atoc 
tant  d'arbitraires  que  le  commencement  dé  fetar 
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année  et  celai   de  leurs  mois  né  répondent  pas 
toujours  aux  mêmes  quantièmes  de  nos  mois.  Leur 
premier  mois  commence  toujours  vers  le  10  ou  le 
li  dé  notre  mois  d'avril. 

Noms  des  la  Moia  indiens. 

Chittere ,  3i  j.  avril.  Arpichi ,  5ô  j.  octobre. 
Vaya&si,  5i  j.  mai.  Cartigné,29J. novembre* 

Ani ,  5a  j.  juin.  Margazi ,  3o  j.  décembre* 

Addi,  3i  j.  juillet  Taï  ,  29  j.  janvier, 

^ivani ,  Si  j.  août.  Massi,  5ô  j*  février. 

Prétachi,  3i  j.  sept.1*6  Pangoumi,  5oj.mars* 

On  rie  peut  mentionner  les  heures  et  les  minutes 
tftfil  doit  y  avoir  dans  chaque  iriois  de  plus  que 
les  joiirs  indiqués  j  parce  qtie  ces  nombres  changent 
tous  lès  ans. 

te  àoiit  leai  Brames  du  Tanjàoiïr  et  dti  temple 
aé  Caiijivaron  qui  fixent  tous  les  ans ,  les  instapa 
où  Tannée  et  les  inois  doivent  commencer.  Ui 
font  li'avance  les  panjangans  ou  almanachs  dont 
ôh  se  sert  dans  lie  Carnâte. 

te  jour  se  divise  èri  60  hajigtiés,  les  najîguéS 
eri  66  vinajigués  et  ces  derniers  en  6b  nodi  ou 
lipîtam. 

Quoiqu'ils  fassent  usage  de  l'année  solaire  f 
cependant  une  partie  de  leurs  fêtes  sont  réglées  stir 
les  lunaisons  5  et  Ils  se  servent  3è  la  semaine 
planétaire* 
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CHAPITRE    XLIV, 


ANNÉE  DES  MEXICAINS  ET   DES  PEUPLES 
DU   NOUVEAU   MONDE. 

lious  avons  peu  de  détails  sur  les  calendriers  en 
usage  dans  le  nouveau  monde ,  à  l'époque  où  Ton 
en  a  fait  la  découverte.  Les  européens  qui  ont 
visité  ces  contrées  ,  dans  les  commencemens , 
avaient  plus  de  désir  de  s'enrichir  que  de  s'ins- 
truire. Ils  préféraient  For  aux  sciences.  Comme  la 
plupart  des  peuples  qui  habitaient  l'Amérique  étaient 
dans  Tétat  sauvage,  les  sciences  et  les  arts  y 
étaient  très -peu  avancés,  de  sorte  qu'on  doit 
croire  que  leur  manière  de  diviser  le  tems  était 
très-imparfaite. 

Les  Mexicains  dans  l'Amérique  nord  et  les 
Péruviens  dans  l'Amérique  sud ,  étaient  ceux  dont 
la  civilisation  était  la  plus  avancée.  Voici  ce  que 
les  voyageurs  nous  ont  appris  sur  leurs  calendriers. 

L'année  mexicaine  était  de  18  mois,  composés, 
chacun  de  20  jours;  ce  qui  faisait  36o  jours.  Us 
en  ajoutaient  5,  qu'ils  ne  mettaient  pas  au  nombre 
des  jours  de  l'année.  Mais  ils  ne  commençaient  la 
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suivante  que  5  jours  après  que  leurs  18  mois 
étaient  écoulés.  Pendant  cet  intervalle,  le  culte 
des  dieux  et  toutes  les  affaires  étaient  suspendues. 
Les  visites,  les  festins  et  la  débauche  faisaient 
toutes  leurs  occupations.  Leur  année  commençait 
régulièrement  à  une  époque  qui  répondait  à  notre 
26  février,  et  le  commencement  n'en  était  point 
vague.  Ils  employaient  pour  cela  une  intercalation 
assez  juste  :  au  lieu  de  partager  le  tems  en  semaines 
ou  en  espaces  de  7  jours,  ils  comptaient  par  périodes 
de  i5  jours,  et  comme  28  de  ces  périodes  for- 
maient seulement  364  jours  au  lieu  de  365 ,  ils 
avaient  un  premier  cycle  de  i3  années  qu'ils  qua- 
druplaient afin  de  trouver  place  dans  leur  grand 
cycle  de  5a  ans ,  tant  pour  les  jours  surnumé- 
raires de  chaque  année  que  pour  leurs  interca- 
lations.  Ce  cycle  de  i46i  traizaines ,  étant  achevé, 
la  période  de  i3  jours  du  nouveau  cycle  recom- 
mençait à  la  même  époque  que  dans  le  cycle  pré- 
cédent. Le  dernier  jour  du  grand  cycle  de  5a  ans,- 
ils  brisaient  les  vases  et  éteignaient  toutes  les 
lampes ,  attendant  la  fin  #  du  monde  pendant  la 
nuit;  et  lorsque  le  lendemain,  premier  jour  du 
nouveau  cycle ,  ils  voyaient  à  la  pointe  du  jour 
le  retour  du  soleil ,  ils  le  célébraient  avec  une  joie 
universelle,  au  son  des  trompettes  et  de  tous  les 
instrumens  de  musique.  Les  prêtres  rallumaient 
solennellement  les  lampes ,  les  particuliers  se  four- 
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Bissaient  de  vases  nouveaux,  et,  tous  ensemble, 
remerciaient  les  dieux  de  la  surséance  accordée 
à  la  fin  du  monde ,  parce  qu'ils  étaient  persuadés 
qu'il  ne  pouvait  finir  dans  le  cours  d'un  cycle. 
*  Dans  les  peuplades  sauvages ,  qui  sont  au  nord 
des  Etats-Unis  d'Amérique ,  il  règne  en  général 
une  ignorance  qui  ne  leur  permet  pas  une  division 
très-exacte  du  tems.  Ils  comptent  les  années  pa£ 
neiges  et  se  bornent  à  indiquer  cqmbjen  d'une 
époque  à  une  autre  il  s'est  passé  d'I^yers  ou,  de, 
neiges. 

Mais  il  se  trouve  cependant  quelques  cations, 
suivant  le  voyageur  Çarver ,  qui  divisent  le  tems 
assez  raisonnablement.  Leur  année  se  compose  d# 
12  lunes  et  ils  la  font  accorder  avçc  le  soleil 
en  comptant  après  3p  lunes  une  surnuméraire 
qu'ils  appellent  lune  perdue.  Après  cette  lune ,  ils 
recommencent  à  compter  comme  ajupa^ avant.  Ils 
donnent  une  grande  attention  à  l'apparition  de  la 
nouvelle  lune  et  sitôt  qu'ils  l'aperçoivent  ils  $ô. 
réjouissent  et  lui  adressent  des  prières. 

Leurs  années  commencent  ordinairement  à  fc 
lune  qui  suit  l'équinoxe  du  prirçteips. 

.  La  ppirçière  lune  s'appelle  Ijine  des  yefSj  B¥$$ 
qu'alors  lep  vers  quittent  leur  retrait.eT 

La  2.e  lune  s'appelle  le  mois  des  plante^. 

La  3,°  \p  mois  des  flf  ui$» 

La  4^  &  lune  chaude* 
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L^  5/  li^e  s'appslje.  la,  l#?n/e  clft  çlipv* eqik 
(■a  Cô  la  lupç  des  epturgeopp.,  à  cause, 

de  la  pêche  qu'on  en  fait  alors. 
La  7.e  H  luae  dm  blé  >(  4,  cause  de  la 

récolte  du  w. 
La  8,a  lune  des  voyages. 

La  9.0  la  lune  du  castor,  parce  que,  c'est> 

dans  ce  mois  qu'il  se  retire  dans  ses  cabanes» 
La  10.*  lune  de  la  chasse. 

La  ïi.6  la  lune  froide. 

La  ia.°  la.  luçe  des  iféiggp. 

Ils  ne  connaissent  pas  la  division  du  mois  en 
semaines.  Ils  comptent  les  jours  par  sommeils  et 
ils  divisent  le  jour  en  moitié  qui  répond  au  midi 
et  en  quarts  qui  répondent  au  lever  et  coucher 
du  soleil. 


CHAPITRE     XIV. 


CALENDRIER    TAEFKR 

-WBkhabitunfrda,  13sati  se  servent  de  moisc  binaireai 
W'ilfi  fpat  tflB&d?  29  jouDs.Leiir;  année  abœm^ 
PQf£&jd$  î&ïlag^d&ai  chacune  a  ua  nom  propre. 
l&BbWmP  '  aijfmskm,  nom  dont'  ils  m  Sfc  ser^eçUl) 
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tervalle  d'un  jour  et  d'une  nuit  est  divisé  en  îa 
par  ties%  égaies.  La  nuit  en  contient  6,  et  le  jour 
aussi  6. 

On  sait  peu  de  chose  sur  la  manière  dont  ils 
iont  accorder  leurs  lunes  de*  29  jours  avec  les 
véritables  lunaisons  qui  sont  plus  longues  de  plus 
de  13  heures. 


CHAPITRE    XLVL 


CALENDRIER  DES  CELTES  OU  DES  ANCIENS 
GAULOIS, 

Jl  armi  les  différens  calendriers  dont  on  doit 
trouver  la  description  ici,  s'offre  naturellement 
celui  des  anciens  Gaulois.  Ces  peuples  ayant  habité 
les  pays  dans  lesquels  nous  leur  avons  succédé, 
nous  intéressent  sous  beaucoup  de  rapports.  Nous 
foulons  leurs  ossemens,  nous  trouvons  à  chaque 
instant  les  tombeaux  où  reposent  leurs  cendres. 
Des  monumens  de  leur  culte  se  présentent  à  noas 
à  chaque  pas  que  nous  faisons.  Des  autels  drui- 
diques sont  encore  disséminés  sur  notte territoire, 
et  ces  cris ,  4  gui  Pan  $  que  Ton  a  vainement 
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icherché  à  détruire  dans  quelques  -  unes  de  nos 
'campagnes ,  attestent  combien  les  habitans  étaient 
attachés  à  leurs  usages.  Une  académie  celtique  s'est 
formée  dans  la  capitale  pour  recueillir  tout  ce 
qui  nous  reste  des  coutumes  des  Celtes ,  nos 
ancêtres.  Elle  a ,  pour  cela ,  entretenu  des  corres- 
pondances avec  les  départemens ,  et  les  mémoires 
de  cette  société  sont  pleins  de  recherches  curieuses 
sur  ces  peuples  et  sur  les  druides,  leurs  prêtres. 
Mais  je  ne  pense  pas  que  ces  savans  laborieux  y 
aient  rien  inséré  de  bien  précis  sur  leur  calendrier. 
J'ai  feuilleté  les  livres  des  anciens  qui  ont  eu 
quelques  relations  avec  les  Gaulois  et  j'y  ai 
trouvé  peu  de  renseignemens  à  cet  égard.  Je 
donne  ici    tout    ce  que    j'ai   pu  recueillir. 

Leurs  prêtres,  appelés  druides,  d'un  mot  grec 
ou  plutôt  du  mot  celtique  Deru ,  chêne,  étaient 
vraisemblablement  chargés  de  régler  leur  division 
du  tems.  Leurs  années  étaient  purement  lunaires 
et  divisées  comme  celles  des  Arabes  actuels  par 
périodes  de  5o  ans.  Pline  dit  dans  son  histoire 
naturelle  que  la  lune  réglait  leurs  mois,  leurs 
années,  et  leur  siècle  de  5o  ans;  mais  il  ne  dit 
point,  et  aucun  auteur  ancien  ne  dit  comment  ils 
s'y  prenaient  pour  ramener  au  bout  de  leur  cycle 
les  lunaisons  au  premier  du  mois.  Il  était  nécessaire 
que*  dans  cet  intervalle  ils  ajoutassent  11  jours. 
Peut  -  être ,  comme  les  Arabes ,  faisaient  -  ils   19 
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annéçs  de  354  jouxs  ,  et  1.1  de>  35/5.  Qa  qjc^L 
pojfte  à  le  croire,  c'est  qu'il  est  çpnsgtant  qu'il? 
eaiployaieqi,  lç  cycle  de  5a  ans  pgujf  T^gler  leupp 
années  lunaires,  e^  qrçe  ce  cycle, leur  aurait  été 
i##tile,  s'ils  n'en  a^ajyqut  pa£  tiré  le,  parti  qq[eij 
tirent  eçcorç  aujourd'hui  leq  çeupje^  de  \'A,r^% 

l^es  Latins  orçt  eu  de  grandes  relation^,  avçc  lps 
GfMjlois^  et  Us,  auraient  pu  çt  dunoua^  çopseçvqç 
plus  de,  détails  sur  leur  calendrier  ;  mfus  ijs  étaient 
¥  BP*f  ayanpéfr  dan&  les,  qciences.  p^ysfWe*  ** 
ipat^éuiatyques  que  les  rsechçrofyps.  sur  la,  njapièrè 
«fontj  Igs  peuples  qui.  lg$  entouraient  diyi^çnj;,  le 
t/emp  leuf  pafajssjie^t  peu^  intérfis^oXes^.Jgnf^ 
ifulla  cuffdo.  Ug  nç  qqus  ont  pas  cojos^rrçé,  seur 
leraent  les  nom^  de  leurs,  mois»,  c^  corçufie,  aoirç 
allppst  le  feire.  voir>  les  n^ras  de^  rooif  ea  qspge 
daus  lçs  pays  où, la  langue  celtique  s'esj;  ooi}$eifvé$ 
IfpQt  fondas  .sur  l'apnée  solair^e  que  les  Rpmajpp 
ûçgafc  ^QPteç  au^t  Gaulois,  et  dérivent ,  pç«r  lft 
plqp^rt,  de  i^ots  latins  t  qui  e^p^neatc^s  npLo# 
t^uis  te  c^lçndrçier.  juHen,  I^q  informe  >i^li^ia^  fut 
^>fitëe,  dans  les  Gaules  après,  la  conquête  d$  Gésgr* 
Ijcjs  ^pi^a^as  portaient  lçu? &  dieux  çt  1  Wrs  cajei^ 
drier^  p^rtpuj;  ou  ils  portaient  leur  v,aptj%  do^-r 
^ajiqn,  v* 

Je  ne  cqnosif^  par/ni  le*  RprçrçiûS,  qg$<  3M||t 
çt  Gésap,  qui  a|p#t  d&:  quoique  fta^.^4^ 
c^e^rier*  des  Gaulois  Ifeu^  Ift  pas»gf  rifeEliikt 
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il  sç  IffQrçve  à  la  fin  (^  livre  16  de  sort  hjbstoire 
naturelle ,  lorsqu'il  p%çle  du  gui  da  cb&jtë*  oc  J* 
j>  «,çv  dfois  pas,  <?M-tf,  p^sseç   spus   sUçnça  unei 
$  coutuiu^  singulière  usitée  dpns  le&  Çaule^  ;  lea 
3j  druidç§,(c?es^iflsi  qu'ils  appellent  leurs  prêtres} 
y  n'ont  rien  d£  plus  sacré  que  l<e  gui ,  et  Farbrei* 
»  sur.  lequpj  il  .croit ,  sçr-tout  si,  c'est  ua  çhéae, 
\  Ils  choisissent,  ppur  leur  habitation,  des  foret* 
\  de  çlpie^e  $<  Bftfcut  avgini  sacrifice /sans,  a  vpiir. 
»,  cj^s,  feuilles  4©  cet  ajrbrç.  C'est  cçv  qui  fait  qu'on 
>i  ^ft,  aPïtëJJ^  4rm4esv  d?uu  ipot  gESP  qui  signifia 
Jî  clji$§.  TpijJ^L  tes  fois,  qu'il  naSt  quelque  chose. 
»  sur  cet  arbre ,  ils  le  regarde  ttt  comme  ejpvoyé: 
»  du  ciej.  çt  çQmmQ  uns  marque  qu'il,  eut  choisi 
\  p^5  Djeçi  w^nç*  Qr,  il  est  assjes  rare  de  trouver. 
>>  <Jft  gui  sxp  le  chênç,  Aîdsi ,  quand  ils  çu.  trouvent 
y>  il$te  cueimpnt  arec  de  grihdej  cérémonies  reU~ 
>t  g^eu^eç;.  et  1%  toyLti  s$  fait  lç  sixième  dç  la  lune  : 
\  car,  o'est,  cett  a$trç   qui  rçgle  If  commencement, 
>}  de  leurs  mois  et,  de  Içurs  an^ëesj  il  règle  aussi, 
y\  lçjffrt  siècle  de  3ç  ans,  JE}t  oj&nia  sextd)  lund  qup&< 
7>  prinçipia   mensium  f  annspiWK  que   his  facit  et* 
y>t  seçuli  flfist,  trieçsimum*awwm.C&  qui  les  deter-* 
y>t  ipiuç.à a#ç  ajtosi,  c'c#t  qu'alors  la  lune  est  apsear 
^fpr^fi,  sa&s  êfcrç  dfins  le  premier  quartier;  ils 
»_  appellent  1$  gui  d$ns  leur  langue  le  remède  à 
\  tout.  Pour  cette  cérémonie,  il$  préparent  le 
»  saciiftce;  «Ufcfestin  spus  l'arbre,  même  j  ensuite 
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>  ifs  y  conduisent  deux  taureaux  blancs  qui  sont 

*  accouplés  pour  la  première  fois;  le  prêtre, revêtu 
»  d'une  robe  blanche,  monte  sur  l'arbre  et  coupe 
»  le  gui  avec  une  faucille  d'or;  on  le  reçoit  dans 
»  une  nappe  blancbe.  Ils  terminent  le  sacrifice  en 
»  adressant  des  prières  à  Dieu,  pour  qu'il  sanctifie 
»  le  don  qu'il  vient  de  leur  faire,  et  le  rende 
y>  utile  à  ceux  auxquels  ils  en  donneront.  Ils 
»  pensent  qu'en  le  faisant  prendre  en  breuvage  à 
»  un  animal  stérile  ils  le  rendent  fécond ,  et  que 
a  c'est  un  remède  spécifique  contre  toute   sorte 

*  de  poisons  :  tant  sont  superstitieuses  les  religions 
»  de  plusieurs  peuples.  » 

Dans  le  sixième  livre  de  la  guerre  des  Gaules, 
César  dit  que  les  Gaulois  se  disent  descendus  de 
Pluton  ,  tradition  qu'ils  *  tiennent  des  Druides. 
c  C'est  pour  cela,  ajoute  ce  général  historien, 
»  qu'ils  mesurent  le  tems  par  le  nombre  des 
J>  nuits  et  non  par  celui  des  jours.  Soit  qu'ils 
»  commencent  les  mois  ou  les  années,  ou  qu'il» 
2  parlent  du  tems  de  leur  naissance ,  la  nuit 
j>  précède  toujours  le  jour.  » 

Nos  ancêtres  comptaient  donc  par  nuits  et  non 
par  jours  comme  nous.  C'est  par  un  reste  de  cette 
coutume  que  les  Anglais  disent  encore  aujourd'hui 
dans  leur  langue  d'aujourdfui  sept  nuits ,  d*aitr- 
jounîhui  quatorze ,  nuits ,  this  day  sennight,  this 
day  fortnight.   Les   anciens    Germains ,  suivant 
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Tacite  ,  avaient  aussi  le  même  usage  ;  et  de* 
locutions  semblables  à  celles  des  Anglais  se  sont 
conservées  dans  leur  langue. 

Les  paysans ,  dans  plusieurs  provinces  de  France , 
disent  aussi  à  nuit ,  au  lieu  d'aujourd'hui,  ce  qui 
pourrait  bien  être  un  reste  de  l'ancien  usage 
de  compter  par  nuits. 

•  Ainsi,  tout  ce  que  j'ai  pu  tirer  des  anciens 
auteurs ,  au  sujet  du  calendrier  celtique ,  se  réduit 
aux  faits  suivans  :  i.°Leur  année  était  lunaire; 
a.°  ils  employaient  pour  régler  leurs  années  une 
période  de  5o  ans  y  5.°  ils  cueillaient  le  gui  le  6  du 
premier  mois ,  et  célébraient  ce  jour  comme  leur 
fête  la  plus  solennelle;  4.°  ils  passaient  les  premiers 
jours  de  leur  année  à  parcourir  les  campagnes, 
pour  rechercher  cette  plante  si  importante  pous 
eux  ;  mais  on  ne  sait  à  quelle  époque  ils  com- 
mençaient leur  année,  quelle  était  leur  ère,  quels 
noms  iîs  donnaient  aux  mois. 

H  paraît  qu'ils  connaissaient  la  semaine  et  qu'ils 
donnaient  aux  jours  des  noms  dérivés  des  sept 
planètes. 

Je  donne  ici  un  tableau  des  mois  dont  on  se 
sert  actuellement  dans  la  Bretagne  Armorique  et 
dans  la  principauté  de  Galles  en  Angleterre.  Les 
langues  que  l'on  parle  daps  ces  deux  pays  ont 
beaucoup  d'analogie  et  paraissent  deux  dialectes  de 
l'ancienne  langue  celtique.  Ces  mois  ne  datent  évi- 
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tfertimènt  que  du  tems  de  la  reforme  julienne.  L'ai* 
tnologiè  de  plusieurs  des  nônis  qu'on  leur  donné 
en  est  une  preuve  certaine.  Cette  Àniiee  eàt  d'ailleurs 
solaire  et  la  ihérhe  qtïe  cèlïe  dont  rfe  servent  tous 
les  européens. 


Mois  juUens. 


i  Janvier. 
à  Février. 


3  Mars.    .   , 

4  Avril.    .    . 

5  Mai.   .  m  . 

6  Juin.  .  •  . 
^  Juillet.  .  . 
8  Août.  .  .  . 
$  Septembre. 


to  Octobre.  . 
il  Novembre. 

là  Décembre. 


Mois    bretons 
arniôrkaïhk. 


Gheneret  Ghenver. 

Choëvreï  ou   CWe- 

*ror. , 

Meurs , 

Ebrel 

Mae.  ......... 

Miscven , 

Goucre  ou    Gouhere. 

Eost 

Guengolû.  •  .  .  .  . 


Mois   bretons 
'gallois. 


Ezre  ou  Hère. 
Misnlu 


Kèrsii  où  Kerdu  •  .  . 


Janawr  ou  Marwais  < 
Misdu. 

Chwefror. 

MawrU. 

Ebril- 

Mai. 

MebeBn. 

Gorpbeimaf. 

Àwst. 

Seithled-mis  Ou  Mi 

medi. 
Withfedmis  ou  bydef. 
Tacbwed  ,    Hcdrew  , 

tiyctdfé 
ftagtyr. 


On  voit  aisément  dans  ce  tableau  que  les  noms 
des  mois  correspondans  à  janvier,  février,  mars, 
avril,  mai  et  août  dérivent  des  noms  latins  des 
mois  correspondans.  On  ne  sait  pas  précisément 
ce  que  signifie  Mizeven  qui  répohd  à  juin.  Quék[tîes 
auteurs  pensent  que  ce  mbt  est  mis  pour  mw- 
e-oen ,  mois  en  iéie7  parce  que  C*est  celui  ou  se 
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trouve  ie  solstice  d'é té.  On  ne  connaît  pas  mieux 
la  signification  de  Gduherre  ou  Gouerre  an  *Qdr* 
jiïtertrtàf  qiri  répond  à  juillet.  Gutengdlo  signifié 
paille  "blanche ,  et  indique  dans  FÀtmotâca&i  îa 
récolte  du  blé  qui  se  fait  en  septembre.  Dâiis  le 
Gkïïoifc  Seithfed  -  Wiîs ,  signifie  septième  riiois,  et 
mismedi ,  mois  de  la  moisson.  On  ne  sait  d'bù 
Tient  ezte  dans  l'Armoricain  ni  hyâef  dans  lé 
Gallois  pour  octobre  $  mais  dans  le  Gallois  vith 
fia  rtâs  Signifie  ïe  huitième  mois ,  il  est  !a  tra- 
duction littérale  dFôctobre.  Misdu  pour  novembre 
sigtfifftb  *ha&  noir  ±  et  tacfiwèd ,  dont  tiàent  tes 
Gallois ,  paraît  Signifier  la  fin ,  ce  qui  indiquerait 
qàlfe  ffiîiîé&ient  feUT  ànhéé  â  la  fm  de  ce  mois. 
Les  Armoricains  appellent  leur  dêrhiér  inoiâ , 
TËàis  bytifore  tibér  y  kerzti.  On  ne  sait  be  que  signi- 
fiait le  mot  que  tes  Gallois  employaient  pbttr 
d&éfttfte  :  iôàis  ils  appelaient  quelquefois  janvier 
misdu.  Ainsi ,  leur  mois  noir  n'était  paà  lfe  même 
qlâë  feeltii  ded  Brëtohfr  Armoricains. 

Noms  des  mois  chez  ues  Atsglq  Saxons. 
Selon  Bede.  Selon  Verstergan. 

Jâhvfefc.  fciûli  aït-ëfrà,  Wolf-moqath ,  mois  des 

sêfottîâJtllé.  totipà. 

Février.  Sol-monath,  mois  Sprout-kele,  mois  des 

des  gâteaux.  pousses. 
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Mars.  Red-monath,  mois  Leuet  -  monath  t  moi* 

rouge.  long. 

Avril»  Oster    ou  Ester  Oster-monath,moiscon~ 

monath  consacré  à  la  sacré  à  la  déesse  Oster, 

déesse  Oster.    m 

Mai.  Tri-miUd,  mois  du  Tri-miii  ,  mois  du  lait. 

lait.. 

Juin.  Lida>  prepiier.  %  Mede-monath,  mois  des 

prés. 

Juillet.  Lida  second.  Hey-monath  ,  mois  des 

foins- 

Àoût.Weodouwendmo-  Barn-monath  ,  mois  des 

nath,  mois  des  forêts.  granges. 

Septembre.  Haleg-mo-  Gert-monath,mois  sacré, 

nath,  mois  sacré. 

Octobre.  Winter  fallith,  Wyn-monath,  mois  du 

pleine  lune  d'hiver.  vin. 

Hovembre.  Bloth-mo-  Windy^monatli^moisdu 

nath ,  mois  du  sang.  vent. 

Décembre.  Giuli-erra,  Winter  -  monath ,  mois 

premier  jule.  d'hiver. 

Suivant  Court  de  Gébelin ,  les  mois  des  Francs, 
du  tems  de  Charlemagne ,  avaient  les  mêmes  noms 
que  ceux  dont  les  anciens  Gaulois  se  servaient 
avant  qu'il  eussent  emprunté  ceux  des  Romains. 
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Mbîâ  me»  Francs  du  ïems  bu  CrtAâî*fiitACi«/ 

Janvier. .  .  Wiiiter^maiioth ,  mois  dTuver» 

Février.  .  *  Hornung  >  lugubre, 

Mars.  .  i . .  Leptzin  -  manoth  f  mois  où  les  jours 

allongent. 
Avril.  * . .  4  Ostar-manoth ,  nV>is  d'Ostar* 

Mai; Wunne-manoth ,  mois  gai; 

Juin* ...  «  «  Brack-manoth,  mois  du  labour*        i 
Juillet.- ,  *  *  Heu-manoth,  mois  des  foins. 
Août.  ♦ . . .  B?rn-manoth,  m<M  des  graiiges; 
Septembre*  Herbst-manoth ,  mois  de  la  moisson*  > 
Octobre...  Wy  û-mdnoth ,  mois  du  vin.       r  .    . 
Novembre,  Windt-manoth ,  mois  du  Vent, 
Décembre»  Heilag-ônanoth,  mois  sacré* 


CHAPITRE  XLVIL 


*+* 


CALENDRIER  MÀHOMETÀft 


i. 


LM  ou8  avons  déjà  dit  que  les  Mahometend  j  savoir*  ; 
lés  Àf abès  ,  lès  Tûrcà ,  léf  Peràans;.  les  habitant 
4o  l'empire  dùMogol,  et  les  peuples  qui  occupent 
4oni  le  nb*d  de  ,  l'Afrique ,  ont  des  années  de  îs) 
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loodkow  (*),  «kwt  19  de  554  ymsc»**  11  4e  555 
dans  le  cycle  de  5o  ans.  Les  années  de  554  sont 
appelées  commune*,  et  Um  années  de  555  sont 
appelées  embolismàqHas.  Cas  derrières ,-  «ont  les 
a.%  5.%  7-,  ioi.%  a3.%  16.%  16*%  *i,%  *4.%  *&•  -et 
2g.e  du  cycle. 

Les  moi»  mahow&fem* ,  si  1W  en  croit  les  *eo- 
tateurs  de  G#Ue4fêËgioâ ,  doivent  4  Mahomet  leoro 
noms-***  >lWdrô  dtttifr  leépfel  ils  sofit  rangés.  Avant 
ce  faux  pvïfhjète,  ils  ft^tekteit  pas  pkeés  dans  Faimée 
de  la  Bj&fle  maniée  et  pestaient  ttfautres  noms. 
Çeêiû&mBéUàetA  mèttiî  &3&t*hs  ohexles^ifférf utes 
tribus  awdbss  >c*  çri»  pêi«r  là  plupart  des  Mate 
qu'ils  adbmemt,  Quaûd^bometart^adiaees  peuples 
à  l'idolâtrie^  ôL^uge*  ià  :pt^po«i4le  olianger  Des  won» 
et  d'en  composer  de  nouveaux  qui  leur  fissent 
trabHer  les  anciens  :  xe  sont  ceux  qifBs  portent 
aujourd'hui.  Il  tir^  ces  .noms  ctes  choses  les 
remarquables  qttiîdMftraferilrdldrs  flans  ces  mois. 


(*)  L'ère  de  l'Hégire  date  de  l'époque  où  Mahomet,  pour  éviter 
la  persécution  4e§  ^wH«4ti*et^qnt  nyo  jpoinrfti^pl  souffrir  qu'on 
abolit  l'idolâtrie,  quitta  ayèe  ses  prosèlites"  la  ville  de  la  Mecque, 
pour  aller  s'établir  à  Jatbreb ,  qui  prit  ensuite  le  nom  de  Média*. 
WjOy^iy*  rftt  J*m  *te  'p^^Ç^Mrf ,,  fljii  ps*-*s  7tppisiè*e  * 
l'année  rdes  Arabes.  Cependant ,  les  Maboméfans  commencent  lt^û* 
1  Ses  ^Ie'mois  de  Mobarrem  précédent,  qui  correspond  au  io  de 
JâBgOliPPtaiée*  tort  4e  frqti^e.'Le*  astronomes  *réh*' recule* 

jour  initial. 
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v  1  Moharrew,  moi*  7  Redjeb  ,  seattifr* 

s&vré. ........  *  5oj,      table.  „' ,  5oj4 

a  Saaphar ,  départ  99  8  Chaton ,.  pousse 

5  RabiNel-ewwi,  des  aurbres 99 

i.*r  printems.  . ,  5o  g  Raiii*da9,<&aleuir 

4IUbiW4#HÛ,a,6  4évora»t£^  <  • . .  5o 

prîntapis.  *<..<«  H9  îolC&awwalj.accou- 

.6  Djoumady  -  el  -  plexneni  des  cba- 

ewwe,  x.çr  mois»  ipeatqç. 4. , , . , . ,  ag 

des  gelées, 5o  11  Deoul-QiiAdech  x 

6  Djouinadi  ^  el  r-  r  repp$<  < .3a  . 

tsani,  a<«  pjak  la  D^qul  -  Hhedieh, 

des  gelées. .  < . . .  29  pèlerinage. .39  ov*  Sô 

lie  mois  astronomique  des  Mahotnétanâ  est  sup- 
posé de  29  j.  iah.  49a  helakim.  En  conséquence  y 
îa  mois  &nt,S64J.8h,4a[he};fp)^'r;  .     ;         ! 


-  Cl)  U*  ttaportajurirs*!  é  qVoP  a^sfés  entre  I<£  aw*e>s  o^  &*$*£ 
jet  le»  années  solaires  dont  nous  faisons  usage,  peuyant  servir,  à 
lasser  d'jra  calendrier  à  \\ti  autre.  100  années  de  l'hégire  équivalent 
'a-peu-près  à  97  années  solaires  et  8  jours  y  où  plu*  exactement  1 00 
codées  inshonjétanes;  égalent  £7  anjs  so}<jioa*£$$  efc  tyo  -années  ^olaiaea 
éguiva^nt  à  io3  années  de  fhégire  ou  à  io3  an.  raan.,  q68q38» 
09  .années  de  l'hégire  moins  1 1  jours  valent  96  années  solaires  et  8 
jours,  ou  99  années  de  fhégîte  font 96  années  solaires,  plus' r*o  jours, 
•s)u  en  prenant  le  tiers  dé  «haque  cà\é^  B3.anpées  mafroh\é>frs 
JfqL3ipûpée$  spires,  plus- <»  jour*  ]« 

Àû  moyen  de  ces  .rapports,  xm    peut,,   sans.de  grands  calculs* 
trouver  à-peu-près  k  corresnondâneè  <le*  nos  années  avec  oelîes  dea 
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PrôbWnëiS*  Etant  donnée  «ne  année  de  notfre 
^ère,  trouver  l'année,  turque  correspondante. 

Soustrayez  6âi  de  l'année  donnée  5  divisez  le 
reste  par  33,  el  ajoutez  le  quotient  au  reste-  la 
somme  sera  l'année  de  l'hégire. 

•  Exemple  :  soit  proposé  de  trouver  l'année  jde 
l'hégire  qui  correspond  à  Eau  18 15;  je  diminue 
ce  nombre  de  6ai,iet  j'ai  pour  reste  1194;  Je 
diyise  par  53  et  j'ai  36  pour  quotient;  j'ajoute 
ce  nombre  au  reste  1 194,  et  je  trouve  pour  l'année 
turque  correspondant  à  1 8 1 5 ,  1  a3o. 
Je*trouverais  de  même  que  Fan  4716* correspond 

à  ^att  turc*  1127.     I  : 

.  ...I**  raispn  de  cette,  pratique  est  qqe  l'hégire  a 

ç&pii#çnçé  Yaq.  622  de  J.-C.  Ainsi, si  l'on  retranche 

de  l'année  de  J.-Ci6%  1  années  complètes ,  le  reste 

indique  le   nombre   d'années    juliennes    écoulées 

Sêpuis  lecbmmehcêinêht  dé  Hié^ê'jusqu'à  Tannée 

^afeèaëHe;  Ot%  l'année*  jttlfewnè .étant  de  5€5  j.  6  h. 

'et  Tan  de  l'hégire  de  3541.8^:48',  les  anùéêsde 

.l'hégire  onUpijpept  tous  les  ans  juUensdç  10  j.  ai  h. 

4 * jt a'  et  par  conséquent  en  33  ans  de35g$.'5 h.  56', 

" ç'est-â-dirè  d'une  année  turque,   4  j.  18  h.  48*. 

,  Si  l'on  divise  les  anpées  complètes  depuis  Forigine 

*<4©4*hëgire  par  53  j   toutes  les  fois  que  ces  4  j. 

x8  Ji.  48*  ne  formeront  pas  un  an ,  ce  qui  n'am*- 

,  vejr^pas  de  sitôt  ylç  quotient  indi^iera  ïe  nombre 

d'années  de  l'hégire  écoulées  de  plus  que  là  nombre 
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fies  années  juliennes.  En  ajoutant  ce  quotient  au 
nombre  d'années   juliennes,  on  aura  l'année  de 
l'hégire  demandée. 

Problème  a.*  Trouver  la  férié  par  laquelle  com- 
mence une  année  donnée  de  l'hégire. 

Nota.  Les  noms  des  jours  de  la  semaine  chez 
les  Arabes  ne  sont  pas  les  mêmes  que  chez  nous. 
On  les  'trouvera  au  tableau  suivant  : 

Youin-el-ahàd.  ..•  i. "jour oui  "férié.  Dimanche^ 

Youm-el-thani. . . .  a.e  jour  ou  a.*  férié.  Lundi. 
Youm-el-thaleth.    •  5.e  jour  ou  3.*  férié.  Mardi. 

Youm-el-arbaa. ...  4.e  jour  ou  4.e  férié.  Mercredi  • 

Youm-el-chamis.  .  5.*  jour  ou  5.e  férié.  Jeudi. 

Youm-el-Dgioumea.  6.e  jour  ou  6/  férié.  Vendredi. 

Youm-el-eÔabl. . . .  7.°  jour  ou  7/  férié.  Samedi. 

Pour  résoudre  ce  problème  second,  on  divise 
l'année  donnée  para  10  >  et  le  reste  de  cette  division 
.par  3o. 

a.°On  multiplie  le  dernier  quotient  par  5/  et 
on  garde  le  produit. 

3.°  Le  nombre  qui  reste  après  la  dernière  division 
diminué  de  l'unité  doit  être  distingué  en  années 
embolismiques  et  en  années  communes.  • 
,  4.°  Le  nombre  des  annçeç  embolismiques  doit 
être  multiplié  par  5,  et  le  nombre  des  années 
communes  par  4, 

t ..  5.°  L'un  et  l'autre  produit  doit  être  ajouté  a» 
produit  du  n.°  a, 
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6.6  À  la  somme ,  on  ajoute  6  ferles, el  on  "divisé 
^>âr  7;  le  nombre  qui  resfè  après  la  division  indique 
la  férié, 

Premier  exemple.  On  demande  par  quelle  férié 
a  commencé  Fan  11 287  de  l'hégire  qui  répond  à 
Fan  julien   1716  ? 

i.°  Je  divise  11 37  par  2io,  je  trouvé  5  au 
quotient  et  77  pouf  reste;  je  divise  ensuite  cô 
jpeste  par  5o ,  j'ai  2  pour  quotient  et  17  pour  reste; 
a*°  je  multiplie  le  quotient  a  par  5 ,  et  je  trouve 
;io  j  5,°  je  diminue  d'une  unité  le  reste  17  et  j'ai 
f,i6,  or,  dans  16  années  mahométanes,  il  y  a  6 
années  embqlismiques  et  10  communes  ;  4.°  je 
jtiultiplie  en  conséquence  6  par  5 ,  ce  qui  me  donne 
5o  •  je  multiplie  aussi  10  par  4,  ce  qui  me  donne 
4o;  j'ajoute  ces  deux  produits  5o  et  4o  avec  le 
produit  10  du  n.°  a,  et  j'ai  80;  6,°  j'y  ajoute  6 
fériés  et  je  trouve  86;  je  divisé  ce  nombre  par  7; 
le  quotient  est  13 ,  et  le  reste  est  2.  Ainsi,  le  jour 
initial  de  l'an  de  l'hégire  1x27  est  là  seconde  ierie 
pu  notre  lundi, 

Second  exemple.  Oh  "  demandé  par  quel  jotar  de 
la  semaârie  a  comniencé  Pan  ia5^,  fcdrreâpôndaiït 
à  1816? 

Je  divise  isSa  pat  210,  le  quotient  est  5  et  le 
reste  eàt  182  ;  je  divise  182  par  56  et  fai  6  au 
quotient  et  2  pour  reste  ;  je  multiplié  le  qtfotàetft 

m  5 ,  ce  qui  rfte  dénué  5oj  cémmè  îî  teste af 


Digitized 


by  Google 


(  *79  ) 
je  multiplie  ce  nombre  diminue  de  t  (ou  une1 
année  commune  )  par  4 ,  ce  qui  donne  4.  Ainsi 
j'ajoute  à  5o  les  nombres  4  et  6 ,  ce  qui  donna 
4o.  En  divisant  par  7 ,  le  reste  5  indique  que* 
cette  année  commence  par  une  cinquième  férié 
ou  un  jeudi. 

Démonstration:  le  cycle  des  années  de  Phégire 
est  de  3o  ans,  et  les  jours  de  la  semaine  sont 
au  nombre  de  7.  Ainsi  le  même  ordre  âes  jour» 
de  là  semaine  pour  le  commeneemetrt  de  l'année 
revient  tous  les  2  to  ans.  Donc  si  Fon  divise  l'année 
proposée  par  210  ,  le  quotient  indique  combien 
41  y  a  eu  de  périodes  dé  210  ans  depuis  le  com- 
mencement de  l'ère  mahométane ,  et  le  reste 
marque  le  rang  de  Tannée  proposée  dans  la  période 
où  Fou  se  trouve.  Si  Fon  divise  donc  le  reste 
par  3o,  le  quotient  indiquera  combien  il  y  a  eu  n 
de  cycles  de  5o  ans  complets ,  en  outre  les  périodes 
de  s*o  ans,  -et  le  reste  marquera  l'année  du  cycle 
de  5o  9m  dans  lequel  on  est*  Or  ce  cycle  contient 
19  années  communes  de  354  jours  et  11  embo- 
lismiques  de  355  jours.  Ainsi  elle  se  compose  de 
io65i  jours.  H  y  a  dans  ce  nombre  i5i8  semaines 
et  5  jours.  Ainsi,  si  Fon  multiplie  les  cycles 
complets  de  5o  ans  par  5 ,  on  aura  les  jours  qui 
surpassent  les  semaines  complètes  dans  les  cycles. 
De  plus,  comme  une  année  commune  contient 
5a  semaines  et  4  jours ,  et  qu'une  emboUsmique 
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contient  5o  semaines  et  5  jours ,  si  Ton  multiplie 
le  nombre  des  années  embpmélisques  par  5  y  et  celui 
des  années  communes  par  4 ,  on  aura  les  jours  qui 
excèdent  les  semaines  exactes  dans  les  années  de 
la  période  où  l'on  est,  La  première  année  de  l'hégire, 
avait  pour  cycle  solaire  i5  et  pour  lettre  domi- 
nicale C.  En  conséquence ,  son  époque  qui  coinckte 
avec  le  1 6  juillet  tombe  un  vendredi,  ou  dans  la 
sixième  férié f  Ainsi ,  si  l'on  ajoute  aux  jours  qui 
excèdent  les  semaines  complètes  dans  lès  périodes 
de  5o  ans,  et  dans  les  années  de  la  période 
courante  ,  le  nombre  6 ,  et  qu'on  divise  la 
somme  par  7 ,  le  reste  marquera  les  jours  qui 
excédent  les  semaines  complètes  écoulées  depuis 
le  commencement  de  l'hégire;  donc  on  aie  jour 
de  la  semaine  par  où  commence  l'année  donnée, 

A  Nota.  Ceux  des Mahométans  qui  suivent  les  astro- 
nomes tirent  l'époque  du  commencement  de>l'hçgire 
du  1 5  juillet ,  et  la  mettent  le  jeudi ,  ou  la  cinquième 
férié.  Par  suite  ils  anticipent  d'un  jour,  contre  la 
coutume  des  Turcs  et  de  I4  plupart  des  autres 
Itfahométans. 

Voici  une  seconde  méthode  de  résoudre  le  même 
problème:  i°  on  preqd  l'année  de  l'hégire  qui  pré-» 
c£de  celle  qui  est  proposée  ;  on  la  multiplie  par  354, 
ttpmbrç  de  jours  d'une  année  luuaire  commune. 

:  a°  On  ajoute  à  ce  produit  les  jours  intercalaires 
des  années  çmbolismiques   qui  $e  sont  écoulé w 
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jusqu'à Tepoque  de  l'aimée  donnée.  Pour  cela,  otf 
prend  encore  cette  aimée  diminuée  d'une  unité  et 
on  la  divise  par  5o ,  pour  connnaître  combien  il 
«'est  écoulé  de  cycles  de  3o  ans.  On  multiplie  le 
quotient  par  n  ;  car  dans  ce  cycle  il  y  a  ïï  années 
ëmbolismiques.  Le  résultat  est  le  nombre  de  jours 
qu'il  faut  ajouter  au  produit  de  l'année  par  354. 
Si  en  divisant  par  trente ,  on  avait  un  reste ,  comme 
il  exprime  les  années  du  cycle  courant ,  il  faudrait 
voir  s'il  renferme  des  années  ëmbolismiques,  et 
«'il  s'y  en  trouve,  il  faut  ajouter  encore  autant 
dé  jours  qu'il  y  en  a.  Alors  il  est  évident  que 
l'on  aura  tous  les  jours  qui  se  sont  écoulés  depuis 
le  commencement  de  l'ère  des  Turcs. 

3°  Comme  l'année  première  de  l'ère  des  Turcs 
a  commencé  par  un  vendredi,  ou  une  sixième  férié , 
on  ôte  un  jour  du  nombre  trouvé  pour  avoir 
une  septième  férié,  on  divise  ensuite  le  reste  par 
7,  S'il  ne  reste  rien  ,  on  est  au  samedi ,  ou  à  la 
septième  férié.  S'il  reste  quelque  chose ,  le  nombre 
restant  indique  la  férié. 

Exemple'.  On  propose  de  trouver  la  férié  par 
laquelle  commence  l'an  ia5i  qui  correspond  à  i8i5. 

On  retranche  i  de  ia3i;  le  reste  ia3o  est  le 
nombre  d'années  écoulées  depuis  l'époque  de 
l'hégire.  On  multiplie  ia3o  par  354,  et  l'on  a 
435420.  On  divise  ensuite  ia3o  par  3o,  le  quotient 
$st4i  sans  reste.^On  multiplie  4i  par  it,  et  Ton 


Digitized 


by  Google 


trouvé  45 î;  on  ajoute  ce  dernier  produit  au 
premier,  et  l'on  a  pour  le  nombre  de  pars  écoulé* 
depuis  le  commencement  de  l'hégire  jusqu'au  jour 
initial  de  l'an  1*5} ,  le  nombre  455&71.  On  en 
retranche  1  et  on  divise  le  reste  par  7.  11  reste 
t ,  'ce  qui  indique  que  cette  année  a  commence 
par  la  première  férié  ou  par  dimanche» 

Lorsqu'on  a  la  férié  par  laquelle  commence 
Humée ,  fl  est  facile*,  au  moyen  du  tableau  suivant 
d'avoir  la  première  férié  des  douze  autres  mois. 

Pour  cela  on  cherche  dans  la  première  colonne- 
verticale  qui  répond  à  moharrem  la  férié  donnée , 
et  l'on  trouve  dam  fa  ligne  horizontale  qui  lui 
correspond    la  férié    du  jour  initial  de  tous  les 
autres  mois. 
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Il  faut  observer  en  outre  qttê  les  fériés  initiales 
de  chaque  «ois  arabe  sdht  asttsi  celles  détf  8,  i5, 
aa ,  et  a#  dès  taéiftéS  «ibis;  ce  ijtfi  petit  aétfir  à 
trouver  la  férié  qui  «mytefit  à  où  joui1  donné. 

Problème 5.eTroftver  dans  une  année  juliertnelè 
jour  initial  d'une  année  mahométanë  donnée. 

On  petit  résoudre  ce  problême  dé  deu±  manières; 

PREMIÈRE    MANIÈRE  : 

t?VL  feut  diviser  par  5o  les  années  complètes 
de  l'hégire,  c'est-à-dire  te  rtombre  qui  marqué 
l'année  diihinùée  de  Funité.  Le  quotient  indiquera 
les  périodes  de  3o  ans  qui  sont  écoulées  depuis  le 
commencement  de  l'hégire ,  et  le  reste  contiendra 
les  annéeé  coirfplètes  delà  période  courante. 

a.6  Goèimé  la  différence  enfcfre  un  an  julien  de 
365  j.  6  h.  et  un  an  <ïé  l'hégitt  de  554  f.  8  h.  48  > 
eit  10  -j.  ai  h.  là  m.,  c*ést-à-dirè  a6i  h.  x±\  dans 
FintervaHé  de  5o  ans  on  a  t85G  heures.  Ainsi ,  les 
périodes  complètes  doiveàt  être  multipliées  par 
7836  pour  savoir  de  combien  d'heures  les  périodes 
jttliennes  dfe  5o  ans  Érnrpaissent  les  périodes  de 
Fhégfre. 

3.°  H  feut  ensuite  établir  la  proportion  ,  5o  ans 
ttètot  à  la  diftereiice  entre  une  période  mahomé- 
taië  et  xtûé  jtriiéntte  ou  à  7836  h.  comme  les  années 
ëôtej^êfes  de  la  période  courante  sont  à  la  diffé- 
l«ût>é  $uteHé5  produisent. 
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•  4*£û.  ajoutant  ce  quatrième  terme  au  nombre 
d'heures  trouvées  dans  le  n.a  3 ,  la  somme  expri- 
mera combien  il  y  a  d'heures  d^ns  les  années  de 
l'hégire ,  qui  se  eoM  écoulées  depuis  le  comraea- 
jcement  de  cette  ère,  de  moins  que.  dans  un  égal 
nombre  d'années  juliennes. 

.  5.°  On  divise  ce  nombre  d'heures  par  8766  h., 
ou  une  année  julienne  entière  de  565  j.  6  h.,  le 
quotieût  exprime  combien  les  années  complètes  de 
J'hégire  contiennent  d'années  :  juliennes  complètes 
de  moins  qu'il  n'y  a  d'années  de  l'hégire. 

6/  Ainsi  il  faut  soustraire  ce  quotient  du  nombre 
d'années  complètes  de  l'hégire,  le  reste  est  le  nombre 
des  années  juliennes  écoulées  depuis  le  commen- 
cement de  l'hégire.  Si  cependant  le  reste  de  la 
di vison  du  n.°  5.  contenait  encore  assez  d'heures 
«pour  former  196  jours  f  il  faudrait  retrancher  une 
unité  de  plus ,  parce  que  la  première  année  de 
l'hégire  est  éloignée  du  premier  janvier  de  196  jours. 

7.0  On  ajoute  au  nombre  d'années  trouvées  dans 
le  n.°  précédent  les  6aa  ans .  qui  étaient  écoulés 
au  commencement  de  l'hégire. La  somme  est  l'année 
julienne  vulgaire  où  tombe  le  commencement  <$e 
Vannée  turque  proposée. 

8.°  Le  reste  du  n.°  5,  exprimant  les  heures  qui 
surpassent  les  années  entières  qui  se  sont  écoulées 
depuis  l'année,  initiale  de  l'hégire ,  on  les  réduit 
en  jours ,  en  les  divisant  pajç  24,  ayant  soin,  d^y 
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ajouter  une  unité,  quand  le  reste  surpasse  12.  Ce 
nombre  de  jours  est  celui  dont  le  commencement 
de  Tannée  mahométane  donnée  s'est  éloigné  du 
comencement  de  la  première  de  ces  années ,  ou 
du  i()  juillet. 

9.0  Le  jour  initial  de  cette  première  année  est 
éloigné  du  premier  janvier  de  196  jours  j  ainsi  il 
faut  soustraire  le  nombre  trouvé  dans  le  n.#  précé- 
dent de  19Ç  jours.  Si  la  soustraction  né  pouvait 
se  faire ,  on  ajouterait  à  .196.  une  année  entière , 
ou  565  jo,urs ,  et  le  reste  sera  toujours  le  jour  par 
lequel  finit  la  dernière  des  années  complètes  de 
l'hégire. 

10/  Sî  lé  dernier  jour  trouvé  dé  cette  manière  ne 
s'accordait  pas  avec  la  férié  trouvée  par  le  problème 
précédent  pour  le  jo^  initial  de  l'année  donnée,, 
il  faudrait  l'y  ramener. 

Premier  exemple  :  On  demande  le  jour  initial, 
dans  l'année  julienne  du  premier  jour  de  l'an  11277 
<le  l'hégire. 

.  ;J$  divise  n  36  ptar  3o,  j'ai  57  au  quotient, 
ainsi  v  il  s'est  écoulé  5j  périodes  de  5o  ans.  Le 
reste  16  indique  les  années  complètes  de  la  période 
courante  dep^  le  commencement  de  l'hégire.  Je 
multiplie  ,7t856  heures,  excès  d'une  période  de 
3o  ajas  juliens  pur  3p  am  mahométans,  par  £7,  et 
je, trouve  pour  l'excès  pendant  ces  "57  période» 
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Je  fais  ensuite  la  proportion  5o  ans  :  ijSSêhfff 
16  ans  :  x*  ^  4*7g  heures,  excès  en  16  "ans  et 
£  heures  de  reste.  J'ajoute  l'excès  en  27  périodes , 
â£9053  à  4179  >  excès  en  *6  Ans  et  j'ai  pour 
excès  entier  294111  heures. 

Je  divise  ce  nombre  d'heures  par  le  nombre 
d'heures  d'une  année  julienne  qui  est  8^66,  et  je 
trouve  au  quotient  53  ans  et  pour  reste  4855 heures, 
©es  années  complètes  de  l'hégire,  .....•;*  na$ 
je  soustrais ..........  w *».........       54 

Je  trouve  pour  les  années  juliennes  écoulées 
depuis  le  commencement  de  l'hégire ,. . . .   1092 
*  fy  ajoute, ..........  v.^ ...  .........<*..     62% 

et  j?ai  Kan  jtrlien  ciierché. . . . .  •  J. .-. ......    1714 

»,  Je  divise  4es  485a  lhewres  restantes  par  a4y  et 
je  trouve  201  j.  9  h.;  je  soustrais  ce  nombre  de 
l$6  augmenté  de  56!$  éû  de  5ai  jourts;  il  reste 
•36o.  Jfrm  le  jour  ok  à  ;fini  9àxt-  4le  Phegire  na6 
est  le  26  décembre  de  l'an  T714  ,  vieuat  *$yle  ,  et 
l'an -1127  a  eptnmeneé  Je  -27  décembre  detfan  $71 4« 
•11  serait  facile  ensuite  deitrpuvei*  sa>cêrréspon4aBÔe 
'^ivec  le  calendrier  igrégorien, 

}  Second  exemple  :  On  demande  par  quel  jo«r  a 
Commencé  l'an  de  l'hégire  «aîte.  tfe  divise  ia5t  $>ar 
#0,  et  je  trouvé  4ï  périodes  cromftlèteaiètt  rata&éc 
^atosi  complète.  Je  multiplie  7866  par  i4r ■  j  eè  qui 
me  donne  pour  produit  321276;  je  -forme  ^namte 
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la  proportion  5o:  7856  ::  1  :  x.  »  961  taure* 
et  6  de  reste. 
Rajoute  foxeës  en  4i  périodes.  .........  3s 1*79 

Avec  i'eaeeès  -en  1  m. . . . . a6i 

Excès  total, . , 3âi537 

Je  divise  xe  nombre  par  8676 ,  et  je  trouve  36 
pour  quotient  et  6921  heures  pour  reste. 
Ensuite,  des  années  complètes  de  l'hégire. . .   i23i 
Je  retranche. 37 

J?ai  pouy  aœtfe.  ............. . . . .  1 194 

iPy  ajoute. . . . . . .  „ 1699 

Et  je  trouve  pour  Pannée  julienne. 1816 

Je  diVise  les  5961  heures  restantes  par  a4,  et  j'ai 
pour  le  nombre  de  jours  $48  ;  je  soustrais  ce  nombre 
de  i(g6  augmenté  de  565.,  ou  du  nombre  56i  ;  le 
reste  3i 5  e^t'là  distance  au  premier  janvier.  Ainsi 
je  trotiy^  qçél*an  i^ia  fini  le  9  novembre,  style 
julien;  mais  comme  Tannée  ia5a  commençant  le 
10 ,  aurait  6  pour  férié  et  .que  nous  avoirs  trouvé 
5,  j'en  conclus  que  le  jour  initial  de  l'an  n5a  est 
le  9  novembre,  T.  S.,  où  le  ai  novembre,  nou- 
yeau. /style. 

Après  »s^to?ft  procuré  )C.oœme  idaiwr  Ja  afeconde 
*>étfyqdet  mpfejré  .p^ur  résoudre  Je  setood  p*o- 
Wfoie^  1*  ;nJw»feM  &  pMUss  écoute  JUpwt.l» 
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commencement  de  l'hégire ,  on  divise  cette  somma 
par  S65,  nombre  des  jours  d'une  année  solaire 
commune»  Le  quotient  donnerait  le  nombre  de 
nos  années,  si  elles  étaient  toutes  communes,  et 
ce  qui  reste  exprime  les  jours  de  surplus* 

U  faut  ensuite  en  ôter  les  jours  intercalaires 
de  nos  bissextiles,  que  l'on  trouve  en  augmentant 
le  quotient  de  la  division  précédente  d'une  unité 
et  en  divisant  par  4«  Le  quotient  de  cette  dernière 
division  est  le  nombre  dea  jours  intercalaires ,  qu'il 
£aut  retrancher  du  reste -de  la  première  division, 
si  la  chose  est  possible  j  si  eHe  ne  l'est  pas ,  où 
prend  une  unité  du  quotient  qui  vaut  565  jours 
et  on  les  ajoute  au  reste.  Ensuite  on  Eût  la 
soustraction- 

4  Si  l'on  a  pu  soustraire,  les  jours  intercalaires  du 
reste  de  la  première  division  ,  et  qu'on  ait  un 
resté  "au-dessops  de,  169  qui  marque  le  comment 
cernent  de  janvier,  on  compte  ce  nombre  d'années 
tel  qu'on  l'a  trouvé  au  premier  quotient,  et  s'il 
reste  plus  de  iâ8,  il  faut  compter  une  année  de 
plus ,  parce  qu'il  y  en  a  effectivement  une  da 
commencée.  .    K  /    „ 

Si»,  pour  feire  la  soustraction,  oti  â  prfs  une 
unité  ou  une  année  dé  365  joutfs  sur  le  quotient 
pour  l'ajouter  au  reste ,  et  que  te  tente  d^s  jtfOrs 
«près  cette  soustraction  surpasse  encore  rffe  j.,ort 
compte  le  nombre  d'années  trouvé  au  quotient 
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tops  le  diminuer;  mais,  si  le  reste  était  moindre 
que  169,  il  faudrait  compter  tme  année  de  moins  j 
parce  que  ce  nombre  de  jouite  appartiendrait  à 
l'année  précédente,  comme  on  le  voit  au  tableau 
ci-joint. 

TabLè  d^une  année  julienne  côrtimune,  du  1$ juillet 
au  16  juillet  suivant. 


y   i        i     ,=as=3B=r 
|             NOMS 

SOMME 

NOMS 

SOMME 

I          DES  MOIS. 

OIS  JOTHtS. 

DIS    MOIS. 

des  jotms. 

I|Ad  jul.  6aa.  i&juill. 

ts 

Janvier 

«99 

Août  •  •*,*•. 

46 

Février  .  «  •  .  • 

227 

Septembre  *  '.  . 

Octobre  ♦  •  •  • 

I      Novembre  .   .  . 

76 

• 
107 

Mars  ...... 

Avril  .  .  4  .  .  . 

Mai  •  .  •   •  •  . 

'  Juin  •  .  .  i  .  . 

a58 

388        R 
3t9        I 

349        I 

I      Décembre  *  .  . 

1OS 

juillet .  .  .  .  . 

365        1 

Potir  avoir  ensuite  l'année  de  l'ète  vdlgafre  quî 
tépond  à  l'année  del'hégirè  proposée,  il  fatit  ajouter 
fios  années  trouvées  à  62a ,  époque  de  la  première 
année  dé  l'hégire  j  la  scfmme  est  l'année  de  notre  ércfc 

Potir  le  nombre  de  jours  qui  restent  après  la 
soustraction  ,  on  cherche  dans  la  table  le  mois1 
auquel  répond  le  reste ,  et  on  retranche  la  sommé 
des  mois  complets  qui  se  trouve  immédiatement 
au-dessous,  et  on  a  le  quantième  du  moi*  suivant* 

*9 
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.<  *9°  ) 
£i  l'année  est  commune ,  si  elle  était  bissextile  et 
que  le  commencement  tombât  depuis  le  dernier  de 
février,  où  nous  ajoutons  notre  jour  intercalaire f 
jusqu'au  5i  décembre  ,  il  faudrait  retrancher  une 
unité  de  plus.  , 

Exemple:  Proposons  -  nous  de  trouver  le  jour 
initial  de  l'an  i23i. 

Nous  avons  déjà  trouvé  que  le  npmbre  de  jours 
écoulés  depuis  le  commencement  de  l'hégire  jusqu'au 
commencement  de  cette  année  est  43587 -i* 

Je  divise  ce  nombre  par  565  ,  et  le  quotient 
est  1194  avec  le  reste  61  :  ainsi,  il  s'est    écoulé 
depuis  l'époque  de  l'hégire  1194  années  juliennes- 
communes  et  61  jours.» 

Je  cherche  maintenant  le  nombre  de  jours  inter- 
calaires qui  ont  été  placés  pendant  •  ce  nombre 
jd'anpées,  et^ .pour  cela  ,  j'y  ajoute  1  et  j'ai 
*  19$  que  je  divise  par  4.  Le  quotieht  998  indique 
qu'il  y  a  eu  $98  jours  intercalaires.  Je  ne  puis  les 
Retrancher  de  61  ;  j'emprunte  une.  année  du  quotient 
qui  deviept  alors  1 195.  Cette  unité  vaut  565  jours; 
je  lés  ajoute  au  reste  61 ,  et  j'ai  4^6,  j'en  retrapchf 
les  5268  jours  intercalaires,  et  j'ai  pour  reste  128, 
Ce  nombre  étant  plus  petit  que  168,  lecoïnmen- 
cement  de  l'année  n'a  pas  encore,  passé  le  premier 
janvier,  comme  on  le  voit  au  tableau  précédent. 
Ainsi,  depuis  l'époque  radicale,  de  l'hégire,  il  s'est 
«coulé  1193  ans  juliens  et.  198  joupt;  donc,  en 
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(«91  ) 
ajoutant  6aa,  nous  trouverons  que  «otts  sommée 
dans  Tannée  julienne  i8i5,  et  les  ta8  jours  écoulé* 
depuis,  le  16  juillet  indiquent  pour  le  jour  initial 
le  ai  novembre ,  vieux  style,  ou  le  5  décembre 
style  ^égorieir.  * 

*  Problème  4.ê  Etant  donné  le  commencement 
dhifce  année*  mahométane  dans  l'année  julienne  qui 
kd  correspond,  trouver  le  jour  de  Tannée  julienne 
où  tombe  le  commencement  de  tous  letf  autres 
mois. 

Solution.  i.°  Au  jour  de  l'agnée  julienne  où 
arrive  la  nouvelle  lune  de  Moharr-em ,  ou  le  com- 
mencement de  l'année  donnée,  ajoutez  les  jours 
réunis  des  mois  complets  mahométans;  de  cette 
somme  retranchez  les  jours  réunis  des  mois  juliens 
dont  la  somme  est  immédiatement  au-deqpous;  ce 
que  Ton  peut  connaître  au  moyen  <Fune-  table 
donnée  page  i48,  le  reste  marquera  le  jour  du  mois 
julien  où  tombe  le  commencement  du  mais  clonné. 
Exemple  :  Dans  l'année  de  l'hégire  1127  3^ 
a  commencé  le  27  décembre  de  l'année  1714  p  V.  S,, 
on  demande  le  commencement  «du  mois"  Redjeb.  * 

Commencement  dé  l'année  le  27  décembre: 
Jours  réunis  jusqu'à  la  fin  dé*  Djoumadi 

el  tsani ....  ; * : . .  177  * 

Ajoutant  les  jours  de  décembre. .,..;..  27 


Distance  de  Redjeb  au  i.cr  décembre. . .  ao4 
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Retranchons-en  décembre  entier .  v . .  v.  ?    5i 


Distance  de  Redjeb  au  i.*r  janvier 175 

Jour»  réunis  jusqu'au  i."  juin i5i 

Commencement  de  Redjeb 22  juin. 

Lorsqu'on  connaît  le  commencement  d'un  mois 
mahométan  dans  l'année  julienne,  il  est  aisé  de  se 
procurer  le  jour  de  cette  dernière  année  qui 
correspond  à  une  date  donnée  dans  la  jpremière. 
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Tjbl&jêu  du  commencement  des  années  de  l'hégire^ 
„   depuis  i8i5  jusqu'à  fjfoo. 


an  visa 

de  notre  ' 

ère. 


AMViSS 

de 
liiégire. 


aSr.    .  .  .  .  . 

232  embolism. 

233 

a34 

235  embolism. 

a36. 

a3?  emboliim. 

238**. 

*3$ 

240  emboliam. 


43  emboliam. 


46  embolism. 


48  embolUm. 


25 1  emboliam. 
252.    .  .  .   .  . 

255.   :  .  .  .  . 

254"  emboliam. 
255.   ..... 

256  embolism  i 

257 

258.  .  ,  .  .  . 
259  emboliam. 

260.  '..... 

261.  ...... 

262  emboliam. 
263.   •  •  •  •  • 

265  emboliam. 
266.  •  •  •  •  . 
267  emboliam'. 


«H> 

270  emboliam* 

*7« 

*7*.  '.,... 


COVYZNCEXENT 

dana  l'année 
julienne. 


21  novembre 
9 


3o  Octobre 
10  .    ... 
8  octobre. 
27  septembre, 

i:::v. 

26  août.  . 


24  juillet. 


2 

21  juin.  .  . 
10 

3i  mai.    .  . 

19  •-'.:. 

9 

28  avril.  .  . 

'*:':■::: 

26  mars.  .  . 
i5 

o  •   •  .  •  . 

22  février.  . 
vi  ..... 
3i  janvier.  • 

20 

10  janvier.  . 

29  décembre 

o    •      •    •    •    • 

27  novembre 
i5 


25  octobre. 
i5  .   .  .  . 

22  aeptembre 
12  .   .  .  .  . 
1  .  .  .  . 


344 


COMMKVdM.T 

dans  l'année 
grégorienne. 


3  décembre 
21  novembre, 
ii*.  •  •  . 
3i  octobre. 
20  octobre* 


18 


aeptembre 


•  7 

26  août.  . . 
j6 ...... 

0  .  .  •  •  • 
25  juillet.  • 

1::::: 

22  juin.  •  • 
12  ....  . 
3i  mai.  .  . 

21  .  . .  .  . 
10  ....  • 

29  avril.  . 
i«  , 

7 

27  mars.    • 

ll  :  :  :  : 

23  février;» 
1?  r    •    •  • 

1  .    .    .  . 

22  janvier* 
10  •  •  •  *  • 

30  décembre 
20  .    .    .  . 

9  . .  •  . 
27  novembre 

V.::: 

27  octobre 

i5  .  .  .  . 

d  .  «  .  « 

24  septembre 
i3  .  *.  . 


Fériés. 


I 

5 
3 

l 

2 
6 

4 
1 
5 
3 

7 

6 
3 
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i$56 

i857 
1808 

»S> 
i960 

1861 

1862 

i863 

1864 

i865 

1866 

1867 

1868 

1869 

1870 

.871 

1872 

i8^3 

.874 
1875 
1876. 

■*77 

1878. 

1879 

1880 

1861 

1882 

i883 

1884 

i885 

1H86 

i$87' 

1888 

1889 

1890 

1891 

189a. 

1893; 

1894: 

1895 

1896 

1867 
1898 

1*99 
1900 


273  emboliam 
a7i.  .  .  . 
27.5.  .•.  . 
276  embolism 


277.  .  .  .  . 
278  embolism 
279.  .... 

280 

981  embolism 
282t.    .  .  ^  . 
283.    .  .  .  . 
284  emboliam 
285.    .  .  . 
286  emboliam 

287.  .  .*. 

288.  .  .  . 
269  emboliam 

290.  .... 

291.  .  .  .  i 
292  emboliam 

293 

294.    .  .  .  i 
295  emboliam 
296. 

297  emboliam 

298 

299.^  .... 

3oo  emboliam 
3©it    i  .  ... 

3o2i    ...  ; 
3b3  emboliam 
3f>4>    .  .  . 
3o5v    \  .  . 
$>6  emboliam 
307.    •  •  . 
3ô8  emboliam 
3©9^    .  .  .  ;  . 
3io.-  ....  •• 

3i  1  emboliam* 
3i2.    •  .  .  .  . 

3i3.    .  .  .  ... 

3r4  emboliam. 
3i5.   •....-. 

3i  6  emboliam. 

817.    .  é  .  .  . 

I3i8»  "•  •  9  .  t 


20  août  . 
10  ...  . 
3o  jaillet. 
19  .  .  .  . 
8  .    .  .  . 


27  juin. 
17  .    .  . 


25  mai. 
i5  .    . 


23  avril.  . 
12  avril/  . 
.r  .  .  . % 
22  mars.  T 
ir  %  .  .  . 
28  février: 

26  janvier. 
16  ...  . 


24.  décembre 

3  !    !  ." 

22  novembre 
u  .  .  .  .  i 
'3f  octobre.    , 


28  septembre 
18  .    .1 
•  7  .    .  . 
'26  août. 
16'.   .  . 

5  .   .  . 
26  juillet, 
14  juillet, 

3  .  .  . 
a3  juin. 
Ï2  .    .   . 

3i  mai.  , 
2*  -.   .  . 
to  .    .  : 
3b  avril. 

18  •  V,' 


87 


I 

22 
II 

f  3i 
20 

9 
*9 
18 

6 

*7 
16 
•5 
24 
i3 
3 
23 
it 
*  t 
18 

,1 

5 
26 
i5 

4 
a3 
12 


août. 


juillet. 


juin. 


juin, 
mai. 


avril. 


février; 
janvier. 


décembre* 
novembre 


21  octobre. 
10  •  . 
3ô.  éeptembi 
19  .    .    .  ' 

■  >  ;  •  • 

'28  août. 

'17  .'  .    . 

■»••■.. 
26  juillet 

i5  .    .   . 

5  .  .  . 
24  juin. 
13  .    .   . 

a  .    .    . 

22  mai.  . 
12*.  V  . 

'  \\    •    . 
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TÈTES  0BSERVÉE8  PAR  £eS  MÀHOMÉTÂyd; 
Mbharrem,  /.e*  mow. 

Le  nom  que  porté  ce  mois  signifie  mois  sacré; 
parce  que  les  anciens  Arabes  s'interdisaient  pendant 
ce  mois  toute  espèce  d'hostilité  ;  aloxç,  leur  année 
était   solaire ,  comme  les  noms  de  la  plupart  de 
leurs  mois  l'indiquent.     * 
7.  E'yd-el-catt  ,  fête  du  meurtre  de  Hhocéïn  ; 
principal  îman  des  Persans  :  éette  fête  dure 
10  jours  en  Perse.  •     < 
10.  E'yd-àtehflur  (fête  du  10),  à  Maroc.       - 

Msaphar,  s.*  mois*  .  .-•••}  ;  ', 
"  Le^ïiom  dé  c£*uois  signifié  départ;  parce  ;que, 
lorsque  leur  année  était  solaire,  les' anciens  Arabes 
partaient  pour  là  guerre  dans  c&  mois,  et  t'était 
à  cette  époque  de  l'année  qu'ils  commençaient  leurs 
excursions. 

ag.:  Tchahdrcham  béh-ssoiiry  (mei^re^i  de.  la 
trompette),  ou  la  fête  du  monde  selon  lep 
Persans. 

Rabil-el-ewwe  y  J.6  mois. 

Ce  ,mois  signifie  premier  printems  ;  parte  'que  i 

dans  l'année  solaire ,  leur  premier  printems ,  qui 

^t?iit  notre  automne,  commençait  par  ce  îtfois. 

*s .  Leilech-Mubazekeh  (  nuit  sainte  ).;  •  ; 

12.  Mevlou^  (naissance)  du  prophète,  fête  in*- 

tituée  par  Murad  m,  en  i558. 
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17.  ifevloud  (naissance)  du  prophète  suivant  les 
sectateurs  d'Àly, 

Rabil-el-tsani  %  4f  mois, 

Second  mois  du  printems; 

PJQHrh*tiy~el-ewu>ê ,  5.*  mois. 
Premier  mois  des  gelées. 

Djoumady-el-tsani ,  £•  mo«, 
u  Second  mois  des  gelées.  *  ♦ 

Redjeby  7, •  mois*  <, 

Mois  respectable  chez  les  anciens  Arabes ,  à  cause 
des  pratiques  religieuses  et  des  trêves. 
r  4*  Leïlet-^l-ghaïbéh  (  nuit  du  mystère),  la  con- 
ception du  prophète, 
96.  Leilet-el-Mhidje  (nuit  'de  l'ascension  \  de 
Mahomet, 

ChabaUy  8.«  mois. 

\   Ce  mot  signifie  pousse  des  arbres.  Cétait  le  mois 
où  la  végétation  était  la  plu?  forte  de  toute  l'année, 
lorsque  leur  année  était  solaire, 
1 5.  Leïlet-él-beraï  (  la  nuit  de  l'examen  )  des  actions 

des  hommes ,  inscrites  par  les  anges, 

*>'•  ■  Ramadan,  {9/  mois. 

Mois  de  la  chaleur  dévorante.  Les  Musulmans 
observent  pendant  ce  mois  un  jeûne  rigoureux;  Us 
lie  mangent  qu'après  le  soleil  cquoW, 
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à*].  Leïlet-él-cadr  (nuit  de  la  toute-puissance  )  où 
•    la  première  révélation  fut  faite  à  Papôtre  de 
Dieu.  , 

Chawwal,  to*  mois. 

"•  -  •       » 

Accouplement  des  chameaux. 
.;».  Fête. de  la  rupture  du  jeûne  du  Ramadan,  ou 
•      E'yd-élrfltthr  ;  c'est  le  grand  beyrâm  des  Turcs. 
16.  Ghazal-él-okhoud  (bataille  d'Okhoûd)  livrée 

par  Mahomet  à  sa  propre  tribu, 
so.  Chace-él-camary  scission  de  la  lune  par  le 
prophète.         . 

D&ôul-Quadeh ,  #//•  7720/9. 

JfcTdâs  dfe  7^po«.  Les  anciens  Arabes  suspendaient 
pendant  ce  mois  leurs  excursions  et  Venaient  se 
reposer  chez  eux. 

'  Dsoul-Hheâjèh  y  12?  mois. 

Mfois  du  pèlerinage'  de   la   Mèqué   établi  par 
'Abraham  et  Ismaël ,  suiVant  les  traditions  musul- 
manes,-et  observé  encore  par  les  Musulmans. 
8.  Téroùy^éh9  le  prophète  demande  la  vue  de 

Dieu*  • 

10.  Youm-el-courban  (jorqr  du  Sacrifice).  Cestle 

petit  bayram  des  Turcs  :  il  dure  4  jours. 
i5.  Fin  du  petit  bayram. 

18.  Eytt-Ghadyr  (fête  de  Fétang),  auppés  duquel 
'   Mahomet  remit  le  califat  à  Aly.  Cette  fête  est 
particulière  wx  Persans. 
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*%.  B'yd  Messdlehk  (tête  de  la  paix)  enfltè  Mahomet 

^  lés  Arabes!  -  • 
25.  Jessedougi Engouchêrl  (remise  de  là  bague) 
d'Àly  à  un  pauvre.  Fête  en  Perse. 
Outre  ces  fêtes ,  les  Mahométâh&i>hserVen1;tOtttes 
las  sixièmes  fériés,  ou  tous  les  vendredis.  Survattt 
Chardin  ?  ils  fêtent  aussi  le  nouvel  an  solaire  et  le 
jour  initia)  du  printems ,  sur-tout  dans  la  Perse, 


(X\tlL 


CHAPITRE  XL 


CAtEHDMER   DÈS l  ^ftÉTlÊM 

.  t  *.     ».  ■  » 

Chrétiens  se  sont  servis  du  calendrier  julien 
qu'ils  ont  trouvé-  établi;  n*âs  il»  ont  substitua  ^ux 
lettres  nundinales  \  les  lettres  dominicale?  y  dmt 
nous  avons  parlé  ailleurs.  Us  ont  supprimé  les  joui» 
fcstes  et  néfastes  qui  étaient  foiUde^  9ox  las.  usages 
du  paganisme ,  et  ont  substitué  aux  fêtes  jpayennes 
et  au^*)eux  romains ,  la  mémoire  des  saints.  Ils 
conservèrent  la  Pâqueet  b  Pentecôte  des  Juifs  ; 
ils  suivirent  aussi  l'usage  des  Juifsi  pour  ces  fêtes , 
-en;  les  réglant  par  la  lune>  ca  qui  les  xândit  mobiles 
,daftS  l'année  solaire.  Cette  mobilité  entraîna-  celle 
de  quelques  autres  qu'on  ne  peutv]p$9  placer,  dans 
tè%calendrier  par  cette  raison. 
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.  Ib  changèrent  la  fête  des  tabernacles  en  fSte  de 
la  dédicace  des  temple*.  Us  attachèrent  «à  chaque 
jour  le  nom  d'un  saint ,  et  ils  choisirent  le  jour  de 
sa  naissance ,  celui  de  sa  sépulture ,  ou  celui  de 
sa  canonisation:  Ils  mirent  la  nai&ahbe  de  notre 
Seigneur  au  tropique'  d'hiver,  et  Celle*  de  Saint-* 
Jean-Baptiste  à  celui  jd'été ,  pouf  indiquer  par  la 
première  le  retour  delà  grâce,  et  paîr  la  seconde 
les  derniers  momens  de  ^ancienne  loi.  La  naissance 
de  J.-C.  étant  au  solstice  d'hiver,  son  incarnation, 
ou  fannonciation  a  dû  être  vers  Féquinoxe  du 
printems.  On  a  placé  Saint-Matthiâsf  qui  avait  été 
admis  par  le  sort  au  nombre  desr  dopfte  apôtres , 
au  jour  où  se  fait  Pintercalation  dans  les  bissextiles. 

Je  donne  ici  le  cailendrier  suivi  à  Rome ,  capitale 
de  la  Chrétienté.  Il  est  extrait  de  Gènébrard.  Là 
première  colonne  indique  Je  quantième  des  calendes, 
des  ides  et  des  nones,  comme  tes  comptaient 
autrefois  les  Romains,  et  comme  on  les  compte 
encore  à  la  cour  de  Rome.  # 

.  La  seconde   indique  les  quantièmes  du  jnois, 
cofimie  nous  les  comptoirs., .... 

La  troisième  contient  \ç$  jettiiea  .dominicales. 

r 

Enfin  >  à-côté  de  c  ftôis  ,  fai  placé 

les  saints  qui  sont  te 'leur  mort, 

l'empereur,  le  roi*  mt'fls  épient 

sujets  et  les  noms  de*  _     ont*  écrit  leurs 
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Vies  on  qui  en  o&t  parlé.  Les  noms  des*  autetr» 
sont  en  abrégé;  en  voici  l'explication  : 

Abw  signifie    Abdias. 

Ad /  .  Adon. 

Am Ambroise.  , 

Ant Antonin. 

.Ath AthanaseJ 

Aug Augustin. 

Act Actçs  des  apôtres. 

Bed Bede. 

Cyp Saint-Cyprien. 

Dio .  Dion.  # 

Dur. ......  Darandus. 

Egin.' Eginhart. 

Eus.  .  .....  Eusebe. 

Eas.- Fasciculos  temporum. 

Gen.......  Gennade. 

Grég Grégoire  de  Tours. 

Her.  con. . .  Herman  contractas. 

Bis.  ec.#. ,.  Histom  ecclesiastica. 
*  Hier Hieronimus  ou  Jérôme. 

Jann.  .-....*  Januensis  ou  Jean  de  Janua. 
.Isa... Isuard. 

Léo Léon. 

I*uc Saint-Luc. 

Mar. ...... .  Martyrologe. 

Pau.. Nauclerua. 
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by  Google 


(  3oi  ) 
taath...V. .  Saint-Mathieu;  - 

Kic. *  Nicephore. 

Ot. Othon  de  Frise; 

Pa Saint-Paul. 

Pet.  de  Nat.  Pierre  de  Natalibus.  ' 

Paulin. . .  * .  Paulin. 

Pet.  Ven...  Petrus  Venetus.  l   \     # 

Pal Palmerius. 

Plat. .  -... .  Platina. 

Sîg Sigibert. 

Trit...i...  Trithemius.. 

Stel Jean  Stella. 

His.  tri. . . .  Historia  tripartita. 

Lès  épîtres  de  Saint-Paul  sont  désignées  par  les 
initiales  col.  Rom.  Gai.,  etc.  ' 

Les  autres  calendriers,  en  usage  dans  les  diffé- 
rais états  catholiques ,  renferment  (tes  noms  de 
saints  différens.  En  général ,  chaque  diocèse  a  ses 
saints  particuliers;  mais  ils  ont  tous/  comme  le 
calendrier  romain ,  les  fêtes  que  nous  avons  écrites 
avec  des  caractères  italiques.  Nous  donnerons* 
lues  autres  calendriers  après  celui-ciè  - 
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JjxrtniL  a 

Calendes. 

1 

.A 

Noues    4 

a 

B 

Nonés    3 

3 

C 

Pridiè. 

4 

D 

Noms. 

.  5 

E 

ldus      $ 

^   6< 

F 

ldus       7 

7 

G 

ldat       6 

8 

A 

ldut       5 

9 

B 

ldut      ;4. 

10 

C 

Idut       3 

11 

D 

Pridiè. 

1a 

£ 

Idibus. 

i3 

* 

Cal.      19 

»4 

G 

Gai. -18 

*s 

A 

Cal.      17 

16 

« 

Cal.      16 

,  '7 

C 

Cal.      i5 

18 

D 

Cri.     14 

»9i 

E 

Cal.      i3 

ad 

* 

jOal.      ta 

ai 

Q 

<#•    » 

aa 

*    A 

ÎCal.      10 

a3 

B 

CaL       0 

•4 

C 

Cal.       8 

'  tf 

P 

Cal.       7 

a6r 

E 

Cal.       6 

37 

P 

Cal.       5 

a8 

G 

Cal.       4 

39 

A 

Cal.       3 

3o 

B 

Pridiè. 

3i 

C 

3i  jours ,  **  la  tune  êo* 


La  Circoncision  de  Ifoïrè  Seigneur» 
Macaire  y  prêtre  d'Alexandrie.       * 
Anthère,  pape  et  martyr. 
fcTite,  disciple  de  Çaint*Paul,  évêque  de 

Crète. 
Télesphore ,  pdj^e  et  martyr. 
Epiphanie,  trois  mages  offient  de»  dont  à 

Jésqt. 
Get ,  pape  et  martyr.. 
Erfaard ,  évêque  de  Freftslng.    * 
Julien*  moine  d'Antiochç..  . 

Paul  t  coûte  de  Thèbef. 

...... 

Hygfti,  pape  e%  martyr. 
Nicanor ,  diacre  et  martyr. 
HHaire,^véqu«d»  Poitiers.   - 
Féli*,  prêtre  de  Noie  »  martyr. 
Maure ,  abbé,  disciple  4e  St-Benoit/ 
^Marcelle  >  pape  et  martyl. 
Antoine  f  anachorèe  d'Egypte. 
Prîsca ,  vierge  et  martyre  romaine. 
Pootien,  martyr  de  Spofete. 
Séjfasùtn  et  Fabien,  martyrs da^artamae. 
Agnès ,  vierge  et  martyre  rem^be». 
Vincent ,  martyr  espagnol. 
Emereutiane,  vierge  et  Martyre  romaine. 
Ximothée,  apôtre  ,  érèque  cTEphèse. 
ConvertOpm  4e  Saù%t-Ç<mf* 
Polycarpe  ,  évêque  de  Smyrne ,  martyr. 
Jean  Chrùostome,  évêque  de   Constante 

noplt. 
Charlemagne ,  empereur ,  mort  en 
Valère,  évêque  de  Trêves. 
Julien ,  évêque  du  Mans. 
Fabien,  martyr  de  Tcoye* 
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1 

3i4 

a34 

94 

i3g 

i 

8o 
453 
358 
a(5o 

'44 
45 
348 
aÇo 
536 
3o4 
3i4» 
45 

154 

384 
36o 
3oo 
366 
5o 

34 
i5o 
4oo 

8i5 
65 
65 

966 


Sons  César  Auguste.  Luc*  a. 

Sous  Constantin  le  Grand ,  trip.  bis.  lib.  7  et  8» 

Sous  Maxime.  Eus.  et  Plat, 

Sous  Trajan.  Pet.  â>  Nat. 

\ 
Sous  Antonio  le  Pieux.  Plat.  SteHa. 
Sons  C^sar  Auguste.  Mat.  2  Nie. 

Sous  Domitien.  Eus.  Nie.  Plat. 
Sous  Chilpéric ,  roi  de  France.  Jan.  # 

Sous  Yalentinien.  trip.  bis.  v 

Sous  Aurélien.  Hier. 
Sous  Antonm  le  Pieux •  Stella.  Plat. 
Sous  Claude*  pet.  de  Nat. 
Sous  Constantin  le  Grand.  Eu.  Nie. 
Sous  Dioclétien.  Paulin.  Mart. 
9ou*  Justinien.  Palmerius^Pet.  de  Nat* 
Sous  Maxence.  Siel.  Hat* 
Sous  Constantin  le  Grand.  Atha. 
SausQaude.  Cas.  tem.  Antô. 
Sous  Antoninus  Verus.  Pet.  de  Nat. 
-  'Sous  Dioclétien.  Ado.  Isuard. 
Sous  Yalentinien.  Amb^Jan/ 
Sous  Maximien.  Contract.  Vinc. 
fille  partagea  le  martyr  jTAgnès.  Ambroskn* 
Sous  Néron.  Nie.  Eusèbe.  Fas.  tem. 
Sous  Caius  Caligula.  Jer.  act.  9  et  12. 
Sous  Marc  Antoine  et  Lucius  Auftlius,  Eus. 
Sous  Arcadius  et  fiouorius.  Hist.  trip. 

Enterré  à  Àïx-larCbapeîIè.  Eginbart. 
Sous  Vespàslen.  Sigîbertus.  Ant.  Y  inc. 
Sou*  Yespasien.  PeVjle*  Nat.  Vinc. 
Sout. AucéU«n..  Jas.  tem.  Isuardua. 
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JPârRiÊÀ  a  s8  ou  sy  Jours  et  la  lune  ûgi 

Ignace,  évéque  cTAntioche ,  martyr. 

Purification  de  Marie  ou  la  Chandeleur. 
Basile,  évéque  de  Sébaste,  martyr. 
Philée,  évéque  de  Thèbes,  martyr. 
Agathe,  vierge  et  martyre  de  Sicile. 
Dorothée ,  vierge  et  martyre  de  Césarée* 
Augure,  évéque  d'Irlande. 
Corinthe ,  vierge  et  martyre  d'Alexandrie* 
Appollonie,  vierge  et  martyre  d'Alexandrie. 
Scolastique,  de  Narîce  en  Italie ,  vierge. 
Euphrosine ,  vierge  d'Alexandrie. 
Eulalic,  vierge  et  martyre  a  Barcelone. 

Damase ,  pape  an  tenu  de  Saint- Jérôme. 
Valentin,, prêtre,  martyr  romain. 
Craton,  martyr  romain. 
Julienne,  vierge  et  martyre  de  Nîcomédie. 
Polocrone  ,  évéque  de  Babylone  ,  martyr. 
Siméoo,  évéque  de  Jérusalem ,,  martyr. 
Les  corps  des  trou  roi»  transporté»   à 

Cologne.  • 
Martyrs  sans  nombre. 
Hilaire ,  pape  après  Léon  i  .«*. 
La  chaire  de  Saint-Pierre  à  Antioche. 
Papias ,  évéque  de  Jérusalem  ,  disciple 

de  Saint-Jean. 
Mathias  ,  apoire  et  martyr  en  Judée. 
Les  7a  martyrs  à  Syrmice. 
Nestor,  évéque  de  Pamphilie ,  martyr. 
Léandre ,  évéque  de  Séville  ,  apôtre  des; 

Gqths. 
Lès  mbïnes  romains  ,  du  tems  de  Sainte 

Benoit, 

(  *  )  Dans  les  années  bissextiles ,  on  double  le  6  des  Calendes. 


Calendes. 

1 

D 

Won.      4 

a 

£ 

Won.      3 

3 

F. 

Pridiè. 

4 

G 

Nonis. 

5 

A 

ldus      8 

6 

6 

Idus       7 

7 

C 

ldus       6 

8 

D 

Idus       5 

9 

£ 

ldus       4 

10 

* 

Idus       3 

11 

G 

Pridiè. 

1a 

A 

Idibus. 

i3 

B 

Cal.      16 

-4 

C 

Cal.     ,5 

i5 

Û 

Cal.      ,4 

16 

£ 

Calt      i3 

*7 

P 

Cal.      la 

18 

G 

Cal.      ir 

"9 

A 

Cal.      10 

ao 

B 

Cal.       9 

ai 

C 

Cal.       8 

aa 

D 

ai.     7 

*> 

£ 

Cal.       6 

a4 

FO 

Cal.       5 

a5 

G 

Cal.       4 

a6 

A 

CaL       3 

a7 

B 

Pridiè. 

** 

C 
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t 

toi 

» 

I 

S 

383 

4 

340 

S 

353 

6 

383 

0 

36i 

S 

34? 

9 

«47 

to 

535 

il 



*3 

363 

i3 

371 

«4 

(fi 

15 

46 

16 

380 

*7 

253 

18 

94 

»9 

1174 

3© 

381 

21 

365 

33 

36 

33 

10» 

34 

76 

3* 

283 

36 

349 

27 

«99 

Sôtta  Trajan.  Eut.  lit).  3,  chip.  "56* 
Sont  César  Auguste.  Luc.  3. 
Sous  Dioctétien*  Jan.  Pet*  de  Nat. 
Sous  Maiimin.  Eus.  tib.  8,  cap.  10. 
Sous  Decius.  Pet.  de  Nat.  Jan.  tsuard* 
Sous  Dioclétien.  Yinc.  Pet.  de  Nat. 
Sous  Yalentinien*  Bed.  Isuatd. 
Sous  Decius,  His.  eccle.  lib.  5,  cap.  Si» 
Sous  Decius.  Eus.  lib.  6,  cap*  3i. 
Sous  Justinien.  Gre.  de  Tours. 
On  ne  sait  dans  quel  temps,  Vihc. 

Sous  Decius.  Hiero.  Pet.  de  Nat. 

Sous  tiratien.  Nie.  Plat. 

Sous  Claude.  Fas.  "tem.  Vin. 

Sous  Claude.  Isu. 

Sous  Maximin.  Pet.  de  Nat. 

Sous  Decius.  Isu.  dans  le  Mart* 

Sous  Trajan.  Eu.  Nie.  Jer. 

Sous  Frédéric  if *.  Fas.  tem.  Nauclertis* 

Sous  Dioclétien.  Eus.  lib.  8 ,  cap.  ?♦ 
Sous  Zenon.  Plat.  Stella.  ^ 
Soiis  Caius  Caligula.  Nie*  Anto. 
Sous  Trajan.  Je*,  trît* 

Sous  "Vespasien.  Àbdias. 
Sous  Maximien  et  Dioclétien.  Isuard* 
(*)  Sous  Dece.  Pet.  de  Nat.  Vinc. 
Sous  Pnocas.  Grego.  de  fo.  Isu. 

28        535   1  Sous  Justinien.  Gre.  de  Tours. 
O  Lowpii  P«»*€  ert>i*cxiile,le  Jour  Saim-BatU  «t  ksi 
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M  Ans  a  3f  jours,  et  la  lune  3o. 

Calendes. 

i 

P 

A«bin,  évêqpe  d'Angers* 

Won.      6 

2 

E 

SimpUcius,  pape.. 

Non.      5 

3 

F 

.Cunegonde,  impératrice,  femme  de  fleuri 
premier. 

Non.      4 

4 

G 

Lu  ce,  pape  et  mart. 

Non.      3 

5 

A 

Eusèbe ,  pape  et  martyr. 

Pridiè. 

6 

B 

Cridolin ,  confesseur  écossais, 

Nonis. 

7 

C 

Perpétue  et  Félicité  ,  martyres. 

Idas       8 

8 

I) 

Ponce,  diacre  de  Saint-Cyprien, 

Idus       ? 

9 

E 

4o  soldais  ,  martyrs  à  Sebaste. 

Idu*       6 

»o 

F 

Alexandre ,  pape  et  martyr. 

Idus       5 

ii 

.G 

Guillaume  ,  enfant ,  martyr  en  Angleterre* 

Idus       4 

ta 

A 

Grqgmre  le  Grand,  pape. 

Idus       3 

i3 

B 

Euphrasie,  vierge  de  Thèbaï<W. 

Pridiè. 

"4 

C 

49  martyrs  a  Rome» 

Idibus. 

i5 

D 

Longin  f  soldat. 

ÇaL      i7 

16 

E 

Heribevt ,  éyécpie  de  Cologne. 

Cal.      x6 

«7 

F 

Gertrude,  vierge  de  Nivelle. 

Cal.      i5 

.»* 

G 

Patrice,  éveque  d'Hibernie,  apflt.  d'JScosje. 

Cal.      14 

«9 

A 

Joseph  ,•  de  Nazareth  ,  pèf e  nourricier  do 
Seigneur 

ÇaL      i3 

20 

B 

,  Arçjiippe,  disciple  de  Saint-Paul. 

Cal.      i2 

21) 

.0 

Benoit  ,  abbé  de  Mont-Casain. 

Cal.      h 

22 

D 

F.  Nicolas. 

Cal*      io 

23 

E 

Serapion  d'Alexandrie,  abbé. 

Cal.  '     9 

*4 

F 

Jeqne  (juadragésimaj. 

Cal.  '    8 

25 

G 

Conception  de  Marie ,  Annonciation  du  fis 
de  Diei4. 

Cal.       7 

a6 

t  A 

tndger ,  éy&jue  de  Westpfcalie. 

Cal.       6 

27 

'  B 

Tichicus,  évéque,  disciple  de  Saint-Paul. 

Cal.        5 

28 

C 

pixte  3 ,  pape  «près  Célertfc. 

Cal,       4 

*? 

,   D 

Eustase,  abbé. 

Cal.       3 

3o 

E 

Jean ,  anachorète  cPfegypte. 

Pridiè 

3i 

F 

Balbinie ,  vierge  romaine. 
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t 

Sio 

* 

47 1 

3 

ioo5 

4 

a5S 

i 

**> 

6 

5oo 

1 

•S* 

8 

a55 

m  ' 

3i8 

fto 

"9 

11 

1164 

12 

590 

13 

?*> 

i4 

5c 

i5 

45 

16 

loai 

*7 

64s 

18 

43o 

«9 

1 

ao 

36 

91  J 

534 

aa 

i5o4 

a3 

a47 

a4 

25 

36 

•  762 

a7 

37 

a8 

436 

^ 

63i 

3o 

7ào 

3i 

119 

Sous  Charlemagne.  Isu.  Pet.  de  Jîïat*    . 
Sous  Zenon.  Jean  Stel.  Pet.  Von. 
Enterrée  dans  l'église  de  Bamberg .  Jau; 

Sous  Volusien.  P!at. 

Sous  Maxence.  Plat. 

Sous  Anastase»  NaucleruJ. 

Sous  Valérien  et  Galien-  Pet*  Van. 

Sous  Galien*  Jçr.  de  yir}s  illttstribus» 

Sous  Licinîus.  Basile  >  Hom.  ao. 

Sous  Adrien  Elius.  Plat.  Nie* 

Sons  Frédéric  L«.  Fas  tem.  Vincent» 

Sous  Phocat.  Florent  Platina. 

Sous  Théodore  le  Catholique»  Vinc.  W,  Vett» 

Sous  Néron.  Nie.  Eus.  Vinc* 

Sous  Claude»  Jan«  Vinc.  Aflt. 

Sous  Henri  I.e»,  Herm*  contracté 

Sotts  Constats.  Pet.  Yen  h 

Sous  Théodore  a.e.  Bede,  Jifc.  $f  to*.  J4 

Sous  César  Auguste.  Mat.  1.  Luc»  u  a» 

Sous  Caligula»  Col.  4*  Jer*  ■ 

Sous  Justinien  I.f*.  Greg.  de  Tours» 

Sous  Frédéric  III»  Fasri* 

Sous  Dèce»  Eus.  lib.  6,  chap.  34.  Nie» 

Conformément  a  la  tradition  des  apôtre** 

Sous  Auguste  César.  Luc.  i# 

Sous  Constantin  5.  Fascl»         / 
Sous  Caligula.  Col.  4*  Nie. 
Sous  Théodose  1.  Plat.  Stella.  Vct» 
Sous  Héracliu8.  Isn.  Bede.  tom«  3*, 
Sous  Théodose.  ïrip.  bis. 
Sous  Elius  Adrien.  Pet.  Yen* 
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Avril 


Calcnd. 

Non.      4 

Non.      3 

Veille. 

Nonis. 

Idus 

ldtw 

Idus 

Idus 


Idus       4 
Idus       3 
Pridiè. 
Jdibus. 
Cal.       18 


Cal. 
Cal. 


«7 

ï6 


Cal.  i5 
Cal.  i4 
Cal. 

Cal.      12 

Cal.     H 

Cal.      : 

Cal. 

Cal. 

Cal. 

Cal. 

Cal. 

Cal. 

Cal. 

Priitiè. 


I 

G 

2 

A 

3 

B 

4 

C 

5 

D 

6 

E 

7 

F 

8 

G 

9 

A 

10 

•- 

B 
C 

il 

D 

i3 

"  E 

'4 

F 

i5 

G 

16 

A 

l? 

8 

t8 

C 

'9 

D 

20 

£ 

21 

F 

22  . 

G 

23 

À  .' 

4 

B 

25 

C 

26 

D 

37 

£ 

28 

F 

29 

G 

3o 

A 

(  5o8  ) 
3o  jours,  et  la  lune  sg. 


Hugues ,  évéqueMe  Grenoble.  . 

Marie  Égyptienne,  pénitente»     . 

Agapes,  Cbion,  Irène,  vierges  etmart. 

Ambroise,  évèque  de  Milan. 

Vincent,  confesseur  de  l'ordre  des  préd. 

Irenée ,  évèque  de  Lyon. 

Cèles  tin,  pape>près  Boniface  I.e* 

Denis,  évèque  de  Corynthe. 

Procpre  ,  neveu  de  Saint-Etienne,  premier 

martyr. 
Apollinius ,  martyr  d'Alexandrie. 
Philippe,  évèque  de  Crète. 
Jule ,  pape,,  après  Marc  deux. 
Résurrection  de  J.-& 
Tribùrce  et  Valérie»,  martyrs  romains. 
Olympiade  et- Maxime ,  martyrs  persans. 
Onesime,  martyr,  évèque  ,  dise,  de  PauL, 
Anicet,  pape  et  martyr  après  Pie  I. 
Mappiicus,  martyr  d'Afrique. 
Découverte   de    la    tète    de   Saint-Jetft~ 
'  Baptiste. 

Sulpice  et  Severien,  martyrs  romains. 
Siméon  ,  évèque  de  Séleucie. 
Caius ,  pape  et  martyr  après  Eutychiui. 
George ,  martyr  de  Cappadoce. 
Millet,  évèque  anglais. 
Marc  Hvangeliste ,  apôtre  d'Alexandrie. 
Etablissement  des  grandes  litanies. 
Anaslase  ,  pape  après  Syricius* 
Vital,  martyr  de  Baronne. ,       v     . 
Pierre,  moine  martyrisé  par  les  hérétiques. 
Institution  des   petites  lytapiej   dan»  b 
.    France. 
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Sous  Néron.  Eus. 

Sous  Constantin  le  (irand.  Eus,.  Trip.  bis. 

Sou»  Constantin  son  fils.  Ruftyius,  Amb. 

Sous  Tnéotlosele  Catholique. .  Augustin ,  conf  lib.  9» 
Sous  Gratien  et  Valentinîen.  Augustin. 


Sous  Dorai  tien.  Tertulien. 

Sous  Constantin  leGranc}.  Pet.  Vén. 

Sous  Gelase  1,  pape.  Vinc.  Ait.*        , 

Sous  Valentin  et  Tliéodose.  tfrittf. 

Sou*  Julien  t Apostat.  Janu.  Vinc*. 

Sous  Zenon.  ¥*s.  tem.  Janu. 

Sous  ÎHocfétien.  Amb.  Grég. 

Sous  Constantin  4-  Sigib.  Ûtio ,  éVqfce. 

Sous  Honorius  et  Arcadius.  '^rith.  Eis*. 

Sous  Antonin  ïe  Pieux.  Vinc  j  Ant. 

Au  troisième  siècle.  .    ■ 

Sous  Valentinien.  Wïc. 

Sous  Néron.  Vinc.  Isu.  '      l       : 

Après  Élius  Adrien.  Vinc.  Sïgebêrt. 

Sous  Galien.  tus.  Trîpartita  bistoriat  Nie. 
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Sous  le  roi  Ciïtc 
Sous  Gordien.  Si 
Sous  BÊonoirius.* 
Sous  Tibère.  Lu 
Sous  Auréliùs  A« 
Sou*  Sévère.  Pï> 
Après  Traian.  1 
Sous  Cn'arlemagi 
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Sous  Au^éKen^Joanneg  Stella  >  Platfca. 
1}  mouiruSj'quVlquè  tems  après  Tite.  Vf 
Soms  f'Ù&tï* ^anucWis  ,  Isàardu,*. 
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Juin  a  3o  Jours,  et  la  lune  39. 
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Sous  Claude.  Isuard.  Petrus  Venctms. 
Sous  Dioctétien.  Jan.  Vinc. 
Sous  le  même.  Petrus  Venetus.  Antoninas* 
Par  Urbain  4.  Stella.  Vinc. 
Sout  Léon  3.  Fasci.  Itu. 
Soui  Aurélianus.  Vinc.  Pet.  Ven. 
Sons  Maximien.  Hieronimus  de  riris  illua* 
Sont,  Justinien.  Pet.  Ven.  Otto  Fri. 
Sous  Dioclétien  et  Maximien.  Vinc  Ant. 
Sous  Aurélien.  lsii.  * 

Sous  Néron.  Hier.  Nie.  Eus. 
Sous  Diocl.  et  Maximien.  Cont.  Pet.  Ven. 
*§oai  Louis  4*  Anto.  ' 
Sous  Maximien.  Sigib. 
Sous  Dioclétien  et  Maximien.  Jan.  Vinc* 

Sous  Marc-Antoine.  Pet.  Ven.  Isa. 
Sous  Dioclétien  et  Maximien.  (su. 
Sous  les  mêmes.  Vinc.  Amb.  Ant. 
Sous  Néron.  Any  Grég.  de  Tours, 
Sont  Justinien  i«.  Joannes  Stella  Plat. 
Sous  Théodose  i«.  Otto  Fris. 
Sous  Adrien  et  Antonin.  Jan.  Vinc. 
Sous  Théodose  _i«/.  Anto. 
Sous  César  .Auguste.  Luc.  1. 

Sous  Héraclius.  Contr.  Sigibert. 

Sous  Julien  l'Apostat*  Adon  dans  le  Marty. 

Sous  Néron. ..  Paul  Ven£ Jan.    '  * 

Sa  mort  arriva  sous  Caliguh.  OttOn  <W  Fri, 

Sous  Néron  Abdias.  Eus. 
.  Sous  le  mtm*  Vi»c.  Isu, 
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C  5i4  ) 
Juillet  a  3f  jours  >  et  la  lune3o. 


Tfeéobalde ,  éVéque  de  Vienne. 

La  Visitation  de  la  Vierge,  fête  instituée  <-* 

Processus  et  Martîanns ,  martyrs  romains. 

Udairrc,  évoque. 

Anselme ,  évêque  de  Cantorbery. 

Goar,  confesseur  d'Aquitaine. 

Pantène  ,  prêtre    d'Alexandrie  ,  dise*  de 

Saint-Marc. 
Xylienr,  èVêqoe  de  Witsbetirg, 
Cyrille ,  évêque  d*Alexandrïe ,  martyr.       * 
Les  7  frères,  martyrs  romains, 
Pw ,  pape  et  martyr  après  Hygih. 
Hermogène,  évêque  et  martyr. 
Henri  i  .**,  empereur. 
Phocas,  évêque  et  martyr  dans  û  Pont. 
Marguerite,  vierge  et  martyre  <FAnti*che. 
La  tête  de  Stint-Jean-Baptiste  transportée 

k  Amiens.      '  \  t  • 

Alexis,  confesseur  rottrahr. 
Materne,  éV.  de  Trêves,  drs<r.*eS.-Piei*#. 
Arsène ,  anachorète  Tbebahr. 
THe',  évêque  dé  Crète,  «fisc,  de  S.-PawsL 
Arbogast,  étèque  de^Strastiour^. 
Marie  Magdefeïnt',  pénitente  en  Galilée. 
ApofHnarre,  évêque  de  Hatenoe.  *  * 
.Christine,  vierge  et  martyre  à  Tyr. 
Jacques  le  majeuï,  ajpot.,  mart.à  iérusnlenu 
Cfrnstoplie,  martyr. 
^Hudt,  martyr  de  Caooue. 
>  Pantafeôrt ,  martyr  de  flRçomedhr. 
Nazaire  et  ses  compagnons ,  mort,  k  Kila*. 
Abdoli  et  SemûV,  ma*rt.  romain». 
Gerstaixri  éV&pie  dTAaxerre.  . 
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Sous^  Henri  2.  Nauclerus.  Sigibert. 

Sous  Urbain  6.  Jan.  Fascicu. 

Sous  Néron.  Vinc.  ïsu.  Pet.  Ven. 

Sous  Je  roi  Conrad  et  Jean  10.  ContratjLu** 

Sou»  Henri  a.  Palnier. 

Sous  Maurice»  Pet.  Ven. 

Sôus  Caligula.  Nrcephore. 

Sous  fiéraclius.  Hernt.  contr. 

Sous  Théodose  le  Catholique.  Tri  thème. 

Sous  Antonin  le  Pieux.  Januensis.  Pet.  Ven. 

Sous  '  Aurelius  Commode .   Plat.  Stella. 

Sous  Néron .  Nie.  martyrologe. 

Enterré  à  Bambe^g.  Nauclerut. 

Sous  Trajan.  Vinc.  Nie. 

Sous  Decius  et  son  préfet  Olitrius.  Jatou.      . 

Sous  Constantin  5.  Cyprien.  Fasci.  . 

Sous  Arcadius  etHonorius.  Januensii. 

Sous  Néron/  Sigiber^us. 

Sous  .Arcadius  et  fibnorius.  liuardus. 

Sous  Galba  et  Vitellius.  Eus.  Nie. 

Sous  Dagôbert,  VoJ  de  France/ Palmerlus. 

Elle  meurt  à  Marseille  sous  Tite.  Jan. 

Sous  Vespasien*  Eus!  Nie. 

Sous  Diocïétien  et  lSaxjmiejb  Pe$.  Vjen.  " 

açt.  *a*  Abdias,  i 

Pet.  Vèu.  janu  ; 

finpentius. 

iri,  Vint. 

c.»      !   ;  ; 

tardus.  ; 
Sous  Théodore  1#  Gfttholio^ie.  .Frising*         * 
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(  3i6  ) 
Août  a  Si  jours  f  et  la  lune  59. 


L'apôtre  St.  -JPierre  est  chargé  de  cfafya. 

Etienne,  pape  et  martyr. 

Invention  des  reliques  de   Saint-Etienne, 

martyr. 
Justin ,  philosophe  et  martyr  romain. 
Osuald ,  roi  des  fiernitiens  ,  mart. 
Sixte  2 ,  pape   et  martyr. 
Afra ,  martyre  d'Ausbourg. 
Cyriac,  martyr  romain. 
Romain,  soldat  et  martyr  à  Rome. 
Laurent,  diacre  et  martyr  .romain. 
Tiburce*  martyr  romain: 
Claire ,  vierge  canonisée  à  A*aise» 
Hippolyte,  martyr  romain*    ' 
Eusèbe  ,  évèque  de  Verceil. 
Assomption  de  la  Vierge  Marie  instituée    , 
Théodole,  évèque  de  Sion. 
Marne t,  enfant  martyr  enÇappadose. 
Agapit,  martyr  de  Palestine. 
Louis  de  Marseille,  évè<pe  de;  Toulouse* 
Bernard,  abbé  de  dervaux. 
Anastase ,  martyr  de  Salone.,  . 
Symphorien  >  martyr.  .  "  i 

Zachée,  évêque  de  Jérusalem.  ; 
Barthéiemi,  apôtre  ;  martyr  de  Syrie 
Louis,  roi  de  France.  f       \ 

Zéphéri  -• 

Gebharc  tance.    .. 

Augustii  ue.. 

Dècoiati  *•>      ,^'.,       ;•  : 

Féljxet  ro^maioa. 

Paulin  ^éyêo^ie  de  TrèYcs* .,'  :  j:    • 
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Sous  Hérode  Agrippa»  act.  ia. 
Sons  Galien  et  Dèce.  Stella  Piatina. 
Sont  Honoriûs.  Nicephore.  Vincefttius» 

Sous  Antonin  le  Pieux.  Trith.  Jérôme. 

8k>us  Constantin  3t  Bêde.    '  4 

Sous  Decius.  Eus.  Nie.  Plat. 

Sous  Dioclétien.  Pet.  de  Nat. 

Sons  le  même*.  Isuard.  Jann. 

Sous  Dèce.  Martyrologe.  Vinc. 

Sous  le  même.  Amb. 

Sous  Dioclétien  et  Maximien.  Pet.  Ven. 

Par  Alexandre  4»  Fasci.  Pet.  Ven. 

Sous  Dèce.  Jannensis.  Anto.  Vinc. 

Sous  Valent.  Hîero.  Nie*  Vinc. 

Par  le  Pape  Damase.  Durand.  Fasci, 

Sons  Ooris ,  roi  de*France.  Sigibert. 

Sous  Aurelien.  Petrus  de  Natalibus. 

Sous  le  même.  îdem.,  Contrtc.  Vinc.   » 

Canonisé  par  Jean  aa.  Breviarium  minorant. 

Sons  Frédéric  1  et  Eugène  3.  Palmerjus. 

Sous  Aurelien.  Isu.  Vinc' 

Sous  le  même.  Jan.  Herin.  Contract. 

Sous  Galba»  Eus.  Nie.  Epiphaiiius. 

Sous  le  même  dans  l'Inde.  Abdias.  Jules  ,  Africain. 

Sous  Innocent  4*  Otto  Frising. 

Sons  Caracalla.  Platina.  Nicephorus. 

Sous  Otton  3.  Herman.  Contrac.  - 

Mort  sous  Théodore  et  Valens.  Prosper. 

Sous  Hérode  Antipater.  Math.  14»  Marc.  6> 

Sous  Dioclétien  et  Maximien.  Petrus  Venets». 

Sous  Constant.  His.  Tripartits, 
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Septembre  a  3<f  jours,  ef  la  lunç  3a. 


Verena#  vierge  de  la  Tb&aïde. 

Antonin,  martyr  de  Syrie.       » 

Pbeba,  vierge,  disciple  de  Saint-Pan)* 

Théodosie ,  vierge  et  martyre. 

Herculane,  martyr  romain* 

Maçne,  eenfessÇur  en  Souabe. 

Reine  ,  vierge  et  martyre. 

La  Nativité  de  la  Vierge  Maries 

Gorgone,  martyr  de  Jîiconjédie, 

Hilaire,  pape,  après  Léon  i,er>, 

Félix  efr  Régule,  martyrs, 

Maxime,  éveque  de  Turin* 

Pamphile,  martyr  deCésacée  en  Palestine* 

Exaltation  de  ia  croix. 

Kicomède  ,  martyr ,   disette  .  de    Sduft* 

*   Pierre. 

Eupheime,  vierge  et  martyre  de  Chaîné- 
v    doine»  "' 

Lambert ,  évèque  et  martyr  Je  Liège. 
Ferréôl,  martyr  de  Vienne. 
Janvier,  éyéque  et  martyr  de  Btneyealf 
Tobie ,'  évoque  de  Jérusalem . 
Mattimeu.,  apofr*  et  éwnf  efostt. 
Maurice  et  ge$  (ompagapn*. 
Lin,  pape  et  martyr,  «p*es  taevre* 
Técle ,  vierge  et  martyre  à  Ioooé> 
Qéophas ,  l'un  des  70  4ifteiples. 
Cyprien,  revenue  et  martyr  deCartfcaj* 
Coàme  et  Damien ,  martyrs  en  Çiliçie,  • 
Winceslas,  duc  de  BoMme,  martyr. 
fête  de  Sainirfitiçheiï ,  institué*  en 
Mort  du  dooteor  Sék*ftf 6m* 
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Sont  Diocldtien  et  Maximîen.  Matt/rologeJ 

On  ignore  le  tem*.  Viuc- 

6©us  Néron.  Rom.  16*  Jérôme.  Eusèbe* 

Sous  Dioclétien.  Nfoephare. 

Sous  Aurelien.  Pierrç  de  Venise.  Isuar*. 

Sous  Héraclius,  Fasciculua  tem.  Martyrolo. 

Sous  Olibrius,  préfet  «Je  Dèce.  Pet.  Ven. 

De  la  création  du  monde ,-  suivant  les  70  fat. 

Sont  Dioctétien,  Jan.  Iau. 

Sont  Zenon.  Plat.  Stella.     . 

Son*  Dioclétien  et  Maximien.  Nau. ,  Her. 

Sous  Arcaduts  et  Honorius.  Tritkème. 

.Sous  Volnsien.  Nie.  Eut.  Tri. 

août  Héraclius.  Fatci.  tem.  Durand!  Jan. 

Sous  Donatien.  Pet.  Yen.  Ant. 

Sons  Garus  et  Numérien.  /an. 

Sous  Pépin ,  rot  de  France.  Pal* 
Sont  Dioclétien  et  Maximien.  Isa. 
Sous  les  mêmes.  Isu.  Herm.  Cont. 
Sous  Volusien  Tite.  Nicephore. 
Du  tems  de  Viteflius.  Abdiâs.  Nie.  . 
Sous  Dioclétien  chez  les  Séduens.  Sig.  Vin. 
Sous  Vitellius  et  Galba.  Ab.  Nie.  Eut. 
iJn  peu  avant  Néron.  Pet.  Ven* 
Sous  Néron.  Luc.  24*  Jé>ome.  Nicr 
Soui  la  pape  Corneille.  Éual  Tri  th. 
Sons  Dioclétien  et  Maximien.  Vinc. 
Sons  Otton  iA  Naucler.  ' 

Sous  Anasiase.  Jan.  Durand.   . 
SouaHonorius  et  Théodosé.  Trith* 
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Octobre  a  5*  jours,  et  la  lune^g. 
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a3 
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Cal. 
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*4 
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Cal. 

8 

a5 

D 

Cal. 
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26 
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Cal. 
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*7 
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Cal. 
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a8 

G 

Cal. 
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39 

A 

Cal. 

3 

3o 

B* 

Pridiè 

3i 

C 

Rémi ,  évéqtie  de  Reims  en  France. 
Léger,  évéque  d'Autun ,  martyr. 
Crispe  et  Catas,  martyrs  athéniens,  discip, 

de  Saint-Paul. 
François ,  moined'Itafie ,  mort  en 
Constant  d'Alexandrie,  m.  de  la  Thébaîde* 
Foi ,  vierge  et  martyre  «FAgen. 
Marc ,  pape  qoi  a  succédé  à.  Sylvestre. 
Pélagie,  pénitente  (FAntîoehe.  • 
Denis  9  rustique,  et  Ekuthère,  de  Paris. 
Géréon  ,  de  la  Thébaàde. 
Burkard ,  évéque  de  Worms. 
4976  martyrs  et  confesseurs. 
Carpe,  dis.  de  Paul,  apôtre  %  martyr  de  11 

Troade. 
Calixte ,  pape  et  martyr  après  Sévère. 
Amélie,  vierge  de  Strasbourg. 
Gai ,  abbé  d'Ecosse. 

Héron ,  évéque  tPAntioche,  dis.  -d'Ignace. 
Luc,  évangefùte,  de  Syf. 
Janvier  et  ses  compag. ,  mart.  de  Napks. 
Caprais,  martyr  d\Agen. 
Ursule  et  ses  compagnes,  mart.  à  Cokgie* 
Sévère ,  évèque  de  Ravenne. 
ëéverin,  évèque  de  Cologne. 
Jean  Damascène ,  moine. 
Crèpin  et  Crépinien,  mart.  à  Soissonf' 
Rogatien  et  Plicissime  ,  martyrs. 
Démetrius ,  martyr  en  Thessalonie. 
Simon  et  Judes ,  apôtres. 
Narcisse ,  évéque. 
Serapion,  évéque  d'Antioche* 
Wolgange,  éyêque  de  Rat**bonc. 
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Novembre  a  3o  jours  et  la  lune  Sa. 


ebmmèmorà&Om  de*  Màru>  àMâûnJji  er% 
fkétpfcile ,  martyr  4e-  Cétarée,      - 
Quarte  ,  évéqae  de  Berythe  ,  romain.  , 
Malachie,  évente»  d^ilàmt». 
Màmètfà9  <tonfeM*ftfi  <&**  *1}£<fitfta}ie  f 

nerften  '«  •  '  •■  ^  ' ♦•  ?  "  -       | 

WHUnwA;  **<*■»  WlfereeM* 
Xfe*'qmift*e  martyrs  coarorinés  â  tsm^.    ' 
Théodore,  martyr  WMUtaiifr.    ' 
liebuih,  cohfcèscur  de  Berintepr  en  Fr{»e* 

Brïcé  y  éVéqne  staccessebV  db  Ityarit». 
Bferfcnr  I,  pape.'   •  '  "  r  i  v  J- 

Veran ,  ér&rae  dans  les  Gauiesf  j 

Fettx ,  évè^edè;  ^'erfMS?mpa;iite.  ! 

Anîen,  invoqué  d^rlÀtfs^àâ  |le»  6anJesV 
PonHen,  papeetmart^.^  •  «""-m     ! 
'Efcsafcctky  vèW  èa 'lW&ncty  de  H4we. 


Calend. 

1 

i     D 

Non.      4 

a 

» 

Kon.       3 

3 

F 

Pridiè 

4 

G 

Nonis. 

5 

A 

ldus       8 

6. 

1  .  B». 

Iduft       7 

7 

•■'» 

ldus       0 

8 

D 

ldus       5 

9 

£ 

ldus       4 

10 

F 

ldns       3 

11 

•*• 

Pridiè. 

12 

A 

Idibns. 

1* 

B 

Cal.      18 

«4 

C 

Ca].      17 

i5 

D 

Cal.      16 

16 

E 

Cal.      i5 

'7 

F 

Cal.      14 

18 

G 

Cal.      i3 

«9 

'A 

Cal.      12 

20 

B 

Cal.     11 
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Cal.        7 
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Cal.        6 

26, 

A 

Cal.        5 
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Cal.        3 
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Pridiè. 
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(ttMJeenj 
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aine 


^Afeatandri^ 

f 

e 

martyr. 
5o8Chëûè;;de^Corint^ëx,(dïsci^  de  Safnt~ 

Pa«lk 

Saturm>,  Çrisante  et  barils,  de    Ijbir-, 

jiwe.      /  ,/''  "  '"..-'/    :  ' . 

André,  apôtre,  mort  en  Achaïe. * 
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a43 
94 

114$ 

404 

7*4 

a85 
,*8? 
734 
38» 
38a 

64* 
365 
289 
853 

4*4 
*3i 

1043 
«4?4 

«4 

9» 

a83 
ao$ 
8?4 
*79 


Par  fioniface  4.  Durand»  Vin* 

Par  le  même.  Antoninus* 

Soui  Dece.  Niccphore.  IsuardL 

Sous  T rajan.  Rom»  ié*  Nicepllore* 

Sous  Eugène  f.«*.  Bernard»  Ottonde  Frîie* 

En  Bavière.  Sous  Anastase.  Wauckc*  Jan. 

6ôus  Tibère  3,  ïfedê\ 

Sent  Dfocletien  et  Maximien  «  Martyrologe* 

Soua  les  mêmes»  rietrna  Venetus.  .Jan, 

Sous  Léon  $ ,  pape., Ot ton  de  Frise.  Bedg. 

Sous  Thfeodosé.  Sévér.  Greg.  de  Tours. 

Soni1  le n)êine.< Grêg.' de  Tours1.  ItuartL 

^r  Constance  3»  PÏatihâ. 

Sous  Valens.  Pét.  de  Hat*  MaVtyro* 

Scatf  Maximin.  Vinc.  Ant* 

Sous  Léon  4,  pape.  Her.  cori.'     \ 

Sous  Honorhte  Fasci.  temp.  PeU  de  Nàt* 

SouVMaïimin.  Hatintf.  Stélli. 

ébùè  Frôdérfc  a:  Jari.  ftt»  Van*  ' 

Sont  Hénit  t  éi  a'»  Fié.  ténipdrunv  Pet»  de 

Par1  Paul  a ,  pape»  Duhriâl  Jim. 

Sous  le  jpbp*  XJrAnn  r»  tfasei»  Platfna. 

Sous  Trajah»  Eur.  Abdias.  Nid.    " 

Sou*  Dtsclétien»  Her.  Coht.  Pet.  Ven, 

Sot|9jllaièttce»Titic.  Auto.  '     .  :' 

Soui6ftdnfi>.  Her.€ont;  ïjau/ 

Sôus-Ufaitîmin*^.  îftè.  a 

SouslXérbiï*  Mkrtylwlôèeâ      ',     :'     j    "- 

'amFl&mtà*  Jan. Vînc,  tàt|  Yen* 

•A^te^e:dî.lfftin, 
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*8 
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Cal. 
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29 
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tal. 
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3o 
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Wdiè. 
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ii 

A 

Chrysante  et  Darie. 

Babiane ,  vierge  et  martyre  romaine. 

Lucius,  confesseur,  disciple  de  Timotfiée. 

Barbe,  vierge  et  martyre  de  Nicomédic. 

trispine ,  vierge  et  martyre  d'Afrique. 

Nicola s,  évéque  de  Myre. 

A  Alexandrie.         ( 

C  p.  Cette  fête  fat  ini- 

k  iriyre  de  Tolède; 

M  tartyr. 

Damase,  pape,  du  tenu  de  St. -Jérôme. 
Paul,  évéque  de  PJarbonne,  disciple  de 
.    Saint-Paui.  "  .  • 

Lnce,  vierge  et  martyre  de  Syracuse. 
Jeunes  des  Quafire^Temu  , 
Valérieh ,  évêoT|e .  d'Afrique. 
tNiçaisc;  évoque  de  Reims 
Lazare,  ressuscité,  éyêgue,  de  Marseille. 
Gra^en ,  éyéq^e.de  Tours.        „     . 
Ncmeiius,  martyr  d'Egypte.  t 

I^JÎsUrcjue'^ évèque  e|  martyr. 
TVtomcu^  apôtre,  des  Indes. 
Cb^ridon,  matfy^  4'4|t?an4rief 
Servole ,  paralytique,  «omaûz*. 
jGfegoire,  prêtre  de  Spolete ,  martyr* 
Naiisance  de  /.  Ç.  à  Bethléem. 
Etienne  f  premier  martyr ,, diacre.       !   . 
Jean  Fêvangétiste ,  mort  en  Asie. 

Thomas ,  évéque  de  Cantorbéry,  martyr.  ' 
Trophime,  £ vè.  d'Qr^ans  dise,  de  &-Hwk 
Sylvestre,  pape,  après  Meicbiade. 
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34 
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Sou*  Kumirien*  Isnard. 

Sous  Julien  l'Apostat;  Pet.  Vcn. 

Mort  après  NéroB  à  Curta;  en  Rhetie.  ' 

Sons  Dioctétien  et  Maximien.  Pet.  Yen. 

Sont  les  mêmes.  Pet.  Yen-  Antomios.  ' 

Sons  Constantin.  Joannes  Diacomnt. 

Sons  Dece.  Dion. 

Son*  Sixte  4*  la  extrayagantibus. 

Sons  Maximien.  Petrus  Yenetus . 
Sons  Galerîus.  Platina  et  Jean  Stella* 
Sous  Yalentinién.  Nie.  Durand. 
Sous  Héron.  Hic.  PeU  Yen. 

Sous  Deee.  Vinc.  Isu.  Jan. 

Par  la  tradition  apostolique.  Léo.  Serm.  1  Mens.  10. 

Sous  Julien  TApostat,  Nie.  Isu. 

Sous  Héraclius.  Sigibert.  Naucler*. 

Sous  Domitien.  Vinc.  Pet.  Yen. 

Comme  l'atteste  Grégoire  de  Tours. 

Sous  Dece.  His.  ecclésiastique. 

Sou*  Néron.  Col.  4. 

Après  la  mort  de  Néron.  Abdia*.  En. 

Sous  Dece.  Dion  Alex.  His.  ecclé* 

Sous  Phocas.  Grego.  4.  Dialogues.  Cb-  i4#  . 

Sous  Dioclétien  et  Maximien.  Martyrologe. 

Sous  César-Auguste*  Luc.  a. 

Sous  ïibere.v  Act.  7.  Eusèbe. 

Sous  Trajan.  Abdias.  St<-Jér6me. 

Sous  Hérode  Ascalonite.  Mat,  ?. 

Sous  Frédéric  i.«.  Pet.de  Nat. 

Sous  Néron.  Act.  30. 

Il  fleurit  sous  Constantin  le  Grand,  patina^ 
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CALENDRIER    DES    GRECS    SCHEMATIQUES, 

L'année  des  Chrétiens  Grecs  qui  m  sont  séparé* 
du  pape  est  conforme  au  calendrier  julien;  et  ils 
o  nt  jusqu'à  présent  rejeté  la  réforme  gj^goripnne.  Us 
commencent  leur  année  ecclésiastique  pa*  te  moi$ 
de  septembre.  Je  donne  ici  leurs  principales  tètes. 

Septembre  3û  jourfi. 
k  Babylas ,  d'Antioohe ,  et  le  législateur  Mpysp. 

8  Nativité  de  la  Yiergç, 

t4  Exaltation  de  la  aaiçtç  cçoyf;. 
i6Euphémief 

17  Sophie   et  ses  trois  filles.  Foi,  Espérance  et 
Charité,  .         . 

a5  Conception  de  Saiot-Jean-Baptate* 

96  Translation  de  Saint-^ean  >  Pëvangeftrtç. 

5o  Grégoire ,  martyr  d'Arménie, 

Octùbr*  3*  jourè* 
a  Cyprien  et  Justin ,  ttjartyrç, 
3  Denys,  Paréopagite*  i 

6  Thomas ,  apôtre. 

9  Jacques,  fils  d'Alphée ,  apôtre. 

ît  Philippe ,  apôtre.  Mémoinç  4&  f  «0?^ie  fa 
Kicée  contre  les  images. 

18  Luc,  apôtre  et  évangeHste, 

Novembre  3»  joura* 
T  Côme  et  Dainien,  médecins,  faiseurs  c(e  miracles»  * 
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8  Michel  et  les  anges.  Fête  des  mDrfci  r    * 
*3  Jean  Chrysostôme.  .     . 

i4  Philippe ,  apôtre. 

16  Matthieu  ,  apôtfe  et  érangëliatè. 

a4  Catherine ,  vierge  et  martyre, 

a5  Clément  9  pape  romain ,  et  Pierre  d'Alexandrie , 

martyrs, 
5o  André  ,  appelé  le  premier  à  l'apostolat. 

Décembre  3t  joùrst 

TéNaham......... % 

%  Ahacuc .■  >  prophètes, 

5  Sophonie j 

5  Sabba ,  abbé, 

è  îficofes  ;  étlçteé  dé  JfjfÉJS^  fàisei*  dé  ift&àélé* 

7  Ambroise ,  éyêqué  de  Mlfaà. 

9  Conception  de  Sainte- Anne,  aïeule  de  notre 
Seigneur. 

18  Sébastien  et  ses  compagnons ,  martyrs» 

ao  Ignace ,  mart.  Théophare. 

fl5  Nativité  de  Notre-Seigneur.  . 

26  Couches  de  la  "Vierge  j  le  dimanche  suivant ,  on 
Êiit  mémoire  dé  Jftséph  y  $è?e  de  J.  -  C.  ;  de 
David ,  roij  et  de  Jacques ,  frère  de  J.-C. 

37  Saint-Etienne ,  premier  martyr  et  aréBidiacre. 

Jonvbr  St  jour*, 
1  Circoncisis»  M  Sak^Bdsi^ 
6  Théophanie  etjMptfafe  de  9& 
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7  Jean -Baptiste, 
*6  Chaînes  de  Saint-Pierre, 

17  Antoine  le  Grand. 

*8  Athanaseet  Cyrille,  archevêques  d'Alexandrie, 
5o  Hippolyte ,  tnartyr. 

Février  sB  ou  2$  jours, 

1  Trypbon,  martyr. 

%  Hypapante  de  Notre!*Seignem\ 

xi  Biaise,  martyr.         

}5  Onésime ,  apôtre^ 

18  Léon,  pape  romain, 

19  Archippe,  apôtre. 

»4  Première  et  seconde  inventions  de  1a  tlte  do 
précurseur  de  J,-Cf 

Mare  3t  jours. 

i4  Notre  Saint-Père  Benoit  et  Alexandre  Pjrdûéc  * 
18  Cyrille ,  évéque  dç  Jérusalem» 
$5  Annonciation, 

Avril  3o  jours, 

1 4  Martin,  pape  romain,  confesseur*    . 

s5  Saint-Georges. 

»5  Marc ,  apôtre  et  évangèliste. 

»7  Siir^on ,  frère  de  J.-C. ,  martyr. 

88  Jason  et  Sosipatre,  apôtres»   * 
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Mai  5/  jours. 

iJérémie,  prophète.  # 

s  Translation  des  reliques  de  Saint-Athanase. 

6  Saint-Job ,  qui  soutint  plusieurs  combats  contre 

Satan. 

7  Signe  de  U  croix  apparu  à  Constantin, 

8  Jean  le  Théologien ,  apôtre  et  évangeiiste. 

9  Isaïe ,  prophète. 

10  Simon  Zelotes,  apôtre, 

m  Epiphane,  évoque  de  Chypre,  et  Germain  t 

patriarche  de  Cpnstantuiople. 
%i  Constantin ,  empereur,  et  Hélène,  impératrice, 
*5  3#  Invention  de  la  tête  du  précurseur. 
*6  Carpe,  un  des  70  disciples. 
5i  Hermias ,  apôtre. 

Juin  do  jours. 

1  Justin ,  philosophe  et  martyr. 

a  Nicéphore ,  patriarche  de  Constantinople. 

11  Bartolomée  et  Barnabe,  apôtres. 
x4  Le  prophète  Elisée. 

i5  Amos,  prophète.    . 

ig  Judas,  apôtre ,  frère  du  Seigneur. 

sa  Eusèbe ,  de  Samosate,  martyr. 

*4  Nativité  de  Jeaji-Bapt  iste ,  précurseur  de  J.-Ç 

39  Pierre  et  Paul.,  apôtres, 

3o  Les  1*  apôtres  réums, 
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Juillet  3t  jôun. 

s  Déposition  de  la  robe  et  de  Itt  tèkftûfcê  êe  la 
Yierge  dans  le  temple  de  Constântinople. 

x6  Mémoire  âea  pères  du  concile  de  Niôéé ,  au 
nombre  de  3i8>  des  i5o  pères  du  second 
synode  de  Constântinople;  dés  srôô  du  5# 
d'Ephèse ,  des  65o  du  4é  de  Calcédoine ,  des 
1G0  du  cinquième  et  des  170  da  sixième. 

20  Hélie,  prophète. 

*a  Marie-Magdeleine, 

a5  Sommeil  de  Sainte-Ànné ,  meré  dé  ta  Vîéïgê. 

Jôût  St  jonr*. 

1  Procession  de    la    croix.   Mémoire  tles    sept  J 

'  Machabées  et  de  Salomée ,  leur  nlére. 

a  Translation  des  reliques  de  Saint-Etienne. 

6  Transfiguration  de  Notre-Seigneur  J.-C. 

9  Mathias  >  apôtre, 
10  Laurent  y  ardtâdia&è  et  iàâ*ty*-« 
i5  Sommeil  de  fit Yfeqg*  Bftrtrié.  * 

16  Translation  d'Edesse  d'tfite  itaâgê  de  J>C.  VBh 

•   fabriquée  par  la  main  des  boïttttl^. 
30  Prophète  SfeUttoëL 
%x  Thaddée ,  ap*trév  ■"  .  - 

*5  fteHques-  â&  Karfbetemi ,  «pftft-é; 
sg  Décollation  de  Jeai^Bhpf&te.         ' ; 
Si  Déposition  de  la  ceintare  de  1»  fefafè^^^e 
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■  ,i  =  » 

ÇÀWttDfUER  Î»S   PROTBfTAMS, 

Les  protestons  n'ont  conservé  dans  leur  calen- 
drier qu'un  petit  nombre  de  nos  fêtes» 

Voici  celles  qui  sont  portées  dans  celui  dont 
on  se  sert  en  Angleterre  : 

Janvier.  7  Perpétue. 

1  Circoncision.  1%  Grégoire  le  Grand,  é, 

6  Epiphanie*  18  Edouard ,  roi. 

8  Lucien ,  pré.  et  wart.  21  Benoît ,  abb£ 
i5  Hilaire,  év. ,  cqji.       a4  Jeûne. 
18  Prisca,  vier,  et  rnart.  a5  Annonciation» 
21  Agpès,  vjer,  etmart.  Avril. 

32  Vincent,  doct,  et  ma.   5  Richard ,  évoque. 
a5  Conv.  de  Saint-Paul.     4  Amhroise,  évéque. 
3o  Martwdu  roi  Ciurte-  19  Alphège ,  archev. 
Pévrfar*  a5  George ,  martyr. 

1  Jeôue.  26  Marc ,  évangeliste. 

3  Pwigc^tioa.  Mai. 

5  Biaise,  év.  «t  ouurt.        1  Philippe  et  Jacques. 

5  Agatfcp  ,  vi.  c;t  mark  S  fe*v;entAoq  de  la  croix. 
1 4  Valentia,  é  v*  et  tttfuft ,  6  Jean  devant  la  P.teL.ne, 
25  Jeûne.  19  Dug&tan,,  archav, 

a4  Mathi^s,,  apôtre.         26  Augustin  r  archew 
Mars.  27  Le  vénérable  Bédé»  p. 

1  David  y  archevêque,  29  Naissance  et  retour  de 

2  Cedde ,  évéque.  Charles  IL 
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Juin.  34  Barthelemi,  apôt. 

M  Nicoméde,  mart.         38  Augustin,  év, 

5  Bonifeçe,  éy.  et  mart.  39  Décollation   de   Jean- 
1 1  Barnabe ,  ap.  et  mart.       Baptiste. 

17  Alban,  martyr.    "  Septembre. 

ao  Translation  d'Edouard,  1  Gilles,  abbé  et  con. 

roi.  7  Ënurque,  évéque. 

s5  Jeûne.  *    8  Naissance  delaVièr. 

34  Naissance  de  Jean-Ba.   i4  La  Sainte-Croix. 

38  Jeûne.  *7  Lambert,  éy.  et  mart.* 

39  Kerre  et  Paul  ;  apôt.    30  Jeûne. 

Juillet.  ai  Matthieu,  apôtre. 

3  Visitation  de  la  Vier.  36  Cyprien,  archer. 

4  Translation  de  Saint-  39  Michel  et  tous  les  ang. 
Martin ,  évéque.         3o  Jérôme ,  prêtre. 

i5  Swithun,  évoque.  Octobre. 

30  Marguerite,  vierge  et  1  Rémi ,  évéque. 
martyr  6  Foi,  vierge  et  mart. 

33  Marie-Magdeleine.         9  Dénis,  év.  et  mart, 

34  Jeûne.  1 3  Translat .  d'Edouard. 
s5  Jacques ,  apôtre,    ,      17  Ethelred. 

36  Anne,  mère  de  la  Vier.  18  Luo ,  évangeliste. 
Août.  35  Crespin ,  mart 

1  Pierre  aux  liens.         37  Jeûne. 

6  Transfiguration.  38  Simon  et  Jude» 

7  Le  nom  Me  Jésus.       5i  Jeûne. 

10  Laurent,  matt.       \»  Novembre. 

35  Jeûne.  i  Toussaint. 
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B  Conspiration  des  Pa-  Décembre* 

pistes.  é  6  Nicolas ,  évéque. 

6  Léonard ,  confesseur.    8  Concep»  de  la  Vierge. 
il  Martin,  évéque.  i3  Lucie ,  vier.  et  mart. 

i3  Brice ,  évéque.  16  O  Sapientia  ! 

i5  Machou ,  évéque.        iK>  Jeûne. 
17  Hugues,  évéque.        21  Thomas,  ap.  et  mark 
ao  Edouard  ;  roi ,  mart.    a4  Jeûne. 
aa  Cécile,  vierge  et  mart.  a5  Noël.  . 

*3  Clément,  mart;  16  Etienne ,  mart. 

*5  Catherin»,  v.  et  mart.  27  Jean ,  Péyangeliste*    : 
*9  Jeûne.  a£  Les  Innocens. 

3o  André  ,*  apôtre.  5 1  Sylvestre ,  évéque. 

>  Calendrier    Républicain. 

Potir  ne  rien  omettre  de  relatif  au  calendrier ,  je 
donne  ici  celui  dont  on  s'est  servi  en  France  pendant 
te  i4  ans  que  la  république  a  subsisté.  11  porte,  à 
cause  de  cela ,  le  nom  de  calendrier  républicain. 

L'an  i.er^  commencé  le  aa  septembre  179a  et 
a  fini  le  31  septembre  1795.  L'an  i4,  ou  le  dernier, 
a  commencé  le  a5  septembre  i8o5  et  s'est  terminé 
le  a  a  septembre  1806, 

;  Dans  ce  calendrier,  on  avait  substitué  aux  noms 
des  saints,  des  noms  de  plantes,  d'apûnaux  et 
d'instrunsens  d'agriculture.  Auprès  de  chaque  jour 
de  l'année  ,ç  on  avait  placé  la*  pbrnte  que  Fou 
?emait  ot»  4pie  Von  récoltait  dans  là  saison  où  se 
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trouvai^  ce  Jour.  Chaque  quintidi  eèaft  désigne  pal- 
un  nom  d'aniiaal,  et  chaque  décadi  par  tmins-» 
trament  rural, 

.  J'ai  Êiit  connaître  les  raisons. qu»  ont  déterminé 
a  le  rejeter»  Le  sénartue~consulte  -qui  h  supprime 
est  daté  du  21  fructidor  an  i5ye<  port*  qfne  te 
calendrier  grégorien  sera  reoûar  eà  usager  le  11 
nivôse  de  Tan  i4,  qui  correspondait  an  premier 
janvier  1806.  *♦.; 

Ces  années  eommte&çaient  k  Véqubroate  d'aw- 
torane  9  et  par  conséquent  le  a  i>  aa  on  *5  septembre. 
Chaque  mois  avait  5ô  jours  et  se  divisait  en  troài 
décades  dpnt  les  90ms  des  jour^  étaient  :  prànidi, 
duodi,  tridi,  quartidiT  quintidi,  sextidi,  $eptidi, 
octidi ,  noutdtet  deeedi,  Aux  19  mois  y  on  ajoutait 
5  ou  6  jffo*»>  adivat*  q*e  le  enfoui  astronomique 
indiquait  pou* Fattaé$;565  ou  3G&  jpwta.* 

Yoioi  ce  Cafendrier  >  dai*r  feqiieL  le  pranwr 
mQiâ>  appelé  vfrtdKiafaîr6>  répondait  à  septembre 
et  a  oqtotue  ;  le  seeond  alcpsy  brumaire1,  à  cwEdbre 
et  à  çdvttafere^le  trbîsiémer,  frihiait*t  àittavemètt 
^t  à  déçembi»;  le  quatrième,  arrose  y  à  ctfaw bie 
et  à  janvier;  le  cinquième,  pkmasey  à>  j^arviar  et 
à  février;  te  si&iàaaer  veritose>  àffiwie»  et  à  utirs; 
le  septième,  geraaîiali,4  mkr*etàia\irib;  UlmkiètBh, 
floréal ,  à  »vril  et  à  ufiuL^  h'  ÏMÛvàbM/  pMtdfll9ià 
tttid  et  à  jtiurçje  diàiéil^ ,  Jmesràdûr ,,  *  juûrfie*  à 
juillet  ;  k  otiziétae  vthtotnidwyà,)kiillqt  «toà  août  ; 
et  le  douzième ,  fructidor  >  à  août  et  à  septembre* 
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ÂUTOM1XE. 
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Nivosï, 

4*0  Mois, 

Mois  des  Neiges. 


t  Primidi  •  tourbe. 
a  Duodi  ,  nouille. 

3  Tridi*  bitume. 

4  Quartidi ,  soufre. 
ï  Quintidi ,  chien. 

6  Sextidi ,  lave. 

7  Septidi,  terre  végétale. 

8  Octidi,  fumier. 

9  Nonidi ,  salpêtre. 
io  Décadi,  fléau. 


17  Septidi  f  marne. 

18  Octidi,  pierre  a  chaux. 

19  Nonidi,  marbre, 
ao  Décadi,  van. 


ai  ¥ 

22  t 

a3l 

& 

a6S 
a?  S 
28  c 
a9» 
loi 


plâtre. 


(35*) 

HlVJER* 


Plvvxoje, 

5. «Mois, 
Mois  des  pluies. 


1  Lauréole. 
a  Mousse. 

3  Fragon. 

4  Perceneige. 

5  Taureau. 

6  Laurier  thim. 

7  Amadouvier. 

8  Méaéréon. 

9  Peuplier. 
10  Cognée. 


11  Ellébore. 
■3  Brocoli. 
i3  Laurier. 


al  Thlasp 
22  Tbyme 
2,3  Chiend 
24  Traina 
a5  Lièvre, 

26  Guéde. 

27  Nôisetî 

28  Ciciann 

29  Cbelid< 

30  Trainehu 


Yeïtosi, 

6.*.,mois , 

Mois  des  Vents. 


1  Tussilage. 
'  a*  Corndùiue 

3  Violiér, 

4  Troène* 

5  Boue. 

6  Asaret, 

7  Alateme. 

8  Violette- 

9  Marceau* 
io  Bêché* 


u  Narcisse.    . 
1a  Orme. 

ienre. 

e. 

jrds. 

iic# 

liL 


ragore. 

éaria* 
sveUe. 
« 
ilit*    n 

P:    : 
taire* 


14.U  «^«utOlf* 
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Jours  complémentaires,  ou  sans-culôtidest 


ïrêtes: 


F&TE&1 


t  î)e  la  Vertu» 

*  ^  , 

4  De  l'Opinion.  „; 

a  DuÛéni*.     ::> 

•     i 

i  5  Des  Récompçufte?.'  ( 

3  Du  Travail*    -, 

-.:. 

-  \  6  Dans  les  anné^ia^tilp^ 

FÊTES  ri)tf .  CALENDRIER   EÉÊUBMCÀIN* 

Les  c 

étaient  autant 

de  fêta 

ce  tablçâtl;  Aé 

plus,cb 

LSacré  à  quelque 

vertu  c 

inemépt  rçpiàf- 

quable. 

lébràït  la  fondk* 

tion  dé 

.2 

\     Ci 

tô  vendémiaire 

&È&'56  pêcAdes:-     r     i  '  * 

.  v  La  Nature.      ...  \\     ^ 

aq       zcfem*. 

"o   ♦ 

\  Le.  Ûente  Uywfiin*  A  0  L 

3o      fcfem* 

«• 
i 

:  Le  Peuple  Français.     c  * 

lo  brumaire 

r 

;Àux   Bieuf>  4u;,Ge<ut5 

.    1  '»- 

>  «.  • .    » 

Vi.     Humaiur;.,/r..1.;31;j  0l 

flO      ideniïï^\\M  i 

\  Les  Martyrs  dfttafabei$4; 

3o      icfem.    .  _\ 

\ 

1  La  Liberté  et  WBg&fcté;    ; 

lo  frimaire,    ,-u, 

.'»   ■•  * 

s  ;  La  Républiqq^i,:  i  j:}  a  (  i 

ao   zcfem/       .^^ 

,\ 

;  \  A  la  Liberté  du  Bfondfk* 

5o   à&m«      •ii^i'r* 

-(T 

:  { Î/Àmour  de  U  Patfiie.  r  - 
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10  piTO»*   , 

...  ç    Xa  JH^ipe  dçâ  OTjhttns  et 
des  Traîtres. 

*o  idem/ 

*  .     -           La  Vérité*  :.'... 

So    icfem* 

La  Justice, 

10  pluvioBfe. 
20    tflflèm.. 

,  ' h  *■  •      La  Pudeatv 

L'Immortalité* 

ub  '  '  ^kht* 

-.-'*::'•■'•    > IL.'AmîUe.  -  ■■  •   «  ^f 

10  ventôse. 
20    I&M. 

La  Frugalité* 

1 
*• 

yô    ^;rni'V 

:> 

••  r>  ixo  .  *-i'                                      •  'j 

5o    idem. 

10  prairial.     Kr/rj::,T  ; >~ I^eudjp^ge Maternelle, 
ao    idem.  La  Piété  Filiale. 

3o     «fem.     .*n>ti;/ -<  2  L'Enfeneô^' ;: •••■ 
so  méttfifttKi'  r  ,;)  '  'La  Jeunesse.      '  V 
-ao     •*!»&».<•  •»' î . ■■>:■<■>  !  ••■* La  Virilité.  ' .  ■••■■  •'•  '-    .   ;  . 
«*->«**.•■■«-   i >     '-La  Vieillesse*'" 
10  &ermidor»iù~<'!'î'      Le  Malheur. 
-&&<!jjJMte ■» . ,. .  '  s»-..Y j ■•'.  '■  L'Agriculture.*-.. .  \ 
•  5oÀ!*fa*i    •  ■■••i-«-»i;.l  1  -L'Industrie.    . 
10  fructidfeft  "jq  ^-c  1  Nos  aïeiuç.    .  ni-  •.;:! .;  •  1 
a<>k"a8&*.i>  ôi-iodLI"  ;;!  /La  Postérité.    .-  j;  <   •  j 


5o  •  «fer» 


V' 


0 "'"'Le  Bonheur. 
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Correspondance  du  $  ,*  irnidétfikuxe dés  différentes 
ankée*4u  odleâd&**épvbëotom  ave&hvalefidrkn 


An  i    Maept, 

vjopi  An*?    a3  *epb> 

i.$o& 

a    3»  id. 

iJ95v        if    a3    i<^ 

1809. 

5.    «2    id. 

*79&        *9    *£  ttfl 

i8kx 

'  -    4     *5    && 

I7g6r        w    aï  i* 

1811. 

5    $a    #♦ 

1796.        s*    **   W, 

181a, 

6    a*   itf. 

179*7.-       M    •!&*#.    ' 

*t*§4 

7   .?»   *& 

1798.       a$    aa   wf, 

ito*. 

t  *a  •«; 

*799*       ^    M    **> 

ifofc 

9 '•&  ut. 

iSdq.        *6    *â  jtf» 

**»& 

ia    oS  itiV 

i&a,        ^6    a^  if. 

*8^7# 

xt    fe&  ici 

iSoft.         19  .  A*'.  {& 

i»ia" 

m    a4  id. 

i8o3,        *8    aa   «/. 

1819. 

i3    a3   itf. 

i8q4.        A9    2i3   irf* 

i8aa. 

*4    *5   irf. 

i?o5.        3o    a5    */• 

i8au 

*5    23   if. 

1806.        5t    *3   «f/ 

i8*s. 

x6    34   £?, 

1807, 

'* 

Lorsque  Ton  connait  le  jour  auquel  correspond  h 

ir  vendèmain 

y,  il  est  futile  d'en  déduire  le  iS*. 

des  autres  mois 

Le  t.4t  vend.™ 

étar^t  le  2%  sept*     te  s3 

&  s*4< 

Le  i."  brumaire 

est     le  aa  oct,       le  a5 

lea4^ 

Le  i.*r frimaire 

est     le  si  nov.      le  fia 

lea3. 

Le  i.w  nivôse 

est     le  al  déc.  »    Icaa 

le  a3. 

Le  \S*  pluviôse 

est     leiojanv,'    le  ai 

leaa, 

Le  i  .•*  ^entose 

est     le  19  iév.       le  ao 

le  ai* 
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Lorsque  février  a.  u8  jours. 

£e  /."  vend™ 

&z»f  le  as  èept* 

le%5 

,fe**. 

Jut  1  .«*  germinal 

-est      le  ai  mars 

1&M 

le  *3. 

Le  i.»  fldïëal 

est:     le  ao  avril 

le  ai 

Je,  as. 

Le  i.!*  prairial 

'est     le  20  mai  .' 

leju 

leaa. 

Le  ii"  messidor 

est     le  19  juin; 

Jeao 

le^i. 

Lei/r  thermidor 

*st     h  19  juillet 

\le,%p 

le  at. 

Lei,«Tfroctidpr 

est     le  18  août . 

le  19 

le  30. 

Lea.crcomplém. 

est     le  17  sept. 

le  18 

le  19. 

A  •  dater  de  germinal  inclusivement ,  il  faut 
diminuer  le  quantième  d'une  unité.,  quand  lévrier 
a  ag  Jours*  Ainsi,  lorsque  foi.**  vendémiaire  est  le 
&%  septembre,  le  1/*  germinal  est  le  %,o  mars,  le. 
.!„•*  floréal ,  le  19  avril,  et  ainsi  des  autres. 
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.    ,  CALENDRIER  DE  PARU. 

Janvier  a  3i  jours,  et  la  lune  3o. 


.A 
*» 
C 
D 
E 

F 
G 

A 
B 
C 


D 

<E 
F 
G 
A 

B 
C 
J> 


G 
A 
B 
C 
D 

E 
F 
G 
A 
B 


16 

.!! 

«9 
20 


21 

23 
33 
*4 

25 

26 

27 
a8 

*9 
3o 
3i 


NOMS 

Saints. 


La  Circoncision* 
Basile. 
Geneviève* 
Rigobert. 
Sioséon,  stylit. 


Epiphanie* 
Thïau. 
Lucien. 
Pierre,  év. 
Paul  y  ermite. 


Théodose. 
Fréjus. 

Baptême  de  J^C. 
Hifaire,  abbé. 
Maur  ,  ab. 


Gaillaume. 
Antoine. 

Chaire  St.-Pierre. 
SnTpîce.' 
Sébastien. 


Agnès,  t.  et  m. 

Vincent. 

Hdefonse. 

BabyJas, 

Con.  deSt,^Paulf 


Livra 

du 
Soleil. 


7  44 

7  A3 

7  4» 


7  4« 

7  3f> 

7  38 

7  37 


7  36 
734 
733 
7  3a 
7  3o 


Paille,  yeuTC.  > 

Juliefe. 

Charîemagne. 

François  dé  Sales. 

Bathilde. 

Marcelle* 


7 

*9 

? 

a8 

7 

a6, 

7 

25 

,•?' 

23 

.  7 

23 

Coucn 

du 

Soleil 


A  10 

4  IX 

7  If 
4  12 

4a3 


4  '4 

4  i5 

4  16 

«7 
18 


4  19 

4  20 
4  21. 

}2Q 
23 


24 
26 
28 

29 
3o 


4  32 

4*3 
4  3| 
4  36 
4*7 
4  39 


TlK3 

moyen 
midi  vrai. 


5  54 

6  ai 

«47 

7  ta 

7  37 


8     a 

8  26 
«49 

9  " 
9  33 


3 


o  9  & 
o  jd 
o  10  35. 
o  10*  54 
0  il  12 


11  3o 

11  47 

12  a 

ia  19 
12  33 


o  ra  47 
0  i3  o 
o  i3  i3, 
o  i3  24 
o  i,3  35 

e  i3  444 


Observation* 
diverses. 


Le  |i  .•»  de 
ce,  mois  ,  le 
jour  a  8  b: 
i4',et  la  nuit 
i5b.  46*.. 


Les  jours  a* 
longent  pe&r» 
dant  ce  moi» 
de  3t'  \e  matin 
et  de  32'  le  a> 


Le  sol.  entre 
dans  le  ver- 
seau  vers  le 
90  ou  le  21  dé 
ce  mois. 


Le  sol.  nasse 
a  son  périgée, 
vers  li  8.  v 


Dans  ee  moi* 
une  'bonne 
montre  doit 
avancer  de 
plus  en  ptti* 
sur  îe  sole&t. 
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Février  a  a8joitn,  et  la  farte  ~a$f 


1 

F< 
A 


B 
t3 

3> 

'"* 

a 

B 
D 

£ 

<5 

A 
B 

C 
D 

£ 

A 

c 


f8 
se 


Ignace. 

Purification, 

Biaise. 

Phitéai. 

Agathe, 


-  R^muald. . 
Joande  '-fiffet, 
Apolline.,  ». 
Sckplaattqjje. 


SSverhi,  ^ 
Eutalie. 

Fatwtin.     , 


ïÇJuli 


ulietmç. 
Cbhràd. 
Staéon,  éV.  <-* 
Moi'$e.  '    "     j 
JÇachery    i 

r.i  n  ,n 


Si.Péfjèit. 
MJTaçaue, 
a3  jDamien.    . 
q4  Mathias.^ 
a5  rAleoiandre. 


I  H  '* 


a6  ParpbnW 
27|Aldégoode.' 
^8;  Romain* 


du 
Soleil, 


"7  .4i 
7  ;?! 
*7    o  t 


6  55 

6  1? 
«  5o 
-6  48 


6 'M' 

.6  r5 

6  L 
6}o 


6  «8 
45  16 
$  34 


GOTTCJH 

du 
Soleil, 


S* 

58 

5   *> 

5   * 

S   4 


5  S 

5  o 

5  n» 

5  ia 


5  si 


5-aS 
5  a5 
**6 


Tikj 
moyen 

inidi  vrai. 


ohi3'55' 
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l£s  4*>  J^artyrW, 

Pol,év. 
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LuDÎD.     • 

Longi|i, 


<«goSre. 
AlearisJiâ>e, 


fiachfm* 


La  Confeastfoii. 
Paul,é>. 
VictofriBf 
Cathetfae  &St 
Annan 


Ludgèr. 

Kupeft. 

GontttajyljjOK 

Eustase. 

Rieufe. 

Bibiane. 


Levej^ 

du 
Soleil. 


6b33 
6  3i 
6  29 

6  27; 
6  a5 


6-4 
(5  sa 
6  ao 
6  ,9 


! ,s 

è  1» 

II 


6   « 

I  * 

5  5§ 


I  50 

6  58 

£  58 

f4» 


CouqH 

du 
Soleil» 


51128' 
5  3o 
5  82 


5  3ç 

*.* 
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5  55 

S* 

p    f 

?    3 


«    5 

6    S 

6  10 


6  i3 

a  1$ 

B  19 
6  2» 
6  22 


TEKS 

moyen 

au 

midi  mi. 


oh'ia94r, 
o  ta  3i 
o  12  19 
o  12    6 
«  11^2 


Lei."dc4e 
moi»,  le  jour 
est  de  10  b. 
56*,  et  la  nuit 
d*  i3  h.  4'. 


o  il  J8 
o  n  94 

o  *«    9 

o  k  54 
o  10  39 


Î0  23 

10  7 
9  5o 
9  33 
9  16 


0  8  09 

o  *4« 

o  8 

o  8 

P  1  47 


7*9 

6  5î 
«34 
^  i5 


o  5  56 
0  5  37 
P  5  ^ 
040 
o  4  4a 
•    4  a3 


Obstrvotioni 
.  diverses. 


le  19  j  le 

jour  égale  fe 
nuit* 


Dans  ce  web 
les  jours  alon- 
gent  de  54'  *e 
matiucit4e$4' 
îesoiç. 


l^e  soleil  ea- 
ire  dans  W 
bélier,  et  le 
frintetpscom* 
mence  vers  le 
20  ou  le  21 1 
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6  Prudence. 
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Peroete  ,  é>. 
IVlarie  ,  Egypti. 
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G 
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F 
G 
A 
B 
C 
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s 
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D 

F 
G 

A 


26 

2 

3o 


NOMS 

'  de* 
SaiiTts. 


Hugues. 

François  de  Pau. 
Richard. 
Ambroise ,  ér. 
Vincent  Terrier. 


Léon  ,  pape. 
Jules  ,  pape. 
Hermengilde. 
Tiburcè. 
Paterne. 


Fructoaire. 
Anicet. 
Parfait,  prè. 
Elnhede. 
Hildegoudc. 


MarcelHn. 
Opportune. . 
Georges.      ,  . 
Anselme. 
Marc ,    évange. 


Qet  9  pape  et  m 

Polrcarpe. 

Vital. 

Robert. 

Eutrope. 


Laria 

du 
Soleil. 


Coucm 

du 
Soleil. 


5b37' 
5  35 
5  33 
5  3a 
5  3o 


31 


5  19 

5  17 
5  16 
5  14 

5    13 


5  10 

f  » 
II 
5  .4 


53 

5o 

■8' 


6ha4' 
6  ?6 
6  38 
6  39 
6  3i 


6  33 
,6  35 
6  37 
6  38 
6  4o 


643 

§41 
$45 

«47 
6  49 


6  5i 
6  53 
6  54 
6  56 
6  57 


6  59 

7  % 

7  4 

7    6 


7  7 
7  9 
7  10 

7  ij 
7  14 


Teks 

moyen 

au 

midi  yrai. 


oh  4'  5' 
o  3  47 
o  3  39 
o  3  11 
o    3  53 


i  35 
3  18. 
3     1 

1  44 
1  37 


o   1  10 

o    o  54 
o    o  38 

O      O   23 
OO7. 


59  53 
59  37 
59  33 

59  9 
58  56 


x  58  43 
1  58  3o 
i  58  iy 
1  58  5 
1  57  54 


Observation* 
direne*. 


Le  i.«*  de 
ce  mois  le  jour 
est  de  13  h. 
48* ,  et  la  nuit 
le  11  h.  I3*. 


Dana  ce  mois 
les  jours  alon- 
gent  de  5o'le 
matin  ,  et  4e 
60?  le  «soir. 

Le  sol.  entre 
dans  le  tau- 
reau ,  vers  le 
20  de  ce  mois. 


Lei5etlei6 
de  ce  mois  une 
bonne  horloge 
doit  s'accorder 
ayee  le  soleil. 
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du 

du 
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Saikts. 

Soleil. 

Soleil. 

midi  vrai. 

diverses. 

B 

Jaoq.  et  Philip, 

4h46' 

7hi5» 

uh56,58ff 

Le  i.«r  de 

C 

2 

Atkanase. 

i 

[44 

7  l7 

11  56  5o 

ce  mois ,  le 

D 

3 

Jnv.  de  la  Croix. 

j 

r 

7  18 

11  56  43 

jour  est  de  14 
b.  3o' ,  et  la 

£ 

^ 

Monique. 

i 

\  41 

7  20 

1 1  56  37 

F. 

Cour,  de  St.-Àug. 

4  39 

7  22 

11  56  3i 

nuitde9b3q' 

G 

6 

Jean  Porte-rLatine. 

4  38 

7  23 

u  56  25 

Les  jours  al- 

"A 

» 

Stanislas. 
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7  25 

11  56  21 

longent  pen- 

B 

Désiré,  év. 

4  35 

y  26 

11  56  16 

dant  ce  mois 

C 

9 

GrégoiredeNaz. 

4  33 

7  27 

11  56  i3 

de  39*  le  mat. 

D 

IO 

n 

Gordien. 

4  32 

7  *9 

u  56  10 

et  de  38' le  s. 

£ 

Mamert. 

.4  3o 

7  3o 

11  56  ,7 
n  56    5 

Le  i5  de 

F 

13 

Nérée ,  mart. 

4  «9 

7  32- 

ce  mois  ,  une 

G 
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Servais.  \ 

4  28 

7  33 

.11  56    4  jbonne  borlo. 
u  56    3  jdoît  retarder 

A 

Mi 

Boniface.                J 

4  *6 

7  35 

B 

i5 

Isidore. 

4  25 

7  36 

u  56    3 

de3'57w. 

C 

16 

Honoré* 

4  ^4 

7  37 

11  56    3 

Le  to).  entre 

D 

'7 

Paschal. 

4  '22 

7  39 

u  56    4    daniJ f«?  «f 
li  56    5   »«M"*w»^ 

£ 

18 

félix. 

*»«. 

7  4o 

F 

"9 

Célestin. 

4  20 

4  *9 

7  41 

u  56    y  \V  00  lc  M 

G 

20 
il 

Yvea. 

7  4a 

11  56    9 

de  ce  mois. 

A 
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4 
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7  43 

11  56  12 

B 

2a 

Julie. 
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S 
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18 

u  56  16 

C 

23 

Didier. 

i 

11  56  20 

D 

*4 

Donatien. 

i 

4 

,11  56  25 

f 

£ 

25 

26 

Urbain ,  pape. 

^ 

ii 

•7"47 

11  56  3o 

* 

Séphirin. 

4  ** 

7  49 

7  5o 

M  56  36 

G  . 

*7 

Jean  ,  pape. 

À     10 

n  56  42 
11  56  48 

A 

28 

Germain. 

1 1 

7  5i 

< 
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7  52 
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Silvére. 
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doit  a*  arjeinW 
mreoV^oleal 

!» 

26 

Babolein,»bbe. 

3  5y 

8    3 

0   a  j$  ! 

C 

a2 

Creaçcnt. 

3  57 

1! 

0    a  98 

ï> 

28 

Irénèç,, 

3  57 

3  4 

Ov  2  *• 
0    2  53  , 

i 

? 

39 

Pierre  et  Paul. 

8    a 

fF 

3o 

Com.deSt.-Paul. 

3  68 

8    2 

0    3  .5 

• 

Digitized 


by  Google 


<349) 
Juillet  a  3/  jours,  et  ta  lune  3o. 


Digitized 


by  Google 


(  5Ôo  •). 
Août  a  3t  jours;  et  la  lune  So. 


Digitized 


by  Google 


<3M 
Septembre  a  3o  jours,  et  la  lune  bg. 


fisse* 

V 

S.  H 

«H 

O 

i 

g- 

NOMS 

des 

Lever 
du 

-1 Hf- 

COUCH 

du. 

moymi 

- ht  1j 

Obsérvaàom 

M. 

3 
o 

Saints. 

Soleil. 

Soleil. 

midi  vrai. 

'  «fc^rfe*. 

* 

, 

Leu  et  Gilles. 

51117» 

6h4a* 
6  40 

n 

b5$  57 

Le  Jour,  le 

G 

a 

Lazare. 

5  19 

ti 

&>  39 

peraier  de  ce 
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11 
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i3h.Q4',etla 

C 

5 
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5$  41 
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Cfoucf,  «pçétre. 
&at*.de  (a  Viergl* 
Orner  j  ^vèque.    ' 
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11 
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miment  dan» 
ce  mois  dé£i*. 
le  matin  et  de 
5t  '  le  soir.  •" 

B 

,ii 
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rô 
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- 
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C~ 
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6  16 

11 

54  55 
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4 
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54  33 
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dei2b.  et  la 

B 

18 
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Iv 
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11 

C 

*0 
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ao 
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<*    9 

11 

53  3o 
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2» 

T 
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11 

53    9 
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22 
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^5  56 

u 
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G" 

23 

Thèfele, 
Aodocbe. 
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XI 

52  27    montre     doit 

A 

à 
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6     1 

II 

52    7    retarder  sut  le 

B 

Firmin»,  év.    ' 

5  5g 

6    0 

II 

5i  40 

solerL 

C 

26 

Justine. 

6    i 

5  58 

II 

5i  26 

•i 

a7 

Cône  et  Dataient. 

6    & 

5  56 

.  1 1 

5t  .  6 

^  '      \  f 

28 

Céran  ,  év. 

6    5 

5  54 
5  53 

11 

5o  46 

F 

29 

Michel  4rth\ 

.6.  6 

11 

5o  26 

6 

S 

Jérôme. 

* 

6    8 

i 

5  5t 
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5o    7 
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G 
A 
fi 
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D 
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F 
G 
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Saintes  reliques. 
9  Mathurin. 
liéon ,  pape. 


A 
fi 
C 
D 

s 


NOMS 

des 

Saints. 


La  Toussaint, 
les  Morts. 
Marcel,  év. 
Charles,  év. 
Bertille. 


Martin ,  év. 
Vrain,  év. 
rice ,  év. 
Bertrand. 
Eugène. 


3-Bi 


Edme.  . 
Agnan,  év. 
Aude  ,  vierge. 
Elisabeth. 
Edmond ,  r. 


Prés,  de  la  Vierge, 
Cécile,  vierge. 
Clément.  ' 

Séverin  /  soK 
Catherine. 


a6  Saints  Anges. 
27  Saint  Vital,  év. 
a8  Sosthéne. 
29  Saturnin*  ' 
3a  André,  apétre. 


Levéb. 

du 
Soleil. 


7*4' 

7  6 
7  7 
7  9 
7  10 


7  1a 

7  '4 
7  »5 
7  >7 
7  18 


7  ao 
7  ai 
7  a3 
7  4 
7  a5 


7  aj 
7  a8 
7  3o 
7  3i 
7  3a 


33 
35 
36 

37 
38 


CODÇH. 

du 
Soleil. 


44 
43 
40 


a6 
a5 

*3 
aa 
ai 


nh43r  45" 

n  43  44 
h  4344 

n  43  46 


TlMS 

moyen 

au 

midi  vrai. 


Le  i.*' de  ce 
mois ,  le  jour 
est  de  9  heures 
5o*,  et  la  nuit 
de    14  heures 


1 1  43  48 

n  43  5ï 

1 1  .43  54 

11  43  Se) 

"  44  4 


Observations 
.  diverses. 


Les  jours  di- 
minuent pen* 
dant  ce  mois 
de  4o*  le  mat. 
et  de  39'  le 
"/  soir. 

Le  sol.  entre 
dans  le  sagit- 
taire le,  aa  ou 
le  a3  de  ce 
mois. 


n  45  3i 
n  45  45 


11  47  26 

"47  4* 
11  48  5 
11  48  a6 
11  h  46 


Pendant  tout 
ce  mois,  une 
bonne  montre 
doit  retarder 
sur  le  soleil, 
et  ce  retard  , 
dans  Ion  ma- 
ximum, a  Heu 
le  3;  il  est  de 
16'  16». 
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jDécembra  a  3i  jours,,  et  ta  Hurle  $o. 
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G 
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<D 
E^ 
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G 

A" 
B 
C 
D 


!e 

.F 
G 
A 
B 
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D 
E 
F 
G 
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NOMS 

dé» 

Saints. 


Livbïi 
du  7 
Sdeil. 


EW ,  év. 

François-Xavier. 
Miracle  ,  év. 
Barbe. 
Sabas. 


6  Nicolas ,  è>. 
Fare,  vierge. 
Là'Coticeptioii. 
Gorgonie. 
Valérie,  vierge- 


»7 
18 

»9 
ao- 


Fuscien. 
Damase  ,  pape. 
Luce,  vierge. 
Bîicaïse. 
Maxim  in- 


Adélaïde,. 
Olympiade. 
Galien,  é>' 
Meuris. 
Pnilogone. 


at  Thomas  y  as).    < 

as  Cheromortv 

a3 1  Vie  toive  ,  vierge. 
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Le'i.«*dete 
moi»,  le  jour 
est  de  8  heur. 
3o',  etlantftt 
de  i5h.  3o\ 


Le  ai, jour  du 
solstice  «Thin 
le  four  est  de 
&  heures  10% 

it  la  nuit  de 

5  h.  5*' 


Le»  jours 
tuminaënt,  du 
47.**  au  ao,dc 
0*  le  matin 
et  de  lo'le  *.j 
ils  alongèftt 
ensuite  de  J 
le  matin  et  de 
a*  Jjp*  soir.  *  ' 


Le  sol.  entre 
dans  le  capri- 
corne le  ai  ou 
e'aa,etl*liv» 
commence.. 


Une  bonçe* 
irôrlo^e  doit 
retarder  sur  le 
sol.,  du  1."  sa 
a4  de  ce  mois, 
et  '  s'accorder 
avec  lui  le  a5, 
après  quoi  eUe 
avance. 
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Je  terminewri  les  Calendriers  Oxrétiens  paf 
indiquer  les,uaageff  suivis  à  différentes/  époques  pottf 
le*  dates.  Dans  le  commencement  du  christianisme 
et  dan*  le  moyeu  âge  ,  les  dates  des  titres*  >  des 
«pn£$rts«t  dès  charités  présentent  quelquefois  des 
difficultés  fondées  sur  la  différence  de  l'époqtte  dct 
jour  initial  de  l'année,  sut  la  panière  de  Compter 
les  jours  du  mois  .,  ei  .sût  les'  dénominations 
quelquefois  assez  bicarrés  données  à  ces  jours.  Voici 
quelques  éclaircksemenfl  à  cet  s^aitig. 

La  premi&e  chose  à  remarquer ,  zsk  que  l'ori- 
gine de  notre  \ré  ii'est  pas*,  "comme  on  levait 
voufc^  Pannée  de  la  naissance  dk  notre  seigneur* 
Nous  IWons  dit' ailleurs  j  taais  notM  ne  l'avonè 
pas  prorfvé.  Voici  quelques4 raisons  gui  rendront 
«telle  vérité  palpafel*,  Denis-le-Petit  plaça  Porigine 
de  notre  ère  l'an  >4S  de  l*irejulienne  ;  or  ,  la  mort 
dTBérode-le-Qrapd*,  sous  ter  ^tfègne  jtaquel  naquit 
Jk-GL ,  arriva  certainement  Vers  Fâqfies  de  Fan  k\ 
Af  cette  iffénie  ère,  Àiigti,  là  naissance  <îu  Sauveuf 
qui  aniVa  le  fi5  décembre ,  doit  s'être  ttovevée  au 
plus  dans,  l'année  4i.  Denis-le-Petit  .a  donc  reculé 
jforigine  cfe  l'ère  vulgaire  de  4  and  au  moins.  «Nous 
dévidons  donc  compter  1836  au  lieu  da  1822.  ' 
:  On  poUf^nk  demander  si  l'époque  de  la  mort 
d'HAt>de  est  certaine  ;  à  cela  ,  on  répondra  qu'un 
jphénomèiie  astronomique  la  fixe  invariablement. 
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Flavius  Joseph  ,  dans  serf  antiquités  judaïques  , 
«parie  d'une  éclipse  de  lune  qui  arriva  peu  de  jours 
,  -avant  la  mort  de  ce  prince.  Or  ,  cette  éclipse  n'a 
pu  être  que  celle  qui  est  arrivée  pendant  la  nuit 
du  33  au  s3  mars  de  Fan  42   de  l'ère  julienne. 

Nous  avons  déjà  remarqué,  dans  le  commen- 
cement de  cet  ouvrage ,  qu'avant  Pédit  de  Charles 
IX  ,  qui  obligea  à  prendre  le  premier  janvier  pour 
jour  initial  de  Tannée  ,  on  la  commençait  àsses 
souvent  à  Noël ,  sur-tout  dans  la  Neustrie  et  dans 
la  Bretagne,  qui  avaient  adopte  les  usages  anglais. 
Ceux  qui  ,  dans  ces  deux  pays  ,  commençaient 
l'année  à  Pâques ,  ajoutaient  ordinairement ,  more 
gallico  compuiarido ,  ou  simplement,  more  galUco. 
Quelquefois  on  mettait  antè  pascha  ou postpa&cha, 
suivant  que  ^cette  fête  n'était  pas  ou:  étatt  passée. 

Dans  les  autres  "provinces  de*  France ,  on  com- 
mençait généralement  l'année  à  Pâques  ,  et  toutes 
les  années  n'étaient  pas  de  mémç  longueur. 
:  Dans  l'Allemagne  9  l'Italie  et  l'Angleterre ,  on  la 
commençait  à  Noël,  et  quelquefois  te  jour  de  l'An- 
nonciation. Ainsi  ,  lorsqu'on  veut  évaluer  une 
date  avec  exactitude  ,  il  faut  connaître  Jes  usages 
du  pays  et  du  tems. 

Dans  le  moyen  âge  du  christianisme  ,  on  a 
quelquefois  compté  par  nones,  ides  et  calendes]  mais 
dans  un  ordre  dirçct  :  ainsi ,  vers  le  milieu  d'un 
piois  où  l'usage  est  de  .dire  le  19  ou  le  18  de* 
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calendes  dû  njôis  suivant,  on  disait  le  premier ,  le* 
deux,  etc.  des  calendes.  Ceux  qui  suivaiept  l'exemple^ 
des  Romains ,  souvent  ne  comprenaient  pas  le  jour> 
dès  nctnes  ,  dés  ides  et  des  calendes ,  et  alors  ils 
comptaient  un  jour  de  moins,  mettant  7  pour  8,  etc^ 
'  On  a  aussi  quelquefois  appelé  calendes,  nonefe 
et  ides  tout  l'intervalle  renfermé  dans  ce^drvi-* 
fiions.  On  a  fait  aussi  usage  en  France  d'une  «rtre 
division  du  mois  :  du  i.fr  au  16  ,  dan*  les  mois 
de  3a  jours  j  et  au  16 ,  dans  ceux  de  5i  ;  qw 
comptait  dans,  l'ordre  direct,  le  premier  dû  moi» 
étant  le  premier  de  cerfe  partie  appelée  menti» 
intram  :  dans  l'autre  partie  appelée  menais  exiensj 
les  jours  se  comptaient  eu  rétrogradant,  de  sorte 
que  le  mois  finissait  par  1 ,  -comme  il  avait  corn- 
aufcnce.  Ainsi ,  dans  cette  manière  da  compter  \ 
die*  8  introntis  septembres  signifiait  le  8  de  sep^ 
tembre,  et  aies  tertia  exeumtis  aprilis  signifiait  le 
98  de  ce  mois. 

Ce  qui  sert  souvent  à  diriger  le  chronotogiste  dan* 
ces  dates,  c'est  que  l'on  a  eu  presque  toujours  le 
soia  d'ajouter  aux  divisions  dix  moisqiielque*aût*es 
circonstaùces  propresà  faire  trou  ver  l'époque  précise  J 
'-  Passons  maintenant  aux  dates  qui  ie  tirent  des 
jouta  de  k  semaine.  Généralement  pariant  :,  le 
dimanche  a  toujours,  été  'appelé  dies  domioica, 
dks  sanctus  ;  on  trouve  cependant  des  exemple» 
où  le  dimanche  est  désigné  par  dies  résurrection» , 
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qàoique  ce  né  Mit  pe»  le  dimanche  de  Pâques» 
Cest  sur-ioçt  ternie  n.*f  aiécie  que  cet  usage  a 
eu  lieu, 

.  Le  dimanche  de  1*  Qmnqoagënme  s'appelait 
autrefois  capvtjejwm  /dans  le  pays  oh  le  jednê 
commençait  le  lendemain.  Dans  les  pays  oà  il  ne 
comn^nçait  que  le  mercredi  des  Cendre* ,  on  ne* 
donnait  le  nom  de  caput  jejumi,  quîà  ce  mercredi. 

.  Le  mardi  gras  s? «t  quelquefois  appelé  carru* 
capiiim*  Dans  le  ri,mo  siècle  et  les  suivons,  on  a 
souvent  nommé  Je  dimanche  dé  la  Quiflquagésima 
dommicd  anpè  Brtmàonè*  y  dimanche  de  devant 
lefi  Brandons.  « 

Le  dimanche  de  laQuadràgésitae,  on  le  premier 
du  carême,  a  souvent,  porté  te  nom  de  dominiez 
Jirûndonum  <,  dimanche  des  Brandons*  Ce  nom 
signifiait  les  flambeaux  ou  torches  alkmées  que 
posaient  les  pémten»  ce  jour  dans  l'église,  On 
l'appelait  aussi  >  par  la  même  raison  7  diesJbcorumf 
il  était  aussi  '  contm  sws  le  nom  de  premier 
Béhourdic,  ;        . 

i  On  donnait ,  en  outre,  à  tons  les  dûûa&chesrd* 
l'année,  le  nom  du  premier  mot  de  l'Introït  ;  do 
sorte  que  le  premier  dimanche  de  carême  s'ap- 
pelait invocavit  ;  le  second  dimanche  de  carême 
{reminiacere}  était  nommé  le  dimanche  d'après 
les  brandons  >  dofpinica  port  brùndcnes ,  post  focos 
çu  port  igné*.  Quelquefois  il  s'appelait  le  second 
Béhourdic^ 
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Le  troisième  ctynanche  de  carême  ,  Ocw/i  ;  le 
4.me  dimanche  (£&iare)  portait  aassi  dans  cer- 
tains  lieux  le  nom  ck  dimanche  des  Fontaines; 
domiuica  de  fbntahiê. 

Le  dimanche  de  la  Passion  (  Judica  )  s'appelait 
aussi  ctominica  medicthas 

Le  dimanche  des  Rameoux  portait  aussi  quelqu'un 
des  noms  suivons:  dominiez  olivaYum ,  die*  osanna, 
dominiez  lUdulgentiarUm,  pascha  competentium  , 
ées  tradkloms  symbole ,  bronàheria  ,  capitiUtvium. 
La  semais*  sainte  ,  hebdomada  major  ,  ou 
awtfiéhtica ,  hebdomada  entais ,  pœnosa,  indul- 
gmtiarum  ,  muta.  Le.  veqdredi  *  saint ,  vercty-* 
mré^  pour  Vendredi  adoré.  Le  jour  de  Pâques  , 
dfe*  magnus ,  tftis  domiriieus  y  dôminicum  sanctam  y 
poer  ctominica  sonda  ,  solemmtae  tolemnitatum. 

La  semaine  de  Pâques ,  hebdomada  in  albis. 

Le  premier  dimanche  après  Pâques  (Quasimodô)* 
*nfe*  pascha  y  pascha  çlausum.  Toute  la  semaine 
toroante  s'appelait  hebdomada  anti  pa&hœ* 

Le  second  dimanche  après  Pâques  s'appelait  du 
prtm&ev  mot  de  l'introït ,  màericontia.  Il  portait 
•usa  le  non^  du  bon  pasteur, 

Jid)iicUCy\Mm^ba^  dimanche  après  Pâques,  portait 
h  esàm  de  seboùd  eprek  V octave,  de  Pâques  >  sur-ton  t 
danafe*  douzième  et  treizième  siècles;  et  la  semaine 
•aay^rfaitU  quatrième  après  Pàqqes.  Depuis  le  trew 
mt^t^klej  tat  appela  cette  seiïiaine  la  troisième 
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après  l'octave,  et  ainsi  des  autres.  Le  quatrième 
après  Pâques,  cantate.  Le  cinquième  dimanche , 
vocem  jricunditatis.  Gomme  ce  jour  l'église  célèbre 
la  première  prédication  du  Sauveur ,  on  l'appelait 
festum  evangelismi.  Dans  les  lieux  où  la  fête  de 
Pâques  était  fixée  au  37  mars,  la  fête  de  l'évange- 
lisme  se  célébrait  toujours  le  premier  mai. 

Dans  cette  semaine,  on  fait  les  processions  des 
Rogations  ;  on  les  appelait  autrefois  litanies  galli- 
canes,  pour  les  distinguer  de  la  litanie  romaine 
qui  se  chantait  le  25  avril ,  jour  de  Saint-Marc. 
-  On  trouve  l'intervalle  du  jeudi  de ,  l'Ascension 
au  samedi  de  la  semaine  suivante,  appelé  Y  octave 
des  dix  jours  ;  parce  .que  l'église  observe  encore 
cette  solennité  dans  ses  offices. 

Le  premier  dimanche  après  la  Pentecôte  (bene- 
dic(u)  est  le  jour.de  la  Sainte-Trinité.  On  l'appelle 
aussi  le  roi  des  dimanches. 

Tous  les  dimanches,  depuis  le  premier  après  la 
Pentecôte ,  ne  se  désignaient  que  par  les  premiers 
mots,  de  leur  introït  j  le  a.a  foetus  est;  le  5/ 
respice  in  me;  le  4°  Dominus ,  illuminatio  mea ;  le 
5.*  exaudi ,  Domine  j  le  Éf.* Dominus ,  Jbrtitudo  j  le 
?.e  omnes  gentes)  le  8/  stfseepimus Deus y  le ().•  eece 
Deus;  le,io.e  dùm  cUmwrem ;  le  ii.a  Deusin  Jbcoj 
le  ia.e  Deus  in  adjutorium  j  le  i5.#  respice , 
Domine  ;  le  x4.e  protector  noster;  le  i5>  inclina 
auremy  le  i6.e  miserere  nui,  Domine)  le  XfSjustu* 
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es y  Homme;  le  t8.*  da  pacem;  le'ig.#  salué 
populi  ;  Je  ao.#  ornriia  qius  fecisti;  Je  st.*  in  volun- 
tate  ;  le  22. •  si  iniquitâtes;  le  a3.a  dicit  Dommus; 
le  a4.c  ^go  cogilo. 

Les  autres  dimanches  jusqu'à  FA  vent  n'ayant 
point  d'office  à  la  messe ,  dans  l'église  latine,  on 
ne  peut  les  distinguer  par  l'introït ,  comme  les 
précédens.  i.9*  dimanche  de  RAvent,  on  4.e  avant 
Koel ,  dt  té  levàvi;  *.•  populus  Siotty  5-°  gaudete 
in  Domino;  4.e  autrefois  mémento  nostri,  aujourd'hui 
rorate  oœli. 

Le  dimanche  dans  l'octave  deNoël  et  le  dimanche 
suivant ^  lorsqu'il  précédait  la  fête  de  l'Epiphanie, 
Rappelaient  dimanches  vacaris.  Les  mots  de  l'introït 
dum  n\edium  silentium  leur  sont  propres. 

Le  dimanche  dans  l'octave  de  FEpiphawit ,  in 
excelso  throno;  le  a.e  après  l'Epiphanie,  omrm 
terra  ;  le  3/  adarate  Donùnum ,  c'était  autrefois 
le  dimanche  des  lépreux  .où  du  centenier,  ou  diaprés 
la  chaire  de  Samf-Pierr$  j  Je  4%  5.e  et  6/  s'àp- 
pelaieut  aussi  d'après  la  chaire  de  Saint-Péerre 
seten  leur  rang,  La  chaire  de  Saint- Pkrre  est  uoa 
fête  que  l'eglisé  observe-encore  le  1 8  janvier  otaune 
autrefois.  ■  ' , 
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LEVER   ET   COUCHER    DU  SOLEIL   ET  DE 

.LA  Î*U.WE.-.*'  /  ', .  .  " 
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CHAPITRE  XUX, 


LEVER  ET   COUCHER.  DU  SOLEIL   ET  DÇ 

.LA  LU.JÏE.--   ,   /    .  ' 

xious  Venons  de  donner  dftns  le  calendrier  cfe 
Paris  le  lever  et  le  coucher  dtisèteil,  pour  tous 
lés  jours  de  l'année ,  avep  le  tems  moyea  à  soa 
jtassage  au  méridien  de  cette  capitale  de  la  France. 
•  11  fkut  observer  que  les  levers  et  tes  coucher* 
du  sdleil  et  de  la  lune  n'arrivent  pas  aux  mêmes 
heures  dans  les  différent  liettx  de  ht  tefoe»  Ces 
heures  sont  les  mà&es'rëlàtivement  au  soleil ,  pour 
les  heux  qui  ont  la  même  latitude  :  pour  la  lune, 
à  cause  de  son  changement  rapide  de  déclinaison 
et  de  «on  retard  de  48 3  eu  s>4^  hewm,  on  t'en 
peut  pas  dire  de  même,  Ceptendaàt  /eé  se  bornant 
aux  fimïtep  de  la  -  France  ,  ou  peut  dire  que-  les 
h«Ures  du  lever  et  du  boûoher  de  cm  deux  asti** 
soBtt^les-  mêmes  pou*  je»*  vitte*  qui  obi  3*  m&M 
latitude  que  Pariar,  ou  qui  en  diffèrent  d*  méias 
d'un  degré,  comme  sur' tQu te  Ja  ligne  de  Strasbourg 
à  Brest.  Ces  heures  changent  à  mesure  qu'on 
^,éloigne  ou  qu'on  s'approche  de  l'équateur,  à 
l'exception  cependant  des  jours  où  l'astre  est  sans 
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déclinaison.  Ce  changement  est  d'autant  plus  grand 
que  la  latitude  du  lieu  est  plus  différente  de  celle 
de  la  capitale ,  et  que  la  déclinaison  de  Pastre  est 
plus  grande.  C'est  ainsi  qu'au  solstice* d'été,  le  S9leil 
se  couche  à  Paris ,  à  7  heures  5g*'  ;  3  Perpignan , 
à  7  heures. 35  ;  et  à  Dankerque,  k  S  heures  ïo\ 
Ainsi }  le  coucher  du  çoleiï  à  Perpignan  diffère  de 
celui  de  Dunkçrqije  de  35  ^  différence  qu'on  ne 
peut  négliger.  Ce  n*est  que  Vers  les  équinoxes  que 
l'heurç  du  lever  du  soleil  est  la  même  partout  j 
savoir  à  6  heures»  #     • 
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*Tjbzm  pour  trouver  f  heure  du  lever  (  *  )vrûi  et 

>   du  coucher  vrai  du  soleil  dans  les  quatre  parties 

du  monde ,  le  plus  long  jour  de  Vannée  ,  et  Fheure 

qu'il  est  aux  principaux  lieux  du  mondé  ,  quand 

il  est -midi  à  Paris. 
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Idem* 

3     43 

8 

!Z 

Midi  io 

Boterdam. 

idem. 

3     45 

8 

Midi  8 

Berné*. 

Suisse. 

4     8 

7 

5a 

Midi  ao 

Zurich. 

Idem. 

\  i 

7 

s 

Midia5 

Vienife. 

Allemagne. 

7 

Midi  58 

(*)  Le  lever  vrai  a  lieu*  lorsque  le  centre  de  l'astre  est -dans 
l'horizon.  Le  lever  apparent  est  le  moment  où  nous  commençons  à 
apercevoir  l'astre  ,  et  ce  dernier  lever  précède  le  premier;  caris 
tv  fraction  nous  fait  voir  l'astre  a  vint  qu'il  ait  atteint  l'horizon  ,•  c'est 
ainsi  qu'an  solstice  d'été  ,  le  lever  vrai  du  soleil  à  Paris  est  4  heures 
i' ,  et  son  lever  apparent  est  3  heures  5j'>  son  coucher  vrai  est 
7  heures  5o/y  et   son  coucher  apparent  est  8  heures  3'* 
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VILLES 
et 

LIIUX. 


Vunich. 

Munster. 

Gratz. 

Insprnck.     * 

Cologne. 

Mayence. 

Hambourg. 

Ratisbonne. 

Prague. 

Presbourg. 

Berlin.  » 

Konisberg. 

Varsovie. 

Oacovie. 

Wlna. 

Bantzick. 

Copenhague. 

Berghen. 

Christiania. 

Stockholm. 

Upsal. 

Unhea. 

Tornea. 

Hola. 

Moskow*   ' 

Pétertbourg. 

Tobolsk, 

Constantinople. 

Home. 

ftapief. 

Messine, 

Milan.  « 

Meritoue. 

Venise. 

Gènes. 

Turin. 

Cagliari. 

Londres. 

Dublin. 

Edimhourg* 

Çantorbery. 

Gibraltar. 


ROYAUMES 
et 

RÉGIONS. 


Allemagne. 
Idem, 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem» 
Idem, 
Idem* 
Bohème. 
Hongrie. 
Prusse.      t 
►    Idem.        k 
Pologne. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 

Danemarck. 
Norwège^ 
Idem. 
Suède. 
Idem. 
Laponie. 
Idem. 
Islande». 
Russie. 
Idem. 
Idem. 
Turquie. 
Italie. 
Idem. 
Idetn. 
Idem. 
Idem. 
Idem. 
Idem.     * 
Idem. 
Idem. 

*A^rleterre, 
Idem. 
Idem. 
I4em. 
Espagne. 
Idem. 


LEVER 

du 
Soleil. 


COUCHER 

du 

Soleil. 


7  h.56' 

8  i5 


HEURES 

au  midi  « 

de  Paris. 


Midi  37% 
Midiàa 
Midi  57 
Midi  36 
Midi  10 
Midi  34 
Mjdi3o 
Midi  39 
Midi  £9 
Midi  £0 
Midi.45 
ih.  17'f. 
1      15 
1.     12 
1      87 
•    1.       £ 
Midi  4a». 
Mi*ii3 
Midi  34 
1  h.  8'a. 
1       3 
Jia'o? 
ih.af'a. 
11     3a 
a     3a 
•i     5a 

ï-"4    ,a 

I  46 
Midi4i9. 

Midi  47 
Midi  34  * 
Midi  ai- 
Midi  34 
Midi  46  # 

MidiQÔ 

Midi  ai 
Midi.a7 
nh5o'nW 
11  94 

II  3a 
H  53 
ti  a8 
11  a$> 
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CHAPITRE  L. 


ECLIPSES  DE  LUNE  Et  DE  SOLEIL. 

1  out  le  monde  sait  que  la*  terre  fait  le  tour  du 
poleil  d'occident  en  orient  dans  une  année  ;  ce  qui 
nous  fait  paraître  un  mouvement  du  soleil  dans 
le  même  tefcnps  et  dans  le  même  «sens  autour  de  k 
terre.  La  lune  pendant  une  année  solaire  fait  autour 
de  la  terre  et  relativement  an  soleil  douze  révolu- 
tions et  3/3  à-pen-prés  aussi  d'occident  en  orient. 
L'orbite  que  suit  la  lune  dans  çbu  mouvement  est 
inclinée  sur  l'orbite  que  paraît  décrire  le  soleil 
et  qu'on  appelle  écliptiquç,  de  5  à  6°  ,  cela  étant., 
il  arrive  au  inoins  douze  fois,  dans  l'année ^que  la 
lune  est  d'un  côté  de  son  orbite ,  opposé  au  lieu 
où  se  trouve  le  soleil  Nous  disons  alors  qu'elle 
est  pleine;  parce  quenqw  voyons  tout  ffiéafisphére 
éclairé;  à  moins  qu'elle  qe  se  trouve  dans  le  voisi- 
nage des  pointfi  où  son  orbite  coupe  L'éclipjtique  , 
et  qu'on  nomme  ses  noeuds  ;  parce  que  la  terre 
qui  est  un  corps  opaque  projette  un  cône  d'ombre 
dans  la  partie  opposée  au  soleil-,  et  dont  l'axé  est 
dans  le  plan  de  l'é'cliptique.  On  concevra  aisçment 
que  si  la  luae  est  voisine  de  ses  nœuds  ou  du  plan 
de  lécliptique ,  elle  peut  passer  en  totalité  où  eq 
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partie  dans  ce  cône  d'ombre;  alors  on  dit  que  la 
lune  est  éclipsée ,  parce  que  l'obscurité  couvre  la 
face  qu'elle  nous  présente  ;  lorsque  le  centre  de  la 
lune  passe  par  l'axe  du  cône ,  l'éclipsé  est  centrale. 
Si  le  disque  lunaire  ne  fait  qu*entamer  le  cône 
d'ombre,  l'éclipsé  est  partielle,  et  comme  le  diamètre 
du  cône  d'ombre  dans  l'endroit  où  *  la  lune  le 
traverse  est  plus  grand  (Jue  .celpi  de  la  lune ,  les 
éclipses  totales  de  lune  sont  assez  fréquentes. 

Dans  sa  révdlutïon  mensuelle ,  la  lune  doit  se 
trouver  au  moins  douze  fois  dans  l'année  au  même 
méridien  que  le  soleil  ou  en  conjonction  avec  cet 
astre  ;  on  dit  alors  qu'elle  est  nouvelle ,  parce  que 
la  partie  éclairée  de  la  lune  étant  tournée  du  côté 
opposé  à  la  terre ,  nous  ne  là  voyons  pas.  Si  dans 
cette  position  la  lune  se  trouve  voisine  de  ses  nœuds, 
elle  nous  cache  le  soleil  en  tout  ou  en  partie,  et 
nous  avtms  une  éclipse  de  soleil.  Si  le  centre  dû 
soleil ,  celui  de  la  lune  et  celui  de  la  terre  se 
,  trouvaient  dans.  "Une  mérrfe  ligne  droite ,  ou  si  la 
lune  était  précisément  dans  l'intersection  de  son 
orbitcvavec  l'écliptique  ,  l'éclipsé  serait  dite  centrale. 
Elle  serait  totale /si  la  lune  éta(it  périgée  (*)  et  le 
soleil  apogée;  elle  serait  annulaire,  si  la  lune  étant 
apogée;  le  soleil  était  périgée.  Le  diamètre  apparent 


I 

(  *  )  Périgée  signifie  voisine  de  la  terre ,  et  apogée  éloignée  de 
la  t#re.  ^  ' 
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de  h  hme  étant  souvent  moins  grand  que  celui 
du  soleil,  il  arrive  rarement  des  éclipses  totales  de 
ce  dernier  astre. 

Les  éclipses  sont  très  -  utiles  en  chronologie» 
Comme  celles  du  soleil  sur-tout  font  une  impression 
profonde  sur  les  peuples,  les  historiens  anciens  ne 
manquent  pas  d'en  faire  mention»  On  peut  souvent** 
en  calculant  l'année  où  ces  phénomènes  ont  eu  lieu , 
rectifier  des  points  importans  de  chronologie»  Aussiy 
les  chronologistes  ont-ils  soin  d'employer  ce  moyen  ; 
et  l'art  de  vérifier  les  dates  donne  les  principales 
éclipses  de  soleil  qui  ont  eu  lieu  depuis  la  création 
du  monde  jusqu'à-présent* 

Les  limites  écliptiques  dépendent  de  l*inclinai9oa 
de  l'orbite  lunaire  sur  l'écliptique ,  et  des  distances 
Variables  de  la  lune,  du  Soleil  et  de  la  terre  entre 
eux,  parce  qu'elles  font  varier  la  grandeur  appa-* 
rente  de  l'ombre  de  la  terre ,  de  la  lune  et  ceUe  de» 
diamètres  apparens  des  trois  astres. 

On  sait  que  ces  limites  sont  telles  qu'il  y  a  éclipse» 
de  soleil  certaine ,  quand  la  distance  de  la  lune  a 
son  nœud  est  plus  petite  que,  i5°  53*  j  incertaine, 
quand  elle  se  trouve  erçtre  i5°  55'  et  ,19°  44';  et' 
nulle  au-delà.         . 

H  y  a  éclipse  de  lune  certaine  ,  quand  l'éloi-» 
gnement  du  nœud  est  moindre  que  r]à4tj,->incertàirtei„ 
s'il  est  entre  70  s>4'et,  i3°  ai  ;  et  nulle  au-delà. 

jLa  connaissance  du  mouvement  de  i*  lune;  * 

*4 
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icdmparé  à  «loi  4a  jwieil  f  et  celle  du  moarenieal 
de  ats  bohicU  r  devraient  done  faire  jcomuûtr* 
immédiatement  l'époque  d'une  éclipse,  lorsqa'oQ 
çait  mie  fdi$ ,  pour  ua  4eu?p  d<kuié  ,  la  situation 
fie  la  lune  datas  oofe  ©jrbite ,  et  ce&e  de  m»  Bocaés* 
JVlak  la  lime  est  sujette  .à  Jtltmetira  (i)  kaegahits 

^  î  i  ii  ■  ii  >    i     »  n| ii  iiiii  «■  ii  ■  m  m  n  .  ii  i    i *    in  «i<   >in|    i  !■■  hé  1  i    m  m 

,  (k)  t.9  Dans  les  tyrigteè ,  ^équation  dfr  «êntire;  de  la  fane  etf 
diminuée  ;  oe  qui  aMèrt  .le  lieu  moyen  4e  ia  lune»  On  appeHa 
évection  celte  variation  qui  ne  dépend  pas  seulement  -de  la  position 
de  la  lune  par  rapport  au  soleil;  mais  de  sa  distance  au  périgée 
du  4e  son  anomalie,  la  période  de  cette  érection  est  à-peu-prei 
d'une  révolution  lunaire  sidérale.  Elle  fut  découverte  far  PtaMnée»* 

a.0  L'inégalité,  appelée  variation,  est  la  pins  grande  dans  les 
octans  et  nulle  dans  les  syzigies  et  les  quadratures.  Elle  dépend 
de  lit  distance  angulaire  de  la  lune  an  soleil  »  et  est  d'une  demi 
fcévoWUob  synodique.  Elle  a  été  décotrverte  par  Tychorflrahé.     - 

3.°  Le  mouvement  de  la  lune  s'accélère  au  fur  et  à  mesure  que  le 
soleil  s'approche  de  la  terre.  On  appelé  cette  inégalité  équation 
annuelle.  Elle  est,  d'une  année  anomairatiqoe  et  Hit  aussi  déco»- 
v*rtte  par  Typto-Prahé-   -   \ 

4.°  On  en  a  encore    découvert  une  de  i$4  ans,  par  laquelle  le 
mouvement  de  la.  lune  se  ralentit  et  s'accélère  un  peu. 
*Cca  quatre  inégalités  affectent  la  longitude  de  ta  lune. 

S.*  I/incUnaiaen  do  ttatbite  èè  la  lime  /varie ,  es  sa  période  est 
d'une  demi ,  révolution. dea  nœuds*  Cette  îaAgalité  fut  découverte 
par  Tycho. 

6.°  L'orbite  lunaire  'se'  dilate  et  se  rétrécît  successivement  sui- 
vant sa  position  par  rapport  au  soleil  ;,  ce  qsrî  fait  varier  les 
distances  de  la  lune  à   ia  terre  et  aa  parallaxe. 

7.0.  J*e  moyen  mouvement  de  la  lune  s'accélère  lentement.  Oa 
pense  que  cette  augmentation  est  liée  aux  variations  de  l'excen- 
tricité de  l'orbite  terrestre  ;  ML  U  marquis  de  la  Place  fa  1 
au  calcul  ai  dWuite  de  .la  |ra?iUtion^  ~ 
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qui  font  différer  souvent  de  plus  de  deux  heures 
une  lunaison  vraie  de  la  lunaison  moyenne.  Cette 
erreur  se  répétant  plusieurs  fois  dans  le  même 
sens ,  peut  produire  une  différence  de  plus  d'un 
four  dans  les  conjonctions  et  les  oppositions. 

Il  en  resuite  "qu'on  ne  peut  prédire  qu'à-peu- 
prés  une  éclipse  par  la  seule  considération  des 
mouvemens  moyens  de  la  lune.  On  petit  cepen- 
dant en  déduire  des  méthodes  faciles  pour  avoir 
ces  éclipses  avec  une  approximation  suffisant^ 
pour  la  vérification  de  quelques  dates  chronolo- 
giques. 

On  sait,  par  les  divers  points  où  la  lune  coupe 
récliptique  dans  sa  révolution  ,  que  ses  nœuds 
ne  sont  pas  fixes  ;  mais  qu'ils  ont  un  ihouvement 
dans  le  sens  contraire  à  son  mouvement  propre  t 
c'est-à-dire  d'orient  en  occident,  ou  contre  l'ordre 
des  signes.  La  révolution  des  nœuds  s'achève  en 
iB  années  de  365  j.,  plus  aa3  jours  ou  plus  exacte- 
ment en  6795  i. ,  3009. 

D'un  autre  côté ,  la  lune  par  son  mouvement 
moyen  de  progression  ,  dans   l'ordre  des  signes 


8.0  Le  mouvement  du  périgée  de  la  lune .  t*  en  diminuant 
aussi  bien  que  celui  des  nœuds.  Ces  inégalités,  se  fiûiant  lentement, 
Rappellent  séculaires. 

O^  fhpt  que  là  lone  est  ton  des  astres  qui  présentent  le  plua 
d'inégalités.  Aussi ,  a-t-on  donné  le  nom  4e  towtiqQt  k  VhvMUti  q$ 
Ttfst  inconstant  çt  changeant  çovune  la  lune* 
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ou  de. l'occident  à ..l'orient,  parcourt  56o- degr&v 
Ou  revient  sous  la  même  étoile  du  ciel,  vue  de 
la  terre  en  27  j.  5a  1661.  C'est  ce  qu'on  appelle  cm 
mois  sidéral.  Son  mois  synodique  ou  son  retour 
A  tf ne  même  conjonction  -avec  le  soleil  est  plus 
long  de  2j.,  228927,  pendant  lesquels  elle  par- 
court 29  %  io58Go.  En  sortp  que  son  mois  sy- 
tiodique  moyen  est  de  29  j.  53o588  ,  pendant 
lequel  elle  parcourt  389  °  ;  io586o  de  son  orbite. 

Or  ,  puisque  les  nœuds  parcourent  36o*  en 
6793J. ,  30091  ^  s'ensuit  que,  pendant  le  teins 
d'une  lunaison  moyenne  de  29  i.  ,  53o588  ,  ils 
rétrogradent  de  1  °,  56492  5  ,  ou  de  plus  d'un  degré 
çt  demi.  On  eu  conclut  facilement  que  ,  si  l'on 
suppose  cpïncidehs  le  lieu  d'une  conjonction  et 
celui  du  noeud  de  la  lune  :  lors  de  la  conjonction 
suivante ,  la  lune  se  trouvera  avancée  dans  l'ordre 
des  signes  de  29%  io586o,  et  le  nqeud  se  sera 
'éloigné  dans  le  sens  contraire  de  i°,  564g?5  :  en 
sorte  que  la  distance  totale  entre  le  nœud  et  la 
conjonction  sera  de  3o0/ 670786 .  Cette  distance 
sera  double  à  la  seconde  conjonction,  triple  à 
ta  troisième;  et,  en  général,  au  bout  d'un  certain 
nombre  de  lunaisons  ,  elle  sera  d'autant  de  fois 
&>• ,  670785. 

H  est  facile  de  concevoir  que  si  la  distance  de 
Ja  conjonction  au  nœud,, ;  exprimée  par  oe  dernier 
f^odttit,  *8  trouva  «gale  à  56o°a  ou  à  unmul? 
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^iipïe  de   96o°  ;  il  y  aura  coïncidence   dç  cette 

'conjonction  et  du  nœud' ,    ou  pareille  situation 

respective,  dans  le  cas  où  Pôn  ne  serait  pas  parti 

de  la  conjonction  même  ;  il  y  aura  conséquemment 

une  éclipse  dé  même  nature  que  celle  qui  avait 

été  observée  àt  Pépoqtie  du  départ. 

«     Pour  «jfce-oe'  cas  arrive  ,  il  faut  donc  que  l'on 

jaâtp  fi>i»5o%  670786  égate  à  g  fais  36b\p  et 

g  étant  des  nombres  entiers.  On  doit  donc  avoir 

l'équation  px  5o,  670785  =  q  X,  36oj  d'où  l'on 

tire  g  =  i°f,6703»5. 

/*        36o ,  000000 

Si  l'on  traite  cette  équation  comme  les  fractions 
continues  ;  pour  avoir  les  rapports  les  plus  simple* 
exprimés  en  nombres  entiers,  on  aura  les  fractions 

successives  -,  -,^,  ^,  —,  ^,  ^ ,  ^ ,  ^. 

On  sait  que  ces  fractions  sont  alternativement 
plus  grandes  et  plus  petites  que  la  fraction  dont 
Telles  sont  déduites. 

Ainsi  9  dws  Içs  fractions  de  r^ng  pak  >  le  produit 
/des  dénçmin^teurs  par  3Ça°,  surpassa  totapug* 
celui  des  nuqxé^tçws  ; pa?  .5qft,  6710785  :  oe  *er* 
le  conjrai^e  dana  celle3.de  r*n&  impair.  Do#o>  )* 
conjonction ,  dé\f$u£$ée  par  le  nombre  da  ii&aimftp 
$e  rang  impair  ;  sera  m  prière  du^oçud;  et  appela 
py  contraire  apj;è&  £è»  nombre  $p  lunaison**  m4rqoé 
j>^  ^  ^pçnunalfi^t4ps  |&ctjonpde  Wg  iWfo  ; 
*  Pqut  connaître  cette  distance  He  la  conjonction 
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Au  noeud  x  il  suffit  de  comparer  kg  produits  de 
q  X  56o  et  p  X  5q,  6707^  Uuf  differau* 
l'indiquera ,  et  1^  cpijjjogçtioii  aer*  «Mbçà  et  m* 
delà  du  nœud,  selon  qçe  1*  sec***!  produit  sept 
inférieur  ou  supérieur  au  premier. 

Je  donne  ici  p$ tafrlçsu  qj^/i^dî^ô<>àaeteotr« 
la  cQQJonctioi?,:  ^ii}leç4  cm^TdeJà  4*  wmi, 
Après  un  certain,  npmbre,  de  lunaUpapet  aprèe  un 
certaia  npmbre  d'fLnpçes.  . 


Lieu 

de  la  tjzigîe  éclipiique 

«Urdfelà  où,  en-tleçi* 

du.  nœud. 


1  a»*deîà  ou  4-  i*,  fofy 
aen-aecà  ou^  o  4149 
3 au-delà  dq.ou.f-o*  2821 
4  ei*-deça  dé  pu  —  °,  i3a<> 

£V^J*.<kte^riostf3 
oen-deça  ou—  o,    ooa£ 


Après 

lunaisons 

.moyennes 

•   8e     : 

29J,53o5£|8. 


aa$ 
21691 


Apats 
années 

de  365  jj. 


«e^^iy   34S 


ABftis  AVItfeS 
italiennes  de  365  jV 

i/4  »  efc  années 
communes  de  305  j. 


o+3-H9î^3S. 
56^ti-i-3a^^oi. 


La  seconde  de  ces  périodes  de  â^  tomaisons  est 
lé  :swjo»  déè  -aslronomès  chaldiséife.  Ce  «#cîe  4e 
««'^efre&^eânes^  î5 i  jours  i/3,  ou  de  iÔ 
«w»e'»  jrâienhïa»  et  il  jotàa-rààina  yà,  W  sjt 
«fewttoxUt^  et  ses  racbn^ièns'.' £a  comnioàftè' 
«àett~àW  petit  noiiiBre  ffamHfes que  comprend  ce 
«?&*;  Quant  àtEfcfoconvMeî&s/^sderî^nt  «PâDoré 
ife*  <Wfimt  d'an  ndiiibre  exact  de  quatettjaires  ;  éô 
flui&kHjâll  ny*  pas  constàïntnent  lé  mène 


..j:i 
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mimbna  de  pars,  entée  àbmx  qamîjÀmm  de  Wmé 
désignation  éloignés  l'un  de  l'autre  de  18  ans  ,  et 
ensuite  de  la  distance  noUbte  <tU  nofeùdj  à  la  ayïigie 
éelip  tique,  ku»  de  -  l'expiration  du  oyéle;.:  e*  qui 
retui  1^  retour  de  l'éclipsé  douteux  après  un  certain, 
nombre  de  périodes.  En  eflet ,  «prés  10  périodes 
ou  i&*  a» ,  cette  distance  aectf  de  4°  y  i4g  4  et  îi 
ne  t*rdtard  paaf  à:  se.  trouver  vp&  distance  où  il  n'y; 
aura  pas  d'éclipsé*  l  • 

.  l^quâtriwic  péigwfte  fcréiettte  plus  de  commodité» 
Elle  donBQ  mw  précision  plus  grande  relativement 
à  la  distance  du  noeud,  loos  de  la  conjonctions 
EBe  a  ei  outre  la  propriété  d'offrir  un  nombre 
complet  d'années ,  savoir  :  75*  années  solaires  d* 
365  jours ,  et  une  année  lanaire  de  354,  ou  etocora 
73  années  jaliefanes  et  3  communes,  {dus  356 
jours  >  d'où  ron  roit  qvfos  ajoatant  et  retranchant 
3o  jours,  on  aura  76  an&ées  juliennes  moins  un 
mmeile  J3p  joûs.  Ûpt  m  donc  tous  les  76  aàis  les 
tt&i)àst  édipaes  à  un  mûssptfès  de  3*  jfcnra.  . 

On  pourrait  aisément,  àfaide  deioe  tafaleau^f omieir, 
plusieurs  attises,  oydqsr  en  las  répétant ,  ou  len  les 
ajoutant;  niais  je  aie  crois  pas  utile  dlen  parier» 
C'est  au  moyei*  tb  ces  cycle*  que  Ton  parvient  it 
Jpetpimnwlkiinëe  o^sontaCTiyées  certaines  ëdlipses 
«Mki|SiMinébf  pai  lés  aiyâete*    -     .■ 

Je  donne  la  liste  de   tontes  les   éclipses  de. 
•deflj  yii&fl»  àFarâi  pen^t  le  fiiècte  aatuaL*  ayeq 
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Vheiire,  à  quelques  miaules  prés,  et  la  partie  éçt 
aoleil  éclipsée. 

»  i.°  Le  8  juillet  i8a5 ,  il  y  aura  éclipse  de  soleil 
dans  le  nord  de  l'Europe;  mais  pour  Paris >  il  n'y 
dura  que  le  contact  qui  arrivera  à  5  t.  4o'du  matin. 

a.*'  Le  ag  novembre  ï8a6 ,  éclipse  de  soleil  dont 
le  Commencement  aura  lieu  à  10  h.  6*  du  matin; 
milieu  à  n  h.  11%  fin  à  midi  ai' y  la  grandeur 
sera  6  doigts  54  \ 

,'5.*fje  37  juillet  i83a ,  éclipse  de  soleil;  com- 
mencement à  a  h.  ao'  du  soir  ,  milieu  à  a  h.  43% 
et  fin  à  3  h.;  grandeur  o  doigt  45 \ 

4.°  Le  17  juillet  i#35,  éclipse  de  soleil  ;  com- 
mencement à  5  h;  *f  du  matin,  milieu  à  6  h.  i\ 
fin  à  6  h.  53*,  grandeur  7  d.  47*. 

5.e  Le  \b  mai  $836,  éclipse  de  soleil  :  com- 
mencement à  1  h.  4o:  du  soir,  milieu  à  3  h.  la',  fia 
à  4  h.  3a'>  grandeur  9  d.  4o\ 
«  6.*  Le  *8  juillet  i£4i  ,  éclipse,  de  soleil  :  com- 
mencement à  3  h.  l' du  «art,  milieu  à  5  h-  i4^  fin 
à  -3  h.  37?,  grandeur  o  d.  3oV 

7/  Le  8-  juillet  184a,  éclipse  de  soleil  :  com- 
mencement à  §  h.  o'  3o"  du  matin,  milieu  à  5L 
64',  fin  à  6  h.  6a>  grandeur  ro  d.  9?. 

8.° Le  6  mai  ^845,  édipse  de  soleil  :  commen- 
cement à  8  h.  a4'  du. matin,  milieu  à  g  h.  4o^  fin 
À  10  h.  43',  grandeur  5  d»  ia\ 

$•*  Le  *5  flvril  1846,  écfipse  de  soleil;  çom- 
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mencement  à  5  h.  4a' du  soir,  milieu  à  6  h.  5o',le 
soleil  se  couche  éclipsé ,  grandeur  3  d.  4a\ 

10.  Le  9  octobre  1847,  éclipse  de  soleil  :  com- 
mencement à  6  h.  27*  du  matin ,  milieu  à  7  h. 
4a',  6a  à  9  h.  3%  grandeur  11  d.  5o',  elle  sera 
annulaire  ,  le  soleil  débordera  au  midi  de  1'  a4", 
et  au  nord  de  i'4". 

ii.°  Le  a8  juillet  i85i  ,  éclipse  de  soleil  :  com- 
mencement à  a  h.  i4' du  soir,  milieu  à  5  h.  i8f, 
fin  à  4  h.  17',  grandeur  9  d.  \b\ 
<  19:*  Le '*i  5  mai  ï858 ,  éclipse  de  soleil  :  com- 
mencement à  1 1  h.  39'  du  matin ,  milieu  à  t  h* 
6*  du  sioir,  fin  à  a  h.  aa',  grandeur  10  d.  45\ 

♦  i5.°Le  18  juillet  *86o,  éclipse  de  soleil,  com^ 
mencement  à  1  h.  55'  du  soir,  milieu  à  5  h.  5',  fin 
à  4  h.  5',  grandeur  9  d.  5a*.  , 

-j  i4.°  Le  3i  décembre  r86î,  éclipse  de  soleil, 
commencement  à  ia  h.  5*  du  soir ,  milieu  à  3  h. 
4^  le  soleil  se  couchera  éclipsé,  grandeur  6  d.  i3\ 

•  i5.?Le  17  mai  i865,  éclipse  de  soleil  :  com- 
mencement a  6  h.  du  soir,  milieu  à  €  h,  46',  fin 
à  7  h.  5o',  grandeur  5  d.  58r. 

*  16.0  Le  19  octobre  i865  ,  éclipse  de  soleil  : 
commencement  à  4  lu  a5*  du  soir;  on  ne  rerra 
m  le  milieu  ni  la  fin ,  parce  que  le  soleil  sera 
épùcbé  ;  grandeur  5  d.  5a\ 

17.°  Le  8  octobre  1  $56,  éclipse  de  soleil  :  com- 
iïienceirient  à  5  %.  a' du.  soir  ;on  ne  verra  m  le 
milieu  ni  la  fin  j  grandeur  5  d.  S8\ 
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i8.*Le  6  mars  i8f>7.,  éclipse  de  soleil  :  com- 
mencement à  7  b.  5i'  du  matin,  milieu. à  9  b. 
%\  fin  à  10  b.  29',  grandeur  9  d.  26'. 

19.0  Le  25  février  1H6&  >  éclipse  de  soleil  : 
commencement  à  5  h.  4*'  du  soir,  milieu  à  5  b. 
5^,  fin  à  4  h.  6',  grandeur  o  d.  9'* 

20.  Le  22  décembre  1870 ,  éclipse  de  soleil  : 
commencement  à  11  h.  #4'. du  matin, uplieu  à 
midi  45',  fin  à  2  h.  5?  du  soir,  grandeur  10  cL  3'. 

ai.°  Le  26  mai  187$ >  éclipse  de  spleï  :  com- 
mencement k  7  b.  56'  drç  matin,  jniliep  à  8  h-  4j8', 
fin  à  9  h.  34',  grandeur  5  d.  6'.    . 

22.0  Le  10  octobre  1874,  éclipse  de  soleil  :  ccheh 
mencement  à  g  h-  du  ma^in^  miièeu  i  10  h.  29% 
fin  à  11  ^.46*, grandeur :5 &  36\   / 

a3."  Le  29  septembre  1875 ,  éclipse  de  soleil  ; 
commencement  k  11  ^n  56'  du  m^tjn ,  milieu  à 
ra^di  57V  fia  à  1  h.  7.',  grandeur  2  d*  7', 

24.°  Le  jig  juillet  1879  ^.éplip?^  de  soleil  : 
conuqenoement  3  7  h.  45'  du  matin,  milieu,  à  8  h. 
5g',  fin  à  9  bu  4i%  grandeur  4  d.8\       ;, 

25.°  Le  5i  décembre  i38oréç^pse  de  soleil  : 
commencement  à  x h,  49'  du  &oir„  milieu  à  ah. 
47',fin  à 5  h.  36Vgran«*eur  4  fl.a8\ 

26.°,  Le  17  mai  1882,  éclipse  de  s^kpft  :  cam* 
mencement  à  6  h.  22'  du  mafarip$&)i  à  7:J*>,  fia, 
à  .7  h.:4^>  grandeur  3,d.  i$\  .,-•:.!. 

27.0  Le  19  ao&t.  f8§73  éclipse  d«  wW  ;  M 
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fcotntoehfcefcient  ni  le  milieu  ne  seront  visibles! 
le  soleil  se  levant  écMpsé ;  fin  à  5  h.  So'du  matin, 
frondeur  8  d»  i5\ 

a&*  Le  17  juin  *%o,  éclipse  de  soleil  :  com~ 
mencement  à  8  h-  ig'  dû  matin  ,  milieu  à  g  h.  22% 
fin  à  i©:fa.  48',  grandeur  5  d.  46\ 
-  29.*  Le  6  juin  1891  >  éclipse  de  soleil  :  com- 
mencement à  h  h.  14' du  soir,  milieu  à  5  k.  55', 
fin  à  6  h.  4o\  grandeur  ;3  d.  4o\ 

5<x*  Le  a6  mars  #896^  éclipse  dé  soleil  :  com- 
mencement, à  $h.  a5-da  matin,  milieu  a  9 h.  55% 
$n  à  la h.  $fi  grandeur  %  d,  &. 

3i.°  Le,  9  août  1896 ,  ^éélipsô  de  soleil  :  le 
cénuieneeme&ct  ni  lfe  milieu  ne  se  verront ,  le 
soleil  se  levant  éclipsé-  En  à  4  fe.  4fc-  du  matin, 
graMeub  oé»  iB\ 

3a.°  Le  8  juin  1899,  *<&p&*  àé  soleil:  com- 
mencement à  4  h.  56'  au  ifla*ià ,  milieu  à  5  h.  55', 
fin  à  6.  1k  55\  grandeur  »  d,  d5'. 

33.°  Le  2>8  mai  1190e  ,*  éclipse  de  soldl  r  eom- 
nfenèemehfc  à  3  h.  ai'  du! soir,  milieu  k  4  h.  56', 
fct  à  fi  k  *#,  grandeur  7  d.  63'. 

Dans  ces  éclipses y   te, calcul  est  fait  d  5  au 
près. 
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«8sa  Eclipse  de  lune  le  6  février  à  5  h.  et 

du  matin ,  grandeur  4  d.  £ . 
Idem  le  5  août ,  à  o  h.  r  du  matin  >  grandeur  9  d. 
18&  Eclipse  totale  de  lune  le  26  janvier  5  h.  £  du  s. 
Idem  le  a5  juillet  à  3  h.  7  du  matin. 
182 4  Le  16  janvier  à  9  h.  du  matin ,  grandeur  9  d- 
Idem  le  11  juillet  à  4  h.  7  du  matin ,  grandeur  1  d» 
1825.  Le  1 ,"  juin  à  o  h.  r  du  matin  }  grandeur  i  de  d. 
Idem  Le  a5  novembre  à  4  j  du  soir,  grand,  2  d.f. 

1826  Eclipse  totale  le  21  mai  k  5  h.  f  du  soir* 
Idem  le  i4,  novembre  à  4  h.  ?  du  soir. 

1827  Eclipse  de  lune  le  11  mai  à  8  h.  ?  du  matin; 

grandeur  11  d.  7.  r 
Idem  k  3  novembre  à  5  h.  du  soir ,  grandeur  xo  d. 

1828  Aucune  éclipse  d$  bine. 

1829  Eclipse  de  lune  le  20  mars  à  2  h.  du  aoir^ 

grandeur  4  d. 
Idem  le  i5  septembre  à  7  h.  du  matin ,  grandeur  5<L 
i85o  Eclipse  totale  le  9  mars  à  2  h.  du  soir. 
Idem  le  2  septembre  à  1 1  h.  du  soir. 
i83i  Le  26  février  à  5  h.  du  «oir,  grandeur  8  d. 
Idem  le  25  août  à  10  .h.  i  du  matin ,  grandeur  6  d. 
3  85a  Aucune  éclipse  de  lune» 
a  833  Eclipse  de  lune  le  6  janvier  à  8  h.  du  matin  > 

grandeur  5  d.  f . 
Idem  totale  le  26  décembre  à  10  h.  du  soir* 
i834  Eclipse  totale  le  21  juin  à  8  h.  7  du  matin; 
IdemLe  16  décembre  à 5 h.}i du matip,  grandeur 8  d, 
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l835  Eclipse  de  lune  le  10  juin  à  n  h.  du  soir, 

grandeur  ;  d. 
i836  Eclipse  de  lune  le  i."  mai  à  8  h.  f  du  matin  ^ 

grandeur  4  d.  *. 
Idem  a4  octobre  à  1  h.  I  du  soir,  grandeur  1  d.  t< 
1837  Eclipse  totale  le  ao  avril  à  9  h.  du  soir. 
Idem  le  i3  octobre  à  11  h.  ?  du  soir. 
i838  Eclipse  de  lune  le   10  avril  à  %  h.  i  du 

matin,  grandeur  7  d. 
Idem  le  3  octobre  à  3  h.  du  soir,  grandeur  10  d.  f. 
i83g  Point  d'éclipsé  de  lune. 
i84o  Eclipse  de  lune  le  17  février  à  d  h.  du  soir, 

grandeur  4d.i 
Idem  le  i5  août  à  7  h.  du  matin ,  grand.  7  d.  £. 
i84i  Eclipse  totale  le  6  février  à  a  h.  t  du  matin. 
Idem  le  a  août  à  10  h.  du  matin. 
a84a  Eclipse  de  lune  le  26  janvier  à  6  h.  du  soir, 

grandeur  9  d. 
Idem  le  sa  juillet  à  11  h.  du  matin,  grandeur  3  d. 
i843  Eclipse  de  lune  le  1a  juin  à  8  h.  du  matin. 
Idem  le  7  déc.  à  o  h.  r  du  matin ,  grandeur  *  d.  ?« 
i844  Eclipse  totale  le  3i  mai  à  11  h.  ?  du  soir. 
Idem  le  a5  novembre  à  o  h.  7  du  matin. 
1845  Eclipse  totale  le  ai  mai  à  4  h.  f  du  soir. 
Idem  le  i4  novembre  à  t  h.  du  matin,  grand.  îod.?. 
i846  Point  d'éclipsé  de  lune. 
1847  I*  5i  mars  k  9  h.  t  du  soir,  grandeur  a  d.  f , 
Itfem  te  37 septembre  à  5  h.  du  soir,  grandeur  4<L  f, 
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t$48  Eclipse  totale  le  19  mars  à  9  h.  I  du  soif.     L 
Idem  le  i3  septembre  à  6  h.  ?  du  matin. 
28^9  Eclipse  de  lune  le  9  mars  à  1  h.  du  matin; 

grandeur  8  d.  ?. 
Idem  le  2  septembre  a  5  h.  î  du  soir,  grandeur  7  d. 
i85o  Aucune  éclipse  de  lune. 
i85i  Le  17  janvier  à  5  h.  du  soir,  grandeur  5  d.4. 
Idem  le  1 5  juillet  à  7  h.  i du  matin ,  grandeur  8  d.  7. 
i85a  Eclipse  totale  le  7  janvier  à  6  h.  i  du  matin. 
J<fe/7*  le  1  ••*  juillet  à  5  h.  ?  du  soif. 
Idem  le  26  décembre  à  1  b.  du  soir,  grandeur  8  d. 
*853  Le  ai  juin  à  6  h.  du  matin ,  grandeur  a  d.  ?. 
1864  Le  12  mai  à  4  h.  du  soir,  grandeur  3  d. 
/ife/7T  le  4  novembre  à  9  h.  ?  du  soir,  grandeur  t  d. 
x855  Eclipse  totale  le  2  mai  à  4  h.  t  du  matin. 
Idem  le  a5  octobre  à  8  h.  du  matin. 
i856  Le  20  avril  à  9  fc.idu  mâtin,  grandeur  8  d.  il 
Idem  le  i5  octobre  à  1 1  h.  f  du  soir>  gtandeur  11  d.  t. 
.3:857  Aucune  éclipse  de  luné. 
*858  Le  27  février  à  10 h!,  i  du  soîr ,  grandeur,  4  d. 
Idem  te  24  août  à  2  h.  f  dû  soir,  ^afcdeur  6  d.  f. 
1859  Eclipse  totale  le  17  février  à  11  h.  du  matin; 
Idem  le  1 5  août  à  4  £  du  soir. 
a  860  Le  7  février  à  2  h.  f  du  matin ,  grandeur  9  d.  i. 
Idem  le  1  août  à  5  l  du  soir ,  grandeur  4  d.  f  ; 
3  861  Le  17  décembre  à8  h.  îdu  matin,  grandeur  2  d. 
1862  Eclipse  totale  le  21  Juin  à  6  h.  f  '  du  matin. 
Idem  le  6  décembre  h  8  h.  du  matkk  - 
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*863  Eclipse  totale  le  *  jum  à  o  h.  du  matin. 
Idem  le  a5  novembre  à  9  h.  du  matin,  grand.  1 1  d. 
i864  Âiicune  éclipse  de  lune. 
*865  Le  11  avril  à  5  h.  du  matin ,  grandeur  1  d.  f. 
Idem  le  4  octobre  à  1 1  h.  du  soir ,  grandeur  5  d.  J. 
p866  Eclipsé  totale  le  5i  mars  à  5  h.  du  matin. 
Idem  le  a4  septembre  à  a  h.  ?  du  soir. 

1867  Le  26  mars  à  9  h.  du  matin ,  grandeur  9  d.  $. 
Idem  le  i4  septembre  à  1  h.  du  matin ,  grand.  8  d% 

1868  Aucune  éclipse  de  lune. 

2869  Lie  38  janvier  à  1  h. \  du  matin,  grand.  5  d.  h 
Idem  le  fc3  juillet  à  a  h.  du  soir  ,  grandeur  6  d.  î„ 

1870  Eclipse  totale  de  lune  le  17  janvier  à  5  lu 

du  soir. 
Idem  le  1 1  juillet  à  11  h.  du  soir. 

1871  Le  6  janvier  à  9  h.  i  du  soir  ,  grandeur  8  i* 
Idem  le  2  juillet  à  1  h.  i  du  soir ,  grandeur  4  d. 
187a  Le  22  mai  à  n  h.  ?  du  soir,  grandeur  1  d.  h 
Hem  le  l5  novembre  à  5  h.£  du  matin ,  grand,  fd. 

1873  Eclipse  totale  le  12  mai  à  11  h.  f  du  matin. 
Idem  lé  4  novembre  à  4  h.  i  du  soir. 

1874  le  i/f  mai  à  4  h.  f  du  soir ,  grandeur  9  d.  ?. 
Idem  le  25  octobre  à  8  h.  du  matin ,  grandeur  1 1  d. 
1876  Aucune  éclipse  de  tune. 

1876  Le  10  mars  à  6  h.  7  du  matin ,  grandeur  5  d.  t. 
Idem  le  3  septembre  à  9  h.  i  du  soir ,  grandeur  4  d. 

1877  Eclipse  totale  le  27  février  à  7  h.  ?  du  soir* 
/«faw  le  2$  août  à  11  h.  t  du  soir. 
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1878  Le  17  février  à  11  h.  t  du  matin ,  grandeur 

9  d*  »• 
Idem  le  i5  août  à  o  h.  i  du  matin ,  grandeur  6  d.  {. 

2879  Le  a8  décembre  à  4  lu  î  du  soir  ,  grandeur 

id.*. 

2880  Eclipse  totale  le  aa  juin  à  a  h.  du  soir. 
Idem  le  16  décembre  à  4  h.  du  soir. 

1881  Eclipse  totale  le  îa  juin  à  7  lu  i  du  matin. 
Idem  le  5  décembre  à  5  h.  i  du  soir ,  grandeur 

11  d.  5. 
188a  Aucune  éclipse  de  lune. 
i883  Le  aa  avril  à  midi,  grandeur?  de  doigt. 
Idem  le  16  octobre  à  7  h. i  du  matin,  grandeur  5  <L 
a  884  Eclipse  totale  le  10  avril  à  midi. 
Idem  le  4  octobre  à  10  h.  f  du  soir* 
i885  Le  3o  mars  à  5  h.  du  soir,  grandeur  10  d. 
Idem  le  a4  septembre  à  8  h.  7  du  matin ,  grand.  9  d. 

1886  Aucune  éclipse  de  lune. 

1887  Le  8  février  à  10  h.  7  du  matin  >  grandeur 

5  d.  î. 
Idem  le  5  août  à  9  du  soir ,  grandeur  5  d. 

1888  Eclipse  totale  le  a8  janvier  à  11  h.  7  du  soir. 
Idem  le  a3  juillet  à  6  h.  du  matin* 

1889  le  17  janvier  à  5  h.  i  du  matin,  grandeur 

8  d.  7. 
Idem  le"  îa  juillet  à  9  h.  du  soir,  grandeur  5 d.  7. 

1890  Le  3  juin  à  6  h.  7  du  matin ,  grandeur  i  de  d» 
Idem  le  26  novembre  a  a  h.  du  soir,  grandeur  £de  dK 
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i%a  Eôtipse  totale  le  »3  mai  à  7  k.  du  soif.       > 
Idem  le  16  novembre  à  o  h.  f  du  matin. 
189a  Le  11  mai.à  nh.  i du  soir /grandeur  11  d. *. 
Ider*  totale  le  4  novembre  à  4  h.  î  du  soir. 

1893  Aucune  éclipse  de  lune. 

1894  Le  ai  mars  à  aïi.  et  i  du  sbir,  grandeur  5  d. 
Iifejf»  le  i5  septembre  à  4  h.  ?du  matin ,  grandeur 

■    ••  4  i  •  '     ■   '     ■ 
189b  Eclipse  totale  le  11  mars  à  k.  h»  du  matin*  . 
Idem  te  4  *ept*mf>re  ?  6  h-  dju  matin. 

1896  I*e  28  février  à  8  h.  du  soir,  grandeur  10  d* 
/rfo/n  h  *3  as&  à  7  k.  du  matin,  gramcjeur  8  d* 

1 897  Point  d'éclipsés.  -  "> 

1898  £<&  8  janvier  a  oh.f  du  matin,  grand.  1  d,r, 
/<ftw  lç  $  juillet  à  9  h.  7  du  ftoir,  grandeur  11  à*  ' 
/&**  totale  k  a«j  décembre  à  îs  h.  du  soir. 

1899  JEcllpse  totale  le  a&  juin  à  3  h-  iéa  soir. 
JW^/11  le  17  décembre  à  1  fe.  *  du  twtin ,  grand.  1 1  d.  i.' 

1900  \je  |3  juif*  à  4  b.  du  matin,  seulement  une 

forte  pénombre. 

Nota, .  L'heure  marquée  jest  le  milieu  de  Péclipse  en  tetns 
Tr^î2  et  l'erreur  De  peut  pas  aller  à  plus  de  ?5\  On  suppose 
Je  diamètre  de  la  lune  divisé  en  12  parties  égales  gu'oji 
appelle  doigts.  Ainsi,  quand  une  éclipse  est  de  }*  doigts j 
cfil^i  Ipilique  que  le*  %  du  fliawitra  4ç  la  Ivme  so^it  dans 
^^^^l)re  de  M  *e*W» 
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CHAPITRE  II. 


DES    C&IMÀTS* 

Jues  jours  sous  l'équateur  sont  pendant  toute 
l'armée  de  12  heures  ?  et  les  nuits  aussi  de  1  a  heures. 

Sous  les  cercles  polaires  >  le  phis  long  jour  est 
de  a4  heures  consécutives,  v 

Au  pôle ,  l'année  se  divise  en  un  jour  de  6  mois* 
et  une  nuit  de  6  mois. 

„  Lis  géographes  ont  divisé  chaque  hémisphère 
en  5o  zones  qu'ils  ont  appelées  climats.  Le  climat 
<de  demi -heure  est  l'espace  compris  entre  deux 
cercles  parallèles  à  l'éqijateur ,  à  l'extrémité  duquel 
4e  jour  est  plus  long  d'une  demi-heure  qu'à  son 
commencement.  Le  climat  de  mois  est  celui,  à 
l'extrémité  duquel  le  jour  est  plus  long  d'un  mois 
^qu'à  son  commencement. 

Les  climats  de  demi -heures  commencent  à 
Téquateur,  et  finissent  aux  cercles  polaires ,  et  les 
climats  de  mois  commencent  aux  cercles  polaires 
^et  se  terminent  aux  pôles. 

»  Je  donne  ici  une  tablé  des  largeurs  des  climats.' 
On  pourra  facilement ,  avec  cette  table  ,  con-> 
naître  le  plus  long  jour  d'un  pays  quelconque ,  en 
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(  587  | 
cherchant  dans  quelle  zone  il  se  trouve.  L*inombraf 
des  climats  de  demi-heures  indique  combien  il  faut 
ajouter  de  demi-heures  à  îa  heures  pour  avoir 
Te  plus  long  jour.  Ainsi,  Paris  e'tant  dans  le  8." 
son  plus  long  jour  est  de  1a  heures,  plus  8  demi- 
heures,  c'est-à-dire  de  16  heures. 

Pour  les  climats  de  mois ,  lé  numéro  du  climat 
indique  le  nombre  des  mois  du  plus  long  jouiy 


*  1 
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Tjsî3  dés  Climats  de  demir-heures* 


' 

ICUHJLT». 

Plu*  longs  jours. 

LATlTtJPf. 

Intervalle  des  Climats» 

0 

il  h.    o' 

O  0.     t)' 

o°»          o> 

1 

la       3o 

8      34 

8           34     • 

a 

i3        o 

16  '  43 

6            9 

3 

i3      3o 

24  .     10 

7           27 

'4 

14       o 

3o       46 

6'           36 

5 

i4      3o 

36       28 

5           42 

6 

i5        o 

41       ai 

4           53 

7 

i5       3o 

45      29 

4             « 

.    8 

16        û 

4»      59 

3           20 

9 

16       3o 

5i       57 

'a           5$ 

10 

17        0 

54      28 

*           3i 

il 

17       3o 

$6      36 

a           8 

12 

,,    18         0 

58      2$ 

I            49 

13 

18      3o 

09      37 

1                  32 

i4 

.19        0, 

61       16 

1            '9 

i5 

19      3o 

62       24 

1              8 

16 

20        0 

63       20 

0           56 

37 

20       3o 

64        8 

Q           48 

18 

21         0 

64     48 

0         4° 

*9 

21       3o 

65      20 

0            3a 

ao 

ft2           0 

65      46 

0            26 

31 

22        3b 

66        6 

O                30 

aa 

23            0 

66       19 

b            i3 

a3 

23       3o 

66      07 

0             8 

m  ] 

34    • 

66      3o 

1 

«            3 
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Tubzr  des  Climats  de  moiri 


Climats. 

Plus  longs  jours. 

Làtïtttihs. 

Intervalle  des  Climats^ 

0 

om«     i  j. 

6**   3o' 

•  +         o# 

i 

i          a  , 

67         20 

0.           St 

a 

».   9 

<&     4*. 

a,           a8 

3 

S          ^ 

73     37  •  * 

3         4» 

4 

4        « 

78      3* 

4         6* 

$ 

5          a 

*K        5 

5            35 

a 

&      '  o 

9*        *. 

&       *   6S 

. 

: 

Je  <toame  ici  fcneTabîe,  au*  moyen  de  laquelle 
on  pourra  facilement  trocrver  en  tout  tems  le 
lever  et  te  coucher  du  sokil  danp  toute  l'étendu» 
de  U  ïrance  qui  m  p'étend  que  depuis  le  43.* 
degré  de  ktitttde  jusqu'au  5ï.*  environ.  Je  Tjai 
continuée  jusqu'à  38  °  de  déclinaison,  pour  qu'w* 
puisse  sfen  servir  pour  la  ljànè.  Ban?  la  cpnuais^ 
sauce  dfs  ttms;  que  publier  toûi  las  a^  1^  bureau 
des  lon@tude$  9  on  trouve  les  levers  et  les  Coucher^ 
de  cet  *ptre  Jmmtc  tw*  le*  )ouife  dte  Fanrç$4  £  ï^arîs^ 
Lai  table  que  Je  donqe  poujrrar  sprvîr  à  témref  - 
par  de  simple*  addUieut  ou  aofcietrapttokty ,  64>m 
.ceuc^ier  et  son  îewr  tfan*  to>$te  autre  !tiïte; |1* 
Fiance.  "  *  •  ;  '  '.  '  ;  '  . 

Peut  «la ,  o»  suivra  ta  marche  que  o***  i*4** 
i^ueroue  à  Jt  {suite  dp  ljt  table*.  1    o  ,   .  :  ;  ! 
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Table  pour"  trouver  le  lever  et  le  coucher  du  soleil 
r  dap*  toute  f  étendue  de  la  France. 


le 

Sa 

DEGRÉS  DE  liÀTITUDE   GÉOGHAPHIQUE. 

43 

*5        1         *7 

49 

,*' 

•    O 

Lev. 

Couc. 

Lev. 

Couc. 

Ler. 

Couc. 

Bèv. 

Gbuc. 

Lev. 

Couc* 

T  f 

h.-* 

h.    * 

h.    • 

•h"' 

h.    j 

h.  * 

k!  * 

H.    ' 

h.    • 

h.    • 

1 

6    t 

5  5q 

6    1 

55o 
$55 

6    1 

559 
,5  55 

0»  1 

5*5o 
5,^55 

6    a 

558 

a 

6    5 

5  55 

<G    5 

.6    5 

G.  6 

6    7 

5  53 

3 

6    Ç 

5  5a 

£,6    9 

5  5i 

k6  ,0c 

.5  5o 

6  11 

Hî 

6ii, 

5  49 
544 

4 

6  12 

5  48 
5  44 

6  i3 

St5| 

>6  14* 

'5  46 
542 

6T,5 

6  16 

5 

616 

617 

6  18 

6  ao 

540 

6  ai 

539 

4 

6  ao 

•5.4o 

6  ai 

1»' 

62^ 

5*37 

5* 

535 

$a€1 

.534 

7 

6  s3 

5  37 

6a5 

6'27 

533 

6  29 

5  3i 

6  3i 

5  29 

é 

6517 

6  33 

629; 

-,5ai^ 

6  3a 

5  28 

6  34 

5  96 

6-27 

<5*3 

9 

6  3i 

6  29 

5.2Ô 

6  33 

5  27 

6  36 

5a4 

6  39 

5  ai 

6  4a 
647 

5  18 

i<* 

6  35 

6  38 

5  sa 

6»4« 

6  ao* 

6  4* 

"5  17 

S  i3 

ii* 

6  3o 
i6  4Ï# 

5  ai 

6  4a 

5  18 

6  45 

5  i5 

;6  4*J 

'5  1a 

%5a 

5    8 

ia 

v  % 

*,V* 

<$** 

M9 
6  54 

5  ii 

6  53 

5    7 

6  57 

5  ,3 

i3 

M7 

5  i3 

6  5o 

5  10 

5    6 

6  58 

5    a 

7    3 

4  57 

24 

6  55 

1;? 

,6  55 

5    5 

059 

•  5     tï;, 

7  i» 

*57 

7    » 

4  Sa 

iS 

6%- 

5    1 
4% 

?,  3 

.457 

7    8 

4  5a 

7  >4 

446 

16 

Çrfef 

¥>S 

ru  s* 

7>' 

t4-5»- 

7!* 

|P 

7  *5 

lfe 

*7 

7,  ^ 

467 

7    8 

4  5a 
i  4/47 

7.3 

tu 

"7  *9 

**r 

7*  * 

a  5a 

7  «S 

^18^ 

7*4 

J36 

73i 

4*9 

,9« 
20* 

7  l* 

'i  16 

4  8' 

717. 

:J  4aJ 

ï**| 

72? 

728 

Va 

7  3o 
^3$ 

4  3o 
4  25 

■?a- 

4  a3 

4  *7 

2\ 

7  ai 

'*39 

7  27 

4  33 

<4  2* 

734 

4a6, 

7{i 

4  '9 

;k 

4  ii 

afc'< 

■ffrtf- 

435 

^fe 

V  *9 
745 

4  aif 

5& 

2.3 

4    5 

23- 

7  3o 

4  3o 

-7 ,37, 

48 

L  i5 

p53 

4    7 

8    a 

3  58 

3 

7:35: 

ri  S5 

■V*â* 

7  5o 

4   ItK 

5*9 

3  55 

-8    9 

3  5i 

7  40 

4  20 

7  47 

1,3 

7  56 

4  4 

8    5 

816 

3  44 

2*i 

$45;: 

ir*5' 

£  10 

7i55 

fv 

«  » 

>3  5à 

£**■ 

.348) 

8  25 

3  37 

27 

7  5o 

« 

8   8 

,3  5a 

8  fg 

3  4i 

8  3i 
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89 

755 

4   5 

3  5fr 

*45* 

3  45 

826' 

33f 

8^9 

3* 

i 

■ 
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Ta*£e  jxmï  trouve*,  lé  lever  et  le  ôàucher  dti  sofett 
dans  toute  Retendue  de  la  Prancey  tous  les  fours. 

»  .  f  »  •  •  •  r  r 


Digitized 


by  Google 


Usage  de,  la  tafiU \.  prècd(fait&  pçmr  «tfewfar  *« 
levers  et  couchers  du  poletf  et  de  la  lune* 

Pour  le  soleil,  onjcherche,  dans  la  Ug^horizc>n- 
iaîe  supérieure  *  la  latitude  du  lieu ,  et  tm  prend 
les  Ireures  tj»  eprryspendettt  à  &  déclinaison  au 
foleiVpout  le  jour  ttaairê» 

;  Eiemph  :  Où  dè^ïi^è  le  lëf  ëç.  du  soleil,  le 
13  juillet ,  à  tfctnkehjûÇ %  -eë>  joiitf ,;  |e  sble'A  ayant 
ai*  de  dëbtibâisoh  Bwë^te,  fet  U  Ville  ekût  à,  5i* 
die  latitude  nord,  jfc  cherche,  dans  te  feeeond  tableau, 
là.  labituilô  5ir  éLjâ,  desfcencb  danft  lea  eelôo&e* 
çpii    sMi^  qui    e&t 
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Exempte:  Oit  demande  le  lever  au  soleil  I 
Hautes,  le  5o  juillet;  là  latitude  de  Vantes  étant 
de  47  •  i3'.  Je  cherché  la  déclinaison  du1  soleil 
pour  ee  jour ,  et  je  là  trouve  de  ï8  *  5i *  nord.  Dans 
ïâ  tàblè,  je  tôis  que,  pôu*  18  •  de  déclinaison  et 
4^°  de  latitude,  le  soleil  se  1ère  à  4  h.  55';  et,  à 
4§é'ilse  lève  à4fe.  ag>.  Ainsi,  iûbJ  de  différence 
éù  latitude  donnant  (P  de  différence  dans  lé  lever; 
sAùtày  i5*  tle  è&étètxèe  en  latitude  donneront  r£  de 
raàftttte,  éû  pfàfc  tfuùè  àeïhi-minutè. ;  Ainsi ,  à  47* 
i5\  jtour  tt$e  d&riiftaisôn  de  i&° ,  le  lever  du  Soleil 
sëttdt  4  *  h.  &4\ Oà  tro&vèrait  de  mfctte  qu'à  là 
«nfcâef  latitude,  et  pou*  uiie  dédinâiSoh  boréale 
ckr  i§*,  te  le^rêr  aérait  à  4  h.  29*.  Oh  Voit ,  en 
c*Ds&peftèè,  qttan  degré  de  ehangemèrit  en  dédî- 
nttttfcl  dfcïUiê  5*  d^fiifKr^ce  pour  le  lever;  ainsi 
5i*  donneront  à -peu-près  -5';  donc  le  lever  dt* 
saèéii, h  3b  Jûitfct >  à  ftahteè,  torive  à  4  h.  3i *. 

iioréqartjû:  a  tes  levé**  et  les  couchera  du  soleil 
qéè  çbndtenfteftt  les  attùnàires  faits  pour  Paris; 
et  <{tté:  ikm'  avant*  ddttfcés  dahs  le  calendrier 
jft&&leiit,?ttr  petit  relire  ces  recherche»  à  dé» 
arfditirafe  d  à  <àitf  sGWftttœtidnfr  très-simples. 
ï  ffce&enir  pour  *Kéiti{fc  la  Ville  de  îfakbe»  ;  on 
chertikem  k  dtfference  entne  le  lever  du  soleil  pour 
ri*  latitude1  qu'aA  peut  kippase*  de  «è^,  et  le  leVer 
du  ktleft  àfteis  qu'on  peut  «supposer  de  49e  ;  il 
sbffiHi  «bfttàte  tfftjowfef  «fctto  dtffére&dé  au  lever  ^ 
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et  de  la  retrancher  du,  coucher  driParj^,  quand 
la  déclinaison  sera  boréale  ;  et  faire  le?  opéra  tjipntf 
in  vertes,  quand  elle  sera  australe     .;,.:' 

Supposons  que ,  cornmç  dap*/  kf  oas,  déjà  résolu , 
la  déclinaison  soit  de.  ^8,°;  op  trauye  jjue  pour 
cette  déclinaison  boréale, /la  ;)différence  entre  1$. 
lever  de  Paris  et  i  celui  de  Nantes  :e$t  6  ^;  ;  Naptpa 
est  au  sud  de  Paris  :  ainsi,  1$  #kil  afy  &^e  plm 
tard  et  s'y  couche  pïutôft  >  <fcto ,  fe$  décHaaisoB* 
boréales  du  soleiL  J'ajoute  donc,  asz  lever:  de  Pad£* 
qui  est  4  h,  a5%  tes  6'  4$  di^érei^  ,';et  j'ai 
4  h.  3x  ?  pour  Je  lever  &  P^a^tos,  ,B^i  jfet^aeohwt 
ces  6'^du  coucher,  de  Pari*,  «7;  Ji.f  -«%'  i î-^mwtoi 
pour  le  poucher  à  Nantes ,  :7  -,]**  •  «9  *  Qu£flfl;  <*& 
emploie  ce  moyen,  on^^i^^imiwt^syft  Foo 
n'a  jamais  besoin  de*  prendre  &  ^arUeaiptroportirtar 
celles.         :         ;,  / St.  ;.,   •.  ■    ^  :.  \ro\j.  v  ."  '  * 

Quand  ion  veut  trouver  te  lçvetfie^  jfi  cbubfaœ 
de  k  lupe  dans  un  lies»  dopné  ,•**  jaifrt|&>nrié , 
on  est  forcé  de  suivre;  cette  dçrfci ère  méthode*  Oot 
chçrchç,  dpns  la  Conpa  jâsancf}  dfjs  i€^^  déclinaison 
approchée  pour  le  lçvep  #ù  Jq  &$utj)g#r(  tîe  P«m* 
on  prend  ensile;  la  diffiçriepge  entre  ta  ^verda 
Paris  *  qui  est  à ,  49P.  ;  4e  latjtpdQ  j&t  cejuii  ;  «du  lieu 
donné.  Cette  différence  doit  être  ajobtae^u  fevea> 
et  retranchée  du  coucher  de  Pa ri V*i Milieu  est. 
au  sud  de  Paris,  pour,  pq^  déctiâAMOg  fcdréalep 
elle  doit  être  au  contrit  rjelyanc^;da:i«vet\eL 
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:  ajoutée  au  coucher  pour  une  déclinaison  australe. 
On  suivrait  des  procédés  entièrement  contraires , 

•  si  le  lieu  était  plus  nord  que  Paris. 

Exemple:  On  demande  le*  lever  de  la  lune  à 
Bordeaux  >  dont  la  latitude  est  de  44°  5o'  ou  de  45% 
le  9  juillet  1816:  ce  jour,  la  lune  se  lève ,  a  Paris  ^ 
à  8  h.  29'  du  soir,  et  sa  déclinaison  est  en  c% 
moment  de  a4°  62'  australe. Je  trouve,  dans  la 
toWe,  que,  pour  cette  déclinaison,  un  astre  jsë  couche 
4 h.  20' après  son  passage  au  méridien  à  Bordeaux, 
et  à  Paris  3  h.  45';  ainsi,  la  différence  est  de  55' 
qu'il  faut  retrancher  au  lever  et  ajouter  au  coucher 
de  Paris.  Ainsi, la  lune  s'est  levée  à  Bordeaux,  le 
9  juillet  1816,  à  7  h.  54*  du  soir. 
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TamLb  des  Latitudes  et  des  Longitudes  des  principal** 
IÀ6U&  de  la  terre  par  ordre  alphabétique. 


Aaborg. 

Abbeville.   .  ,  .,. 
Aberdecn. .  .  .  ,  . 

M*** 

Are.  . 

Ajaccio 

Alep    .  -  ....•• 
Alexandrie*  .  .  .  . 

Alger.  .  * 

Amboine  (  ile  ).  . 
Araièdb.  ...  .  .  •  4 

Amsterdam.  .  .  . 

Aftcône 

Angers 

Angoulême 

Anguille  (cap.) .  . 
Anse  du  Vaisseau. 

Anvers 

Archangel.  •  .  .  . 
Ascension  (île).  . 

Astrakan 

Athènes.  .  .  ,  .  . 
Aopsboutfg.  .  ,  é  . 

Avignon 

Awatscha  (baie). 

Bagdad 

JBâie 

Barbade  (ile).  .  . 

Barcelone 

Bastia 

Batavia.  .  .  .  ,  .  , 

Bayonoe 

Berghen 

Berlin. 

Berne 

Besançon 

Bologne. 

Bombay.  •  •  •  •  • 
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Danemarck .  .  . 
France ...••. 

Ecosse 

Fraik* 

Idem 

Corse 

Turquie  «TAsien 

Egyyte. 

Barbarie.  *  #  w  » 
Archipel  indien. 

afranca • 

Hollande 

Italie.  ...... 

France  

Idem ...... 

Terre-Neuve  .  . 
Nouvelle-Zélande 

Pays-Bai 

Russie  d'Europe 
Océan  atlantique 
Russie  d'Asie. . .. 
Turquie  d'Europ 
Allemagne 

France 

Kamtschatka  .  . 
Turquie  d'Asie . 
Suisse ...... 

Antilles 

Espagne 

Corse 

Java 

Franee * 

Norwège.  *  %  •  . 

Prusse 

Suisse  « 

France 

Italie 

Indes 


2  3î  N 

7  4S 

9    °N 
ta  «a  N 

3i  A8  N 
55  iK 
a5N 


Al 

(36 

3i  rt    5N 

$6aj6  36B 

3  44  4'  8 

5a  aa  17  N 
45  3754,K 
4?  a8    9  N 

45  38  5^  N 
27  55  oN 
2i  5  58  S 
h  i3  '4N 
64  3i  4o  N 

7  57  o  S 
46  ai  ta  N 
17  3ô  1  N 
48  ai  4)6  N 
h  57  8  N 
5a  5i  45  N 
33  19  4o  g 
47  33  44  « 
i3    5    oN 

a  4»  3o  N 
6  1a    o  S 

43  a?  .5  » 
60  al    o  N 

5>  3t  45  W 

46  56  55  N 

47  i3  45  N 

44  3o  11N 
18  56  4o  N 
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7  36  a6  E 
o  3o  17O 

4  26  45  o 
1  43  4*  o 

3    6  5aE 

6  a3  49  E 
34  5o  d£ 
a*  35  3o  ÏS 

•  4i    6E 
ia5  47    5  E 

«   t   4D 

a  33    oE 

ai    6  Sa  fi 

a  53  i5  0 

a  10  59  O 

61  4*  ao  O 

171  53  3a  E 

a    3  55E 

38  a3  i5  E 

16  19    o  O 

45  4*  5o  E 

ai  a5  59  E 

8  34  a7  E 

•  a8  i5  E 
i56  a6  3o  E 

4a    4  3o  E 

5  i5  la  E 
6a    o  i5  O 

o  10  18  O 

7  6  3o  E 
104  33  46  E 

3  48  4?  O 

3    o  a5  E 

u    a    o  E 

5    6    o  E 

3  4a  3o  E 

9  1  i5£ 
70  18    o  £j 
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o  3oaS 
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oa*35 
a  19» 

1  5oaa 

î   î* 

5  23   8 

*    #   8 

O  10  12 

0  44  36 

o  u  33 

0  844 

4  °£ 

a33  33 

1  5  16 

3  a5a 
o  545 
o  34i8 
o    o53 

102S4S 
a48iS 
o  ai    1 

4  8  t 
o  0(1 
o  28*6 

6  58i5 
o  i5  i5 
o  12  2 
044  8 
o  2024 
o  i4  5a 
o36  5 
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Suite  des  Latitude*  et  de*  Loftgit&ââSé 


Bordeaux. .... 

Boston,  .  .  .  .  • 

Botany-Bay.  .  . 
Boulogne.  .  .  ,  . 
Bourbon  (Ile).  • 
Bourges.  ..... 

Brandebourg. .  • 

Breda 

Bremen. 

Brest f  . 

Bristol 

Bruxelles.  .  .  . 
Buenos- Aires.  . 

Cadix 

Caen 

Caffa 

Cagliari, 

Caire  (le).  .  .  . 

Calais... 

Calcuta 

Cambridge.  .  .  • 
Candie  (ville).  . 

Caqlon 

Cantorbery.  • .  . 
Cap  français.  .  . 
Cap  de  Bonne -Esp. 

Cap-Noir 

Cap- Word.  .  .  . 

Cap-Vert. 

Carthagène.  •  .  • 
Carthagène. .  .  . 

Cayenne 

Ceuta.  ...... 

Chandernagor.  . 
Chatam  (port).  . 
Cherbourg.*.  •  • 
Christiania. .  . . 

Cochin.  .  .  .  . , 

Coimbre 

Cologne.'.  .  .  . 


France '. 

Etats-Unis 
Nouv. -Hollande  . 
France  ....... 

Mer  des  Indes  .  . 
France.  ...... 

Allemagne.  .... 

Pays-Bas  ..... 

Allemagne  .... 

France  .  ..... 

Angleterre  .... 

Pays-Bas  ..... 

Paraguay  .  • 
Espagne  ..*...  . 

France 

Crimée ' 

Sardaigne 

Egypte 

France  .  

Indes 

Angleterre 

Isle  de  Candie  .  . 

Chine  .  ...... 

Angleterre  .  .  •  . 
Saint-Domingue . 

Afrique 

Terre  de  Feu .  . 

Laponie 

Afrique 

Amérique 

Eanagne 

Guyane 

Barbarie.  .  .  •  •  . 

Indes 

Nouv.-Hollaude  . 
France ......'. 

Norwège 

Indes»  ..••*•'• 

Portugal 

Allemagne  .... 


44  60 
42  32 
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5o43 
20  5i 

47  5 
5a  27 
5i  35 

53  4 
48a3 
5i  37 
5o£o 

34  35 

36  3a 

45  6 
3oi3 
3o  a 
5o  57 
aa  34 
5a  ia 

35  18 
a3  8 
5i  18 
î946 
33  55 

54  3i 
68  56 
14  A3 
10  a5 

37  35 
4  56 

35  54 
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MOMS 
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LIEUX, 


Conception  (la).  . 

Constantinople.  . 

Copenhague.  .  .  . 

Cordoue 

Corinthe 

Cracovie 

Croc  (havre  de). 

Cuxhaven 

Danttick 

Dan  ville  (cap).  .  . 

Diemen 

Dijon.  .. 

'Douvres . 

Dresde 

Dronlheim 

Dublin 

Dunkerque.  .  .  . 

Edimbourg 

Fer  (ilede).  .  . . 

Fer  rare.  ...... 

#Fea 

Finisterre  (cap).  . 

Flessingue.  .  .  .  * 

Florence 

France  (tlede). . 

Gand 

Cènes 

Genève 

Géorgie  (île).  •• 

Gibraltar 

Glaskow 

Goa 

Corée  (île  de).  .  . 

Gotha 

Gotfaaab 

Gotbebourg.  »  .  . 

Cratz 

Grenade 

Grodno 

.Guadeloupe.  • .  , 


NOMS 
dea 

CONTRÉIS. 


Chili 

Turquie .... 
Danemarck  .  • 
Espagne  .... 
Turquie  d'Europe 
Pologne  .... 
Terre-Neuve . 
Allemagne.  .'• 

Prusse 

Japon  

Terre  de  Diemen. 

France , 

Angleterre.  .... 
Allemagne  .... 
Norwège.  ..... 

Irlande 

France  ...... 

Ecosse 

Canaries 

Italie 

Maroc 

Espagne .  .  .  .  . 
Pays-Bas  ..... 

Italie 

Mer  des  Indes  . 
Pays-Bas  .... 

Italie. 

Suisse 

Océan  atlantique 
Espagne  ....  . , 
Ecosse  ....... 

Indes . 

Afrique . 

Allemagne ..... 
Groenland.  «... 

Suède , 

Allemagne.  .... 

Antilles 

Russie 

Avilies 


LATITWDE. 


36  49  10  S 
\\  i  37  N 
55  4i  4  IN 
35  5a  i3  N 

37  58  aa  N 
5o  3  38N 
5i    3  17  N 

53  5a  ai  N 

54  ao  48  N 
3i  a?  3a  N 

43  38  3o  S 
47  19  a5  N 

57  7  4?5Î 
5i  »  a  5o  N 

63  a5  5o  N 

53  ai  11  N 

5i    a    oN 

55  5:  5n  N 
a745    oN 

44  49  56  N 
3Î    6    3N 


„a5    sH 

46  1a    o  N 

36  6  3oN 
55  5i  3a  N 
■  5  3i    oN 

14  4°  10  N 

5o56  8N 
64  9  55  N 
57  4a    4N 

47  4  9N 
îa  a  54  N 
53  40  3o  N 

15  5o  3o  M 


LONGITUDE 

du  Méridien  de  Paris 


Ep  degrés. 

En  teins. 

0    »    » 

h.    '   * 

75  a5    0  O 

5    i{« 

a6  35    0  £ 

1  £6  as 
040  5a 

0  a£a& 

10  1451  E 
7    6    80 

ai    8  14  E 

ia4  3J 

t7  36  54  E 
58  10    0  O 

1  1007 
3  5a  4s 

6  âa  46  £ 
16  17S0E 

0  ao  3i 

1    5  n 

i*9    7    0  E 

836  a* 

i44  3o  3o  £ 

938  a 

a  41  5o  E 

O  IQ4J 

1     1*    8  0 

0     4    5 

11  aa  46  £ 

0  45  3i 

8    3  10  £ 

0  3a  11 

8  39    oO 

o3436 

0    3  22  £ 

009 

5  30  3o  O 

0  aa  s 

ao  3o    0  O 

1  aa  s 

9  16  10  £ 

0  37  5 

7  ai  34  O 
11  36  il  O 

0  ai  si 
0  4o35 

1  14  4*  ^ 

0    45$ 

8  55  3o  E 

o35*i 

55    8  i5  E 

3  4o33 

1  a3  35  £ 

0    5  34 

6  37  45  E 

oa6  3i 

3  49  r5  £ 
4o  35    0  O 

0  i5  17 

a  4a  so 

7  39  46  O 

6  3j    0  O 

71  a5    0  E 

o3o3j 

0  a6a| 

4  45  4o 

19  45    0  O 

8  a3  45  E 

6647  3oO 

1  19  s 
o33  3ô 

4a7  «• 

0  37  5o  £ 
i3    7    0  E 

o38  3s 

o5aiS 

64    8  i5  0 

4  1633 

ai  ab  3o  E 
64  Ji5  0 

i  a555 

4rf'« 

Digitized 


by  Google 


Salis  de&  Latitudes  et  des  Longitudes:1 


NOMS 

des 
LIEUX. 


Halifax.  ...  *  .  . 

Hambourg 

Hanovre.  .  -  .  .  . 
Havanne.  .  .  »  .  » 

Hola 

Ispahan 

Jackson 

Jérusalem 

Kœnigsberg.  .  .  , 

Kola 

Leipsik 

leyde 

Lisbonne 

Londres 

Lorient 

Louisiacle(cap).  . 

Lyon 

Macao 

Madère  (ile>  .  . 

Madrid.  ; 

Mahon.  . 

Aïalaca 

Maldonado.  •  .  • 
Mallicolo(ile).  . 
Malouines  (Iles). 
Malte  (la  ville).  . 

Manheim 

Manille 

Mantoue.  .  .... 

Marseille 

Martinique.  .  .  . 
Metz.  .  .  ....;. 

Mexico. 

Milan 

Moka .  .  . 

Monterey 

Montevideo.  .  .  . 

Moskow 

Munich 
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Acadie 

Allemagne  .  .  .  . 
Idem  .  ..... 

Cuba 

Islande  ....... 

Perse 

Nouv.  -Hollande. 

Turquie 

Prusse  

Russie 

Allemagne 

Hollande 

Portugal 

Angleterre  .  .  .  . 

France . 

Nouvelle  Guinée. 

France  - 

Chine 

Océan  atlantique. 

Espagne  

Isle  Minorque  •  . 

Indes  

Paraguay 

Grand  Océan  .  . . 
Océan  atlantique. 
Mer  méditeranu. 
Allemagne, 
lsles  Philippines. 
Italie..  .  .  .  .  .  . 

France  ....... 

Antilles 

France 

Mexique 

Italie 

Arabie  . 

Californie  .  .  .  .  . 

Paraguay 

Russie  ....... 

Allemagne  .  •  .  . 
France 
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Suite  de*  Longitude*  et  de*  Latitude*. 


NOMS 

dût 

IIEVX. 


NOMS 

des 

CONTRÉES. 


N*ntin.  .,,,.. 
Nantes.  ...,,., 
Naples.  .,.,.,, 
New-York.  ,  .  .  . 
Nouvelle-Orléans. 
Nouv.  Zélande.  N 
ûfow  cap  *u<l.  . 
Owihée  (pointeON. 

Palerme.  ..... 

Pâques  (Ile  de).  , 
Paris  (observ.).  . 

Parme 

Pékin 

Pelew(iles),  .  . 
Perpignan.  .  .  .  • 
Pétersbourg.  •  .  . 
Philadelphie.  •  •  . 
Foudichcry.  .  .  r 
Port-au-Prince,  , 

Porto 

Portsmouth.  .  .  . 

Prague 

Presbourg 

Québec 

Quito 

Rati&bone 

Recherche  (port). 

Rfiin* 

Reine  Charlottç. . 

Rennes 

Rïga 

Rio- Janeiro.  ... 

Rochefort 

Rochelle  (la).  .  . 

Rome 

Rotterdam.  .... 

Rouen 

Saccbalin  (Ile).  . 
St. -Antoine  (port)., 
St.-Augustin  (baie) 


Cfiine , 

France  .  .    ... 

Italie 

Etats-Unis  .  .  . 

Loui*i£ne  .... 

Grand  Océan  •  . 

(dem 

Idem 

Angleterre  .  .  . 

Sicile 

Grand  Océan  .  . 

France 

Italie 

Chine     

Grand  Océan  •  • 

France 

Russie 

Etats-Unis  .  .  . 

Iodes .  .  .  .  -  .  , 
Saint-Domingue 

Portugal  .  •  •  .  , 
Angleterre  .  .  •  . 
Allemagne  .   .  . 
Hongrie  .*..., 

Canada 

Pérou 

Allemagne 

Terre  de  Diemen. 

France . 

ûfour.  Calédonie* 

France 

Russie 

Brésil  ....... 

France 

Idem 

Italie 

Hollande  .  .  v  .  . 

France 

Mer  de  Tartarje. 
Terres  Magellan. 
Madagascar  . .  .  . 
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Suite  d4*  Latitude*  et  des  Longitude*; 


HOM8 
des 

LIIUX. 


St.-Brieuc*  .  .  . 

St.-Diego.  .  .  . 
Jk-ffranç*  (port) 
oU-Georges»  •  • 
St.-MaH>.  ..  .  . 
Santo-Domingo. 
Sauta-Fè\  . ...  . 
Sainte  -  Hélène* 
Sandwich  (terre  de) 
Sangaar. .  ♦  . ..;  . 
Serist schef  (  pic  y. 

Siaat t  .  . 

Sinyrne 

Stockolte.* 

Tabaro  (lie).  • . 
Tatti(PomteVéntts) 
Tarracone.  .  .  « 
Ténérif(pic).  .  •  . 

Tercère  (lie) 

Thèbes  (ruines  de), 
Tonole*.  t;.  .-;.«. 

Toulon , 

Toutous*.  .  ,..  ; , 

Tours * .  , 

Trétâtonde.  .  .  . 

Trêves  ,  .* ,.  m  ;rf 
Trieste. ....... 

Trinjtad. .  .  f  .  •>, 
Tunis.  ......  .  . 

Turyu  .  .' .  „• /„"-, 
UnsaL  .  ...... 

Yaràotie,  *"•".  i'.[ 
^Venise.  ...»,. 

"Verâ-Ctu*.  /•'.  . 
▼  éaonc.  »  »-.**..  • 

Vienne ..  . 

Wilna,.,..\,.. 
Walsingham  (cap). 
*Watdbtts.  .  .  , 
Washinghton.  .  .  . 
«or*.  »«•-.•*..  *j 
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France  ....... 

Californie.  • ...  • 
Anté.  Côte  N*rO. 

ÀÇQres 

ïYance ...'.... 
Saint-Domingue» 
Nouv.  Mexkjue.  » 
Océan  atlantique. 

Idètn  .  .  .  \'tm 
Japon.  •  ••»*•• 
tsfes  Kifriles  .  .  . 
Indes  •  .,.  .  ..  w  » . 

Turquie! 

Suéde  .. 

Antilles  .  . 
Grand  Océan.  .  , 
Espagne  •  '«•... 
Océan  Atlantique. 

Açoaes 

Egypte....... 

Huesie  •'.....• 

France 

•  Idem. y. 

Idem, ,Y. 

Turquie  asiatique 
Allemagne*  •  •  •». 
Tlhrriê ....... 

,  C^ul>a  *.«•«»«, 
Barbarie ...... 

Uajie.; . 
Suède  ••••••• 

Pologne,.  V. 
Italie  ........ 

'Mexique. . .  . 

Italie...  •;•  .  •  '<  « 
AlAfntagné. .  •" .  % 

Baict  d'Çudson .  , 
tapante...:. .:: 
Etats-Unis  .  .  . , 
AçgHtffra  .  .  %v 
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*  >  JLtpsyè&tk'  dô  POeéaù  éprouvent  des ^ôrttHatioifs 
-  cççtjtiufcll^s  ;  eÛesjs'abais^ent  deux  fois  jet  s'élèvent 
deçaj  fins!  dans  Intervalle  d'environ  i4".  lu  5o*. 
VÏV^'^tfpdt.  ènVirtra  6  h>  8*  à  'sfëfefer  ou  à 
'  éè  HMftè  sût  nos  feôtefr,  et  environ  6  h:  17 '  à 

î  sê  délirer  et  à  .s'eût  éloigner*     .  

Or  Jppefléjfajwc  fe  mqutement  par  Jeqtoelles  eaux 
/'srfeKflèwtj  !êt>^^',<J^iiî*àr  .lequel  élî&.s^bsiisséôjt,. 
î.1  ^'iptb^àlje  (^ptftï  entre?  de^pt  fltf*  bji ,4e?*:  teflfox 
;  ;  çbns^jifë.  s'appelle,  nw/é.:  •    •  ;   ;   ■.  •■.-  ;      ■ 
■)    .  -  Or  ■]  &  csru  s'iaperoévoit  que  -  le  flu5c|  •  est  conis- 
4.-  tàràrooàt  de  9  à  10'  phi?  £aai&que.ïe  réfliix. .  ...  . 

; i;  1  L'jatêHàïie  ;  cqpjpify  | iflatfré .dçtix ;I#ùfes . fciers 
i'éoflséSi&tf&L  n'est  ■•*#:  constaiflttieiit  de  même 
|°  gjftn^UtJ^.  |Sâ  grandeû*  moyenne  ?<  smvMit  les  obser- 
^  i^tic^ies  pluaf  exactes  ,?êst^cle  ia  hv  |&'  iè", i5»- 
vi  J*es  iparee»?  spnjt quelquefois!  xinipeu  plias  .QQurtêâ  et 
l,  &$\hèfok  nb  p^  pî^é  W$M*;'  ta  diiréë  ùioyen^e 
+  $ef;  ctau£  nter^es  /  cônsécjutives-  qui  répondent  à 
t»  e&tiiftçïtnîtjmiif  WaiireL  est  donc  de  a*  lu;5o'  aîK  5. 
'•  Lefr  matées  iiliroiit  a-teeurprèsia  iriarche  de  la, 
:\tioe|:i4Jttfiti  <SP!^fl^  maree*. 
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dans  on  jour  lunaire.  T>. soleil >  aussi  {fartai  1* 
formation .  cfe*  îpacées  r  parée  que ,  lorsque  les.  deu* 
astres  agissent  sut  Iç  mémo  méridien,  le»  mer* 
suèrent  davantage  sqr  nos  côtes  dans  le  Aux  4  et 
se  retirent  plus  loin  âa&s  |e  reflux.  Haas  certaines 
positions  du. soleil >4>ar  rapporta  lalune>  ilretaid* 
tes  marées  Janairef ,  et  dans  d^atres  il  les  étante* 

Les  efiets  de  ces.  dfeqot  astres*  otot  dWaaptpias 
d'intensité,  que  leors  diamètres  nous   paraissent 
pins  grands;  ou,  ce  qui  revient  a*  même,  qrôl* 
sent  plus  voisins  de  la  terre.  M.  dé   la  Place  a 
éeduit  d'un  grand  .nombre  d'observmt^otu  faites 
dans  le1  port  de  Brest',  que  PaotàotiJ&Ja  Mne  dans 
la  production  £•   ce  phénomène  est  en  général 
trois  foie  plus! forte  que  celte; chpi  séle&L'         •■  * 
i.  Le  balanœment  dea  fcani:  de  l'Océan  est  un  ^fiet 
dé  l'attraction  de  la  lune  et  du  soleil  sur  le  fepb&oïdq 
terrestre.  Cette  attraction  tfeRétcê  ,  çofngre*  l'oœfc 
Sait  y  en  :  Maison  inyerse  '  dn  carré  i  de  la  distante 
iferastre  attirant  au  corps  attire.  La  îune*  est 
ph»  voisine  dès  ea**  qtà  sont  à  &  surface  éé  la? 
terre  atfuè  le  méridien  qu'elte   occupe  y  qtia  dut 
«Sent»  dfc  ïa  téne/JSU*  dôît^dotfc  les  attîré^lu* 
fortement  que  fe  ^centre,'  et  il  doit  se ; formel-  soui> 
k  lune ,  une  protubérance  d'autant  pïfo  ferte,  què> 
la  difiiérencie  d&ttwôtion  siir  Xà  Surface*  et  sdr  lé1 
cen«*e%st  plus  consiàérable^    *  "       •     4      i    '  '< 

*  L^rttrftctiini  tenait  lest  aussi  #as  &rfe]*ur  &> 
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centré  de  notre  glèbe  <qœl  sur  la  surfece!  terrestre 
qràW  trfcu>e  sous* }*  inéiidttB  oppose  à.fc  kme. 
Les  &mx  qm  y^wmt-dôjveité,  donc  graviter  vers 
te  çarite  aveemoins  de  force  qiie  -celles  qui  les 
emirtelnôitè^et  ttfï^  sfcoœaÔe  prôtub$rtanoe  doit 
fè fchttér  dans-  là  partie  de  TOçéan  diamétralement 
opposée  ait  lieu  de  k  lane.  Ces  protubérances,  qra 
acepjApa^néht  '  toujours  la  lune  ,>  ne  peuvent  :  se 
Jitoner  précisément  sous  te  méridien,  où  elle  se 
tfrkwçwtueUeaiebt*  à  causpde  l'inertie  des  eaux 
det>k:*etf.  11  faut  t ou) oùrsï  ua> certain  tems:  pour 
qpfuà  firi*  physique  soit  produit.  Ainsi,  elfes  dôiveal 
martre. .lé  meridiert  de-  k  ltœe  et  tf'eu  trouver 
io^ûurs  iio  eûariron  5  héut^s  de,  dfeUncfc*  /       t  ) . 

Le  soleil  doit,  tjtour  k»ambi^;i^sfl^,<p^^ 
délix  «létfaiictis  serhbfables  d^iiïL'Ooeatuj  onais  eHes 
dbiveaÉ  ^tré  ^moindres  que  ïîdfes!  qh\>càasioiiiie  k 
Iwife/ i^oéquç  JVtk*a^oo  de^ceidertiier  astee;s<*it 
beartttoup  jrhoiudrft  qoe  ©aie  du  premier.  Cela;  vient 
d^c^^trte  c<*3  âéfrationp  ne  sont  ça^  produites  pa* 
Çgtt&otkifeea  eflchmôme,  tofiisf^aLd^ 
^tr^otio^  e«r  la  suïf&edejlfe^ferre  et  l'attraction 
WKBo&i&nti&lQï^cftXb  djffltéresee  ne  nous  est 
tfenmeQ  qjft^o  tComjfti!|u*.>  le  rayon  de  k  terre,  jt  k 
d&teqeç >i4et  l'astre A»/£e»tre:dè  notre  globe.  Le; 
r*pp9#  (J§  espion»  àja  dj#tAnœ*Qk*te  etfbeàucôup 
plus  petit  que  son  rappol?fc,i  b  di»ta^e  d$  k  lœ^ 
<Vl  m  J*<&ârâft  l#*ilaœ  «KF&Vftl*  ^  ***** 
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;tme  if orce  plus  grande  <|ue  le  soleil;  dans  lapro* 
duction  des  garées.  /  '  v 

Nous  venons  de  dire  que  les  protubérances  ne 
doivent  suivrç  qu'à  la  4kt*n^^'OTViron45'%-  ea 
5,  heures  de  teins  le.  méridien  de  Pastre-  qui  les 
occasionne.  Ainsi ,  entre  les  tropiques ,  les  hputes* 
mers  ne  doivent  pas  avoir  lieu  au  m<Hntet>da 
passage  de  la  lupe  au  méridien ,  mais  quelques 
heures  après.  Dans  les  zones  tempérées,  les  mou- 
vemens  que  ces  oscillations  y  occasionnent,  doivent 
«e  fadre  sentir  beaucoup  plus  tard  ;  de  là  vient  que 
.l'heure  de  la  haute  mer  ou  du  flux  n'a  pas  Heu  dans 
tous  les  ports  a  la  même  heure.  Ou  a  donné  le  uom 
d'établissement  d'un  port,  à  Fheure  de  la  haute  m*r , 
le  jour  de  la ,  pleine  et  de  la  nouvelle  lune.  Les 
variations  de  cet  établissement  sont  occasionnée», 
non-seulement  par  l'éloigaeuient  du  port  au  Irèu  ojù 
se  fait  l'élévation  des  eaux,  mais  encore  p^r  la  dispo- 
sition des  terres  qui  peuvent  favoriser  ou  retarder 
les  courans.    *V 

Dans  les  syzigies,  c'est-à-dire  d^ns  les  nouvelles 
et  pleines  lunes,  le  soleil  et  la  lune  agissent  sur 
les  mêmes  points  terrestres,  et,  par  conséquent, 
les  marées  solaires  et  lunaire*  se  réunissent.  Doue  * 
la  marée  unique  qui  eu  résulté  est  plus  forte  que 
dans  toute  autre  eirconeteiice.  Lorsque  la  lune  est 
entre  les  syzigies  et  les  quadratures  ,les  directions 
Sjiiyairt  lesquelles  le  soleil  et  la  lune  exerceat  leur- 
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action  Forment  un  Angle  plus  ott  taeinè  grancL  le 
point  le  plus  élevé  des  eaux  ne  peut  plus  se  trouver 
&ou*leirfëri<lien  de  la  lune  ;  mais  il  doit  étr»  entre 
les  deux  astres ,  au  point  dit  passe  la  résultante 
des  deux  forces  réunies.  Gctoimp  la  forée  de  la 
lùn»est  triple  de  celte  du  soleil  dans  la  production 
<îe  ce  phénomène ,  i\  doit  être  plus  près  du  méridiéh 
deja  lune.  En  général,  il  se  trouvera  à  Poiiestdn 
^méridien  de  la  lune ,  et  fera  avancer  Theure  de  k 
marée  5  depuis  le^syzigies  jusqu'aux  quadratures  ; 
il  sera  au  contraire  à  Fest  du  méridien  de  la  lune, 
et  fera  retarder  les  marées;  depuis  les  quadratures 
rjùsqu'aux  syzigtes.  Cette  théorie  est  parfaitement 
confirmée  par  les  observations» 

Bi  donc  l'on  connaissait  l'établissement  d'un  port 
-et  la  quantité  dont  k  marée  rétarde  tous  les  jours 
sur  le  passage  de  la' lune  au  méridien,  d'après  la 
position  de  fa  fonè  relativement  an  soleil  et  la 
prtfximitt^pkfts  ou  moins  grande  de  ces  deax  astres 
a  la  terre ,  il  serait  facile  de  trouver  Fheure  de  fat 
4&arée  pour  tous  les  jours  dans-ce  port.  On  trouvera,  " 
(diaprés  ,*deux  tableaux  qui  peuvent  servir  à  cet 
,  usage  :  Fuu  contient  Rétablissement  des  principaux 
.  porté  du  monde  5   le  second  ,   déduit  des  bettes 
théories  de  M.  de  la  Place  /donne  la  quantité  dont 
ht  marée  retarde  ou  avance,  tons  les  jours  qui 
suivent  la  «yaigie, 

ht»  plus  ^grandes  matées  Vers  les  syzigies , .  ne 
«ont  pas  égales!  Il  existe  entr'eïïes  des  différences 
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Ipû  dépendent  des  distances  du  soleil  et  :  de  h  Iimç 
à  la-  terre  et  de  leurs  déclinaisons,  Le  principe  d? 
la  pçsauteur  compare  aux  observations  nous  montre; 
jl.°  que  chaque  marée  partielle  augmente  comipe  le; 
cube  du  diamètre  apparent  ou  de  la  parallaxe,  de 
l'astre  qui  la  cause  ;  2*  qu'elle  diminue  comme  I9 
carré  du  ^cosinus  de  la  déclinaison  de  cet  astre  ; 
3.°  que  dans  les  moyennes  distances  du  soleil  et  da 
1*  lime  a  la  terre,  la  marée  lunaire  est  trijfis  foi* 
^uasi  grande  que  la  marée  solaire,  Çn  nommant  doqa, 
•jpla  distance  du  soleil  au  moment  delà  sjfsigie^ 
sa  moyenne  distance  étant  prise  pour  unité ,  et  ^ 
la  décKhaison  de  cet  astre.  En  nommant  ft  '  la 
parallaxe  de  la  lune  au  mène  instant  dwisée  pa» 
la  constante  de  U  parallaxe  des  tables  luoaires,  et 
*>'  ta  décliçai»n.  La  hauteur  de  la  glande  marée 
qui  suit  la  eysdgie  dans  nos  ports,  comptée  de  U 
surface  cPéquilibreque  )a  mer  prendrait  sans  Faction 
variable  éà  soleil  et  de  la  lune ,  est  à  tres-peu  pré* 
proportionnelle  à  A3  côa?  v+  5  fif  co$*  *v\ 
*  Noos  prendrons  pour  unité  la  râleur  moyenne 
de  cette  hauteur  dans  les  équinoxes,  que  Pon> 
déterminera  facilement  par  le  milieu,  entre  un  grand 
nombre  de  différences  de  hautes  et  basses  mers , 
qui  suivent  dHm  jour  ou  deux  les  syzigiw  ou  les 
éqtiïnoxes.  La  tnoitié  de  cette  différence  moyenne 
ê$t  à  fort  peu  près  la  hauteur  prise  pour  unité* 
M ♦  4e  la  Place  a  trouvé,  pair  un  grand  iiQmb» 
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^observations : ,  qu'à  Brest ,  elle  est  égale  à  5  métrer 
t83  millimétrés  :  c'est  le  facteur  par  lequel  ii:  ftat 
maltiplier  les  nombres  des  tableaux  qï? on  met 
ordinairement  dans  les  annuaires,  pour  avoir  la 
hauteur  absolue  dès  plus  grandes  marées  dans 
te  port.  * 

Dans  les  syzigies,  la  parallaxe  moyenne  dé  là 
kmç  surpasse  de  ,*-  la  constante  de  cette  parallaxe, 
à  Fâisof*  de  l'argument  de  la  variation.  La  valeur 
de  h>*  est  patf  là  augmentée  de  ~ ,  et  devient  1^; 
ainsi  h  vafetir  moyenne  dé  h*cos.*  <v  -F  5  h?  eus?  tf 
dans  las  syzigies,  ou  h  =*  i  à  très^peu  pr^s/est  i  +  3 .  ££y 
d'où  il  suit  que ,  relativement  à  la  marée  prise  pour 
unité,  l'expression  générale  des  plus  grandes  marées 
qui  suivent  les  sysrigiesest  ^(A3  cùs*  ih#  A^cos/V) 

Cette  expression  n'est  pas  rigoureuse ,  les  petites 
quantités  négligées  peuvent  augmenter  de  a  ou 
3  unités  la  dernière  décimale  des  nombres  trouvés 
au  jrtoyen  du  tableau  que  l'on  en  déduit  ;  mais 
cela  n'a  lieu  que  vers  tes  solstices ,  où  il  est  le  moins 
intéressant  de  connaître  exactement  la  grandeur 
des  marées  très  ~  sensiblement  affaiblies  par  les 
déclinaisons  des  deux  astres. 
,'  Je  donne  ici  deux,  tableaux  relatifs  aux  marées  t 
le  premier  donne  rétablissement  dès  principaux 
ports  du. monde  où  la  marée  se  fait  sentir;  c'est- 
à-dire,  l 'heure  de  .la  marée,  le  jour:  de  la  pleine r 
et  de  la  nouvelle  lune  dans  ces  porta;  le  deuxième 
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donne  le  temsdont  la  haute  mer  doit  avancer  ou 
retaxder  tons  les  jours ,  en  raison  de  Ftatare  da 
passage  de  la  lune  au  méridien,  tirés  de  la  théorie 
de  M.  de  la  Place. 

Je  lès  fois  suivre  d'observations  sur  les  marées 
que  M.  Simonin  ,  professeur  de  navigation  au 
Cr oisic  f  a  faites  pendant  un  grand  nombre  <f  années, 
et  desquelles  il  a  déduit  des  tableaux  pour  calculer 
l'heure  et  l'intensité  des  marées.  Son  amitié  a  bien 
voulu  me  les  confier ,  et  je  crois  rendre  service  en 
ta  publiant  dans  cet  ouvrage. 


Digitized 


by  Google 


.....    PMMJER  TÀBLEÀty 
îttçblîssetrient,  des  principaux  .'Ports  da  Monde. 


vujxs. 


Frajiçe< 


Nantes.  • .  •  . 

6    o 

Mindén.  •."-. 

3  45 
3  45 

La  Rochelle. 

Rochefort.  .  . 

4i5 

Bordeaux.  .  . 

3  45 

Entrée  de  la 

rivière.  .  . 

3    0 

Croisic 

33o 

Vannes.  .  .  . 

3  45 

Lorient.  .  .  . 

4    0 

Brest ,  baie.  . 

3  3o 

Brest,  port. . 

3  45 

Gooquet.  •  •  . 
Morlaix.  •  .  . 

3    0 

5i5 

Tréguier.   .  . 

5  3o 

8aint-Brieux. 

6    0 

Saint-Malo.  . 

6    0 

Granville.  .- . 

6  3o 

Cherbourg. . . 

745 

Caen 

10  3o 

Le  Havre.  .  . 

9  20 

Rouen 

245 

Embouchure 

de  la  Seine. 

9    0 

Dieppe. .... 

10  3o 

Boulogne.  .  . 

io^5 

Gravelines.  . 

11  3o 

Calais 

11  3o 

Dunkcrque.  . 

12    0 

Angleu 

me. 

Londres.  •  .  . 

a  46 

Douyrea. . .  . 

11  i5 

VILLES. 


ilh. 

ti.  . 

imL 

h.. 
Edimbourg. 
Dublin. . .  . 
Wexfbrd.  . 
Baltimore*  . 


R.  •' 
u  i5 
6  i5 
5  ,0 
£  i5 

3  3o 
,1  A5 
-6  3o 

4  0 


Hollande. 


Ostende. 
Anvers. . 
Amsterdam»  . 


13  o 
6  45 
3    o 


Roterdam.  .  .!    3  45 
Allemagne. 


Cote*  du  Jtit-  ^ 

land.  •  .  « 
Droutheim. 
Berghen.  .  . 
Cap-Nord. . 

Russie. 


13     O 

3i5 
1  3o 
3    o 


Archangel. .  .|    6    o 
Espagne  et  Portugal. 


Bilbao 

Biscaye.  .  •  • 
C.  -Finistère. 

Oporto 

Lisbonne.   .  . 
C.  St.-Viuc. 

Cadix 

Gibraltar. . . . 
Ccuta. 


3  45 
3  45 
3  o 
3i5 
3  o 
3  o 
3  o 
3  o 
3  3o 


Afrique. 


C*p-Blanc.  . 

Cap*Bajadoz. 

Tercère      et 
Açoiea*  -  • 

Madeire. .  •  • 

Rivière      de 
Gambie.  • 

Cap-de-Bon. 
Espérance. 

Ville  û/..  . 

Cotes  de  Ma- 
roc. .... 

Isles  du  Cap- 
Vert.  . . 

Sierra-Leone 


h.  ' 

945 
12  0 

11  45 

11  3o 

10  iS 

3  0 

a3o 

2  i5 

u  • 
8i5 


Asie. 


Babelmandel 
Bombay.  .,•  • 
Baie  de  Co- 
ringa.  .  •  . 
CondorePula 

en  Chine. 
Pointe  dédia 
mant  dans 
l'Inde. 
Baie  de  Ben- 
gale  

Ile  Bornéo.  • 

Rivière      de 

Canton* . . 


12  a 
5i5 

9i5 

4i5 

À    2  l5 


94* 
5  t 

10  a 
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m — '    ni. . — i    .     »  mn\ 

VILLES.     ElaH.» 

VILLES. 

Etabl.» 

VILLES. 

EtaM.t 

Amèbliqvz. 

~  h.  ' 

Québec.  ...  .1    80 
£et  Iles  Bear  J 

haie  d'Hu<W- 

•oa 1 13  0 

LeslIeaBultoo, 
mette  baie» 
Cherchil,  cap, 
même  baie. 
F#rt  Si.-Jean> 
Terre-Ncwre* 
Cap-Breton.  • 

Ji.  ' 
««a 

7  30 

9   0 
7  3o 

Halifax  ^noa- 

velle-Eceme. 

New-Yotck,  . 

Botton 

vSiarlettowo*  • 
Cap*Sable.  . . 
Rie-Janciro.  • 

a  54 

11  3o 

7  4* 
6  • 
43o 
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SECOND   TABLEAU. 

Tenu  dont  la  haute  nier  doit  avancer  ou  retarder 
fous  les  jours  en  Poison  de  l'heure  du.  passage  de 

,  la  lune  au  méridien,  tirés  de  la  Théorie  deM.de 
la  Place,. 


.  .  . 

.  • 

Fassag* 

Ulane 

an 

Mendie*. 

Périgée. 

Luire 

dans 

tes  moyennes 

distances. 

JjtfKE 

Apogée. 

Bassag* 

de 

la  lune 

an 

méridien* 

oh.©* 

f  Avant. 

e' 

5*  {Après. 

I3h.  e* 

•  4° 

13  J  Ayant. 

io  J  Ayant. 

8    Ayant* 

13 

*» 

i    3e 

33    Avant. 

33    Ayant. 

33    Ayant. 

i3 

30 

9     e 

3i  J  Ayant 

33  J  Avant. 

38    Ayant. 

14 

e 

9    4e 

4e    Ayant. 

44    Ayant* 

49 1  Ayant. 

«4 

4* 

3    ao 

48    Ayant. 

53  l  Ayant. 

81  ï  Ayant* , 

i5 

30 

*     e 

55    Ayant. 

83    Ayant. 

73    Avant» 

18 

• 

4    4o 

5g  l  Atant. 

87    Ayant. 

78    Ayant. 

18 

4' 

5    ae 

6o  J  Ayant. 

88  J  Ayant* 

80    Ayant. 

>7 

30 

8     e 

55  l  Ayant. 

83 1  Ayant* 

73  l  Ayant. 

18 

0 

6    4e 

43    Ayant. 

87    Ayant. 

53    Ayant. 

18 

4. 

7    30 

33    Ayant. 

33    Ayant. 

33    Ayant. 

>9 

a» 

8      o 

1    Ayant. 

3    Après. 

9    Après* 

30 

• 

S    4e 

1 1  l  Après. 

18  J  Après* 

38  ï  Après. 

30 

4» 

9    ee 

18 1  Après. 

34  «Après* 

36    Après. 

31 

30 

le     o 

i5  ï  Après. 

s3    Après* 

,  34    Après. 

33 

)o 

le    4° 

1 1      Après 

18    Après.' 

38    Après. 

33 

40 

ii    ae 

4    Après. 

9  J  Apsès, 

17  l  Après. 

33 

30 

13     e 

4    Ayant. 

e 

5  l  Après. 

* 

0 
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C  4k3  )*' 
USAGE  DU  DEUXIÈME  TABLEAU; 

Lea  «^temples  supans  seront  soffisans  pour  con- 
naître l'usage  de  ce  tableau: 

1 .°  On  demande  Phèdre  de  Ja  m^rée  V  Brest,  un 
jour  où  la  Tune  passe  au  méridien  de  Paria  à  4  b- 
59  '  du  soir,  cet  a&re  étant  dans  éàti  'àpogéé.  La 
différence  des  méridiens  de  Paris  et  <ief  Brest  «s* 
iie  *7  '■  16?*  et  JéftW^enrent  du  port , de  Brcs* 
est  de5  h,45'. . .  /;  ..•-..,        «  .  [ 

;  A  cause  de  la  différence  des  méridiens ,  le  passage 
dé  Ja~  Jun^'àû'  ipiéridîën  rçtarde  de  plus  d'une 
minute;  doiic  le  passage  de  la  lune  au  méridien 'de 
Brest  esi  à  4L  40'.  Nous  disposons  ainsi  le  calcul  : 

Passage  de  la  lune  au  méridien  de  Brest. . .  4I1.  4o' 
Jua  correction  de  là  table  retranchée  pour 
Fapogée  et  pour  4  h.  4o . . . . .. . .  o      78 

Passage  corrigé 7. 3  h.  sa* 

Etablissement  du  port  ajouté. T  5      45 

Heure  de  la  haute  mer • 7  b.    7' 

2.0  On  demande  l'heure  de  la  haute  mer  à  Nantes, 
nn  jour  où  la  lune  passe  au  méridien  de  Paris  à 
10  h.  54'  du  soir,  ou  très -près  de  minuit.  La 
différence  des  méridiens  de  Paris  et  de  Naotes 
n'étant  que  de  i(?,  le  passage  de  la  lune  n'est  retardé 
que  d'environ  12  ou  i5"  ;  ainsi,  il  peut  être  négligé. 
Je  regarde  donc  10  h.  46'  comme  le  passage  de  la 
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lune  au  méridien  de  louâtes.  S  j'y  ajoute 6  heures, 
établissement  du  port,  j'aprai  16  h.  45'  ou  4 h. 
45'  le  kftdemaio.  Dans  ce  cas  \  il  faut  prendre  dans 
l'annuaire  l'heure  du  passage,  la  veille.  Je  suppose 
qu'il  soit  de  10  h.  9%  et  que  la  bine  soit,  périgée: 

Passage  de  Iakme  au  méridien  die  Nantes.  10  b..  »  9' 
Conreçtipnpour  la  lune  ^>ogée  ajoutée .  .  .  ,  -f-       55 

ÎPassage  corrigé.  «  .*.'.  ;.......  .>  *  *  ^.V>  lia  \u  4§? 

Etablissement  de  Nantes  ajouté.  ...«•.*     6 

I  1,  !        I  ■  ■ 

Heorp  jde la  pleine  mer. . • ••••••  16 h.  4a* 

«  c'est-à-dire r le  joijr  indiqué  à  4  h.  4a'  ctu  mâtin. 


*ï;;'  m 
t>   *  .  .  . 


■M"  I 
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OBSERVATIONS^  SUR  LES  MAÏŒES. 


4^/it  sait  qu'il  y  a  deux  marées  sôlait-es  éft  ><£ 
îieures-,  et  que,  pour  deux  marées  lunaires,  fl 
faut  a4  heures  et  5o  minutes; 
"  -De  maniéré  que  te  nombre  des  marées  solaires 
Aen  29  "jours  12  heures,  durée  d'une  hiriaison  est 
de  5g ,  tandis  que  celui  dès  îharées  lunaires  n'est 
<que  âé'5f;r'  '  -     ■■         -    w     ,;  :  ' 

-   ijde'ia  inarée  totale,  telle  qu'on  l'observé  au 
•'bord  de  la;  mei* ,  est  la  somme  ou  la  différence 
■ïlw'Hiéh*  ;marées  primitives;  la  marée  solaire, 
'4fyétoâftfTà  la  marée  lunaire ,  un  jour  et  demi 
%ipréè  là  nburelle  et  pleine  lune,  et  s'en  rettfeïî- 
^Kant  im  jàaxrèt  demi  après  la  quadrature  ;  £    *\ 
r    <$iië  les  marées  qui  surirent  la  quadrature  $aùt 
k  éeSéSdtrt  stiiVéht  W; nouvelles  «t  peines  limes, 
'circonstances  tTailleiits  égalée ,  à-  pêii-près  coûinjè 
deux  à  quatre,  on  en  a  conclu   que  la  maréa 
#»olaiffe  est  k  %  marée  lunaire  côinihe  un  à  ^rfois. 
"Bii 'efifet  ;  S  :ttcSs  de  riiarée  lunaire ,  ajoutez  un 
pour  la  iaàrée  solaire,  la  somme  seia  quatre  j  si, 
au  contraire,  de  trois  on  ôte  un,  il  restera  deu& 
-{  ©0i4iàfbserrationi"»tàvies  presque  tons  farter^ 
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total  ftte^'ttast  'te-tyogrà'  1716;  ei 
fon*en  avait  Conclu  que  les  marées- sont  propor- 
tionnelles à  îa  àqfttnàx&à  3o  la  lune,  à  celle  du 
koJeH,  et  à  fa  distance,  respective  de  oes  deux 
astres  à  la  terre.,  ' 

•  Bernouilli*  estimait  que  dans  l'apogée  hc  marée 
lunàirç  est  double  de  celki  du  soleil  et  triple  flans 
le  périgée j  terme  moyen ,  comme  5,  sont  à  a.  M.  de 
La  Lande  trouvait  comme,  54  sont  à  20.  . 
/SteJonM.  de  Lar  Place,  dans  les  moyennes  dis- 
tances et  à  l'équateur  ^  la  m«reç  lmtajre  est  à  la 
marée  solaire  comme  75  à  25. . 

Ce  rapport  est  {dos  difficile  à  déterminer  qu'oa 
,ne  le  croirait  d'abord.  En  eff^t,  qqoiqpe  ia  mares 
solaire  s'ajoute  à  la  marée  dp   1^  kme   dans  la 
reyerdie,et  qu'çlfo  s'en  retranche  da$s  le  mprtie 
Peau,  cependant  la  moitié  de  la  djfforeopç  observée 
.entre  la  plus  grande  et  la  plus  petite  marée  totale 
est  rarement  Ja  y^m^  de  k  irçajrée  produite  jpar 
k  soleil;  gajc  la  raison  quç,  dans  l'intervalle  de  7 
à  8  jours,, la  lune  a  éprouvé  un  chaogçippit  sen- 
sible dans  sa  distance  et  topxwk  im^us jfRçt 
dans  sa  déclinaison.  .>  r   t  >  ,-.,    -.;,.,-;**    «i 
-    En  effet',  Vj'époqufe  ^  JT^nf^pEÇ,rk  fcnea 
même  décjinai^pm^u^le  $olçil,  au  jouç  de  4$fc0** 
jonction  ou,  de  l'opposition.,  tandis  j$$£  la^qcur 
^^raturQ  arrive  au  luniat^cç.  4   ,  .,,;.., 

:  JLa  c^ée  4KJaif q  e$p  £%nc^r$  qçpfà  a  la 
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plus  grande  marée  de  la  lune,  afr  lieu  que  c'est 
4e  la  plus  petite  qu'elle  eat  retranché**  t 

La.  plus  grande  marée  totale  aura  pu  être  de,  18 
pieds j  et,  la  moindre,  de  6  pieds;  différence  de 
:ia  pieds,  dont  la  moitié  donnerait  6  pieds  pour 
la  marée  solaire. 

Mais  au  solstice,  les  deux  astres  se  trouvent 
ensemble  dans  leur  plus  grande  déclinaison ,,  à  la 
nouvelle  et  à  la  pleine  lune;  au  lieu  que  dans  le 
jour  de  la  quadrature,  la  lune  est  à  Féquateur, 
jet  produit,  par  conséquent,  la  plus  grande  marée 
;possible ,  sous  le  rapport  de  la,  déclinaison* 

La  plus  grande  marée  à  cette  époque  est  d'environ' 
douze  pieds,  et  la  plus  petite  de  huit  j  différence 
quatre  pieds,  dont  la  moitié,  deux  juecfo,  indiquerait 
la  valeur  de  la  marée  solaire ,  au  teins  du  soisticej 
;  Ajoutant  ces  deux  valeurs  extrêmes ,  six  pied* 
et  deux  pieds ,  et  prenant  la  moitié  de  leur  somme, 
on  trouve  enfin  quatre  pieds ,  pour  résultat  moyen* 

Mais  on  voit  qu'une  pareille -évaluation ,  quand 
même  elle  serait  exacte,  né  donnerait  la  marée 
solaire,  ni  pour  le  tropique,  ni  pour  Péquateur.   > 

Vers  le  milieu  de  chacune  des  quatre  .saison*  $ 
les  déclinaisons  sont  sensiblement  les  mémds  aux 
*yzigks  et  aux  quadratures  ;  et  si  d'ailleurs,  Fapogéè 
.vient  à  tomber!  sur  le  lunistioerJ  les  distances  de 
4a  lune  à  la  terre  seront  égides  dans  les,  deux  cas* 
La  circonstance  aer^  donc  très  *  propre  pour  Js*n 
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fctffmafcqi  la  Valeur  prieoise  3e.  la  marge  solaire  j 
mais  ce  ne  sera  ienc6re  quV  la  marëe  solaire, 
fcoirôspwxfaqte  à  la  dédinaisotr  moyenne* 
•  :>  EtiAn,  poar  comparer  la  plas  grande  mariée  solaire 
il  U;  moindre ,  il  faudrait  préférer  le  mîliea  du 
printems  et  de  l'automne  an  milieu  de  l'été  itt  de 
ittnvwc  ;  par  ce  tfae  dans  les' deux  premiers  cas,  il 
$  a  peu  de  différence  entre  la  matée  du  matin  et 
dette  du  bout,  et  que  le  contraire  a  lieu  dans  les 
/ku±  derniers. 

*•'  Avant  cPexsaninet  lès  résultats  dp  cinq  à  six 
mille  observations  faites  en  vingt  aimées ,  depuis 
ttôrii  7UBcfu*en  *8ax  ,  dont  prés  des  trois  quarts 
«viost  iSoG/ilest  à^prbposd^mdiqber  les  précautions  * 
jjue  Yixà  a  ptiseç,  afia/cPèn  ©btebir  cte  bonnes. 
.•  D'abord  ,kxi  à  véçifie  <jue  le  courant  ipii  sort  des 
l&vtàres  de  Loire  et  de  Vilaine,  ne  je  Eut  jamais 
sentir  ^dans  la  baie  qui  eit  a  PepÈst  de  Goérande , 
mtdedad*  des  deux<poihtes  duCroisic  et  de  Piriao. 
?  Qi\  a  xeinarqae  ensuite  que  si  la/  pleine  mer 
«monte  fort  avant  dan*  tes  tetresy  il  n'en  est  pas 
de-mrftoB  de  la  bqsise  me?  qui  ise  retire;  quelquefois 
ftixinq  mi  six  encablures  «du  rivage.  En  conséquence, 
Janslraj^iidès  revérifies ,  oïl  a  été  faire  les  obser- 
■vatkjssi  jusque  sur  lés  rochers  qui  sont  ten  dehom 
du  <ebeuâiyau<  \&ci  même  ée  h  graxldé  mer> 
p'eaft^ûHdirer^usqtfà  oiue  à  douze  xjents  mètres  de 
i'eutréedpport.  A  la  vérité,  41  reste  toujours  de 
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l'eau  dans  te  chenal ,  au  moment  ittéme  de  la  plt» 
feasse-mef  ;  mais  les  hauts-fonds  du  chenal  y  te*» 
serrant  alora  le  cours  de  l'eau,  il  en  résulte  que  \à 
mèr  y  eat  quelquefois  d'nn  à  deu*  pieds  main» 
\m$éqm  dans  la  rade  même.  U  était  donc  nécessaire 
d'ell^f  jusqu'au  bardde  la,  rade ,  pour  trouver  le 
vrai  niveau  de  la  tmasp  mer.  It  a  felhi  d'ailleurs 
pat  des  mesure*  -  ^iurtieulàère*',  rapporter  le  niveau 
de  ;  cette,  station  avaoûée  ab  niveau ,  de  la  station 
ordinaire.  .■    '     .  .  _> 

On  a  remarqua  encore  que  la  pîoine  itoei-  laisse 
«nrleiivagp  dm  txacea  que  dau?  le  Woin ou  peuf 
tePWQafce  peçdaçt  doune  feeura,  au  ligu  que  k 
basse  mer  ne  peut  guqrp  fae  obserré*  que  pendant 
dooaeminu*?,    ;,  ,  ,/ # . 

I^pt*errati^^  «m&*ay**rt 

été  moins  exacty$,  pu  »>a  a  retenu  xju'urt  fort 
petit  nombre  de?  auuée»  ,9.*  >;  *<**•,  etaiA  Celte*  de 
Pan  m>  .4$  fr*  ï5j  <k  i8u£  j*  &9  »8o6  ont  4ft 
^çpç^fiWWfF^e  q«'*u  tqo;4n  de  l'espérienca 
acqvos^  dan?  le?  trois  aimée*  précédente? ,  elles  on* 
$Â  faitçs,  avec  plus,  de  priQwm*    >  ; 

Epfiu,  pour  9^m  d«d;^«^Wte,  çftH  Ckoi3i> 
autant  que  possible ,  de?  obwvaMolis  fintfca  lorsque 
les  autre?  éléo*e^  de  la  nwrée  étaut  à^peurfré* 
consens,  il  n'y  ayaût  de  Vafaable.qie  celgi  n^éme 
dont  ou  ^cherchait  la  variation, .    ; 

Or  >  on  ^aperçoit  Mtmmqwkw^luwrû 
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mfèprotovè  pas  et  changement  saMrWe  par  Peffet  de 
ht  décliiiaison ,  an  lendemain  et  surlendemain  du 
kinistice,  ai  parl'effie*  de  la  distancé  dans  le  len- 
demain elle  pinieridemain  de  Tapogée  ou  dtif^tig'ée. 
?  Pour  Pan  9  et  Pain  ro,  oni  avait  supposé  qne 
dfe  60  marées  ^Qlaiwsy  ;3d  étaient  positive»,  Sa 
nëgatavei,  en  itout^oa  ra  partie:,  1 
Ji  On  reiotmut  que  te  nombro  ^fr  marées  Solaires 
ïiégfctives  <&irpkisptf&<le  ao*}Ue  de  3*  pendant]* 
durée  d'une  lunaison.  T 

«>  &far*  Pa*<;iif,  le^  maftées  <5atettléies  à  Fàvance 
{mur  **âque  jbur,  à  trfidi,  supposaient  àô:  marée* 
MlfitKs  n^gStivés  et  4o  positiVèe  •  Hjais  on  trouva 
ï(ttJ4ëî|ottflterè  î»  éàkit  trog  $èti&    , 

Dans  Pan  ia,  on  supposa  a3  marées  èofôirèrf 
WgWi*%*,  «f  it^aitttt  par  1*  stiuté  des  observâtidàs  , 
lp$è  ftwsviôt  a^rôcbé  de^ta  vérité/  * 
shEribii  fxfcir-fâ* 45  \  ji8o5  et  \Éb8  ;,  et  depuis 
îots  jusqu'èii  ï9ak>f  <on  a  â&opfé  lë^ppbrt-de  *4 
À  56$  èt^d5iprés  Pe;*pérfètitte ,'  Je  véritable'  rapport 
entre  les.  marées  soteires  positives  et  négatives; 
doit  être  compris  entre  celui1  de;  ë&  k  3f  >  et  cdhii 
4&&é4x%8? mab  jriu#i»&  de  ^^érmerj  «t  c'fest 
aûl&^ltri  qke^oà  à  ptèSêÉê':*  *  ^^ t(tf*  -  •■'  -1*'- 
v'  Pjofcr  calculer  \â  mttée  $éiWfaiî  jour  quel- 
conque!, nultepdifficttité  ^kuv  1*  ^déclinaison  et  la 
distance  à  employer,  ^ee'qakJôeedeu*  élémens 
Véptrou vent  pas  dfe^^tor^fceittiMes  dans  Pintfer» 
valle  d'un  jour  ou  deux. 
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.  11  n'eq  est  pas  jje  même  de  la^m^rae  kuNH**t 
D'abord,  quant  à  la  distance,  si  l'on  prend  çeUft 
du  moment  de  r$biervatian,!9p  ne  tarde  pq*  à 
reconnaître,  que,  Ja  #^ée  calcul&t  ?st  trop»  forte 
après  :  l'apogée ,(  trop  faible  agrô*  le  périgée,  c& 
>\m  finit  par  adopter  le,  dençn-diamétre  qui  ^vait 
lieu  56  heures  auparavant.      ; 

Lu  déclinaison  présente  plrt»  de  difficultés.  Avant 
Pé<juity)xe>  Ja  marée  lunaire  semble  prpportionne]|e> 
sinon  à  la  déclinaison  actuelle,:; du  moins  à  celle 
4e  la  veille ,  ou  même  seulement  de  douze  beiges 
Avant  l'obsqr vatiop  ;  tandis  qu'ayant  les  solstices, 
on  est  obligé  de  reoourir  à  la  déclinaison  qui  avait 
lieu  un  jour  et  dwpi  auparavant.   .. 

Apres  avoir  long-tems  cherché  une  solution ,  on 
l'a  enfin  apperçue  dans  vpe  cprr^ction  relative  à 
l'inégalité  qui  se  trouve  pendant  les  mois,  qm 
précèdent  l'équinoxe,  entre  la  içarée  du  matin  et 
^ellç  Axi  Bçir.  .  » 

,  Pour  cela ,  il  feut  appeler  marée ,  ndn  la  distano* 
de  Ja  basse  mer.  à.  Ja  pleine  mer  précédente  ou 
suivante,  mais  la  moitié  de  la  somme,  de  ces  deux 
distantes  :  conformément  à  la  définition  qui  en  est 
donnée  dans  la  mécanique  céleste  de  M.  de  la  Place* 

On  pourrait  également .  considérer  la  marée 
comme  moitié  de  la  somme  de*  deux  distances  d* 
la  pleine  mer. à.  la  basse. mer  précédente  et  à,  la 
basse  mer  suivante;  car  les  deux  basses  mers  no 
sont  pas  toujours  non  ptus  au  même  niveau,  îor^ 
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taténie  que  la  marée  totale  est  constante  dans  tous 
«tes  élémens. 

-  Ainsi,  on pentcàlciikrd^avam^U  marée  lunaire 
pour  chaque  four ,  à  midi ,  en  employant  la  décH- 
HAison  et  lé  demî-diànlelre  marqués  pour  le  minait 
4e  Ëavant-veiHe  (36  heures  auparavant);  sauf 'à 
feire  ensuite  au  résultat  la  correction  due  à  l'inégalité 
Actuelle  entra  là  m*rée  du  matin  et  celle  du  soir, 
par  addition  ,  afin  dVwok  ta  pin*  grande;  et ,  pat 
Soustraction ,  pour  la  plus  petite.  .  :    ■ 

*  Il  y  a  bien  encore  deux  autre*  otôrections  à 
laite  à  une  marée  calculée  $  Tune  relative  à  îà 
direetioa  et  a  la  forée  du  vent;  fcmtre  a  Pétat 
du  baromètre.  Mais  ces  deuxe&ufees  terrestres  ont 
Cela  de  particulier  qu'elle*  produise**  leurs  eftets 
iur^le^rchaïnp^  et  ne  peuvent  se  calculer  sur  ce 
qui  Se  passait  la  veille.  Seulement  on  peut  dire 
<krts  un  port,  au  manient  de  la  basse  mer,  par 
exemple ,  à  dix  heures  du  soir  du  t.*  fSvrie*  -f 
pour  la  marée  de  demain  matin ,  à  quatre  hfttues, 
l'astro&omie  4<ftï#é. . .  ; . ! , ,  ■,*  f  >,  ,\  f  ♦ ,  *-  loo  **■* 
Pourtamokié4^^in%âlHéduWâftlniam   - 

-  feôfr  y  ajoutes,  t . .  i ;  • .  t . , . .  f . . .. . .  t .  •    8 

Hu&  encore  pour  l'extrême  .baisse  du    - 

*  bayom^trè  ,,.,,->.',.  *♦.<,,.  .v.'f.y     8- 
Plus  enfin  pour  le  vent  violent  du  sud-    - 

v  ouest. ..... . . .............. .v. **•     8 
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©ans  lç  eàEtm  Fbn  aurait  eu  a  calculer  U  «wtriwl 
du  soir  avec  vent  oppose,. et  baromètre  tcfs-élcté  :. 
De  la  marée  astronomique. . ,♦,.►... '  *  ioa  e»^" 
Oa  aurait  retranché.  ...,;• ... ...  .*,  *     afc  !  •       > 

»  .*;*,.  i  f j  :  vit  '  !  I'" 

Ce   gui  aurait   donné  pour  l'élévation 

au-dessus  de  demi-marée, .  *. .  . . . . .      76. c.*1»^ 

De  sorte  q«e  daqs  un  mêm$  port  du  golfe  d^ 

Gascogne  ^  deux  marées ,  calcines  a  100  ceutifpi^^ 

par   les  règtçs  de  l'astronomie;,  peuy^nt  difiEérer 

entr'ellea  de  trois  à  qpàjje  pieds  dans  le  piveau  oir 

elles  arrivent  au cornent  4e  la  pleine  jnej;.  L'une  ^u^ 

causé  des  inqodatjons,  et  l'autre  n'aura  é^é  £p'i*a* 

marée  médiocre.  Ces  09s  extrêmes  sont  rares  j  ih* 

arrivent  cependant  quelquefois  fam  la  Hieineanpéev 

Note»  que  dans  la  même  supposition  d'gae  mar^e 

awtronQmiqueéple  Alunite  ,ou  à  eeftt  peptièjpfls, 

si  relation  au-deasv»  du  »mw,m«yw  de  m* 

marie  4  âtf*  de  ia4e^iièjnea,  l'ab*iaeeme*t  mirant 

n-ert  q»e  de  t&      -  .  .  r 

;  Et,  aii'élévation  est  de  76  tmtàèom  6e*l<m&&, 

l'abaissement  mi-ik*um  du  ni* ew  »<4j*a  d«n»n 

»me  sert  de  1^,     •  v,    ■•  -    ,v/> 

t  \C^fe^^difce#  %m  ftitfervaïte  pu  la  dfefenpe  <fc 

la  basse  mer  à  la  pleine  B&er  ne  diJSE^re  poinV  dauf 

JÊ8    ft$$£X  <Ç^S»  j\ 

1  Ijep  pbl»  .grimas  nMirées  ayant  ordi#airw)W$ 
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ait  vers  les  10  h.  5o%  et  tes  plus  petites  ,- lorsque 
la  basse  mer  arrive  à  4  h.  5o\ 
\Od  a  d4  observer  la  basse  mer  du  soir,  jusqu'à 
onze  heures  et  demie,  quand  il  yavàit  lieu  de  douter 
ai  la  marée  totale  allait  encore  en  augmentant* 

La  basse  mer  du  matin  a  été  observée ,  dés  les 
trois  heures  et  demie  >  lorsqu'il  y.  avait*  sujet  de 
conjecturer  que  la  marée  totale  serait  la  plus  petite 
de  la  quadrature ,  avant  l'époque  ordinaire. 

Le  milieu  entre  la  haute  et  la  basse  mer  s'appelle 
le  niveau  de  mi-marée.  Ces!  le  plan  où  se  tiendrait 
constamment  la  surface  de  la  mer,  s'il  n'y  avait 
pas  de  causes  qui  là  fissent  monter  et  baisser 
alternativement.  Et ,  pour  le  dite  ici  en  pas&nt ,  ce 
n'est  point  au-dessus  de  la  pleine  >  ni  de  la  basse 
mer ,  mais  bien  au-dessus  de  la  mi-marée,  qu'il  faut 
chercher  l'élévation  d\me  riviefe  ctent  on  veut 
avoit  la  pente  ou  ltntiliAaisftti  à  l'égard  de  k  mer. 
*  Or ,  la  mi*  marée ,  en  hauteur  dtafs  te  jour  de  1» 
reverdie ,  au  bord  de  la  mer,  répond  asses  exac- 
tement à  la  mi- manfe  en  tems.  Par  exemple ,:  si 
de  4  h,  ao'  à  lo  h.  3o' ,  ta  mtr  «vait  baissé  de 
de  douze  pieds ,  dana  une  mer  libre ,  Fabaissemeal 
aurait  été  à-peu-près  de  six  pieds,  à  f  h.  $5% 
ïmUeu  de  Ja  durée -du  jusant»    . 

La  baisse  étant  d'environ  un  pied  dans  la  première 
îieure ,  deux  pieds  -dans  la  seconde ,  trois  pieds 
Van*  la  troisième;  ensuite  de  trois  pieds  dans  la 
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Quatrième ,  deux  pieds  dans  la  cinquième,  un  dans) 
la  sixième.  *  ' 

Au  flot  ,4'éiévation  se  fait  de  la  même  manière, 
mais  (dans  un  ovdre  inverse  ;  pgtr  1 ,  a,  5  pieds/ 
dans  les  trois  premières  heures,  puis,  par  3,  a, 
1  ,  dans  les  trois  {terniéres*.  On  observe  plus  de- 
régularité  dans  le  flot  et  dans  le  Jusant,  au  jour 
de  la  reverdie ,  que  dans  les  autres  jours.  * 

On  sait  assez  que  le  niveau  de  mi-marée  varie 
souvent  de  8  à  q  pouces  „  dans  la  même  journée, 
par  l'effet  de  l'inégalité  du  matin  ail  soir ,  vers  le, 
milieu  de  l'été  et  vers  le  milieu  de  l'hiver.  U  faut 
voir  jusqu'où'  peut  aller  cette  différence,  dans 
l'espace  d'une  année,  c'efct-à-dire,  pendant  un  hiverj 
car  Je  baromètre,  pt,  par  suite  la  mer,  éprouve 
peu  de  variations  pendant  les  beaux,  jours  d'été  „ 
à  raison  de  la  température.  v  * 

Le  ûo  nivôse  an  9 ,  le  baromètre  étant  fort  bas  ; 
-éi  les  vents  au  S.-O. ,  souflant  avec  violence ,  depuis 
plusieurs  jours  à  4  h.  5o'  du  matin  ,  distance  *de 
la  pleine  mfiv  au  sommet  drf  quai. . .    ,5o  c.^w 

À  1 1  h.  o* du  matin,  distance  delà 
basse  mer  au  même  plan. ,.:. . . . ....  478 

Somme!  . . . ....  .Y .*  5a8  c.mè*rCi 

Demi-somme  ou  mi^riarée. . . . ajK4  c."1***** 

Le  ai  ventôse  suivant ,  le  baromètre  étant  très- 
çlevé,  et  les  vents  souflaat  avec  force  depuis 
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plmfeqi»  jours  dans  la  partie  dit  N.-E.-,à  5  h. *5> 
"du  matin. 

Distance  de  la  pleine  mer  au  sommet 

du  quai. . . . . ............  v  * . ...  168  c.Blètwl 

(  A 1*  heura*36'.  distance  4e  la  basse 

»er. . .  v »..•.  f.  ••  .j,..  •..•*... ,  67a 

■      ■— ^^^**> 

t        Somme. .........'. '. . .  ?4o  c.lll*,6§ 

Distance  dn  sommet  du  quai  à  la  mi* 

marée. 570 

y  j ■ 

Qr,  dça64  à  570  >  la  différence  est      . 

de • ..,..,..*....... ........  106  c,"1*1"* 

Pour,  les  cas  extrêmes  de  Fan   1* 

seulement. . , . . . . . , .  109 

Milieu  entrç  les  deux  résultats. , . .  •  lo4 

Ce  qjai  fait  voir  que  le  niveau  de  mi-marce 

peut  varier  «d'un  peu  plus  d'un  içètre^  dans  la 

même  année ,  par  l'effet  des  cfraqçemeps  survenus 

dans  la  hauteur  du  baromètre  et  dans  h  force  et 

la  direction  dn  vent. 
'  En  ajoutant  les  deux  /niveaux  ex- 

trêmes. .  .#. . .  .*. .\  . . .  *a64  c."*» 

Et.... , ..... 370 

.  On  a  pour  somme. . .......  * ... .  654  c.mèinê 

Dont  la  àipitié....... ....... ....   617 

éet  te  niveau  moyen,  dé  U  nu-mne*  de  l'an  $» 
Pooé  Yân  12 ,  il  fat  trouvé  de  5i6.  Le  difféwece 
est  si  petite  à  regard  de  la  première  d&éntân^Km  j 
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que  iW  a  cru  devoir  conserver  te  premier  niveau 
taoyen  $17.  «%  .    *       ' 

Passons  ata  résultats  des  observations  prises 
par  centaines. 

Sur  les  marées  des  six  premiers  mots  de 
l'an  1*^  on  en  a  choisi  cent  eptre  celles  qui 
avaient  été  obàéttrées  avecle  plus  de  soin  dans  la 
matinée.  La  somme  an-dessus  du  niveau  moyen 

de  5i?  a  été  de ao48l  c.J**v 

Somme* des  abaissemens  au-dessous/  00576 

La  centième  partie  de  la  différence  est  une 
quantité  presque  insensible.  Cent*  autres  marées 
choisies  «usai  entre  celles  observées  avant  midi, 
et  au  nombre  de  lS  à  ao  par  mois,  dans  les  six 
deftiiehs  mois  de  l'an  ia  ,#ont  donné  au-dessus  du 
Hiveati  moyen  de  517. •• . • ;  i .  ♦ .  i665a  cMu" 

Au-dessous. ».,...,  19880 

La  dïS&fence  entre  la  centime  partie  de  chacune 
«les  deux  'sommes .est  dfe  5a  à  55  centimètres,  ou 
d'environ  tm  pied.  C^qui  vieàt,  r>  de  ce  que 
les  marées  observées  sont  dtt  matin,  et  qu'en  été, 
la  marée  monte  moins  Je  matin  que .  le  soir  ;  t>.°  de 
«e  qu'en  -été,  le  baromètre  baisse  moin*qu'en  hiver  ; 
or ,  plus  le  baromètre  se  tient  élevé ,  plu*  an 
contraire,  le  niveau  de  la  mi-marée  s'abaisse. 

On  a  fort  longuement  insisté  sur  cette,  détermi- 
nation du  niveau  de  la<nri-mârée,  parce  que  ce 
plan  est  la  b^se  de  toute  bonne  observation  sur 
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JwiriaF&fl.Lamer  s'ec^utant  de  ce  niveau  hori^iontal, 
en-dessus  et  en-dessous ,  comjne  le  pendule  s'écarte 
de  la  verticale  ^  à  droite  et  à  gauche.  C'est  donc 
ce  niveau  qu'il  faut  d'abord  étudier,  afin  de  voir 
dansées  élévations  et  les  abaiisèmms/,  à  l'égard 
de  ce  plan ,  les  effets  du  banpn>étre,  du  vent  et 
de  l'inégalité  du  matin  au*  soir  $*effetj  faciles  k 
détertniner ,  Jorsque  de  ces  trois  causas  deux  sont 
constantes,  et  que  d'ailleurs,  la  marée  astronomique 
ne  varie  point.  » 

-  Car,  il  faut  bien  faire  attention  que  qpatfd  le 
niveau  de  mi-marée  vient  à  s'élever  ou  à  s'abaisser 
pendant  la  durée  d'un  ♦flot  ou  d*un  jusa&t  j  par  un 
changement  subit  dans  le  vent,  ou  ctansle  baror»étre> 
il  en  résulte,  dans  la  hauteur  de  la  marée,  une 
différence  qtii  peut  quelquefois  aHer  jusqu'à  cinq 
ou  six  pouces.  De  sorte  qu$.raisqt|  de  ces  diverses 
-causes,  il  devient  nécessaire  d'écarter  un  trè^grand 
nombre  des  observations  faites  sur  les  marées; 
rcelles-là  seulement  étant  la  /nesure  des  effets  astre*» 
nouiiqijes  qui  ont  lieu  dans  «ut  intervalle  de  temji 
4>ù  la  force  et  la  direction  du  veQt,  ainsi  que  l'état 
4u.  baromètre,  n'ont  éprouvé  aucune  variation 
sensible.  / 

L'ipégatité  entre  les  deux  marées  d'un  même  jour 
.ne  change  pas  précisément  au  tems  des  équiqoxes. 
f  D'ailleurs,,,  elle  n'eçt  pas  la  même  à  1%  nouvelle 
•qu'à  la  pleine  lune,    /    ....     .      # 
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*  Xjsé  àlarées  iiu  soir  continuent  à  étire  plus  faibles  • 
dans  le  premier  mois  du  printemsjil'y  a  à-peu-prés 
égalité  dans  le  deuxième  mois.  «    * 

Dans  le  troisième  moi*  j  environ  six  pouces  de 
plus  à  la  pleine  lune  ,  pour  la  marée  du :  soir.  ' 
Dix  à  douze  pouces,  dafas  le  premier  mois  d'été  >- 
à  la  t everdie  de  pleine  ltme;  quinze  *à  dix-huit 
pouces,  dans  le  deuxième  mois  d'été)  enfin,  dix 
à  qniiïze,  dans  le  dernier  mois  d'été; 
*  Après  Péquinoxe  d'automne ,  l'inégalité  suii  la 
même ■  marche;  mais  en  appliquant  à  la  marée  du 
/natin  ce  que  l'on  a  dit  de  celle  du  soir;  et,  à  la 
nouvelle  hme,  ce  qui  a  été f  remarqué  pour  toi 
pleifaeliine.  '  '  -     i      ,     -^ 

tues  six  tableaux  qui  suivent  coitiebnent  dë^ 

observations  faites  avec  les  précautions  indiquées 

ci-dessus.  Lés  nombres  qui  pouvaient  donner  des 

résultats,  ont  été  additionnés.  Ensuite  les  différences 

défi  sommes  positives  aux  négativerfbnt'été(désignéeff 

avec  le  caractère  de  la  plus  forte.  Enfin ,  bn  a  pris 

la  dixième  partie  de  chaque  sonfrife  'et  de  chaque 

différence  j  et  cette  dixième' parti*  -à  été  regardée 

tomme  un  résultat  assez  exact  pour  servir  dé  base* 

;   Oh  voit,  dans  les  dëuix premiers  tableaux ,  que  1er 

Retardement  des  itf  afcées  doit  être  *églè.  èiïr  le  fems 

du  passage  de  la  luné  au  méridien  ,tet  non  pas  sut' 

ftiitervaJle  avant  ou  aptes  la  phase  îai  plus  prochaine; 

Xes  3.*  et  4/  apprennent  le  teins  <te  la  pltLp 
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grande  et  de  la  pins  petite  marée ,  et  la  taleoride 
l'unité  ou  de  cent  centièmes  de  marée ,  dans  le 
lieu  pu  les  observations  ont  ét£  faites. 

Enfin,  les  6.e  et  6/  répondent  à  cette  double 
question:  • 

'•  Quand  la  marée  solaire  cesse4-elle  d'être  positive? 

Quand  çease-t-elje  d'être  négative  ? 

11  n'est  pas  moins  utile  de  connaître  la  quantité 
dont  ta  mer  âpit  s'abaisser ,  au  moment  de  là  basse 
mer-,  $qa  la  qi^ntité  dont  e]le  doit  s'éte ver  à  la 
pleine  mer;  parce  que,  prèa  de  VepXvée  des  ports ff 
il  3e  trouve  des  rochers  qui  pe  sont  touchable^ 
qu'au  tems  où  la,  mer  est  extrêmement  basse. 

Or  y  les  causer  qui  font  le  plus  baisser  la  mer 
au~dessous  du  niveau  moyen  de  uri-njaréç  sont  le 
périgée  dp  la  Jkaqie  et  du  «oleit,  la  position.  4e  ceii 
deux,  a^trep  près  de  lVqvtttew,  la  réunion  de  leur* 
iparées,  un  jour  et  demi  ^près  la  cpaj$n*$i?$  et 
Fopposition^eofînyla  grande  ^évaticw^  du  baroipètoa, 
le  yçnt  fie  tef».  #ui  écarte  1%  eaux  d#  ,rjvage, 
et  1  WgaKté  du  matin  au  spir  qui  se  fèj$;seutii? 
non-seuiemept  sur  la  pleine  j^er  r  j^ais  eucosesur 
le  niveau  de  la  basae  mer.  Les  kdwjtaps  des  bords 
4e.  la  raep  surent  très-tyep  qj^  dans  les  prea**rs 
mois , etsur-tottf  en  lévrier f :1* tes^e^rduroatirç 
descend  qu  déehallç  plus  que  celle  du  spirj  taodi^qije, 
dans  les  derniers  mois  de  l'année  >  et  ju^atqmoBtt 
au  mois  d'août  «  c'est  la  basse  mer  du-  çoir  foi 
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«t  la  pkis  remarquable.  Cette  ineg^é  est  métnt 
•connue  des1  charretiers  du  pays ,  qui  quelquefois 
sont  obliges  de  conduire  leurs  voiture»  par  les  lieux 
abandonnés  un  moment  parla  mer. 

Ainsi,  une  marée  qui,  astronoîrttep*ement  cal-* 
criée ,  èoit  descendre  au^lepso us  du  niveau  moyen 
de  mi-maree ,  de  cent  centième* ,  <>u  d'un  peu 
plus  de  hait  pieds ,  descend  quelquefois  <!e  neuf 
à  dix  pieds;  tandis  que  d'autrefois,  lorsque  Coutçs 
les  circonstances  sont  défavorables  ,  elle  àe  descend 
nu.  même  lieu  que  de  six  à  sept  pieds. 

Comme  la  révolution  du  noend  efscendànt,  qui 
«est  d'Un  peu  ptes  de  dix-huit  ans ,  s'achève  presque 
<ct nq  Ma  et  mm  demi-fois  ste  cent  anb ,  il  éri  résulte 
<pte  la  htn*  <jtti ,  en  1709 ,  par  exemple  ;  allait 
jusqu'à  vingt-huit  degré»  de  Féquateur  ,ne  s'écartait 
^ue  de  dix-neuf  à  Vingt,  en  18^9.  ï  *- 

En  1709,  durant  les  sept  jours  ^ue  fei  'jqnê 
WBplojfkt  pour  aller  ^  ftfywktett*  àviùgt-  huit 
degrés,  la  uwrée  Immfit  dans  k  dfatànce  moyenne 
^éuOt ,    ".',".       t        '•  f\    '•'<.-'.•  :  ••'  "''  ' 

En  1809 ,  1a  fcta*,  «Haut  aussi  èti!  sept  jours,  dé 
FéquatéUr  **  dte^itf^degi^  k>  mat^fe  Wiaire,  en 
supposant  pareillement  là  <fiifahôe4jtoyenttë;  était 
76,  74;  75,  79-,  69,  €ê  etf6fi  T6iàï$$$. 

La  derrière  somme  sursise  lit  prèftïiérè  àé  *4* 
Ce  qui  fait  voir  ^u'em  i8o§ ,  les  marées  étaient 
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plusibftes  qttô  daits  la  dentiéme  aimée  auparavant 
{1709) ,  de  a4  sur  474 ,  d'environ  un  vingtième. 

La  marée  lunaire  étant  proportionnelle  au  carré 
du  cosinus  de  la  dérfwaisoa*,  il  est  bieu  éludent 
•  que  Ja  somme  dtp  marées  lunaires,  est  plus  grande 
dans 'les  annéps,  où  la  lijne  reste  en  dedans  des 
tropique*,  que  dana  ;cçjle$  où  elle  sort  de  la  zone 
torride;  ,par  conséquent;  plus  fotfte  dftrft  lep  neuf 
années  où  le  nœud  asoeqdant ,  o&ï  plus  proche  de 
l^quinoxe  d'automne,  que,  dans  les  neuf  autres 
années  pu  te  même  90$u4  est  plus  proche  4e  l'équi- 
no^e  du  pAntems,   ..  \  \  r 

.  En  comparant  ces  deux* périodes  alternatives, 
x>n  trouvera  que  la  ;  somme  des  Vwaçéçs  lunaires, 
dans  les'  neuf  ans  pi*  ta  lune  re^te  en  dedans  £es 
tropiques,  surpasse.,  d'environ  un  quarantième,  U 
somme  pour  les  »qu£  a^s  oùja  lune  »C*rt  de  la 
z&tm  tprride.  ...      •   j,^    ;/;;,, 

Apres  çept  ongean^  le*  m*rées  reviennent  presque 

dans  le  m&^jc^d«^l*^^ 
révolutions,  et  l'apogée  douze  et  demie.  Or,  ^prè* 
uije  dfw-r^plotioijà  de  fapogee  ,■  les  garées  sont 
sensiblement  les,  ip4mqs9  ¥>y* <  1*  xppfwt.de  la 
distance;  il  n'y  at  cjg  diffiér^oe  *dors  que  celle  qui 
ordinaicement  a  limi  de  1$ nouvelle  k  h  pleine  lune* 
'  Si  dpnqy  on  veut  jamais  avoir  des ,  observations 
^ponpièfces;  sur  les  inaréç*r  il  faijwjf  a  en  Gptfp!  pendant 
les  ofuf  ?na4ça  oii  la  luûepîyrvi^it^^'tta^  l'autre 
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ëqûinole.  Par.  ce  moyen*  on  aura  toutes  le* 
positions  du  lunistice ,  avec  une  révélation  entière 
de  l'apogée. 

Pour  trouver  l'heure  de  la  pleine  mer  dans 
tin  port,  on  a  quatre  sortes  de  tables  des  retar- 
dement: la  première  est  la  plus  régulière ^  et,  par 
conséquent ,  la  plus  commode  dans  la  pratique  ; 
elle  suffît  au  commun  d$s  marins.  - 

filais  elle  *&t  défectueuse  en  ce  qu'elle  (Jonne  la 
pleine  mer  d'une  heure  presque  trop  tard ,  dan? 
les  deux  jours  qui  précèdent  la  quadrature,  et 
d'environ  une  heure  trop  tôt ,  au  troisierrçe  et  a\i 
quatrième  jpur ,  avant  nouvelle  et  pleine  lune* 
Cette  erreur  provient  de.  ce  xjye  le  retardement 
d*  cette  t?tWe,4es]t  pris,  sur  leretard  moyen  çle  ty 
tune ,  sans  faire  attention  à  l'influence  dm  aojeil. 

La  dei&Mzne  t^blje  est  préférable  à  la  première, 
en  ce  qu'elle  tiept  compte  de  l'effet  de,  la  marge 
solaire  )sur  lç  moment  de  la  inarée  totale f  mais 
comme  ell6)  e$tr  établie  sur  Je  mouvement  mpyep, 
de  la  lune  en  pension  dpojts  ,,,elle  donne  quelquefois 
-vingt  à  trente. minutes  ^  plus  ou  ea  moins;  le 
retard  véritable  étant  augmenté  fluand  la  luqe 
a  pasbé  par.  se>  grandes, d^clinai^oos^QU  par  son 
périgée-  diminué,  au  contraire,  aprè*  spn passage 
a  J'équatew,  ou  à  l'apogée. 

La  troisième  table  des  retardemens  est  fondée 
sur  le  tems  du  passage  de  la  lune  au  méridien- 

a8 
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fhiitè  que/  trcmtae  ià  seconde,  elle  a  ^gard  k 
t5trfioënce  tte  la  marée  solaire ,  elle  a  de  pin? 
l'avantage  de  marquer  toutes  les  altérations  qui, 
Survenant  à  ce  passage ,  doit  par  Fapogée  et  le 
|>érigée ,  *oit  par  4és  grandes  et  petite*  déclinaisons 
de  la  lune ,  altèretat  titisàï  le  retard  de  1$  pleine  mer. 
*  %&  drfiertnée  des^méridiëns  tièdoit  précomptée 
pour  rien  sur  les  c#tès  occidentales  de  France  f  et 
feiéyne  de  toute  l'Europe,  puisqu-eBe  ne  produit 
^tftine  minute  sûr  le  leiks  de  4a  marée  au  port 
wde<Bl:est5  et  deux  minutes; tout  ata  pHjs  au  Ferol 
^  feb'ïriaftdé.         ;     '  V 

■*'   tfe  raïccfl  de  la  marée  a  pour  bût  l'entrée  ou  la 
^ifoiftie  dWpbrt.  Ohc ,'  àir  «aVire  ne  tpè&t  pas  entr* 
^ajftë  ub'îknrt,  ni  e^iottirtfans^iitetatat.  'D'aine», 
ia'*$feiéé>mer'  est  ^jpeù-ijtoeè  dùutib  ^minutes  étale. 
41  fett'&uic  toujows  iuflfe^irt^fl^^o^ie  teœs  de 
^plteîne'îtié:,  à  qtielqiiéi^i^tttèfe  jfrésj  et  c?est 
kèe  ^ufe>l,ofaj  obtient  par  là  ihfoïsîêmfe  «àbfe  des  retar- 
^emîéfas,  m^medans  les  caà  te&îpl&^d&avorables. 
L   îSolt  ^itiposé  de  toxflitfér  le  retardement  pour  la 
%>ïrëe  tfù  prfeitiijèr  septembre  1*8*  r,  daas  un  port 
°&mt  tiéélti&kàèmèBi^t  si*'  heurts.- > 
:    ^assb^é  au  tttéridifeh^i^  .'w:s^tettfo»  .  £  h.  19? 
^lus ,  *à  daiîsé  des-  sfac f  feèmtés  de  éta- 
blissement  -.; * . .  : .  .V.  ♦  I .        %    i* 

Passage  corrige. . , 5      Si 
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Retardement  pour  3  h.  5t  * a  h.  30* 

Etablissement 6       o 


Pleine  mer  à. 8  h.  36J 

Comme,  le   retard,  est  presque  moindre  d'une 
heure  que  le  fems  du  passage  au  méridien,  on 

pourrait,  pour  cette  raison  ,  ôter  a' oh.  tf 

et  le  moment  calculé  de  la  pleine  mer  serait.  8     34 

Soit  encore  demandée  la  pleine  mer  pour  le  oo 
décembre  1821,  rétablissement  étant  de  neuf  heure?. 
Passage  au  méridien*  du  20.  ......  a*  h.  ,24* 

Plus,  pour  les  9  heures  de  l'établissement.  1$ 

Passage   corrigé.  . Ai.h.4àJ 

Retardement  pour  21  h.  4*\  .-.  .  .  é  .  10 h*    5* 
Etablissement.  .  .  .  .  . q        ç 

Pleine  merà.  ...............  19  b.    5 


5É-* 


:  <Qui,  dans  ce  cas,  donnent  le  ai  au  soir,  lo 

à.-  ,  .  .  ; 7  h.   3J 

On  trouverait  de  -même ,  pour  le  20  au 

soir.  ....!.   f  .  .  é  .......  .  *6      12 

Somme  des  deux.  *  .  .  .  .  .  ,  i  .  \  .  .  îSlif  i5J 
jLa  <femt-somme  est  l'heure  delà*  pfeiûe"       ' 4 
me*  du  ai  àûiàatin/ .  .  :  V.  .  .j.  .    %     37 
Ainsi ,  tjttarid  <m  aura  calculé  l*beure  de  la  jfleine 
-toer  pour  dçcn*  jotirfr  «onséeutifs  ,  la  moitié  de 
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îa  somme  sera  l'heure   de  la  pleine  incr  inter- 
médiaire. 

La  quatrième  et  dernière  table  se  trouve  dans 
l'astronomie  de  la  Lande,  qui  la  donne  comme 
.venant  de  BernouiHi.  Elle  marque  trois  espèces 
<le  relardemens ,  le  premier  pour  le  périgée  >  le 
second  pour  les  moyennes  distances,  et  le  troi- 
sième pour  Papogée.  Mais  l'application  en  est 
'  pénible  y  même  pour  les  sa  vans  ,  et  à  plus  forte 
raison  pour  le  commun  des  pilotes. 

On  pourrait  aussi  demander  de  quel  périgée  il 
est  question  dans  cette  table  ;  en  effet,  le  demi- 
diamètre    au  périgée    de   quadrature    n'est    que 
de. . . . . ,".  '/.. . . . ... ..... ............   i6'     8" 

**  Au  lieu  que  dans  la  syzigle,  ilVéléve 

)xxsguJh.. ...:..:.. ..:..:.-.:....:..  i6*  46" 

*  •_ 

_La  différence  du  moindre  au  plus  grand    '■ 
est  donc  de. .  ï.  *  ..,•♦*  P>  .  : 58* 


Au  lieu  que  du  demi- diamètre  moyen  iby  44 
Au;  joindre  diamètre  de  périmée ....  i6>     8 


\:  >  S-  tfy  *.4e  différence  que. »  ^4" 

D'où  il  stijt,  qpe  le  reiai*dement  dans  le  cas  du 

périgée  de  quadrature  r  dort  plutôt,  se  comparer 

:au  retardement  dp  :1a  distance  moyenne  gu'à  celui 

^du  j^xigee  de  syeigie.  Ça^  le  aïKMivemeat  de  la 
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kme  croît  comme  le  demi-diamètre  >  et  le  retar* 
dément  comme  le  mouvement. 

D'ailleurs,  supposons  pour  un  instant  que  la  marée 
solaire  soft  égale  à  la  marée  lunaire ,  il  est  biea 
évident  qu'au  lendemain  de  la  conjonction. Q9.de 
l'opposition ,  le  retard  de  la  marée  totale  ne  sera 
que  la  moitié»  du  retard  de  Ja  lune  dans  son 
passage  au  méridien. 

Par  la  même  raison ,  le  retardement  de  la  marée 
totale  sera  à-peu-près  les  trois  quarts  de  celui  de 
la  lune ,  si  la  marée  lunaire  est  triple  de  celle  du 
soleil. 

C'est-à-dire  que  1e  retard  de  la  marée  totale 
dépend  du  rapport  qu'il  y  a  entre  la  marée  lunaire 
et  la  marée  solaire  j  et  sur  cela  >  en  est  bien 
d'accord. 

Or ,  la  marée  lunaire  ne  se  règle  pas  seulement 
sur  la  distance  de  la  lune  à  la  terre ,  Biais  encore 
sur  sa  déclinaison.  ' 

Il  y  a  plus ,  c'est  que  le  changement  causé  dans 
la  marée  lunaire  par  le  changement  en  déclinaison 
peut  aller  à  dix-sept  centièmes  en  sept  jour»  y 
tandis  que  la  variation  dans  la  distance  ne  peut 
produire  plus  de  onze  centième*  dans  le  même 
intervalle  de  tems.  11  faudrait  donc  que  le  retard 
de  la  marée  fût  calculé  plutôt  encore  sur  la  décli- 
naison de  la  lune  que  sur  sa  position  £  l'égard 
du  périgée  ou  de  l'apogée. 
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fiftfiu,  la  marée  solaire  a  bien  aussi  ses  variation» 

"particulières ,  puisque  du  premier  au  dernier  jour 

du  printems  elle  passe  de  vingt -cinq  à  vingt 

centièmes ,  de  sotte  que  la  marée  solaire ,  réduite 

à . .  ; ...< .  •  aô  c.—1 

H'est  que  le  quart  dé  la  marée  lunaire 

çui  en  aurait. .  ;  • ; 80 

1  in  11  f  1  '  1  1 

Au  lieu  que  dans  d'autre  tems  la  marée 

èolaire  vaut.  ...*->. a5  c.'m%* 

Et  la  marée  lunaire  seulement.-. .......  5o 

C'est-à-dire  que  la  marée  solaire  est  quelquefois 
la  moitié  de  la  marée  lunaire;  et,  à  quelque  tems 
8e*4à  y  seulement  le  quart. 

;  On  voit  donc  que  la  table  aUx  trois  retardemens 
n'est  pas  plus  exacte  en  théorie  que  commode 
dans  la  pratique.  , 

À  la  suite  de  Fannonce  des  vingt-cihq  revercfie» 
de  l'année  ,  la  connaissance  des  tems  ajoute  qu'à 
y  aura  quelques  augmentations  si  les  vents  les 
favorisent  ;  ce  qui  est  vrai ,  mais  ne  dit  pas  tout. 
Si  y  à  l'époque  du  pàtigée  oa  de  Fapogée  j  la  marée 
iirriVé  ptotôt  ou  plus  tard,  c'est  le  vent;  si  elle 
ïnonte  mdïns  ou  plus  que  l'otr  rie  Pavait  prévu , 
c'est  èhcôre  le  vent.  En  un  mot,  c'est  le  vent  qui,  dans 
le  larigage  de*  marins ,  est  responsable  de  totrtes 
ies  irrégularités  de  la  marée.  Cependant  l'obser- 
vation suivie  du  baromètre  et  delà  marée  apprend 
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que  quand  le  baromètre  esV  très- élevé, la  îrçe* 
monte  moina  qu'elle  ne  s'aîiaisse  à  Fçg^rd  cty 
niveau  moyen  de  n?i-ittarée  ,  quoique  d'a^llçup  «les 
vents  viennent  de  la  partie  du  S.  (Xj.  et  .^u'ai; 
contraire  avec  de*  vents  de  N.  E.  et  ua  baffojtu&i^ 
très-bas  y  la  mer  monte  plus  qu'elle  ne  s'abaisse 
à  l'égafrd  du  même  niveau. 

Si  donc  jamais  on  veut  obtenir  de  bombes  Qb-r 
•ervations  sur  les  marées  ,  il  faudra  que  l'ôbsçr- 
vâteur  inarque  la  hauteur  du  baropètrç  au 
commencement  du  flot  et  au  commencement  du 
jusant.  -       ,, 

La  po3ition  du  nœud  est  avisai  annoncée  commç 
ayant  de  l'influence  sur  les  marées  ;  sur  les  petites 
marées  lunaires  ,  oui  ;  siir  les  grandes  marées 
lunaires  ,  non  ;  c'çstà-dire  que  la  position  dç 
nœud  détermine  jusqu'à  quel  point  les  marées  des 
Inmstices  ,  les  moindres  marées  lunaires ,  seront 
petites  ;  mais  elle  ne  produit  riçn  sur  les  marées 
de  b  loue  à  l'équateur ,  sur  les  grandes  marées 
lunaires,  sur  ces  marées  contre  lesquelles  il  faut 
prendre  des  précautions. 

La  marée  monte  ordinairement  plus  haut  dans 
le  mois  qui  précède  que  dans  celui  qui  sent  l'é^u*- 
noxe  du  printen» ,  parée  qu'alors  le  soleil  va  en 
s'ékrignant  du  périgée  •  que  d'aiHeurs  le  baromètre 
baisse  davantage ,  et  qu'eofin  h  marée  du  matin 
est  sensiblement  plus  forte  que  celle  d<^  soir  àjfa 


Digitized 


by  Google 


*     (44o) 
fin  de  fiiiver  j  tandis  qu'il  y  a  peu  de  différence 
dans  le  commencement  du  priûtems. 

11  est  vrai  que,  par  la  raison  contraire,  le  sokil 
est  plus  près  du  périgée  après  l'équinoxe  d'automne, 
et  que  le  baromètre  baisse  aussi  davantage  qu'aupa- 
ravant. Mais  comme  les  deux  marées  du  jour  sont 
redevenues  presque  égales,  il  en  résulte  que  les 
grandes  marées -du  commencement  de  l'automne 
kie  surpassent  'pas  celles  de  la  fin  de  l'été ,  comme 
les  grandes  marées  du  dernier  mois  d'hiver  sur- 
passent celles  du  premier  mois  du  printems. 

Quelle  qu'en  soit  la  cause  ,  l<es  marées  vont  en 
augmentant  depuis  Féquateur  y  où  elles  sont  de 
trois'  à  quatre  pieds ,  jusque  vers  le  milieu  de  la 
sône  tempérée  où  elles  s'élèvent  en  plusieurs  lieux 
de  quarante  à  cinquante  pieds.  De-la  elles  vont  en 
diminuant,  de  manière  qu'au  nord  du  Spitzberg, 
£ar  lés  quatre-vingts  degrés  de  latitude ,  on  ne  les 
trouve  plus  que  de  trois  à  quatre  pieds  comme  i 
Téquatedr.  Ainsi ,  les  sommets  dea  deux  montagnes 
aqueuses  qui  forment  la  marée ,  sont  élQignés  de 
quarante  à  cinquante  degrés  du  point  où  la  lune 
répond  au  zénith ,  l'un  vers  le  Nord-Est ,  l'autre 
•vers  le  Sud-Est ,  parce  que  d^ps  les  mers  libres  f 
la  pleine  mer  a  lieu  à  environ  trois  heures  après 
le  passage  de  la  lune  au  méridien  ;  et ,  comme  il 
faut  en  dire  autant  de  la  marée, qui  arrive  quinze 
-heures  après  ce  même  passage ,  il  s'ensuit  que  les 
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deux  marées  forment  sur  le  globe  de  la  terre  j 
comme  deux  sphéroïdes  allongés  ,  dont  les  quatre 
sommets  se  trouvent  dans  le  plan  du  même 
méridien. 

Est-il  bien  exact  d'établir  le  même  rapport  entre 
l'attraction  de  la  lune  et  celle  du  soleil  sur  le 
globe  de  la  terre ,  qu'entre  Ja  marée  lunaire  et  la 
-marée  solaire?  #  * 

La  marée  lunaire  est  produite,  parce  que  le 
centre  de  la  terre  est  moins  fortement  attiré  que 
la  partie  supérieure  du  méridien  terrestre  qui  est 
soùs  la-  lune  ;  plus  attiré  au  contraire  que  la  partie 
du  même  méridien  qui  est  opposée  à  la  lune. 

La  marée  est  donc  l'effet  de  l'inégalité  d'at- 
traction ,  ou  si  l'on  veut ,  la  marée  est  la  différence 
des  attractions  qui  ont  lieu  au  centre  et  à  la 
circonférence  ,  à  raison  de  la  différence  dans  la 
distance  du  corps  attirant  :  différence  qui  ,  pour 
la  luire  est  à-peu-<prés  la  soixantième  partie  du 
rayon  de  l'orbite  lunaire  ;  tandis  que  pour  le 
soleil ,  elle  n'est  pas  la  vingt-millième  partie  du 
rayon  de  l'orbite  solaire.  Or  ,  on  ne  peut  pas 
dire  que  l'attraction  de  la  lune  est  à  celle  du 
soleil  sur  notre  globe,  comme  la  60. **  partie  de 
la  première  est  â  la  20,000. *•  partie  delà  seconde, 
ni  par  conséquent  Comme  une  puissance  quel- 
conque de  la  60. mo  partie  de  la,  première  ,  est  à 
une  puissance  semblable  de  la  ao;ooo*§  partie 
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by  Google 


de  h  stccrade.  Deux  quantités  étant'  entr'elies 
eoteme  leur*  moitiés  ,  comme  leurs  fractions  sem- 
blables ,  jbai?  non  comme  leur»  fractions  de  dif- 
férons dénominateurs. 

Cependant ,  ea  admettant  que  la  matfée  lunaire 
moyenne  es*  a  la  marée  solaire  moyenne,  couime 
35  à  i5.(  à  caosç  que  le  retard  de  la  marée  totale 
au  lendemain  de  la  syzigie  est  d'environ  35  minute^ 
quand  la  lune  a  retardé  de  5o  j ,  quelque»  astro- 
nomes en  ont  conclu  que  des  5o  secondes  de  la 
procession  annuelle,  3  il  fallait  en  attribuer  55  à 
l'attraction  de  la  lune,  et  i5  à  celle  du  soleil  ;  c'est-à- 
dire  qu'ils  ont  comparé  deux  quantités  avec  leurs 
traction»  de  différens  dénominateurs. 

D'ailleurs ,  la  marée  produite  par  le  soleil,  con- 
courant à  la  formation  de  la  marée  totale ,  tantôt 
par  addition  et  tantôt  par  soustraction  ,  ne  doit-il 
pas  en  résulter  que  son  action  sur  le  globe  de  la 
terre  ne  tend  pas  toujours  à  augmenter  Faction 
de  la  lune  sur  le  même  globe ,  que  quelquefois  elle 
en  détruit  une  partie  plus  ou  moins  grande ,  que 
même  elle  ne  s'ajoute  en  totalité  qu'à  l'époque  de 
la  syzigie? 

11  est  sans  doute  fort  avantageux  pour  la  marine 
de  connaître  la  grandeur  de  U  marée  totale  pendant 
tout  le  cours  de  la  lunaison  ;  et,  depuis  Pan 
neuf ,  M/  de  fc  Place  l'avait  annoncée  ou  fait 
4npenetr  pour  la  poutelkr  et  la  pleine  Lune  j  restait 
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à  la  chercher  d'avàhce  pour  tep  vingt-huit  autres 
jours  du  mois  ;  c'est-à-dire  à  calculer  la  marée 
lunaire  de  chaque  jour,  au  momebt  de  midi, 
par  la  table  i ."  et  à  y  ajouter  ou  à  en  retrancher 
la  marée  solaire  prise  dans  la  table  *.*• 

Comme  les  marées  lunaires  et  solaires  reviennent 
dans  le  même  ordre  de  quinze  en  quinze  jours,  il 
suffira  de  donner  un  modèle  des  calculs  pendant 
une,  demi-lunaison ,  par  exemple  ,  pendant  les 
quinze  premiers  jours  du  mois  d$  jtiin  1821. 

Prenant  vis-à-vis  du  5o  mai,  à  minuit  ,  la 
déclinaison  qui  est  d'environ  26  • ,  et  le  demi-* 
diamétre  de  là  lune  3 6'  20"  , 

On  a  pour  marée  lunaire. i$c>»« 

Ensuite  avec  l'argument  actuel  àe  la 
inareé  solaire  qui  est   de  ,21   centièmes. 

Visi-à-^is  de  1  h.  gT ,  tems  du  passage 
de  la  lune  au  méridien  ,  au  moment  de 
midi ,  dans  la^journée  du  premier  de  juin , 
on  trouve  pour  marée  solaire ,  plus. . .  . .  20 

Donc  enfin  pour  marte  totale  calculée 
du  i.e*  juin  à  midi -  88  e.èm* 

Pour  le  2  de  juin  ,  on  cherche  d'abord  la  décli- 
naison du  5i  mai  à  minuit ,  qui  est  à  peu-près 
de  28  degrés. 

D'ailleurs  ,  le  demi-diamètre  du  5i  à  minuit 
est  i«'  ia'>. 
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Ce  qui  donne  une  marée  lunaire  de . . .  64  c.èm«« 
De  pi  us  ,1e  passage  au  méridien  es  ta  h.  7'» 
Donc  la  marée  solaire  est  plus. . . , . .   18 

Et  la  marée  totale. . . . 82  c>** 


■ 


Pour  le  calcul  du  5   à  midi,  la  déclinaison  à 
employer  est  a5  degrés. 

Le  demi-diamètre  lunaire  i5'  3a". 

Par  conséquent  marée  lunaire 6t  et*** 

Passage    de    la   lune   au  mëridiea  à 
*idi4h.  38'      *  . 

Argument  de  la  marée  solaire  encore  2 1 . 

Marée  solaire  correspondant  à  4  h.  38' 
plus. . . *; _.     s 

Marée  totale * .  63  c**** 

Enfin  ,  pour  le  11  juin  ,  la  déclinaison  à  em- 
ployer ,  est  d'un  peu  plus  de  8  degrés. 

Le  demi-diamètre  de  la  lune  i4  '  46  V 

<3e  qui  donne  marée  lunaire  encore. . .   61  ce™61 
.  Passage  dé  la  lune  au   méridien   au 
moment  de  midi  à  Paris ,  dans  la  journée 
du  11  juin  8  h.  35' 

Argument  actuel  de  la  marée  solaire, 
30  centièmes. 

Marée  solaire  correspondant  à  8  h.  55* 
moins.. 11 

Donc  marée  totale  calculée .  ♦ 5o  c.*"* 
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^frjBLS  TT  des  valeurs  positives  ou  négatives  dé  là  fnareè 
solaire,  d'après  le  temsdu  passage  de  la  lune  auméridi&a** 
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pUÊLE  Tlh  'JrgtmeA  de  la  marée,  solaire  jttxkuU  efc 
quinze  en  quinze  jours. 


ai  Mars. 
J»  Avril, 
ai  Avril. 

0;Mai. 
3.1  Mai. 

6  Juin. 


32«  Juin.. 

7<  Juillet. 
a»  Juillet. 
»7  Août. 
2a  Août. 


S 

I 


16  o 
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_    -BX0    RÏTARDEMENS. 


Ap*çs  nf  et  p.  Lune 
Jours  écoulé»» . 
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10 


n  • 


je*  trois  qiarts. 
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11  »4 

Ift      o 


23  Sept. 
8  0ctob* 

23  Octob. 
8  Wovem. 

23  !¥©¥€«*• 

8  Décent 


22  Dçcem. 

7  Janv. 
21  Janv. 

6Févr.   - 
21  Févr. 

6  Mars. 
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Hauteur  4e  la  marée  pour  la  première  quinzaine 
de  juin  \%  2i.  Table  If. 
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TJMLMdeBempmUij  pour  le  retardement  des  maries,  «r 
jatsantune  correct,  au  tant  du  pats,  de  la  ktne  au  mérid. 


DISTANCE 
delà  ' 

LV9E  AU  SOLEIL. 

J    tA  LUNE 
étant  dans 
SOK   PÉAtGfe. 

LA  LUNE 
étant  dans 

SES  DIST*  HOT. 

LA  LUNE 

étant  dans 

SOK    APOGÉE". 

S. 

W*l 

-     JM imite  s* 

Minutes. 

Minutes. 

•    P 
ao 

18    après* 
9  1  après* , 

0 

22    après. 
11]  après* 

O        ; 

.  *27  '«près.- 
14  '  après». 

*    * 

"     i 

•                         4 

Q 
-    10 
20  * 

t    £ï  avant/' 
18    ayant. 
26    ayant.   » 

L 

1 1  î avant. 
22    avant. 
?i  i  ayant 

n£    avant. 
27  l  avant. 
39  i  avant. 

n. 

0 
2* 

33    avant.1 
§7  ï avant, 
3ij  ayant. 

— - — ^ —  •  1 

^4<>    avant.  • 
45    avant. 
46^  avant*.' 

5o    avant. 

56    avant. 

'   $8    avant,1 

-141.- 
5 

♦   r 

i  ao  .  J 

-3H~avant. 
31    avant. 

0      ,       . 

4o  î  avant.  ' 

-   35    ayant. 

-   5a  J  avant. 
3i    ajr*?1*' 

1Y. 

.    o 

jo* 

j  30 

21   ^près.    • 
33  J  apijs. , 
,  38  l  aprf  s. 

35.  apifèflu 

f.  4o  jj  apr.es.  : 

46  *  après1. 

3j    après. 

'  $0  i  après.   % 
1  58»   après. 

**v.'  ' 

VI. 

©       - 

.  I0X 
20 

o 

37  i  après** 
33    après. 
26    après.  0 
18    après.      , 

*  45    après. 
4o    après. 
3i  J  après. 
22    aptes. 

*  '56'  après*    : 
5o    après. 
39  J  après. 

,  27  l  après* 

. mJ^iie  table  wt  P,as  ancienne  que  celle  de  M.  de  la  Place;  mais  elle  est 
fléfectoeuse,  en  ce  qu'elle  suppose  qu'au  gros  de  l'eau,  la  mer  est  plcis»  i  h> 
même  minute  dans  l'apogée  que  dans  le  périgée. 
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GNOMÔNIQUE. 


Jua  gnomonique  est  Fart  de  tracer  sur  une  surface 
quelconque ,  pour  toutes  les  heures  du  jour^  là 
projection  $eV ombre  d'un  coïps  donné  de  position. 
Le  corps,  dont  l'ombre  indique  les  heures ,  est 
ordinairement  une  Verge  que  l'on  nomme  style. 
Les  Grecs  l'appelaient  ywfuâi ,  «Fou  vient  le 
nom  de  gnomonique* 

On  appelle  cadran,  l'instrument  sur  lequel  on 
a  tracé  des  lignes  pour  marquer  les  heutes  par 
la  projection  cle  l'ombre  du  style. 

On  prend  ordinairement ,  pour  style  9  une  droite 
parallèle  à  Faxe  de  la  terre.   * 

Lorsque  ce  sont  les  ombres  que  produit  le  soleil, 
qui  servent  à  faire  connaître  les  heures ,  le  cadran 
est  appelé  solaire;  il  est  appelé  lunaire ,  quand  ce 
sont  les  ombres  produites  par  la  lune.  Nous  ne 
parlerons  ici  que  des  cadrans  solaires. 

Comme  le  mouvement  du  soleil  se  fait  autour 
de  l'axe  de  la  terre,  en  raison  de  i5  degrés  par 
heure ,  à  trés-peu  de  chose  prés ,  et  que  l'axé  de 
la  terrç,  supposé  prolongé ,  projette  son  ombre  dans 
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le  méridien -opposé  à  celui  où  est  le  soleil,  celte 
ombre  dptt-âvpir  un  mouvement  <K  i5°  par 
heure:  A  )  ' 

Pour  rendre  cela  sensible,  supposons  fig.  i.M  jjue 
Z  P  Rp  H  représente  «n  méridien  sur  la  surface 
de  la  terre,  Zr  le  lieu  du  spectateur,  E  Q,  l'équateur. 
^Concevons  ce  dernier  cercle  divisé  en  a4  parties 
.égales;  chacune  de  ces  parties  mesurera  un  angle 
horaire  en  P  de  i5  •.  •    t 

Si  le  soleil  tourne  autour  de  Taxe  dans  le  sens 
Q,  1*3,  3,  4,  etc.,,  Tombre  de  l'axe  0/*  s'avancera 
#yec  la  mémç  vitesse  dans  la  partie  opposée  ;  et, 
lorsque  le  soleil  sera  en  E  au  méridien  du  lieuZ, 
l'ombre  se, projettera. sur  1$  méridien,  dans  le  sens 
opposé;  c'est-à-dire  dans,  le  Sens  PRQ.  Lorsque 
le  soleil  aura  parcouru  i5°,  Forabre  se  projettera 
$ur  le  méridien  Pi,  et  marquera  une  heure.  Au 
bout  de  deux  heures ,  j'ombre  se  portera  sur  la 
seconde  division  P  a ,  et  ainsi  de  suite:  de  soHè 
gue  Tombre^  en  parcourant  ces  divisions  égales 
j&e  l'équateur ,  indiquera  les'Tbeures ,  après  midi ,  sur 
l'arç  jQ  4 1 ,  & ,  3 , 4 ,  6 ,  et  avant  midi ,  sur  l'aide  LQ. 

Supposons  présentèrent  un  globe  placé  en  Z} 
-dont  Taxe-  mp  stfit  parallèle  à  l'axe  delà  terre,  et 
qu'on  ait  tracé  sur  ce  globe  un  grand  oerQle  perpen- 
diculaire à  Vzsp\  ce^gtajçid  cercle  eq  sera  parallèle 
^réquat^ur-  terrestre.  Si  Ppn  divise  cet  éqûatenr 
en  24  parties  égales ,  l'ombre  de  Faxe^de  ce  globe, 
toujours   parallèle  à  l'ombre  de  l'axe  terrestre, 
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«parcourra  aussi  une  division  par  heure;  et  si  ï-oa 
ta  eu  soin  de  &ire  correspondre  un  des  méridiens 
rdu  globe  avec  le  méridien  du  point  Z ,  on  aura 
un  cadran  très-exact  qui  indiquera  midi ,  lorsque 
l'ombre  se  projettera  Je  long  dte  ce  méridien,  et  les 
autres  heures  'avant  et  après  midi,  lorsqu'elle  se 
projettera  sur  les  méridiens  menés  par  les  autres 
points  de  division. 

D'après  cette  explication ,  on  voit  aisément  quô 
le  cadran  le  plus  facile  à  faire  ,  est  celui  que  Ton 
trace  sur  une  sphère  ;  car  il  suffit  de  décrire  un 
grand  cercle  eq,  de  le  diviser  en  24  parties  égales^ 
et  de  placer  a  ses  deux  pôle)  deux  styles  dans  la 
direction  de  son  axe. 

Plaçant  ensuite  cet  çxëpom  dans  une  position 

parallèle  à *l'axe  de  la  terre,  et  faisant  tourner  le 

globe  jusqu'à  ce  que  le  méridien  brq  ,*sùt  lequel 

on  a  écrit  12  ,  soit  dans  ïe  méridien  du  lieu  où  l'on 

*e  trouve,  oh  aura  un- excellent  cadran.  L'ombre 

du  style  op  çiarquera  les  heures  depuis  le  21  mars , 

.  jour   où  le  soleil   décrit  ftfqijateur,  jusqu'au  21 

septembre  où  il  le  décrit  encore,  he  style  o  m 

indiquera  Pheure  pendant  les  six  autres  mois  dé 

Tannée.  Un  pareil  cadran  a  ^inconvénient  de  ne  pas 

marquer  l'heure  le  jour  des  équinoxes  j  parce  que 

èe  jour*,  îe  soleil  est  dans  le  plan  du  cercle  e  q. 

Au  Heu  d'un  globe  entier ,  on  pourrait  ne  prendre 
jpte  le.eercle  niéme  eq  divisé  en  24  parties  égatfgs,* 
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fig;  !.«•  Alors  un  style  mop,  élevé  perpendictë* 
lairement  à  son  plan ,  et  passant  par  son  centre  > 
marquerait  les  heures  par  spn  ambre,  si  ce  style 
était  placé  parallèlement  à  l'axe  du  monde ,  et  que 
le  diamètre  e  q  fût  mis  .dans  le  plan  <lu  méridien. 
Ce  cadran  est,  en  quelque  sorte,  le  globe  réduit 
à  son  équateur ,  et  ,.p^r  cette  raison,  prend  le  nom 
de  cadran  êquatoriaL  La  partie  du  style  ,  qui  est 
au-dessus  du  plan  du  cerôle ,  marque  par  son  ombre 
les  heures^ lorsque  le  solçil  est  au  nord  de  l'équateur, 
et.  la  partie  qui  est  au-dessous  -les  indique ,  lorsqu'il 
est  au  sud  du  même  cercle.  Le  jour  des  équinoxes , 
le  soleil  étant  dans  le  plan  du  cercle,  l'ombre  du 
style  né  peut  se  voir  ni  au-dessus  m  au-dessous  du  . 
plan.  Ainsi ,  avec' un  cadran  équatorial ,  il  y  a  deux 
jours  dans  l'année  où  l'on  ne  peut  trouver  FJxeure. 
On  joint  ordinairement  au  cadran  équatorial  une 
boussole,  pour  connaître  le  nord  et  placer  la  ligne  e  q 
dans  la  direction  du  méridien.  U  est  inutile  d'observer 
ici  qu'il  faut  avoir  égard  à  la  déclinaison  de  l'aiguille 
aimantée.  Un  arc  de  cercle  divisé  en  degrés ,  situé 
dans  Un  plan  vertical ,  sert  à  placer  le  cercle  e  q 
danS  une  situation  parallèle  à  l'équateur  terrestre. 

CADRAN  HORIZONTAL. 

On  appelle  cadran  horizontal ,  celui  qui  est  tracé 
sur  un  plan  parallèle  à  l'horizon,  comme  sur  le 
plan  hr,  fig.  1."  U  est  aisé  de  voir  dans  cette 
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Sguye  que  l'ombre  d'un  style  parallèle  à  l'âge  de 
la  terre  se  projette  sur  çek  cadran  de  la  même 
manière  que  l'ombre  de  Taxe  de  k  terre  Pp  *e 
projetterait  sur  l'horizon  HR» 

A  midi ,  l'ombre  du  style  sera  sar  o  r ,  et  l'ombre 
de  l'axe  sur  OR;  là  prôjeet^on  de  l'ombre  o  i ,  sur 
le  cadran,  fera  avec  or,  un  angle  égal  à  celui  que 
fera  0i  avec  OR,  et  qui  est  mesuré  par  Parc  Ru 
La  ligne  de  deux  heures  fera ,  avec  la  méridienne 
dû  cadran,  1e  même  âugle  que  la  ligne  O  a  fait  4veo 
OR ,  et  ainsi  de  suite  des  autres  lignes  horaires, 
;  Il  est  aisé  de  voir  dans  pet^  figure  f  que  poufc 
avoir  l'angle  dç  la  ligne  d'une  heure  ^de  deux  heures, 
d#  trois  heures,  etc,,  avec  la  méridienne  ?  il  faut 
calculer  les  arc»  Ri >  R*f  R5f  etc.,  qrà  mesurant 
^es  angles. 

Pour  calculer  ce*  acre»,  il  suffira  de  remarquer 
que  ce  sont  des  côtés  de  triangles  Bpheriques 
rectangles PR\>PM%,  PR$ytU., dans  loquel» 
Pingfe  R  est  d*oit ,  le  côté  P  M  est  Féiévation  du 
pèle,  <ro,  oe  qui  revient  au  marne,  la  latitude  dut 
Uéu  ou  l'on  se  tro«ve>  Les:  angles  en  P  sorti  en 
^5,3o,  45^  eic.vdfgres.  Il  sera  alors  liès+lacifo 
de  trouver  les  angles  horaires  y  eû/établissahb  lest 
proportions  suivantes  : 


R  :  tang  RP  i  on  tsng  i5  • 

::  sia  PR  ou  sin  lat.  ;  tang  Ri. 

R  :  taog  RP*  ou  tang  3o 

::  sia  P  R  ou  sin  lat.  :  tang  Ri* 

R  :  lang  RPZ  ou  tang  45 

;:  sio  PR  ou  sin  lat.  :  tang  R$4 

5o 

Digitized 


by  Google 


(466) 

Lorsque,  par  ces  proportions,  on  aura  calcule 
les  angles  horaires  dç  midi  à  six  heures  àù  soir , 
on  aura  aussi  ceux  de  6  heures  à  midi,  le  matin; 
car  il  est  facile  de  voir  que. la  ligne  de  11  heures, 
£iit  avec  la  méridienne  le  même  angle  que  celle 
de  l'heure;  celle  de  10  heures  fait  le  même  angle 
que  celle  de  a ,  et  ainsi  des  autres. 
•  La  ligne  de  6  heures  doit  être  perpendiculaire  à 
la  méridienne  ;  car  le  vertical  de  6  heures  passe 
par  les  points  Est  et  Oçest.  Ainsi,  l'ombre  du  soleil 
doit  être  dirigée  dans  la  ligne  Est  et  Ouest ,  quand 
il  se  trouve  dans  le  premier  vertical ,  ou  lorsqu'il 
est  6  heures  du  soir  ou*du  matin.  Or,  la  Bgne 
Est  et  Ouest  est  perpendiculaire  à  la  ligne  Nord  et 
Sud  qui  n'est  autre  chose  que  la  méridienne. 

La  ligne  de  7  heures  du  soir  est  le  prolongement 
de  celle  de  7  heures  du  matin ,  celle  de  8  heures 
du  soir  est  le  prolongement  de  celle  de  8  heures 
du  matin ,  et  ainsi  de?  autres. 
;  Le  cadran  horizontal  est  celui  que  l'on  construit 
le  plus  souvent.  Je  donne ,  dans  le  tableau  suivant , 
les  angles  que  doivent  faire,  avec  la  méridienne , 
les  lignes  horaires  de  demi-heure  en  demi-heure, 
pohr  les  latitudes  de  Paris  4t  de  \Nantes. 
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Jtagles  horaises  {K>ur  la  latitude 

■            ,      -r  ■    f     ,     1    1  i            » 
Angles  horaires  pour  la  latitude 

de  gantes. 

de  Paris, 

Matin. 

Soïr.    : 

Angles. 

Matin. 

Soir. 

Angles. 

un.* 

*  *\ 

5o  3ï' 

un*] 

0     » 

5«fa 

Ji 

i         J 

IL       8 

ji 

1   ' 

11     a5 

10    l 

i    \ 

iff  54 

1*    1 

1    5 

17     a» 

K> 

a 

aa    58 

10 

» 

*3    3o 

;  9  s  " 

X 

a    » 

29    a3 

9      i 

a     i 

3o       1 

9     , 

3     f 

36     16 

9 

3 

3d  59 

8     l 

3    i 

*»    49 

8    ] 

3    S 

44    *8 

*    « 

T       * 

*•, 

4 

5a    3i 

7    ■ 

A        s 

60    34 

7.    « 

i-- 

61     11 

i 

5 

69    57 

2 

70    a5 

Kl 

*    i 

79    &► 

6 

5    i 

80      6 

6 

6 

90 

6 

^6 

90 

On  voit,  dans  ce  tableau ,  que  les  angles  horaires 
jBont  différens  dans  ces  deux  villes;  on  aurait  trouvé 
«les  différences  encore  plus  grandes  y  si  l'on  avait 
pris  deux  villes  plus  différentes  en  latitude. 

CADRAN  VERTICAL. 

On  a  donné  le  nom  de  cadran  vertical  à  celui 
«qui  est  tracé  sur  un  plan  'vertical.  Ce  plan  peut 
être  perpendiculaire  à  la  méridienne ,  et  on  l'appelle 
cadran  vertical  sud ,  lorsqu'il  est  tracé  sur  la  face 
-qui  regarde  le  sud ,  et  cadran  vertical  nord ,  quand 
il  est  tracé  sur  celle  qui  est  tournée  vers  le  nord. 
SI  le  plan  vertical  sur  lequel  est  tracé  le  cadran 
était  oblique  à  la  méridienne ,  on  l'appellerait  cadran 
«técliaauU  Enfip  ,  «i  le  plan  vertical  était  dirige 
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tbïtafct  la  méridienne  ,  le  cadran  porterait  le  nom 
d'oriental   ou  d'occidental,  suivant  la  face   sur 
laquelle  il  serait  trace. 

Je  commence  par  h  cadran  vertical  sud.  Con* 
cçvons  un  grand  cercle  Z  N  t  passant  par  le 
zénith  et  conséquenyneut  perpendiculaire  3  l'ho- 
rizon ,  et  de  plus  ,  perpendiculaire  à  la  méridienne 
HO  R.  Le  point  H  marque  le  sud,  et  le  point  R 
le  nord  de  l'horizon. 

Gomme  le  soleil  parcourt  en  ïme  hetire  ,  en 
deux  heures  ,  en  trois  heures*  f  etc. ,  des  angles 
au  pôle  de  160  ,  de  2to«  et  dé  4$°,  Folmfcrq  de 
l'axe  O  P,  à  midi ,  se  projettera  sur  O  N  ;  à 
1  heure ,  sur  01  ;  à  a  heures ,  sur  02  ;  à  3  heures , 
*ur  o5 ,  etc.  Intersections  du  plan  vertical  avec 
les  méridiens  menés  de  i5  degrés  en  ï5  degrés, 
en  partam  du  méridien  B  A  p  H . 

Pour  être  en  état  de  tracer  les  lignes  horaires, 
01  ,  02  ,  o5  ,  etc. ,  il  suffit  de  iàire  attention  que 
te»  aflgles  açnt  inewré*  PM  le*  areii  N%  ,  ^a  , 
JV5,  etc.  Or  >  e*f  *rcs  fce  tjfowverowt  aiWmeat 
4toa  lé$  triaugka  sphéiàqpezp  N X  ,pN  * >  p  &  $ , 
redtafcglea  en  AM&ttè  tom  ces  triangles,  N p  est 
égà  à  Z Py  dilatante  du,  pôle  au  «éjiith  ,  c'est-*- 
.dire  que  Z  p  est  le  çampWi»e»t  de  la  latitude. 
Les  anglfesen  p  «nt  ide  i5°  >  de.  5o  %  de  45* ,  été. 

Pour,  trouver  N  *  ,  dati?  le  tria«$e  p  N  1  , 
je  fcis  &  proportion  .A  ':  ta«g;  2Y>*  t>ULte»fr  tfj# 
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:  :  fia,  p  N  oy>  cos.  Urt.  :  tang.  N  i.  Oa  trou- 
verait ^  a  >  iV  3  , .  etc.  ,  par  4w  proportions 
analogues. 

Si  b 1 1  est  un  plan  qai  coïncide  avec  ZO N* 
et  que  a  m  ^pit  parallèle  à  e  /* ,  axe  de  la  terre  j 
l'ambre  de  o  in  se  pto^ettera  sur  le  plan  67  j£± 
de  la.m&ne  manière  que  Qp  .le  fiât  sur  le  plan 
ZN.  En  ooWtfuenoe,  If  s  *i^s  bgrairei  sont  le^i 
«îemee. 

Comme*  on  trace  trie-  souvent  «tea  cadrans  ver* 
tk*ux  snd ,  jf  fofeitô  ici  Une  taWt  d&*  angles 
que  font  dan*  ces  çatàrflqsJef  ligues  Jïtirckfes  àveo 
U  méridienne ,  ponr  fat  latitude  de  Nantes ,  et 
feor  èelle  de  Paris. 


ANGLES 

ANGLES 
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4»  $3r 
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i»      5g 

9    5e 

i»     i 

L        ï< 

•  5.    43 

j5      if 

Jo 

'     1    • 

>4      «5 

9 

i  J 

27      3a  . 

■•••    3?      it' 

s  s 

4     i 
s 

5  ! 

•  t-l 

lî  g 

7 

i';*      ': 

■  •  «  a  ■' 

ai. 

.      6.    \  : 

U,  fi    s    • 

$0        * 

[•  •.•■■] 

•* 

..*'•.  * 

Si  lé  pfefe  vertical  2  N  était  tféctihant  ,  fl  «était 
néoé^sairé1  de  coimatlre  Farigle  quST  fait  avec 
te  ttéttdieii.    ;  .:--..» 
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Alors  ,  dans  les  triangles  p  Ni ,  p  i\T  a ,  etc.  j 
l'angle  p  JV  i  j  n'est  plus  droit,  il  serait  égal  à  l'angle 
que  fait  ce  plan  vertical  avec  le  méridien  ,  angle- 
qu'il  est  facile  'de  se  procurer.  Le  coté  p  N  est 
toujours  égal  à  Z  P  ou  au  complément  de  la  lati- 
tude. Enfin,  les  angles  qui  sont  en  p  sonLde 
*5°  ,  3o°;  45*  ,  etc. y  Ainsi,  au  moyen  de* 
principes^  connus  de  la  trigonométrie  sphériqtte  i 
en  trouvera  aisément  les  côtés  JVi,  Na^  etc.,  qui 
mesurent  les.  .angte*  hontirest 

Si  le  plan  vertical  donné  était  le  méridien  même 
ou  le  plan  Z  RN ,  fig;  i ,  tant  que  l'axe  sera  dand 
ce  plan ,  H  est  aisé  de  vwr  que  l'ombre  sera  tou- 
jours Taxe  lui-même  et  ne  pourra  £ar>  conséquent 
indiquer  les  heures.  Mai»  si  l'on,  éloigne  l'axa, 
parallèlement  àUii-mêmj3>til  projetterai  sou  ombre 
sur  des  droites  toutes  parallèles  et  que  l'on  pourra 
marquer  sur  l'intersection  de  l'équateur  avec  le 
méridien.  ■      »  >       i  * 

Soit.-EPQ  P\  le  méridien  d'un  lieu,  fig.  a  j 
'PjP'  Faxe  de  ki.tejre  ,  pp\  uriç  ligite  parallèle 
à  l'axe  et  È  Q  là  projection  de  Péquateur  sur  le 
plan  du  méridien.  On  suppose" la  lign$  p  p',  qui 
sert  de  stylé ,  attachée  au  ;  plan  du  cadran  par  les 
perpendiculaires  p  $  >  p?  M.  Les  choses  étant 
aiusi  disposées  ,  à,  6:  heures,  l'opd^re  de  ppx  se' 
jprojettçra  sur  iV  iîfl  Poar  trouver  l'intervalle  6,  7, 
qui  se  trouve  entre  la  ligne  de  6*  heures  et  cellq 
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de  7 ,  on  a  à  résoudre  uu  triangle  R6  7  f  rèc3 
tangle  en  6,  dont  l'angle  72,  est  de  i5  degrés  et 
dont  le  c&té  MQ  $st  connu/ On  trouvera  donc 
aisément  le  côté  6,  7  en  disant  R  :  R  G  :  :  tarig.  QJR7» 
ou  tang  i5*°  :  G  ;  7.-  On  trouverait  l'intervalle  6,8, 
en  disant  fl  ;  Jfc6  :;  tang.  6  jR  8  ou  tang.  5of°:6,8y 
et  ainsi  d$s  autres  heures.  <  > 

Si  l'on  Toulajt  tracer  *un  cadrau  sur  un  autre 
méridien  que  celui  du  lieu- où  l'on  est ,  il  faudrait 
trouvev  l'ange  que  fidt  cfe  méridien  avec  celui  di* 
lieu  où  l'on  esU  On  plaœrait  ensuite  le  cadre 
Npp7  M y  de  .manière  que  ton  plan. fît,  avec  le 
plan  du  cadran ,  un  angle  de  0o°  ,  moins  l'angle 
du  méridien  avec  celai  dû  lieu.  Ensuite  dans  tes 
triangles  R  6  7  ,  R  6  8 ,.  etc. ,  les  angles?  e»  12 
Sfr^ent  toujours  de  ik,  de  5o,  degrés ,  l'angle  jm& 
serait  égai  'jtoi  complément  de  Tangle.du  méridien 
a^ec  le  pten,  du  cadran. .  ;      ,  !  -    #    j 

^Passons  maintea*nl;  à  pu  cadran  tracé  sur  une 
surface  plane  quelconque.  Supposons  que.  le  plactr 
A  r,  fig.  r ,  stfit  situé  d'urte^lî^mère  quelconque. 
Si  ^on  supposa:  un  4ul#e  plan JfiR\  qui  lui  ioit 
parallèle ,;  passant  .par  le  centre  de  Ja  tem;  l'axe> 
wop  ,:pppj$ttsra  s©n  on^e  si*r  1$  cadran  ^  de> 
la  même  manière  que  Taxe  terrestre  P  Op'  pro- 
jette 1%  siewe  «|iç  te  pfciF  Ifc^Bfc  IJ  «ffit  doirtl 
de  jftfculev  les  angles  l^es^feA.  RQ  1  yR  0  % ,  etcj; 
On  y  parviendra  en  résolvant  lès  .triangles  P.Rx*: 
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PJk%  ,  PR5  f  etc. *.  dans* lesquels  oïl  connaît 
PR>  qui  est  l'angle  que  fait  avec  l'axe  de  la  terré 
Fiatèrsectioon  du  méridien  avec  \è  'plan  mt  lequel 
qh  veut  tracer  le  cadran;  les  angle*  P  R  i  , 
PR%>  etc.,  sont  l'inclinaison  du  cadran  sut  le  méri- 
dien et  les  angles  pu  P  sont  toujours  de  *  h  a ,  de  3o% 
de  45  °  ,  etc. ,  on  aura  R  i  au  moyen  de  la  formulé 
«tf.  Ai  si»  rarti  1»  jfrt,  g  +  6os.  R.oôs^    P  R  » 

.•   :.  ";  SSTTïTï ,  »  !    />      """  ; 

•u  en  employant  tes analogie  vivantes  ,  Connues 
«m  le  nom  «Panalo^c*  do  Neper' .  ' 
.:  Sin.  £Çâ-:  «p.  *r*  .'.  ^g.  i  j>  *  \  tang.P-^£l; 

1  Ç».  *±H  :  *>.  ^ :  :  ;  ta*  * J> *  :tang,  £±£' 

La  première  de  ces  «  proportions  donnera  Es 
demi-dîifêrence<4$e9  deu*  céfcfe  £  i >tt  Ri;  et,  fe* 
cteeohde,  teer  demi-  somme,  Ori  érftléàmifa  fed- 
lement  chacun  des  côtés  Pi  et  R  t ,  et  £ar  conséquent 
tes  angfes  hokiiiW  A  0  t  ^  Jfci*>  si ,  ^e  ces  arcs 
mesurent*  :    <   •  ■  •»*•  ;'-, 

.  Si  te  pta»  RHétàt  horizmitàl ,  fitagîe  JC  serait 
droit  et  JP  .£'tei&trta.  la«iU|dte.  AiflsJ  /te  formate 
que  hoas  ^ettoas  de  dohnêr  deviendrait  (  oos.  R 
étant  ©  )  ^  co*  îft  t  gB'<jd»:,P.Jg;  «Pou  lVm  tirerait 

Jfc  :  «in.  lat.  t'»ï  eôt?  Jt  r  :  cet.  F  toi  ?  :  tang,  P  : 
teng.  J*  t ,  prdporûofe  âùt&]  àoua  nous  sommes 
servi*  dans  ce  cas,  >!'■--*-'  •.-■- 
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Tracer  une  méridienne 

Commençons  par  une  surface  •horizontale.  Pour 
cela ,  on  trace  sur  cette  surface  plusieurs  circonfé- 
rences concentrique*  ?  fig.  5,  et  au  centre  commun  Cy 
un  élève  un  style  perpendiculaire  au  plan  de  la 
surface  on  vertical.  On  examine,  dans  la  matinée  > 
les  points  ou  Nombre  du  style  AC  se  termine 
sur  les  diverses  circonférences.  On  marque  ces 
points  que  je  suppose  4tre  G  ,  P,  E ,  2>.  Dans 
Paprès-midi  ',  cm  observe  les  points  où  Pextrémité 
de  Pombre  du  style  se  fcoiie  sur  les, circonférences* 
Je  suppode  que  6e  soit  les  points  2>%  E  * ,  JF° ,  G\ 
On  partage  les  arcs  DD?  ,  EE*m9  FF*  ,  G  G*  eh 
deux  parties  égales.  Si  Ton  ne  s'est  pas  trompé, 
tous  les  milieu^  de  c«&  arcs  doivent  être  en  ligne 
droite  ,  eB  cette  droite  doit  passer  par  le  point  CV 
En  la  traçant  on  a  la  méridienne.  Il  arrive  rare- 
ment que  tous  ces  points  soient  parfaitement  eii 
ligne  droite.  Slls  en  différaient  d'une  trop  grande 
quantité ,  il  faudrait  recommencer  ;  mais  si  les 
différences  étaient  petites /on  tracerait  une  droite 
atoyenne.  ■.•      ■  *       *  / 

Comme  les  ombres  des*  corps  ne  sont  jamais 
parfaitement  terminées ,  on  attache  ai  haut  da 
style  CA  une  petite  plaque  métallique  percée 
d'une  ouverture  très-petite.  On  place  alors  le 
style  à  côté  du  centre  des  circonférences,  et  on 
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dispose  la  plaque  de  manière  que  la  petite  ouver- 
ture réponde  au  centre.  Au  lieu  de  marquer  sur 
les  circonférences  les  poiaU  oi*  se  termine  l'ombre  , 
on  marque  les  points  x>ù  se  projette  Je  point,  lu- 
mineux que  laisse  passer  l'ouverture  île  la  plaque*. 

Nous  supposons  ici  que,  pendant  un  jour,  le, 
soleil  ne  change  pas  sensiblement  de  déclinaison  y 
ce  qui  a  lieu  >5  .jours  avant  y  et  i5  jours 
après  les  deux  solstices.  Dans  toujte  autre  saison* 
il  faudrait  avoir  égard'au  changement  de  déclinaa^pn 
du  soleil,  dans  l'intervalle  de  teins  qui  s'écoule 
entre  la  chute  du  point .  lumineux  sur*  les  deux 
points  de  la  même  circonférence ,  le  matin  et 
k  soir. 

Quand  le  soleil  s'approche  du  zénith,  l'angle 
ioraire  du  soir  est  plus  graiyl  que  celui  d#  matin  j 
et,  quand  le  changement  de  déclinaison*  l'éloign^ 
du  zénith ,  l'angle  du  soir  est  plus  petit  que  celui 
du  malin.  Lorsqu'on  est  obligé  de  tracer  une  méri- 
dienne dans  un  tems  où  le  changement  de  déclinaison 
ne  peut  pas  se  négliger ,  il  faut  calculer  la  différence* 
de  ces  deux  angles  pac  les  principes  que  donne 
l'astronomie ,  et  y  avoir  égard  dans  le  tracé  de  1% 
méridienne» 

'  Méridienne  sur  uns  sukfacb  QUrâiCon q^jb* 

.  Je  donné  maintenant  le  utoyerç  de  tracer  une 
méridienne  sur  un  mijr  quelconque  >  et  d'y  placer 
un  style  parallèle  à  l'axe  du  monde. 
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.  Soit  CD  y  fig.  4*,  le  mur  sue  lequel  il  faut  tracer 
un  cadran  ,  on  commencera  par  assujétir  ail  piecb 
de  ce  mur -une  table  horizontale  sur  laquelle  on 
trace  une  méridienne  ^SiVVpar  le  premier  moyen» 
donné.  On  place  perpendiculairement  au  plan  d& 
la  table  et  le  long  de  la  ligne  SN,  une  règle  K  M  ni 
dont  l'angle  en  K  soit  égal  à  la  latitude  du  lieu; 
à  Mantes,  par  exemple ,  de ^7°  i5\  A  uçe  petite 
distance  de  la  table  et  de -l'autre  côté,  on  assujétit 
un  cadre  XZ ,  sur  lequel  ou  place  une  règle  oit 
soient  attaches  (Jeux  fils  à  plomb  RQ  et  OP.) 
L'autre  extrémité  de  la  règle  est  attachée  au  mur.  . 
On  a  soin  que  les  fils  pissent  par  deux  trous 
pratiqués  sur  la  méridienne.  IL  est  ;clair  que  le 
planu  A  B  SK  m  M  N  est  celui  du  méridien. 
Ainsi  >  plaçant  l'œil  derrière  le  fil  RQy  on  fait 
tracer  sur  le  mur  une  ligne  G  F  que  recouvre 
parfaitement  le  fil;  cette  ligne  est  la  méridienne- 
tracée  sur  le,  mur.  }1  faut  ensuite  placer  une  règle 
le  iobg  de  KL  qui  rencontre  le  mur  en"  T.  Dne 
ligne  Gff9  menée  parallèlement  à  JiST,  sera  parallèle 
à  l'axe  de  la  terre,  et  peut  par  censé^uent  servie 
dé*  style  m  caàran.  . ,  '  .  ♦.  - 

.  Après  ayoir,  ainsi  placé,  le  style  avec -la  plus 
grande  précision,  il  faut  mlettre  une  bonne  moMre 
sur  midi  *  lorsque  l'ombre, se  projettera  sur  G  F. 
Cette  montre  servira  «a  marquer  *la  direction  de 
Nombre  du  même  style  à  chacune  des  heures  avant 
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et  après  midi.  Ce  moyen  dispensera  de  calculer  tes 
angles  horaires. 

Quelquefois  on  a  intérêt  de  s'assurer  si  le  mur 
aur  lequel  on  veut  tracer  un  cadran  est  sud 
plein.  Pour  y  parvenir,  on  place  perpendicu- 
lairement à  la  surface  du  mur  une  verge  bien 
droite.  On  suspend,  à  son  extrémité  la  plus  éloignée 
du  mur ,  un  fil  à  plomb  $  si  Pombre  du  style  et 
*  celle  du  fit  ne  font  qu'une  seule  et  même  ligne 
droite,  au  moment  où  un  bon  cadran  marque  midi, 
on  est  sûr  que  la  muraille  est  tournée  en  plein 
vers  le  sud. 

On  peut  aussi,  par  le  même  moy$**,  connaître 
l'angle  que  Eût  cette  surface  avec  le  méridien. Car  , 
$i  l'on  observe  ;  à  quelle  heure  du  matin  ou  du 
aojjt  l'ombre  du  style  et  l'ombre  du  fil  sont  en 
ligne  droite,  on  aura  le  vertical  perpendiculaire  à 
la  surface  donnée,  d'où  l'on  déduira  aisément  l'angle 
que  fait  ce  vertical  avee  le  méridien. 

Eh  effet,  soit  p HZPQl*  méridien ,  Z  fe  *émthr 
Pp  Kaxe  du  monde,  %  5 ,  E  Q  »>4qtttteûr,  HR 
l'horizon,  h  to  le  p^râtiék.  que  dédrit  la  sokil , 
le  jour  pu  Ton  fait  l'observation ,  et  Z  TM  vertical 
du  soleil,  lorsque  l'ombre  du  fl(  et  ceMé  dta  rfylo 
«ont  en  ligne*  droite;  dans  le  teiao^e  ZPÉ>  on 
Connaît  l'angle  P,  parce  qu*il  a>  pour  -mesuré 
k  différence  entre  Pheute  de  observation  et  midi, 
réduit*  en  degrés.  On  connaît  F  S,  <îorfiplément  de 
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fc  déclinaison  da  soleil;  ejt,#  ZP>  complément  4e 
la  latitude.  Oi>  pourra  aisément  trouver  l'angle 
$Z>P  qui  est  l'angle  du  vertical  perpendiculaire  à 
la  sur&ce  du  mur  avec  le  méridien.  Ainsi  >  le 
complément  de  cet  angle  sera  l'angle  que  fiât  la 
Surface  donnée  avec  le  plan  du  méridien. 

On  marque  quelquefois  sur  les  cadrans  la  décli- 
naison du  soleil  f  ou  le  moment  *>ù  il  entre  dons 
chaque  signe  du  zodiaque. 

Pour  y  parvenir,  il  faut  se  rappeler  que  les  ombre* 
des  corps  perpendiculaires  à  l'horizon,  vont  en 
augmentant  >  &  mesure  que  l'élévation  du  soleil 
au-dçssus  de  l'homon  diminue.  Soit  A  B\  fig,  $, 
une  droite  perpendiculaire  à  l'horizon  BD  une 
ligne  horizontale.  Lorsque  le  soleil  est  en  S>  l'ombre 
de  la  droite  BA  est  2?G\  La  même?  ombre  s'étend 
jusqu'en  D ,  lorsque  le  soleil  est  en  S\  On  voit 
aisément  que  si  la  droite  A3  était  de  longueur 
donnée,  il  serait  facile  de  trouver  la  longueur  de 
l'ombre  B  C  y  en  connaissant  la  hauteur  du  soleil 
au-dessus  de  l'horurih  Car ,  dans  le  triangle  ABC, 
rectangle  en  #>ana  la  proportion^:  Umg+GïJBC:AB. 
Or  r  l'angle  C  est  égal  à  Félévatio*  dn  soleil  sur 
l'horizoa.  Ainsi  %  ou  aura  la  proportion  R  :  tahg. 
liauteur  du  aoU  ::  la  longueur  de  l'ombre  est  à  ht 
hauteur  AB  de  la  droite. 
.  Sapposone  maintenant  que  AOFQ>f*g.  7,  soit 
9&  plan  sur  lequel  on  a  traoé  un  cadran,  dont  1a 
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(-4TO 
•méridienne  est  A  BEI?  et  dont  lé  style  parallèle 
à  l'axe 'de  la  terre,  est  BC.  Si  Ton  suppose  une 
ligne  C  E  perpendiculaire  à  Taxe  y  cette  ligne  sera 
dans  le  plan  de  l'équateur  que  «je  suppose  être 
OC Q.  On  conçoit  facilement  que  lorsque  le  soleil 
sera  en  S  dans  Féquateur ,  c'est-à-dire  K  quand  il 
entrera  dans  les  signes  du  bélier  et  de  la  balance , 
il  sera  sensiblement  pendant  un  jout  dans  le  plan 
OCQ.  Ainsi  ,  l'ombre  du  point  C,-  extrémité  de 
i'axe*  étant  toujours  dans  l'équateur,  parcourra 
l'intersection  de  ce  cercle  avec  le  plan  du  cadran. 
Donc ,  du  matin  aii  Soir,  l'extrémité  de  l'ombré 
de  l'axe  suivra  sensiblement  la  droite  OEQ.  (Je 
dis"  sensiblement,  car  le  soleil  changeant  de  décli- 
naison du  matin  au  soir,  n'est  pas  pendant  toute 
la  journée  dans  l'équateUF  $  mais  son  changement 
de  déclinaison  ne  produit  qu'un  faible  changement 
dans  la  longueur  de  l'ombre.) 

Lorsque  le  soleil  aura  une  déclinaison  quelconque, 
«oit  nord,  soit  sud ,  il  décrira ,  dans  son  mouvement 
diurne,  un  cercle  que  l'on  jtffcrra  regarder  comme 
Ja  base  d'un  cône  dont  le  sommet  est  en  C.  Par 
conséquent ,  l'ombre  du  point  C  décrira  un  cône 
opposé  au  sommet  au  premier.  L'intersection  de 
cette  surface  conique  avec  le  plan  AOFQ  est  la 
route  de  l'ombre  du  point  C.  La  géométrie  nous 
apprend  que  cette  route  est  une  hyperbole.  Il  est 
facile  de  voir  que  sa  convexité  sera  tournée  vers 
le  point  B,  lorsque  le  soleil  aura  une  déclinaison 
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(479) 
de  différente  espèce  que  la  latitude  du  lieu ,  conïme 
fen  Europe,  dans  les  mois  d'hiver  et  d'automne. 
Mais,  lorsque  le  soleil  aura  une  déclinaison  de 
même  dénomination  que  la  latitude  du  lieu  où  est 
le  cadran ,  comme  dans  notre  pays ,  pendant  le 
printems  et. l'été,  les  rayons  partis  des  difîerens 
points  du  «cercle  que  décrit  le  soleil  et  qui  se 
rencontrent  en  C,  formeront  un  cône  dirigé  dans 
un  sens  contraire  ;  et ,  par  conséquent ,  les  hyper- 
boles, qui  marqueront  les  projections  de  l'ombre 
de  ce  point,  seront  tournés  en  sens  opposé,  et 
leur- concavité  sera  dirigée  vers  B.  On  peut  voir 
4a  forme  que  présentent  ces  courbes  dans  le  cadran 
horizontal  de  la  fig.  8. 

?  Pour  tracer  tses  cotirbes^  on  calcule ,  par  la 
proportion  que  nous  avons  donnée,  la  longueur 
de  l'ombre  du  style  pour  toutes  les  heures  du 
jour  où  le  soleil  entre  dans  chaque  signe  du 
zodiaque ,  et  ensuite  on  porte  ces  longueurs  sur 
les  lignés  horaires.  On  a  une  suite  de  points  de 
la  parabole  par*  lesquels ,  au  moyen  d'une  règle 
flexible,  on  fait  passer  une  courbe. 

Je  donne  ici  les  longueurs  DJff,  DG\  DF7 
DE,  DI,  DK  et  DL  de  l'ombre  du  style  sur 
la  méridienne,  pour  la  latitude  de  Nantes ,  en 
supposant  que  la  hauteur  CD  du  style  soit  de 
jooo  parties. 

2>flU44o[  DF=    720  |   #JŒl634|  nr_o9r* 

DG^bii\D£^ioBi\DK^2^8\DL-2m 
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Ce  que  nom  Tenons  de  dire  ne  concerne  qd* 
les  cadrans  qui  sont  faits  pour  les  lieux  situés  entre 
les  cercles  polaires  j  et,  dans  ce  cas ,  le  soleil  se  lève 
toujours  dans  une  des  asymptotes  de  l'hyperbole 
et  se.  couche  dans  l'autre. 

Si  le  cadran  était ,  pour,  les  lieux  situés  sons  on 
des  cercles  polaires,  le  jour  que  le  soleil  serait 
dans  le  tropique ,  l'ombre  décrirait  sur  le  plan 
horizontal  une  parabole  et  tous  les  autres  jours  des 
hyperboles. 

S'il  était  tracé  pour  un  lieu  situé  entre  le  cercle 
polaire  et  le  pôle ,  tant  que  le  soleil  se  lève  et  se 
couche,  la  trace  de  l'ombre  du  sommet  du  stylé 
est  une  hyperbole.  Lorsque  le  soleil  est  parvenu 
à  une  déclinaison  assez  grande  porçr  ne:  faire  que 
toucher  l'horizon,  cette  trace  est  une  parabole» 
Enfin ,  lorsque  le  soleil  reste  toute  la  journée  sur 
l'horizon  ,  elle  est  uoe  ellipse  plus  ou  moins  akmgée. 

Sous  les  pôles ,  l'ombre  du  style  serait  toujours 
a-peu-près  un  cercle  ;  parce  que  le  soleil  se  tiendrait 
a-pQu-près  pendant  toute  ta  journée  de  a4  heures 
à  la  même  déclinaison». 

Equation  du  tests. 

On  marque  quelquefois  sur  ,  les  cadrans  f 
l'équation  du  tems  j  c'est-a-dire  qu'on  y  trace  le 
midi  moyen  pour  tous  les  jours  de  L'anoéew  Pour 
cela,  on  se  procure  j  pour  tous  les  jours %  l'heure 
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.fue  <fe*t  marqua  une  bonne  montre  an  mî<H  dû 
cadran;  et,  tous  les  ans %  «on  la  trouve  dans  la 
Connaissance  des  Tenus.  On  indique  l'heure  du  niidi 
moyen  par  une  suite  de  points  autour  de  la  méri- 
dienne; <m  joint  tous  ces  points  par  Une  courbe 
que  l'on  voit  tracée  dans  la  fig*  8.  Nous  avons 
donné,  dans  le  traité  du  calendrier ,  l'équation  du 
tains  pour  tous  les  jours  de  l'année,  pour  le  siècle 
oùnous  vivons.  Nous  avons  aussi  donne  la  correction 
Xjufil  fant  y  faire  pour  chaque  siècle.  Ainsi,  on 
peut  se  passer  de  la  Connaissance  des  Tems* 

Lorsqu'on  veut  tracer  Un  cadran  sur  Une  surface 
donnée ,  on  peut  se  dispenser  de  calculer  trigono- 
anétriquemeut  les  angles  horaires*  11  existe  des 
méthodes  graphiques  qu'on  leur  préfère  quelquefois! 

Méthode  graphique  k>ur  tracer  un  cadra* 
horizontal* 

On  commence  par  tracer  k  ligne  méridienne  ABf 
sur  le  plan  donné.  D'un  point  C,  fig.  gi  pris  à 
Volonté  sur  cette  méridienne ,  on  élève  une  perpen* 
diculaire  CD  ;  on  fait  en  D  un  angle  égal  au 
complément  de  la  latitude  du  lieu  j  ou  ,  ce  qui 
irevient  au  même,  Sangle  D  dC  égal  à  la  latitude* 
On  élçve  une  perpendiculaire  au  point  D  sur  AD\ 
qui  rencontré  AU  en  -Ê*  à.ù  Soit  MB  «  S Df 
jet  du  point  S  comme  centre ,  soit  décrit  le  qàart 
de,  cercle  EL  F.  Divises  ensuite  lé  quart  de  cerclt 

tx  •      / 
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eu  six  Ciliés  égales-  éhsWtfe  ël^Mte  au  point  * 
la  perpendiculaire  G 13V  •  , 

'3.*  6u"centre  È  à  chaque  fcotal  fté  ûM*i<xt  du 
quart  dû  cercle,  menez  lés  droites  B  à7  Bb,  Se, 
ïid,  Bh  ?  que  vous  prolongerez  jusqu'à  la  rencontre 
cle  ta  ligne  GJS ,  trahsportéz  \éh  intervalles  B4, 
Ec\  tid,  Eh  dé  S  étf  *,'/,- jr/etê. 

4,°  tfa  ceotre  A  décrivez  uri  cerclé ,  et  arec 
iine  règle,  tracez ,  pat  ïes  points  trouves  sur  G  H 
et  ce  centré ,  les  droites  A  //,  A  10, 'A  9  ,  ^?> 
A  X  ,  A  a ,  A  3  ,  ^  h  ;  A  5.  Menez ,  par  te  point 
A  et  perpendiçulaireitfeht  à  la  méridienne ,  la  ligne 
de  si*  heures ,  66.  Prolongez'^  7  au-delà *lu  petit 
èercle  qui  a  son  centre  en  A\  vers  le  point  7,  la 
ligne  A  8  vers  liuit ,  et  de  l'autre  c&té  ,  tes  lignes 
A£f  A  4,  vfirs'les  points  5  et  4. 

5°.  Enfin ,  tracez  nue  eotirbe  ou  un  polygone 
qui  Qoatieone  toute  la  figure.  Placez  en  A  un  style 
qui  iasgç  avec  la  ligne  AQ ,  nn  angle  égal  à  la 
latitude  du  lieuj  ou  mieux,  mettez  sur  AC  un 
tçiangle  îjeçtapgle  en  cuivre  dont  un  côté  soit  CD, 
tt  dpjpt  l'angle  A  soit  égal  à  la  latitude.  Alors  le 
cadran  est  construit  ;  îea  heures  dé  droite  sont  ceHes 
du  matia,  et  celles  de  gauche  sont  celles  du  soir» 
.  Démonstration.  Supposous  un  triangle  A  DE  9 
figr  10,  çlevé  le  long  de  la  méridienne  AE ,  et 
^er^eAdiculairemenf  au  plan  du  cadrab  horizontal  ; 
que  D  A  soit  parallèle  a Taxe  du  inonde  ;  que  /  <S 
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«oit  ton,  pls^,  pftïf»ll$f 
twwé  du  point  #:Ponj 
♦a  **> .■■Qapliffl.Âgiflpî. 
«gjuatarjal  dont '^r^  ? 
fcjW&idiennfl.  A  c^fl 
p^etteraUrJoag  de  £>, 

ffGfea  décrivant  j 
«&&TW;#,3a  qpuwne 
l^ivmptt^fBi-u»  pa 
^^r«tft^©J'antre, 
auiTparten^dm  ppint 
kdroUg  #G.  %,,au 
car*  dam  le^adran,^ 
^55,  ^*e.,.B<%t  les.U 
foÛ*  46?;„'ftç,pr,po: 
,,Qr,dap»  la  çonst 
Itngreteftdg*  «impies, 
AM^on  a  teajverii 

u«*  oon# tFtfetjon  graphique  synf  îe, ,  ^Ja  ppttçe.  q> 
♦ttvrifwfc  les .  «joins,  instruits,.  ..,;;..,  ,  ,  ,  „ 
;-  Jfe  do*ne, maintenant  un  moyen,  micauaiquepoufr 
traceç  un  padifcn  sur  une  surface  quelconque  et 
que  l'on  peut  employer  en  tout  teins.  Fig.  n. 
.  Tracez  d'abord  une  méridienne  par  le  moyen 
que  nous  avons  donné ,  auprès  de  la  surface  sur 
laquelle  vous  voulez  faire  votre  cadran.  Places 
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('4Ô4) 
*m  mojren  Je  cette  triérl(fienne  lin f  cadran  ^qtKH 
torial ,  sur  une  tablé  et  cîahs  une  situation  cdû* 
vepabte,,  en  sorte  que 'son plan fâs&e avec l'horisôi» 
un  apgie  égal  ati  complément  de  la  latitude. 
Ajustez  le  long  de  l'aie  A  B  J  une*  règte  bien  droite 
qui  aille  rencontrer  ;  isi  %œh  est  possible ,  le  plan 
eur  lequel  lfe  cadran  diitt  être  décrit.  Si  la  P^gle 
ainsi  plaoîV,  lie  ^encontre  pà$  ce  pléh  ,  or*  doit 
la  prolonger  aèsét  loin  pour  qu'elle  y  projette  son 
ombre/ £e  styîei:dToitf1ëtrer  placé  dans  la  position 
de  la  règle,  î\>ur  tralcefc  toutes  leHigùes  horaires , 
Vous  marquerez PoriiWe'de  la  rè$e  A  B  C  /lorsque 
ïè  cadran  équatorîal  marquera  les  diverses  heures 
de;  là 'jôurûée'.  OuaflcF  Cette  otobre '<&  Taxe  dti 
^çadrapi  éqûaloriafl  se  ptfb/éttèw^sur  fet  mériéâeànie 
lJi  \  a  ldè'cê  cadrait  tPén&ftbd&ia'ïège*  marquera 
Ja  irie'tidifeftne  flë  Céldt'qàSé  ^oos^oute*  tracer* 
^orâqàe  PpmHrè  de  Vatxè  Marquer* \rf  t  ,  l'ombre 
"de  là  régie  sera  -rf  /j  ligne  d'une  faenre  sur  lé 
fcaÔriah  f,;etft;r  Où  pourrait  ntéme  'pour  marquer  les 
ïeutèsJl&  kètoir*  U  nuit  d'un  flambeau  que  fott 
ferait  tourner  autour  du  é&dran  équatoriftl  ;  c« 
¥bttib*e  i^  l'y, rlépotodra1  toujours  à  lWbre  ^f  XII% 
•fonrtrf^  \4 1 1  répondra  toujours  k  AI ,  eto,      * 

.......   •  UN*  .... 
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.x^        Année  des  Juifs.  .«j  .       ,1   ,  * ,  .  0ll  .      ..  t  170* 
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Remarques  sur  ce  calendrier^.     -,  ,    f  ,,>t  ity  197., 
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Moi»  Byihttnem.  -     '  r;tofr*Ê&n 

Fêtes  des  Grec**            .  »   <*'*                -            '  •  i'  aoo\ 

Chap.  XXXVII.  Calendrier  «tes  ftejnaii»;  ai5. 

.    Année  de  Romufas  et  de  Nom»  PéDspilins^      *  >t  Ibid. 

Calendrier  de  Jule»  Céeer,  317. 

Explication  de  ce  calendrier.                  .    *    I  »'  aag. 

Nones,  ides,  et  moyew  de  les'trnswer.                    ï  .*!«.'' 

Chap.  XXXVIH.  Calendrier  «gyptieew  a36. 

Fétei  des  anciens  Égyptiens.  a38. 

Chap.  XXXIX.  CeiendrJdes  Ptrses,desArin«o.*t<ittày*.  <  241. 

Chap.  XL.  Calendrier  des  Chinois.                                         :  +4& 

Chap*  XLI.  Calendrier  Siamoisv     '  -      '  200. 

Chap.  XL1I.  Calendrier  des  Japobois.                               r  a5a. 
Chap.  XUII.  Calendrier  ^e»  Indiens;  sectateurs  de  Brans*, 

Chiven  et  Vicheneu.                                                 ■»       L  a56. 
Chap.  XLIV.  Année  des  Menieains  et  des  pesmka  du 

ftouveari  -Monde.  d6o«) 

Chap.  XLV.  Calendrier  Taïtien.  .  a63. 

Chap.  XLVI.  Calendrier desCeltes  ondes  anciens  Q assises,  264. 

Moi»  bretons.  a;o. 

Mois  angla- saxons.  271. 

Mois  des  Franee  du  tenu  de  Charicosagssew  273. 

CtiAP.  XLVII.  Calendrier  mahosnétan.  Ibid, 

Tableau  du  commencement  des  Bassets  4e  fodgiie 

depuis  i8i5  jusqu'à  1900.                                   *  093. 

Fêtes  observées  chez  les  Mahométsns.  095. 

Chap.  XLV1II.  Calendrier  des  Chrétiens.                          x  998. 

Calendrier  de  Rome.  3oa. 

Calendrier  des  Grecs  tebismatiques.  •  3a6. 

Calendrier  des  protestant.  33 1. 

Calendrier  républicain.                                      .  333. 

Calendrier  de  Paria.  343: 

Dates  dans  les  Chartres  ancienne**  355. 
Tableau  de  la  correspondance  des  mois  en  usage 
chez  tons  Je*  peuples  o>  k  ferre ,  avec  les 
signes  du  zodiaque,  autant  qu'il  est  possède 

de  l'assigner*  36a. 
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CÉAY.  XtlX.  Lever  et  coucher  da  soleil  ci  de  la  tant*  f**;e3fe. 
Table  peur  trouver  le  lercr  et  le  coucher  du 

soleil  «Uni  les  quatre fMftie*'<du  monde  ,  le  plu*  .; 

long  jour  de  l'année  fet  l'heure  qo*il  est  aux 

principaux  lieux  du  monde  quand  il  ett  midi  .• 

à  Paris.  364. 

Gup.  L.  Éclipaea  de  hnscet  de  soleil.  367, 
Éclipses  de  soleil  visibles  à  .Paris  pendant  le 

siècle  actuel.  3?5< 

ÉeHjisesdo  Inné  depuis*  1  toi  jusqu'en  igeo.  »  £794  . 
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Tables  des  climats  de  demi-heures  et  de  mois.  B88*  • 
Table  pour   trouver  le  loyer  et  le  coucher  du 

soleil  dans  toute.  l'étendue  de  la  France,  3oo.  * 
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lieux  de  la  terre»  par:  ordre  alphabétique»  3gft  > 

GtLiF.  LII.  Marées*  40*. 

Établissement  des  ports*  .-  4la'i 

Tableau  «  pour  cakéler  l'heure  des  marées*  .  4j  2-  * 

.<           Observations  sur  les  marées,  par  M.  Simonin*  4'5« 

Tableaux  résultant  de  ses  observations.  44^* 

Table  peur  le  retardement  des  marées»  ùfii* 

Tables  pour  l'intensité  des  marées.  45a** 

Table  feBerneutsli.  458. 

Gnomonique.  fôi* 

Cadran  hockontaL  .        •  4^44 

Cadran  vertical..  4^7« 

Tracer  une  méridienne  sur  un  plan  hoTisonial*  foZ. 

Méridienne  sut  une  surface  quelconque*  474* 

Équation  du  tenu.  iflo* 

Méthode  graphique  pour  tracer  un  cadrauborizontal.  ifi  1 . 
Moyen  mécanique  pour  tracer  un  cadran  sur.  urne 

sanfisoe  quelconque*                                         ^  l(&* 
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Le  Comte  DE  BR0§SÉS ,  e*>Préfet  de  h  i*Qjr* Inférieufe* .  _  . .  ;  t  : ,  > 
Le  MAIRE  DE  NANTE£  (6  exemDlajr§«j.(j  "  ')(,.',  V  [*."-,/  »,,;.') 
FOURÊ,  Docteur -Médecin  ,  ^  Nantes^      ^  ,:  [,      s    ,    / .  ^ 

DE  TOLLENARRE,  Négociant,  SecréUire*Générrf  de  la. é^lij 
Académique  de  la  Loire  -Inférieure.      .'.-.,,  Y   M  LUT 

BARON,  Président  du  Tribunal  Ciyiï  «V  Nantes.  ;  ■.  ,  y,  (  . 
IH3RQUET,  Professeur  de  Navigation à  BresJ.  .  ^  ..  ,  ^.  //(J 
WILSON,  Pasteur  de  l'Église  réformée  à  Nanje*.  J  "".V  *()/.  >" 
TESTIEZ. ,  ^Horloger  ^.Mécanicien  à  Nantes»  V    V; '-  .  , ,  (r 

LeïOLLÉCÏE  ROYAL  DE  NANTES.  ^,  /    /  7/'-  [ 

DELABROUSSE,  Proviseur  du  Colley  Roç$  ^Çfont^  îx  ,  |. ." \  , 
ALLER  Y  *  Professeur  iV/on.  .    .     *r.**v     »  f   » 

BONNET  DE  VIW.Exûte».         .,    .  i  „  .-,.-.  .* 

LEDÉAN,  Ingénieur.  /;  ff  .  ^  ^  .^  ,  ^^  ;J  ,^  u 
CAILLET  ,  Professeur  d'Hydroçraphie^  i(i  7  f  ,n-.  H;  !  Yfd^^"» 
DE  LA  CHAMPIONIÈRE,  Ma'^e „#e  J3nf(ty*  /,  ,\  -/(v*  ;' 
MOS^ERON  DUJPINj  Négociant.  \  ~;~;Aj  ':M  /Vn/v--v-'» 
PÀOSPER  ÏONÂlvtY  ,   Agent  «le  Change.  .!,    f 

FABVRE,  via-à-vis  de  la  Bourse»        -^  ,n      ,7  r  ,  <*  *  , 

GUESDON,  à  Nantes.  »     :  /  *      f  ' 

MAUSSION,  Directeur  du  Mont-de-Piété  Jk  Nantes*      , 
MULNIER ,  Professeur  de  Dessin  à  Nantea,  *  ^    f     ,  r  ;    .* 

G AUDIN ,  Professeur  au  Collé|^^a)/,^^teir  <  %  f  xemp^  ^ 
DEl-APQRTE ,  a  T^auteil       ^    .  .       "      '    .1        .  .    M 

..;  3r.j>H  r.  ko*vk1  eï  ;**  -thii'iW     '»'  ♦  .».'.*    ' -'.        i  *t  -'• 
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EDOUARD  RICHER ,  à  la  Cbapelle~sur-Erdre. 

LÔ^NT-'flAlJBCns/rtarîiitcicn  à  Nantes. 

ALEX.  DE  VILLARSY,  Sous»  Inspecteur  des  Douanes  à  Nantes. 

LEBLAYE ,  Receveur  d'un.  BuxâêJLdcJLoterie  à  Nantes. 

ATHÉNAS ,  a  Nantes. 

P.  N.  CLARY,  idem. 

VILMAIN  père ,  idem.  ? . . 

BLOUET  (Mlle.)»  Libraire  a  Rennes  (à  exempî.) 

LEGRAND  ,  Professeur  de  Mathématiques  au  Coll.-Roy.  de  Rennes. 

LE  PRIOL,  Recteur  de  l'Académie  de  Rennes  (3  exempt,) 

GUILLEY,  Chef  de  Bataillon  au  Corps  Royal  du  Génie  (a  exemnl.) 

CADORET;  Professeur  au  Collège  Royal' de  Nantes/*  ,,'  '    ,  , 

GRANDPRÉ,  Imprimeur-Libraire  à  Laval.  ' 

RAYNAL,  Libraire  s  Paris.  (3  exempt.) 

piVA^ràWanie-s:  ' '  --  ; u;  ,  *     \"  ;  ' 

PE  LA  TRI  BOUILLE ,  à  St.-lPère-en-ReU.    (  .*;         ' 

PIET,  Notaire  à  *Noiimoutier.    "  '• h  '  r 

PAVIE*  Libraire  à  Angers  (5  escmplj 

NÉVO,  Professeur  Je  Mathématiques  à  Saumur.' 

PI  LATTE,  Professeur  de  Mathématiques  au  CoUé^e-Roy  al  d'Angers. 

BENABEN,  idem.  r  }       /'''    ''        "'ll  ''''  *'  ""      \     \1^  f  ]'* 

FAUGERCWi'Praticien  â  Angers.*  "  t        '*  /'  \* 

GUIGNARD,  à  Angers..  , \  ]    .     r  '.'.* 

BUSSEUIL  aftné,  Libraire  à  Nantes  ^exëntpî.);  '".   "'" 

BUSSEUIL  Jeune ,  Libraire  à  Nantes  (12  exempt.) 

FOREST,  Libraire  à  Nantes  (là  eiernpl.)  : 

MAISONNEUVE ,  Avouera  flante*;     V*V  ::;'^*:'T  _ 

CHEVALIER  DE  LAUZIÈ&ES V Ingénieur  en -Chef  du   Cadastre 

a  Nantes, 
DURAND,  Pharmacien  a  Nantes,"'  '    *'     '  "*/     '  "'*,,/ 

VATAR,  Libraire  à  Rennes,  ^ 

LAÈNNEC,  Avocat  à  Gantés;  '  '*'       '    "  ''   ' .    '    c  '  ' 

DAVID  ,  Professeur  à  Manies. 
P.  P*  A;LEGEA,t)iVectcur  iTei  Théâtres  de  Nantes- 
DE  LA  BROSSE,  Président  de  la  Société' d'Assurances  Mutuelle* 

de  la  Loire-Inférieure ,  Membre  de  la  I^ioa-iftonneur,  ~     ' 
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#UËÏfÉ,  Opticieii  è  Nantes.  (|i  ,    ^  j, 

DUBOCHET  aine,  a  Nantes,  ,  5  ,  u  ,  .,„  u.  u>  »..<»  <■" 
LEVRAULT,  Hortoger-Mécanjcien  k  Nantes*  ,  „  ,  -  •  n,i  f  :'i 
BERTRANlWSÉSLÎN  ïils»  a   NanW         ^  ,j     1  „\  ;   „,,.;.. 
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Pige  yS,  ligne  4>  <w  #«*  Â  chacun  de  cet  membre*  â  fit*  t  coteau 

de  cet  nombres, 
iw  f  par  trreor  on  a  mi*  deux  Chapitres  XII.     .  j 
160 ,  ligne  7 ,  au  lieu  de  5o*  par  siècles ,  /âr«|  ;  p*£*&*  , 
aïo,  au  haut   de  la  page  ,  au.  lieu  de  sous  la  protection   de 

Neptune,  lisez  t  sous  la  protection  de  Minerve* 
a4>  >  ***  #*"  <&  Chapitre  XLIX,  lue»  s  XXXIX* 
36a,  en  tète  de  la  18.9  colonne  du  tableau ,  au  lieu  de  Syroman- 

doniens ,  lisez  :  Syromacédoniens, 
36*4  y  ligne  10  du  tableau  ,  au  lieu  de  Letlle ,  lisez  1  Lille. 
4i*  >  dans  le  tableau ,  ligne  7,  mu  lieu  de  6 ,  lisez  4* 
417 ,  au  Heu  de  différence  de  ta  pieds ,  Use»  :  différence  1*  pieds* 
4ao  •  ligne  16 ,  au  Heu  de  il  parait ,  lisez  1  il  parut. 
44^9  au  bas  de  la  colonne  10,  au  Heu  de —  61 ,  Hsez  :  4-  61. 
Fig.  a  du  Calendrier,  mettes  a  an  lien  de  Q« 
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